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CINQUIEME   yOVRNÈE 


_  uoique  nous  ayons  observé  dans  les 
journées  précédentes,  un  grand  nombre  de 
beaux  moniimens  antiques  et  modernes , 
i\  nous  en  reste  encore  beaucoup  à  décrire* 
qui  ne  sont  pas  moins  dignes  que  les  au- 
tres ,  de  l'attention  des  Voyageurs  .  Pour 
suivre  l'ordre  que  nous  nous  sommes  pre- 
scrit ,  après  avoir  fini  la  quatrième  journée 
au  Panthéon  d'Agrippa  ,  nous  commence- 
rons la  cinquième  ,  par  la 

PLACE  DE  LA  MINERVE  , 

Le  Pape  Alexandre  VII  fit  élever  sur  cet- 
te place  ,  par  le  chev.  Bernin ,  l'Obélisque 
Egyptien  qu'on  y  voit,  qui  est  chargé 
d'hiéroglyphes;  il  est  placé  sur  le  dos  d'un 
Eléphant  de  marbre  ,  fait  par  Hercule  Fer- 
rata  .  Cet  Obélisque  est  haut  de  17  pieds 
et  demi  :  il  fut  trouvé  dix  pieds  sous  ter- 
re ,  derrière  l'Eglise  de  la  Minerve  ,  où 
devait  être  le  Temple  de  Sérapis  .Sur  cet» 
le  même  place  ,  est 

L'EGLISE  DE  STE.  MARIE 
DE  LA  MINERVE  . 

la  dénomination  de  cette  Eglise  dérive 
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de  ce  qu'elle  acte  bâtie  sur  lis  ruines  du 
Temple  de  Minerve>  que  Pompée  le  Grand 
érigea  à  cette  Déesse  »  en  reconnaissance 
«les  conquêtes  qu'il  avait  faites.  Quoique 
Ja  façade  de  cette  Eglise  n'ait  aucun  orne- 
ment d'architecture  >  son  intérieur  est  ma- 
gnifique et  décoré  d'un  grand  nombre  de 
chapelles ,  de  peintures  et  de  tombeaux 
en  marbre  .  Ce  qu'il  y  a  de  plus  remar- 
quable en  sculpture  ,  est  la  statue  de  Jésus 
Christ  3  placée  devant  le  pilastre  5  à  droi- 
te du  grand  Autel  3  ouvrage  de  Michel-An- 
ge Bonarroti . 

On  trouve  dans  la  maison  qui  tient  à 
l'Eglise  j  la  célèbre  bibliothèque  Casana- 
tense  j  ainsi  nommée  ,  du  Cardinal  Jérô- 
me Casanatta  ,  qui  en  fit  don  au  Public  , 
avec  une  rente  considérable  .  On  y  voit  la 
statue  de  ce  Cardinal  >  sculptée  par  Mr.  le 
Gros  . 

COLLÈGE  DE  LA  SAPIENCE. 

Cet  édifice  fut  commencé  par  le  Pape 
Léon  X  ,  sur  le  plan  de  Bonarroti ,  conti- 
nué par  Sixte  V  et  terminé  par  Alexandre 
VIII .  On  l'appelé  Collège  de  la  Saptence  , 
à  cause  du  mot  qu'on  a  gravé  sur  la  fenêtre 
qui  est  dessus  la  porte  principale  'Anitium 
Sapientiœ  Timor  Domini .  C'est  la  premiè- 
re Université  de  Rome  :  elle  renferme  les 
chaires  de  toutes  les  sciences ,  occupées 
par  les  plus  habiles  Professeurs  >  ainsi  qu' 
une  grande  bibliothèque  . 


Cinquième  Journée»  231 

La  cour  de  ce  magnifique  édifice  est  un 
carré  long  ,  décoré  de  trois  côtés,par  deux 
rangs  de  pilastres  Doriques  et  Ioniques» 
qui  forment  deux  portiques  ,  l'un  sur  l'au- 
tre .  Dans  le  quatrième  côté  qui  regarde 
l'entrée ,  est  l'Eglise  ,  dont  l'architecture  » 
non  moins  singulière  qu'  extraordinaire  , 
est  du  Borromino  . 

L'autre  façade  de  ce  collège ,  regarde  la 
place  et 

L'EGLISE  DE  ST.  EUSTACHE. 

L'origine  de  cette  Eglise  est  du  tems  de 
Constantin  le  Grand  .  Après  avoir  été  re- 
parée plusieurs  fois  >  elle  fut  rebâtie  dans 
le  dernier  Siècle,  d'après  les  dessins  d'An-» 
toine  Canevari  .  Les  tableaux  des  Autels 
sont  de  Pierre  Paul  Baldini,  de  Jacques 
Zoboli  ,  d'Octave  Lioni  et  du  chev.  Tho- 
mas Conca  .  Sous  le  maître  Autel  est  une 
belle  urne  antique  de  porphyre  . 

Presque  vis-à-vis  on  voit  le  palais  Mac- 
carani ,  remarquable  par  sa  belle  archite- 
cture du  célèbre  Jules  Romain. 

Suit  le  palais  Lantequi  renferme  diver- 
verses  statues  antiques  »  dont  les  plus  esti- 
mées sont ,  celle  placée  sur  la  fontaine  de 
la  cour  s  que  l'on  croit  représenter  lnoqui 
allaite  Bacchus  ;  deux  Muses  ,  un  Bacchus, 
un  Apollon  et  une  Diane  . 

Dans  cette  rue  est  placé  le  théâtre  Val- 
le  ,  ou  l'on  représente  des  comédies  et  des 
tragédies  ?  avec  des  intermèdes  en  musi- 
que .  L  2 
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En  repassant  parla  place  de  St.  Eusta- 
che  ,  on  trouve  le 

PALAIS  G1USTINÏANI  . 

Le  Marquis  Vincent  Giustiniani  fît  bâtir 
ce  beau  palais  sur  les  dessins  de  Jean  Fon- 
tana  et  du  chev.  Borromino  qui  l'acheva- 
Ce  palais  est  un  des  principaux  de  Rome  >• 
tant  par  la  collection  de  tableaux  qu'il  ren- 
ferme ,  que  par  le  grand  nombre  de  sta- 
tues ,  de  bustes  et  autres  marbres  antiques 
que  Ton  y  voit  et  dont  la  plus  grande  par- 
tie a  été  trouvée  dans  les  Thermes  de  Né- 
ron ,  sur  les  ruines  desquels  cet  édifice  » 
été  bâti  . 

Le  vestibule  de  ce  palais  est  orné  de 
douze  colonnes  antiques  5  de  granit  ;  de- 
deux  statues  d'Apollon  ,  d'  une  de  Do- 
mitien  >  de  deux  Hercules  et  de  ditférens 
bas-reliefs;  et  sur  l'escalier  sont  les  statues 
d'Apollon  y  de  Marc-Aurèle  ,  de  Caligula, 
de  Domitien  ,  d'Antinoiis  et  de  Mercure  . 

En  entrant  dans  la  grande  salle  du  pre- 
mier étage ,  on  trouve  la  statue  de  Marcel- 
lus  »  Consul  Romain  ;  une  belle  figure  de 
Rome  triomphante  ;  deux  Faunes  et  un 
Gladiateur. On  passe  de-là  dans  une  cham- 
bre qui  conduit  aux  deux  ailes  de  l'appar- 
tement :  dans  celle  à  droite  ,  est  la  galerie 
des  tableaux  ;  l'autre  renferme  des  sta- 
tues. 

Dans  la  première  chambre  de  cette  aile  » 
il  n'y  a  de  remarquable  qu'un  tableau  de 
François  Casali ,  Bolonnais . 
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La  seconde  chambre  renferme  un  St.  Jé- 
rôme, de  l'Espagnolet  ;  un  St.Augustin  ,  de 
Michel-Ange  de  Caravage  ;  uns  Crèche , 
sur  bois  ,  du  Sermoneta  ;  une  Vierge  avec 
l'Enfant  Jésus  ,  de  1'  école  de  Raphaël  ; 
un  St.Jerôme,  du  Mutien  ;  un  superbe  por- 
trait ,  an  Murillo  ;  une  Sainte  ,  du  Guer- 
chin  ;  un  petit  enfant ,  de  Mr.Parrocel  5  le 
portrait  d'un  jeune  homme  ,  du  Titien  ; 
une  Crèche  ,  de  Luc  Cambiasi-;  un  St. Apô- 
tre et  une  Vierge  ,  du  Tintoret . 

Les  principales  peintures  ce  la  troisiè- 
me chambre  ,  sont  ,  un  grand  tableau  de 
'Domine  quo  "jadis  ,  de  Louis  Carrache  ;  la 
mort<T  Abel  ,  de  Lanfranc  ;  Jésus  Christ , 
de  Luc  Cambiasi  ;  et  une  Hérodiade  ,  de 
Giorgion  . 

Vient  ensuite  le  musée  des  statues  ,  par- 
mi lesquelles  on  distingue  un  Bacchus  cou- 
ronné ;  un  Hermaphrodite  :  un  groupe  de 
trois  enfans  qui  dorment,  ouvrage  de  l'Al- 
garde  ;  une  Léda  ;  une  Vénus  qui  sort  du 
bain  ;  et  deux  petits  Amours  . 

Les  marbres  les  plus  remarquables  de  la 
chambre  suivante,  sont,  un  groupe  de  deux 
figures  représentant  un  mariage  ;  vis-à-vis 
est  une  superbe  statue  Greque.  d'  Atlete 
qui  tient  les  bras  élevés  ;  une  de  M.  Aurè- 
le  ;  un  buste  du  même  Empereur  ,  avec  la 
tête  de  basalte  ;  un  bas-relief  où  sont  deux 
têtes;  un  buste  de  Lucilla;  une  statue  d'Eu- 
terpe  ,  une  belle  coupe  de  marbre  ,  canne- 
lée . 
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Au  milieu  de  la  chamhre  qui  suit  ,  est 
une  belle  statue  de  Paris  ;  et  à  droite  de 
l'entrée.,  une  de  Silène  ;  une  de  la  Pudi- 
cité  ;  un  buste  d'Homère  ;  une  superbe  sta- 
tue d'une  Muse  ;  un  buste  de  Zenon  j  et 
une  statue  de  Meléagre  . 

Dans  l'avant  dernière  chambre,  il  y  a  un 
Gladiateur  ;  deux  bustes ,  l'un  de  Titus  , 
l'autre  de  Vespasien  ;  une  belle  statue  de 
Diane  ;  un  superbe  buste  de  Zenon;  deux 
statues  de  Cérès  ,  drappées  de  marbre 
noir;  une  Bacchante  ,  remarquable  pour  sa 
drapperie;  un  buste  d'Alexandre  le  Grand, 
avec  la  tête  en  basalte  j  un  autre  beau  buste 
que  l'on  croit  de  Pompée  ;  \m  petit  Faune 
qui  joue  de  la  flûte  \  et  un  buste  de  Mécè- 
ne . 

La  dernière  chambre  renferme  un  grand 
nombre  de  marbres  antiques  ,  dont  les  plus 
remarquables  sont ,  une  statue  de  Julie  de 
Titus  ;  une  Vénus  sortant  du  bain  j  une  , 
d'Hector  jeune  ;  une  d'Hercule  enfant  ; 
deux  Faunes  ;  la  statue  d'une  Vestale  ,  de 
travail  Etrusque  ;  un  buste  d'Agrippa  ;  un 
Hercule  avec  les  pommes  des  Hespérides 
et  le  chien  cerbère  à  ses  pieds;  une  tête  de 
Bacchus  ivre  ;  une  statue  d'un^  Bacchante; 
un  buste  d'un  Satyre  5  un  ,  d'Auguste;  un, 
de  Caracalla  ,  et'  un  ,  de  Cupidon  ;  une 
statue  de  Pallas  ;  un  buste  de  Septime  Sé- 
vère ;  un  buste  de  Lucius  Verus  ;  une  sta- 
tue d'Apollon;  un  buste  de  M.  Aurèle  ; 
un  ,  d'Antonin  le  Pieux  ;  et  une  tête  de 
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Vitellius.  Au  milieu  de  cette  grande  sal- 
le, il  y  a  deux  bustes,  l'un  de  Germanicus» 
et  l'autre  de  Néron  ;  une  statue  de  Diane 
d'Ephèse  ;  une  tête  de  Jupiter  Serapis;  une 
statue  d'Harpocrate  ,  Dieu  dn  -;t 

un  Bouc  ,  fort.hî- ~ulPie  ' 

c  passant  dans  1  autre  aile  de  1  apparte- 
ment cjui  est  ornée  de  tableaux  ,  on  en  re- 
marque ?  dans  la  première  chambre  ,  un 
grand,  du  Tintoret,  représentant  la  Résur- 
rection du  Christ  . 

Dans  le  seconde  chambre  est  un  grand 
tableau  de  Louis  Carrache  qui  représente 
Jésus  Christ  avec  Marthe  et  Marie  . 

Dans  la  troisième  chambre  ,  on  remar- 
que l'Oraison  de  N.  S. ,  de  Gérard  délie 
A/otti  ;  Jésus  Christ  devant  Caïphe  ,  de 
Michel-Ange  de  Caravagc  ;  un  noli  me  tan- 
gere  ■>  de  la  manière  du  Carrache  ;  une 
Sainte  Famille  ,  sur  bois  ,  de  la  première 
manière  d'André  del  Sarto  ;  et  un  portrait 
inconnu  ,de  Michel-Ange  deCaravage  . 

La  quatrième  chambre  renferme  ,  un  St. 
Jean  ,  du  Guerchin;  Jésus  Christ  ave:  trois 
Apôtres  ,  de  Louis  Carrache  ;  et  la  Cène  à 
Emaiis  ,  du  Caravage  . 

Vient  ensuite  la  galerie  qui  est  la  derniè- 
re pièce  de  l'appartement  et  dont  les  ta- 
bleaux principaux  sont ,  une  Vierge  5  le 
couronnement  d'épines  et  une  Magdclaine, 
de  Michel-Ange  de  Caravage  ;  le  martyre 
de  St.  Barthélemi ,  de  Luc  Santarelli  ,  Gé- 
nois ;  la  dispute  de  Jésus  Christ  dans  le 

L  4 
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Temple  ,  de  l'Espagnolet  ;  le  songe  de  Ja- 
cob ,  du  Cingoli  ;  St. Pierre  qui  renie  jesus 
Christ,  de  Gérard  délie  Nctti  ;  St. Mathieu 
et  lesus-Chri't  avec  Ste.  Brigitte,  tableaux 

c  •  „.  r""/',;',,1pl"Anse  de  Caravane;  un 
oaint  hveque  ,  par  i£  v*  D 

♦  -uio,    a  V      v  — *nret  ;  un  autre 

tableau  du  Caravane  ,  sur  le  style  pu.   <:<>_ 

rard  délie  Notù  ,  représentant  la  fuite  du 
Jardinier  ;  les  trois  Maries  qui  achètent  du 
baume  ,  de  Pierre  Te  ta  ;  le  Baptême  de 
Jésus  Christ  ,  ce  Lanfranc ,  et  la  Visita- 
tion, d'Augustin  Carrache.  Vis-A-vis,  est  le 

PALAIS  MADAMA . 

Ce  palais  fut  bâti  sur  les  dessins  de  Paul 
Marucelli  ,  par  Catherine  de  Mjdicis  ,  qui 
fut  ensuite  Reine  de  France  ;  ce  qui  le  fit 
appeler  paUh  Madama  .  Il  y  avait  aupara- 
vant Je  Tribunal  du  Gouvernement  ;  et  au- 
jourd'hui on  y  a  placé  le  Tibunal  de  Pre- 
mière Instance  ,  qui  renferme  deux  Cham- 
bres ,  et  une  de  Correction  :  on  y  trouve 
aussi  le  Tribunal  de  Commerce  . 

Dans  cet  endroit  étaient  les  Thermes  de 
Néron  ,  que  l'on  appela  aussi  Alexandrins, 
parce  qu'Alexandre  Sévère  les  fit  restau- 
rer et  augmenter  .  Ces  Thermes  devaient 
être  très-somptueux  et  riches,  par  le  grand 
nombre  de  sculptures  qu'on  y  a  trouvé  ,  et 
que  l'on  conserve  dans  le  susdit  palais  Giu- 
stiniani  . 

Dans  la  place  qui  est  à  coté  de  ce  palais, 
oh  voit 
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L'EGLISE  DE  ST.  LOUIS 
DES  FRANÇAIS  . 

Cette  Eglise  fut  bâtie  en  1^9,  par  le 
Roi  de  France  ,  sur  les  dessins  de  Jacques 
de  la  Porte  .  Elle  est  décorée  d'une  magni- 
fique façade  de  travertin  ,  ornée  de  deux 
rangs  de  pilastres  Doriques  et  Corinthiens» 
et  de  quatre  niches  avec  des  statues  scul- 
ptées par  Mr.  Lestache  . 

L'Eglise  renferme  trois  nefs  -,  divisées 
par  des  pilastres  Ioniques  ,  revêtus  de  jas- 
pe de  Sicile  .  Les  fresques  de  la  grande 
voûte  sont  de  Mr.  Natoire  ,  ancien  Dire- 
cteur de  l'Académie  de  France  ,  à  Roms  . 
Les  côtés  de  la  seconde  chapelle  à  droite, 
sont  ornés  de  deux  superbes  fresques  du 
Dominiquin;  dans  l'une  desquelles  on  voit, 
d'un  côté  ,  Ste.  Cécile  distribuant  ses  ha- 
bits aux  pauvres  ;  et  de  l'autre  ,  la- même 
Sainte  étendue  et  expirante  :  dans  l'autre 
tableau  ,  Ste.  Cécile  est  couronnée  par  les 
Anges  j  avec  son  mari .  Ste. Jeanne  Fremiot 
de  Chantai  peinte  sur  l'Autel  de  la  troisiè- 
me chapelle  ,  est  de  Mr.Parrocel . 

Le  tableau  du  maître  Autel  ,  représen- 
tant l'Assomption  de  la  Vierge  ,  est  de 
François  Bassano  .  Les  deux  tableaux  des 
cotés  de  la  chapelle  de  St.  Mathieu  ,  sont 
de  Michel-Ange  de  Caravage  :  les  peintu- 
res de  la  voûte  ,  ainsi  que  les  Prophètes 
représentés  sur  les  côtés  }  sont  du  cher. 
d'Arpin  . 
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Dans  la  dernière  chapelle  ,  il  y  a  deux 
tombeaux  de  beaucoup  de  mérite:  le  pre- 
mier qui  se  trouve  à  droite  en  entrant ,  est 
celui  du  fameux  Cardinal  de  Bernis  ,  scul- 
pté par  Mr.  Maximilien  Laboureur  :  l'au- 
tre situé  vis-à-vis,  est  de  Madame  de  Mont- 
morin  ,  et  fait  par  Mr. Marin  ,  ancien  pen- 
sionnaire de  1'  Académie  de  France  ,  à 
Rome  . 

En  allant  dans  la  rue  qui  conduit  dire- 
ctement à  la  place  du  Peuple  ,  on  trouve 
dans  la  seconde  rue  ,  à  gauche  , 

L'EGLISE  DE  ST.  AUGUSTIN  . 

Elle  fut  bâtie  ,  en  148g  ,  sur  les  dessins 
de  Baccio  Pintelli .,  par  le  Cardinal  Guil- 
laume d'Estoutteville,  ministre  de  France, 
à  Rome  .  Cette  Eglise  a  été  restaurée  dans 
le  dernier  Sièc  e,  sous  la  direction  du  chev. 
Vanvitelli  .  Sa  façade  est  simple  ,  mais  ma- 
jetueuse  :  la  coupole  est  la  première  qui 
a  été  faite  à  Rome  .  L' intérieur  est  de 
style  Gothique  et  forme  trois  nefs  ,  divi- 
sées par  des  pilastres  ,  avec  des  colonnes 
enchâssées  .  On  y  trouve  beaucoup  de  cha- 
pelles ornées  de  beaux  marbres  et  de  pein- 
tures .  La  chapelle  de  la  croisée  ,  à  droite, 
dédiée  à  St. Augustin  ,  est  décoré  de  trois 
tableaux  du  Guerchin  . 

Le  maître  Autel  est  orné  de  belles  co- 
lonnes et  de  quatre  Anges  ,  sculptés  d'a- 
près les  modèles  du  chev.  Bernin  .  Le  por- 
trait de  la  Vierge  ,  que  Ton  y  voit,  est  un 


Cinquième  Journée  .        «39 

de  ceux  cuie  les  Grecs  apportèrent  à  Ro- 
me ,  après  la  prise  de  Constantin  ople  »  et 
que  l'on  attribue  à  Saint  Luc  .  Dans  la 
chapelle  suivante  ,  il  y  a  une  urne  de  vert 
antique,  où  l'on  garde  le  corps  de  Ste.Mo- 
nique ,  mère  ,de  St.  Augustin  .  Les  pein- 
tures de  la  chapelle  voisine  ,  sont  de  Lan- 
franc  .  Vient  ensuite  l'Autel  de  la  croisée  , 
où  est  la  statue  de  St.  Thomas  de  Villeneu- 
ve ,  sculptée  par  Hercule  Eerrata  .  Dans 
l'avant  dernière  chapelle,  est  un  beau  grou- 
pe en  marbre ,  représentant  la  Vierge  , 
l'Enfant  Jésus  et  St.  André,  ouvrage  d'An- 
dré Contucci  de  Sansovino  .  La  Vierge  de 
Lorete  du  dernier  Autel  ,  est  de  Michel- 
Ange  de  Caravage  ;  mais  le  tableau  vrai- 
ment admirable  de  cette  Eglise,  est  le  Pro- 
phète Isaïe  ,  fresque  placée  sur  le  troisiè- 
me pilastre  ,  à  gauche  en  entrant  :  elle  est 
de  l'incomparable  Raphaël ,  qui  voulut ,  à 
ce  que  l'on  dit  *  surpasser  les  Prophètes 
de  Michel-Ange  ,  qui  sont  dans  la  chapelle 
Sixtine  du  Vatican  . 

Dans  la  maison  attenante  à  cette  Eglise, 
est  une  bibliothèque  publique  très-remar- 
quable ,  qui  appartenait  autrefois  aux  Re- 
ligieux de  St.Àugustin  .  Peu  loin  de-là  se 
trouve 

L'EGLISE  DE  ST.  ANTOINE 
DES  PORTUGAIS  . 

Cette  Eglise  a  été  bâtie  vers  l'an  169Ï  » 
aux  frais  du  Roi  de  Portugal,  sur  le  plan 

L  6 
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de  Martin  Lunghi ,  le  jeune  .  Elle  est  ornée 
de  beaux  marbres  »  <le  stucs  dorés  et  de 
peintures  d' Hiacinthe  Calandrucci ,  de 
François  Graziani  et  de  Louis  Agricola  qjui 
peig  tit  Ste.  Elisabeth  Reine  de  Portugal 
que  l'on  voit  sur  l'Autel  de  la  croisée,  à 
droite  .  Les  peintures  de  la  chapelle  de  la 
Vierge  ,  sont  du  chev.  Antoine  Concioli . 
Peu  loin  de-là  ,  se  trouve  la  place  et 

L'EGLISE  DE  ST.  APOLLINAIRE  . 

Adrien  I  ,  en  772  ,  fit  bâtir  cette  Eglise 
sur  les  ruines  d'un  ancien  Temple  d'Apol- 
lon .'Benoît  XIV  la  fit  ensuite  rebâtir  d'a- 
près les  dessins  du  chev.  Fuga  ,  qui  la  dé- 
cora d'un  vestibule  ,  où  est  ,  à  gauche  ,  la 
chanelle  de  la  Vierge  ;  et  vis-à-vis,  sont  les 
fonts-baptismaux  .  En  entrant  dans  l'Egli- 
se ,  on  voit  ,  sur  un  des  Autels  ,  une  belle 
statue  de  St.  François  Xavier  ,  de  Mr.  le 
Gros  . 

Dans  le  palais  que  l'on  trouve  après  cet* 
te  Eglise  ,  est  placée 

L'ACADEMIE  DES  BEAUX  ARTS, 
DITE  DE  ST.  LUC  . 

Il  manquait  à  Rome  3le  siège  des  beaux 
Arts  ,  un  établissement  public  ,  où  V  on 
enseignât  méthodiquement  ceux  qui  tien- 
nent au  dessin  .  L'ancienne  Académie  de 
St.  Luc  n'avait  pour  objet  que  d'exciter 
l'émulation  des  jeunes  Artistes  ,  au  mo- 
yen des  prix  qui  se  .distribuaient  ait  Capi* 
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tôle  ,  à  la  suite  d'un  concours  .  L'école  du 
Nu  ,  dirigé  par  le  chevalier  Canova  ,  of- 
frait un  moyen  de  se  perfectionner  dans  le 
dessin  ,  à  ceux  qui  avaient  commencé  \ 
1'  étudier  dans  des  écoles  particulières  , 
dont  l'accès  n'était  point  permis  indistin- 
ctement et  qui  n'  étaient  point  toujours 
gratuites . 

L'EMPEREUR  NAPOLEON,  sans  cesse 
zélé  pour  le  bien  de  Rome  ,  par  un  nou- 
veau bienfait,  a  formé  un  établissement,  ou. 
l'on  donne  gratuitement  un  cours  théori- 
que et  pratique  du  dessin.  Sa  MAJESTE 
IMPERIALE  a  conservé  l'Académie  de 
St. Luc  ,  et  lui  a  accordé  un  traitement  de 
cents  mille  francs  de  rente  annuelle  ,  dont 
elle  dispose  sous  l'approbation  de  l'Inten- 
dant de  la  Couronne  .  On  y  a  crée  des 
Chaires:  1.  de  Sculpture,  2.  d'Archite- 
cture: 3.  de  Géométrie,  Perspective  et 
Optique  :  4.  d'Architecture  élémentaire  et 
d'ornemens  :  5.  d'Anatomie  :  6.  d'Histoi- 
re ,  de  Mythologie  et  de  Costumes  .  Ces 
Chaires  sont  occupées  par  d'  habiles  Pro- 
fesseurs: et  !e  chavalier  Canova  est  le  Pré- 
sident de  ce  nouvel  établissement  . 

Bientôt  tous  les  beaux-Arts  ,  soutenus  et 
encourgés,  offriront  à  leur  Bienfaiteur  , 
des  chefs-d'œuvre  dans  tous  les  genres,qui 
transmetront  à  la  postérité  Son  Nom  ,  Sa 
Gloire  et  Ses  hauts  faits  . 

En  allant  dans  la  rue  des  Coronari,  mar- 
chands de  chapelets  ,  qui  est  peu  éloignée, 


242      Itinéraire  de  Rome, 

on  trouve  ,  sur  la  droite  ,  le  palais  Lan- 
cellotti  ,  commencé  par  François  de  Vol- 
terre  et  achevé  par  Charles  Maderne  .  Le 
portique  est  soutenu  par  4  colonnes  de  gra- 
nit ,  et  la  cour  est  ornée  de  statues,  de  bu- 
stes et  de  bas-reliefs  antiques  .  Dans  le 
portique  supérieur  ,  qui  est  aussi  soutenu 
par  4  colonnes  de  granit ,  sont ,  un  Mercu- 
re j  une  Diane  et  autres  marbres  . 

En  continuant  la  rue  des  Coronari ,  on 
trouve  ,  à  droite , 

L'EGLISE  DE  ST.  SAUVEUR 
IN  LAVRO . 

L'architecture  de  cette  Eglise  est  d'O- 
ctave Mascherino  ,  qui  la  décora  de  54  co- 
lonnes Corinthiennes  .  Les  peintures  de 
la  première  chapelle  ,  à  droite  ,  sont  de 
Joseph  Ghezzi  .  Le  tableau  de  la  seconde 
chapelle  ,  est  d'Alexandre  Turchi  ;  et  ce- 
lui de  la  troisième  ,  est  le  premier  ouvra- 
ge de  Pierre  de  Cortone  .  Le  tableau  de 
l'Autel  suivant ,  est  du  chev.  Ghezzi .  La 
Sainte  Maison  de  Lorete,  représentée  dans 
le  tableau  du  maître  Autel ,  est  de  Jean  Pe- 
ruzzini .  Le  tableau  de  la  chapelle  ,  de  l'au- 
tre coté  ,  représentant  la  Sainte-Famille  , 
est  aussi  du  chev.  Ghezzi  :  celui  de  la  der- 
nière chapelle  ,est  d'Antiveduto  Gramma- 
tica  . 

Sur  la  place  qui  est  au  devant  de  cette 
Eglise  j  on  voit  la  maison  des  Frères  Fran- 
çais ?  nommés  de  l'école  Chrétienne  ,  qui 
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enseignent  gratis  la  Doctrine  Chrétienne  , 
à  lire  ,  à  écrire  et  à  compter  .  Dans  les 
jours  de  vacance  et  de  Fêtes  ,  on  y  donne 
des  leçons  d'architecture  civile,  avec  beau- 
coup de  satisfaction  et  d'utilité  de  la  Jeu- 
nesse . 

En  revenant  sur  la  rue  des  Coronari ,  on 
voit  ,  à  gauche  ,  une  petite  maison  qui  ap- 
partenait à  l'immortel  Raphaël  d'Urbin  , 
et  où  il  habita  quelque  tems  :  pour  hono- 
rer la  mémoire  de  ce  grand  maître  ,  on 
a  peint  sur  la  Façade  de  cette  maison  > 
son  portrait  en  clair-obscur  ,  par  Charles 
Maratte . 

En  traversant  la  rue  des  Coronari ,  on 
trouve 

L'EGLISE  DE  STE.  MARIE  IN  VAL- 
LICELLA  ,  APPELLEE  L'EGLISE 

NEUVE , 

C'est  St.  Philippe  Ne  ri  ,  aidé  par  Gré- 
goire XIII  et  par  le  Cardinal  Cesi  ,  qui  fit 
ériger  cette  grande  Eglise  ,  sur  les  dessins 
de  Martin  Lunghi  ,  l'aîné  .  La  belle  façade 
de  ce  Temple  est  ornée  de  deux  rangs 
de  pilastres  Corinthiens  et  Composites  • 
L'  intérieur  ,  qui  forme  trois  nefr,  est  dé- 
coré de  peintures  ,  de  stucs  dorés  et  de 
chapelles  riches  en  marbres  ?  et  faites  sur 
les  dessins  de  Pierre  de  Cortone  qui  pei- 
gnit la  grande  voûte  5la  coupole  et  la  voû- 
te de  la  tribune  .  Le  tableau  de  la  premiè- 
re chapelle  à  droite  ,  est  de  Scipion  Gae- 
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tano  .  Le  Christ  mort  que  l'on  voit  dans 
]a  chanelle  suivante  ,  est  une  copie  du  ta- 
bleau de  Michel-Ange  de  Caravage  ,  qui  a 
été  transporté  a  Paris  .  Le  tableau  de  la 
troisième  chanelle  est  de  Jérôme  Mutien  . 
Le  couronnement  de  la  Vierge  ,  placé  sur 
V  \  utel  de  la  croisée,  est  du  chev.d'Arpin: 
les  deux  statues  latérales  sont  de  Flamine 
Va  ce  a . 

Le  grand  Autel  qui  est  très-riche  ,  est 
décoré  de  quatre  belles  colonnes  de  porta- 
santa,  dont  les  bases  et  les  chapiteaux  sont 
de  bronze  doré  ,  de  même  que  le  Taberna- 
cle et  les  Anges  .  Trois  tableaux  de  Ru- 
bens  sont  dans  cette  magnifique  tribune  ; 
celui  du  maître  Autel ,  où  l'on  voit  une 
Image  de  laVier?e  ,  représente  une  gloire 
d'Anges  ;  des  deux  autres  qui  sont  sur  les 
côtés  ,  l'un  représente  St.  Grégoire  ,  St. 
Maurus  et  St.Papias  ,  Martyrs  ;  et  l'autre, 
Ste.Domitille  ,  St.Nérée  et  St.Achillée  . 

La  chapelle  qui  e<t  sous  l'autre  orgue, 
est  dédiée  à  St.  Philippe  Neri ,  dont  le 
corps  repose  sous  l'Autel  .  Le  tableau  de 
ce  Saint  est  en  mosaïque  ,  et  a  été  tiré  de 
l'original  du  Guide  .  Les  traits  principaux 
delà  vie  du  même  Saint  qui  l'on  voit  dans 
cette  chapelle,  sont  du  chev.  Christophore 
Roncalli  .  Sur  l'Autel  suivant  ,  placé  dans 
la  croisée,  est  la  Présentation  de  la  Vierge 
au  Tempie,  beau  tableau  de  Frédéric  Bar- 
roche  . 

La  porte  voisine  conduit  à  la  sacristie  , 
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•où  Ton  voit  ,  sur  l'Autel  ,  une  belle  statue 
de  St.FhiJinoe  ,  sculpture  de  l'Algérie  :  la 
voûte  est  décorée  d'une  fresque  de  Pierre 
de  Cortone  .  Passant  dans  la  chapelle  inté- 
rieure qui  est  aussi  dédiée  à  St.  Philippe-, 
on  voit  sur  l'Autel  ,  un  beau  tableau  du 
Guerchin  .  Montant  à  la  chambre  du  mê- 
me Saint  ,  on  y  trouve  les  meubles  qui  ser- 
vaient a  son  usct5c  ,  «t-  on  y  voit  le  tableau 
original  de  Guide  Reni,  dont  nous  venons 
de  parler .  La  peinture  qui  orne  le  plafond 
de  cette  chambre  ,  est  de  Pierre  de  Cor- 
tone . 

Le  tableau  de  la  seconde  chapelle  que 
l'on  trouve  sur  la  droite  ,  en  rentrant  dans 
l'Eglise,  représentant  la  Visitation  ,  est  de 
Frédéric  Barroche  .  Les  peintures  de 
dernière  chapelle  ,  sont  du  chevalier  d'Ar- 
pin . 

L'architecture  de  la  maison  attenante  , 
de  même  que  celle  de  l'Oratoire  et  de  sa 
façade  qui  est  contigue  à  l'Eglise  ,  est  du 
chevalier  Borromini .  La  voûte  de  1'  Ora- 
toire est  remarquable ,  parce  qu'elle  est 
plate  et  fait  ;  sur  le  style  des  Anciens  :  elle 
a  58  pieds-de  long  et  37  de  large. 

En  retournant  sur  ses  pas  ,  on  trouve 

L'EGIISE  DE  STE.  MARIE 
DE  LA  PAIX. 

Pierre  de  Cortone  fit  la  belle  façade  de 
cette  Eglise  ,  et  Ja  décora  d'un  portique 
semi-circulaire  ,  soutenu  par  des  colonnes 
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Doriques  ,  sur  le  style  des  Temples  anti- 
ques .  L'intérieur  de  l'Eglise  est  formé 
d'une  nef  et  d'un  dôme  octogone.  On  y  voit 
de  beaux  marbres  et  des  peintures  ;  mais 
celle  qui  mérite  le  plus  d'attention  ,  est  la 
fresque  que  l'on  voit  sur  l'arc  de  a  pre- 
mière chape'e  à  droite  ,  quoiqu'e.le  soit 
beaucoup  endommagée  :  e  le  est  du  grand 
Raphaël  ,  et  repr^pntu;c0  sibylles  Cumée, 
Persique  -,  Phrygienne  et  Tiburtine  . 

En  avançant  par  la  rue  qui  est  vis-a-vis 
de  cette  Eglis3 ,  et  tournant  de  suite  à  gau- 
che j  on  trouve 

L'EGLISE  DE  STE.  MARIE 
DE  L'AME. 

Ta  Nation  Allemande  ,  sur  les  dessins 
de  julien  de  Sangallo  ,  fit  bâtir  cette  Egli- 
se ,  qui  est  à  trois  nefs  ,  ornées  de  marbres 
et  de  peintures.  Le  tableau  de  l'Autel  de  la 
première  chapelle,  est  de  Charles  Saraceni» 
Vénitien  ,  quia  peint  aussi  le  tableau  de 
l'Autel  vis-à-vis  .  Dans  la  chapelie  suivan- 
te ,  il  y  a  un  tableau  d'Hiacinthe  Gemigna- 
ni .  Les  peintures  de  la  troisième  chapelle 
sont  de  Sermoneta  .  La  Piété  en  marbre  , 
dans  la  quatrième  chapelle  ,  est  une  copie 
faite  par  Nanni  Baccio  Bigio,  sur  l'original 
du  Bonarroti  .  Le  tableau  du  maître  Autel, 
es:  de  Jules  Romain  ,  mais  il  a  beaucoup 
souffert  .  Il  y  a  aussi  plusieurs  tombeaux  » 
ornés  de  bonnes  sculptures  . 

Presque  vis-à-vis  ds-lh  ,  il  y  a  1'  Eglise 
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de  St.  Nico  as  de  Lorrains  ,  bâtie  sur  les 
dessins  de  Charles  Fontana  .  Elle  est  ornée 
de  bons  marbres  et  de  peintures  :  ce'les  du 
grand  Autel  ,  de  la  counoîe  et  de  la  voûte  > 
sont  de  Conrad  Giaquinto  . 

La  petite  rue  qui  est  à  coté  de  cette  Egli- 
se ,  conduit  à  la 

PLACE  NAVONE.. 

C  est  sur  cette  grande  place  qu'il  y 
avait  anciennement  le  fameux  Cirque  Ago- 
tial  ,  près  duquel  étaient  les  The- mes  d'A- 
lexandre Sévère .  Quelques-uns  prétendent 
que  cet  Empereur  fit  construire  ce  Cirquej 
d'autres  disent  qu'il  ne  fit  nue  le  restaurer. 
On  a  conservé  à  cette  place  la  forme  même 
du  Cirque  ,  en  bâtissant  les  maisons  ,  tout 
autour  ,  sur  les  fondemens  des  gradins  . 
Ce  Cirque  fut  appelé  Agoual ,  à  cause  des 
Fêtes  que  l'on  y  célébrait  en  l'honneur  de 
[anus  .  On  croit  même  que  ce  nom  soit  ve- 
lu du  mot  Grec  4gon  ,  qui  signifie  com- 
bat ,  parce  qu'outre  les  courses  de  chars  , 
3n  y  donnait  aussi  des  combats  d'Athlètes; 
3n  l'appelé  aujourd'hui  Ncevone  ■>  par  cor- 
ruption du  mot  /igon  ,  ou  plutôt  parce  qu' 
;lle  a  la  forme  d'un  grand  navire  . 

Cette  p'ace  est  une  des  plus  vastes  et  des 
plus  beilesde  Rome  .  Grégoire  Xlll  l'or- 
la  de  deux  fontaines  ,  dont  Tune  est  p'a- 
cëe  vers  l'Apollinaire  ;  l'autre  vis-à-vis  de 
l'Eglise  de  St.  Jacques  des  Espagnols  :  celle 
:i  est  composée  de  deux  grands  bassins  de 
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marbre  ,  et  ornée  de  statues  :  il  y  a  dans 
Je  milieu  un  Triton  qui  tient  un  Dauphin 
par  la  queue ,  sculpté  par  le  chev.  Bernin  : 
sur  les  bords  du  môme  bassin  >  sont  des 
mascarons  et  des  Tritons  qui  jetent  de 
l'eau  ,  et  qui  ont  été  faits  par  Flamme 
Vacca,  Léonard  de  Sarzana  ,  SLla  Milane- 
se  et  Taddéc  Landini  . 

Innocent  X  ,  de  la  Maison  Panfili»  fit  en- 
suite ériger  sur  cette  place  ,  la  belle  fon- 
taine du  milieu  ,  sur  les  dessins  du  cheva- 
lier Bernin,  Elle  est  formée  d'un  vaste  bas- 
sin circulaire  de  marbre  ,  du  diamètre  de 
73  pieds  ,  au  milieu  duquel  est  un  grand 
rocher  percé  des  quatre  côtés  s  où  1'  on 
voit  s  dans  une  espèce  de  grotte  ,  un  che- 
val marin  d'un  coté  ,  et  de  l'autre, un  lion, 
tous  deux  sculptés  par  Lazare  Morelli  . 
Du  sommet  de  ce  rocher  ,  dont  la  hauteur 
est  d'environ  41  pieds  ,  s'élève  un  Obélis- 
que de  granit  rouge  ,  chargé  d'hiérogly- 
phes ,  haut  de  51  pieds,  que  l'Empereur 
Caracalla  fit  transporter  de  l'Egypte  à  Ro- 
me ,  pour  le  placer  dans  son  Cirque  ,  où  il 
fut  trouvé  .  Sur  les  côtés  du  rocher ,  sont 
quatre  statues  colossales,  faites  d'après  les 
modèles  du  chevalier  Bernin  :  elles  repré- 
-sentent  les  quatre  principaux  fleuves  du 
Monde;le  Gange  qui  tient  ia  rame  en  main, 
fut  sculpté  par  Mr. Adam  ,  de  Lorraine  ;  le 
Nil  ,  par  Antoine  Fancelli  ;  la  Plata  ,  par 
François  Baratta  ;  et  le  Danube  ,  qui  est  le 
mieux  sculpté ,  par  André  ,  dit  le  Lom- 
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bard  .  Ces  statues  jetent  une  grande  quan- 
tité d'eau  dans  le  bassin  . 

On  tient  sur  la  même  place  ,  tous  les 
mercredis  ,  un  marché  de  comestibles  et 
de  différentes  marchandises  . 

Cette  place  est  inondée  tous  les  same- 
dis et  les  dimanches-, -pendant  le  mois  d' 
Aout;ce  qui  forme  une  espèce  de  lac,  où  le 
Peuple  accourt  en  foule  ,  tant  à  pied  qu'en 
voiture  ,  pour  se  divertir  et  chercher  quel- 
que soulagement    contre  la  chaleur  qui  5- 
dans  ce  mois  ,  est  excessive  :  mais  le  plus 
beau  spectacle  dont  on  y  jouit ,  est  la  cour- 
se des  Fantini ,  c'est-à-dire  celle  qu'exécu- 
:  tent  de  jeunes  gardons   bien  habillés  qui 
[montent  des  chevaux  ,  et  doivent  partir 
i  ensemble  et  arriver  les  premiers  au  but  3 
après  avoir  fait  deux  fois  les  trois  tours 
de  la  place  ,  pour  gagner  le  prix  .  Cette 
place  est  alors  entourée   de   trois  rangs 
de  gradins  ;■  de  manière  qu'elle  retrace 
l'idée  de  l'ancien  Cirque  Agonal  .    Cet 
endroit    est    aussi    très-propre    pour  les 
ascensions  aérostatiques  ,  et  offre  ,  en  cet- 
Ite  circonstance  ,  un  coup  d'œuil  qui  n'est 
pas  moins  agréable  que  celui  de  la  cour- 
se des  Fantini  .  Cette  place  a  servi  aus- 
si plusieurs   fois  pour   les  feux  d' artifi- 
|  ce  que  la  Ville  a  fait  tirer  pour  célébrer  de 
i  grands  évtnemens -,  et  notamment  pour  ce- 
|  lui  qui  eut  lieu  à  l'occasion  de  la  Naissan- 
ce de  SA  MAJESTE  LE  ROI  de  Rome  .' 

L'un  des  principaux  édifices  de  la  place 
Navone  ,  est 
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L'EGLISE  DE    STE.  AGNES. 

Cette  Eglise  ,  qui  est  une  des  plus  riches 
de  Rome  ,  fut  rebâtie  par  Innocent  X  qui 
avait  près  de-là  son  palais  ,  avant  de  par- 
venir au  Pontificat .  La  façade  est  en  tra- 
vertin et  ornée  de  colonnes  d'ordre  Com- 
posite et  de  deux  clochers  ,  le  tout  fait  sur 
les  dessins  du  chev.  Borromini . 

L'intérieur  de  cette  Eglise  5  qui  est  en 
forme  de  croix  Greque  ,  est  incrusté  de 
beaux  marbres  et  décoré  de  huit  grandes 
colonnes  Corinthiennes  :  il  a  été  fait  d'a- 
près les  dessins  du  chev.  Jérôme  Rainaldi 
jusqu'  à  l'entablement  :  Borromini  fit  en- 
suite la  coupole  .  Sous  quatre  arcs  qui  for- 
ment la  Croix  Greque ,  se  trouvent  la 
porte  principale  et  trois  magnifiques  cha- 
pelles ;  celles-ci  sont  ornées  ,  ainsi  que  les 
quatre  Autels  qui  restent  sous  les  penden- 
tifs du  dôme  ,  de  bas-reliefs  et  de  statues, 
ouvrages  d'habiles  sculpteurs  .  Les  voûtes 
sont  décorées  de  stucs  dorés  ,  et  la  coupo- 
Jc  3  de  peintures  de  Ciro  Ferri  et  de  Cor- 
bellini ,  son  élevé  :  celles  des  quatre  pen- 
dentifs du  dôme  ,  sont  du  Baciccio  . 

Le  bas-relief  du  premier  Autel  à  droite, 
représentant  St. Alexis  ,  est  de  François  de 
Rossi .  La  statue  de  Ste.Agnèsqui  est  dans 
Ja  chapelle  de  la  croisée  ,  de  même  que  le 
bas-relief  de  i'Autel  suivant  ,  sont  d'Her- 
cule Ferrata  .  Le  maître  Autel  est  incrusté 
d'albâtre  fleuri  et  décoré  de  quatre  colon- 
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nés  de  vert  antique  ;  deux  de  ces  colonnes 
ont  été  faites  avec  une  de  celles  qui  était  à 
l'Arc  de  Marc-Aurèle,  dans  Je  Cours  .  Sur 
cet  Autel  est  un  groupe  de  marbre  repré- 
sentant la  Saintefamille  ,  ouvrage  de  Domi- 
nique Guidi  .  Les  Anges  et  les  petits  en- 
fans  que  l'on  voit  sur  Je  frontispice  ,  sont 
de  Jean  Baptiste  Maini  .  Le  bas-relief  de 
l'Autel  suivant  ,  est  d'Antoine  Raggi  .  Le 
St. Sébastien  qui  est  dans  la  chapelle  de  la 
croisée  ,  était  une  statue  antique  que  Paul 
Campi  convertit  en  celle  de  ce  Saint.  Le 
bas-relief  que  l'on  voit  sur  Je  dernier  Au- 
tel ,  est  d'Hercule  Ferrata  .  Le  tombeau 
d'Innocent  X,  qui  est  placé  sur  la  porte  de 
l'Eglise  ,  a  été  sculpté  par  Maini . 

A  gauche  de  la  chapelle  de  Ste.Agnès , 
est  un  escalier  ■>  par  011  l'on  descend  dans 
les  portiques  souterrains:  on  y  voit  sur 
l'Autel  ?  un  bas-relief^représentant  la  Sain- 
te qui  semble  miraculeusement  recouverte 
de  ses  cheveux  :  c'est  un  des  plus  beaux 
ouvrages  de  i'Algarde  .  Sur  la  même  pla- 
ce ,  est 

L'EGLISE    DE    ST.  JACQUES 
DES    ESPAGNOLS  . 

Dom  Alphonse  Paradinas  ,  Evêque  de 
Rodrigo  en  Espagne  ,  fit  bâtir  cette  Eglise, 
en  450  ■>  sur  les  dessins  de  Baccio  Pintcl- 
li .  La  tête  en  marbre  placée  sur  le  tom- 
beau que  l'on  trouve  à  droite  de  la  porte 
qui  conduit  à  la  Sacristie  ,  est  une  belle 
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sculpture  du  chev.  Bernin  .  Dans  la  Sacri- 
stie sont  deux  têtes  du  même  sculpteur  , 
dont  l'une  représente  une  Ame  bienheureu- 
se ;  et  l'autre  y  un  damné  .  Le  tableau  prin- 
cipal du  maître  Autel ,  représentant  Jesus- 
Christ  sur  la  Croix  ,  est  de  Sermoneta  ; 
ceux  des  cotés  ,  sont  d'Onuphre  d'Aveilin. 
La  statue  de  St. Jacques  que  l'on  voit  dans 
la  chapelle  voisine  ,  est  du  Sansovino  ;  les- 
peintures  latérales  sont  de  Pélégrin  de  Mo- 
dène  ,  éjeve  de  Raphaël  .  Le  tabieau  de  la 
chapeile  suivante  ,  est  de  François  Prezia- 
do  ,  Espagnol  .  Le  St.  Diégue  de  l'Autel 
de  l'avant-dernière  chapelle  et  lestabieaux 
latéraux,  sont  d' Annibal  Carrache:  les 
peintures  du  haut ,  ainsi  que  celles  du 
dehors  de  cette  chapelle,  sont  de  l'Albane 
et  du  Dnminiquin  . 

De  l'autre  coté  de  la  même  place  ,  est  le 
grand  palais  Braschi  ,  bâti  vers  la  fin  du 
dernier  Siècle,  sur  les  dessins  des  chev.Mo- 
relii  et  Marini  .11  renferme  un  magnifique 
escalier,  et  plusieurs  appartenons  ,  dont  le 
premier  est  orné  de  beaux  marbres  et  de 
tableaux  :  on  y  voit  entre  autres  ,  une  su- 
perbe statue  d'Antinous  ,  trouvée  à  Pa- 
lestine . 

En  allant  à  gauche  ,  par  la  rue  principa* 
le  ,  on  trouve 

L'EGLISE  DE  ST.  PANTALEON, 

Elle  fut  érigée  par  Honorius  111  ,  en 
1:216,  et  ensuite  donnée,  en  1621,  oar 
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Grégoire  XV,  à  St.Joseph  Calasanzio,  d'A- 
ragon ,  fondateur  des  Prêtres  des  Ecoles 
Pies  j  qui  s'occupent  à  instruire  gratuite* 
ment  la  Jeunesse, par  iesprenr'ers  élément 
à  toutes- les  sciences.  Cette  Egiise  a  été 
ensuite  rebâtie  sur  les  d^s'ins  de  Jean  An- 
toine de  Ro^si  ;  et  au  s  frais  du  Duc  Tor~ 
lonia  ,  y-  a  été  hîtQ  la  façade  ,  sur  les  des- 
sins de  Joseph  Valadier  .  Par  le  zélé  du  P. 
Isaïe  »  Vicaire  Général  ,  on  a  décoré  la 
grande  chapelle  de  bons  marbres  et  de  do- 
rures ,  où  Ton  voit  r  sous  l'Autel  ,  une 
précieuse  urne  de  porphyre,  ornée  de 
bronze  doré,  dans  laquelle  repose  le  Corps 
du  Saint  Fondateur  ,  qui  est  représenté 
dans  le  bas-relief ,  placé  sur  l'Autel  ,  ou- 
vrage de  Louis  Acquisti .  Plus  avant  >  ou 
voit ,  a  gauche,  le 

PALAIS  MASSÏMI , 

Ce  palais  a  été  bâti  sur  les  dessins  de 
Ba'thazar  Peruzzi  de  Sienne  ,  qui  ,  dans  un 
très-petit  espace  >  a  eu  l'art  de  faire  un 
beau  portique  ,  soutenu  par  six  colonnes 
Doriques,  et  deux  cours,  dont  la  première 
est  ornée  de  stucs  et  d'une  jolie  fontaine  . 
On  voit  ,  dans  le  grand  appartement  dif- 
férens  tableaux  ,  et  une  superbe  statue  an- 
tique en  marbre,  trouvée  dans  la  villa  Pa- 
lombara  ,  représentant  un  Discobule  ,  le- 
quel est  une  copie  de  celui  en  bronze  du 
célèbre  Miron  .  La  façade  postérieure  de 
ce  palais ,  située  vers  la  place  Navone , 
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mérite  aussi  d'ctre  vue»  parce  qu'elle  est 
ornée  de  peintures  en  clair-obscur,  de  Da- 
niel de  Volterre. 

11  est  a  remarquer  que  dans  la  maison 
contigue  à  ce  palais,  en  1467  >  Conrad 
Sweynheym  et  Arnold  Pannartz  ,  Alle- 
mands ,  établirent  l'imprimerie  de  caractè- 
res ,  qui  à  cette  époque  était  encore  étran- 
gère en  Italie  . 

En  suivant  la  même  rue ,  on  trouve  une 
place ,  où  est 

L'EGLISE    DE    ST.  ANDRÉ 
DELIA   VALLE* 

Cette  Eglise  prend  son  nom  du  palais 
Valle  qui  est  sur  la  même  place  .  Elle  a  été 
bâtie  ,  en  1591  ,  sur  les  dessins  de  Pierre 
Paul  Olivieri,  et  terminée  par  Charles  Ma- 
derne  .  Sa  façade  qui  est  une  des  plus  bel- 
les de  Rome  ,  a  été  faite  sur  les  dessins  du 
chev.Charles  Rainaldi  :  elle  est  de  traver- 
tin ,  et  ornée  de  deux  rangs  de  colonnes 
Corinthiennes  et  Composites ,  et  décorée 
de  statues . 

L'intérieur  de  cette  grande  Eglise  est 
orné  de  peintures  remarquables  •  La  cou» 
pôle  est  peinte  par  le  chev.  Lanfranc  :  c'est 
un  de  ses  meilleurs  ouvrages  .  Les  quatre 
Evangélistes  qui  sont  sur  les  pendentifs  de 
cette  coupole  ,  et  les  peintures  de  la  voûte 
de  la  tribune  ,  représentant  divers  traits 
de  la  vie  de  St.  André  ,  sont  des  ouvrages 
les  plus  estimés  du  Dominiquin  .  Les  trois 
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grands  tableaux  de  la  même  tribune  »  qui 
représentent  de  pareils  sujets  ,  sont  de  Ma» 
thias  Preti ,  dit  le  chevalier  Calabrese  . 

La  première  chapelle  >  à  droite  ♦  en  en- 
trant dans  l'Eglise  »  est  revêtue  de  beaux 
marbres  et  ornée  de  statues*  de  huit  co- 
lonnes de  vert  antique  et  d*na  bas-relief 
placé  sur  l'Autel ,  ouvrage  d'Antoine  Rag- 
gi .  La  seconde  chapelle  a  été  faite  sur  les 
dessins  de  Bonarroti  :  elle  est  ornée  de 
douze  belles  colonnes  de  lumachella ,  de 
quatre  tombeaux  de  marbre  noir  >  d'  un 
groupe  placé  sur  l'Autel ,  représentant  la 
Vierge  avec  son  Fils  mort  sur  ses  bras  ,  et 
de  deux  figures  ?  le  tout  en  bronze  ,  exécu- 
té d'après  les  modèles  de  Bonarroti .  Le 
tableau  de  St.  André  d'Avellin  ,  placé  sur 
l'Autel  de  la  croisée ,  est  du  chev.  Lan- 
franc  .  La  dernière  chapelle  >  fondée  par 
Urbain  VIII,  est  décorée  de  beaux  marbres, 
de  quatre  statues  et  de  peintures  d*André 
Camassei  et  du  chev.  Passignani  . 

La  Curie  de  Pompée  ,  où  se  rassemblait 
le  Sénat  les  jours  qu'il  y  avait  spectacle 
dans  le  Théâtre  de  cet  illustre  Romain  ,  si- 
tué près  de  ce  lieu  ,  se  trouvait  dans  Ten- 
droit  qu'occupe  aujourd'hui  l'Eglise  de 
St.André  .  C'est  dans  cette  Curie  que  Ju- 
les César  fut  assassiné  par  Brutus  et  Cas- 
sius ,  le  1 5  des  Ides  de  Marss  44  ans  avant 
Fère  Chrétienne  . 

Dans  l'endroit  où  est  le  palais  Pio ,  à 
\Campo  ai  Fiori  >  se  trouvait  le  Théâtre  de 
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Pompée  ,  qui  fut  le  premier  Théâtre  fixe 
bâti  à  Rome  ;  car  auparavant  on  n'en  fai- 
sait que  de  bois  ,  suivant  les  occasions  .  Il 
était  si  grand  qu'il  pouvait  contenir  jus- 
qu'à quarante  mille  spectateurs  .  On  voit 
encore  dans  les  écuries  de  ce  palais  ,  plu- 
sieurs restes  des  voûtes  qui  soutenaient  les 
gradins  .  Le  même  Pompée  fît  aussi  con- 
struire près  de  ce  Théâtre  ,  un  magnifique 
Portique,  soutenu  par  cent  colonnes,  pour 
mettre  le  Peuple  à  couvert  delà  pluie  . 

Le  beau  palais  Stoppaniqui  est  de  l'an* 
tre  côté  de  l'Eglise  deSt.André  délia  Voile, 
a  été  bâti  sur  les  dessins  de  Raphaël .  11  a 
servi  de  logement  à  l'Empereur  Charles  V, 
comme  on  le  voit  par  l'inscription  qui  est 
au  pied  de  l'escalier  . 

En  allant  plus  avant ,  on  trouve  >  dans  la 
jue  à  droite ,  le 

PALAIS  MATTEI  > 

Ce  palais  a  été  bâti  par  le  Duc  Asdrubar 
Mattei ,  sur  les  dessins  de  Charles  Mader- 
ne  .  On  voit  dans  le  vestibule  et  dans  la 
cour  plusieurs  bas-reliefs  ,  bustes  et  statues 
antiques  5  et  sur  l'escalier  ,  il  y  a  deux 
chaises  de  marbre  ,  trouvées  à  côté  de  l'E* 
glise  des  Sts.  Jean  et  Paul  ;  ainsi  qu'un  bas- 
relief,  représentant  une  chasse  de  l'Empe- 
reur Commode  ,  les  statues  de  Pallas  ,  de 
Jupiter  et  de  l'Abondance  ,  divers  bustes 
ft  autres  bas-reîiefs. 

On  voit  dans  le  portique  qui  se  trouve 
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idevaftt  la  salle  du  premier  étage  ,  des  bas- 
reliefs  ,  dont  P  un  représente  un  Consul 
qui  fait  punir  un  coupable  ;  un  autre  ,  où 
est  une  Bacchante  <jui  va  au  Temple  ;  un 
Sacrifice  à  Priape;  deux  statues,  Tune  d'A- 
pollon et  l'autre  d'une  Muse  ;  divers  bus- 
tes ,  et  entre  antres  celui  d'Alexandre  le 
Grand  ,  placé  sur  la  porte  de  Ja  salle  .  De 
ce  portique  ,  on  voit  de  plus  près  ,  les  bas- 
reliefs  qui  sont  disposés  sur  les  murs  de  la 
cour,  et  entre  autres  ceux  qui  représentent 
la  chasse  de  Méiéagre,  1' enlèvement  de 
Proserpine  ,  les  trois  Grâces,  Pelée  etThé- 
tis  ,  cru  1'  adultère  de  Mars  ;  le  Sacrifice 
d'Esculape,  ainsi  que  les  bustes  d'Antonin 
le  Pieux  ,  de  M.Àurèle  >  de  L.  Ver  us  et  de 
Commode . 

En  entrant  dans  les  appartenons  ,  on 
trouve  six  pièces  qui  contiennent  de  beaux 
tableaux  .  On  voit  dans  la  salie  des  Domes- 
tiques ,  six  paysages  de  Paul  Bril ,  et  le 
passage  de  la  mer  rouge  ,  peint  sur  la  voû- 
te ,  del'Albane  . 

Les  peintures  les  plus  remarquables  de 
la  première  chambre,  sont  quatre  tableaux, 
de  Paul  Bril ,  représentant  divers  traits  de 
l'Ecriture  Sainte  ;  deux  portraits,  par  Mr. 
David  ,*  un  par  Vandyck,  et  un  St.Bonaven- 
ture  ■>  de  Tintoret  :  la  peinture  de  la  voûte 
est  de  Pomarance  . 

Dans  la  seconde  chambre  il  y  a  deux  ta- 
bleaux représentant  deux  saisons, par  Paul 
Bril;  une  Vierge  avec  l'Enfant  Jésus,  de 
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Scïpion  Gaetano;  une  autre  Vierge  avec 
Jésus  et  St.Joseph  ,  du  Carrache,-  un  tableau 
représentant  divers  Enfans  ,  de  l'Aibane  ; 
et  quatre  beaux  tableaux  de  Passerotti,  qui 
représentent  des  vendeurs  de  viande  et  de 
poisson  . 

On  trouve  dans  Ja  chambre  suivante  les 
tableaux  des  deux  autres  saisons  de  l'an- 
née ,  par  Bril  ;  un  St. François  ,  de  Mutien; 
et  six  tableaux  d'animaux  ,  de  Mr.David  . 

Dans  la  quatrième  chambre  il  y  a  deux 
tableaux  de  Bril  ;  le  Sacrifice  d'Abraham  , 
du  Guide  et  deux  bambochades  ,  de  Jean 
Baptiste  Brughi  :  les  peintures  de  la  voûte 
sont  de  Lanfranc. 

Vient  ensuite  la  galerie ,  dont  la  voûte 
est  peinte  par  Pierre  de  Cortone .  Cette 

falerie  renferme  le  Sacrifice  d'Abraham,de 
anfrane  ;  la  Nativité  de  jesus  Christ  ,  par 
Pierre  de  Cortone  ;  Ja  cavalcade  de  Clé- 
ment VIII ,  et  l'entrée  de  Charles  V  à  Bo- 
logne ,  de  Tempesta  . 

De  la  salle  des  Domestiques  on  passe 
dans  un  autre  appartement  ,  où  la  voûte  de 
la  première  chambre  est  peinte  à  clair-ob- 
scur ,  par  le  Dominiquin  . 

Le  Cirque  Flaminien,  construit  par  le 
Consul  C.Flaminius  ,  était  dans  l'endroit, 
où  sont  maintenant  la  place  deirOlmo ,  le 
palais  Mattei  et  l'Eglise  de  Ste.Catherine 
dé*  Funari .  Parmi  les  Temples  qui  entou- 
raient ce  Cirque  ,  se  trouvait  celui  de  Bel- 
lone  ,  bâti  par  le  Consul  Appius  Claudius 
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l'aveugle  l'an  457  de  Rome  .  C'est  devant 
ce  Temple  qu'était  Ja  Colonne  Bellicéhd'oh 

les   Consuls  lançaient  une  flèche  vers   le 
Pays  à  qui  le  Sénat  avait  déclaré  la  guerre. 
En  allant  sur  la  place  Mattei,  où  est  la 
belle  fontaine  dite  des  tortues,  on  voit  le 

PALAIS    COSTAGUTI. 

Les  peintures  qui  ornent  les  voûtes  des 
six  chambres  du  premier  étage  de  ce  pa- 
lais ,  le  rendent  remarquable  .  Dans  la  pre- 
mière voûte  ,  Hercule  est  représenté  déco- 
chant une  flèche  contre  Je  Centaure  Nessus 
qui  allait  s'enfuir  avec  Déjanire  ,  ouvrage 
de  l'Albane  .  Dans  l'autre  voûte  on  voit 
Apollon  monté  sur  son  char  avec  plusieurs 
Génies  et  le  Tems  qui  découvre  la  Vérité  , 
peinture  fameuse  du  Dominiquin  .  Sur  la 
voûte  de  la  troisième  chambre  ,  est  repré- 
senté Renaud  dormant  sur  son  char  tiré  par 
deux  dragons, avec  Armide  qui  le  regarde» 
ouvrage  de  la  première  manière  du  Guer- 
chin  ,  d'un  coloris  et  d'une  force  singu- 
lière .  Vient  ensuite  une  galerie  où  Vénus 
est  représentée  sur  la  voûte  ,  avec  Cupi- 
don  et  autres  Divinités  j  cette  peinture  est 
du  rhevalier  d'Arpîn  .  La  voûte  de  la 
chambre  suivante  ,  où  sont  représentées  la 
Justice  et  la  Paix  ,  a  été  peinte  par  Lan- 
franc  .  On  voit  dans  Ja  dernière  chambre  * 
Arion  sur  le  Daufin  ,  et  un  vaisseau  plein 
de  matelots  ,  ouvrage  de  Romanelli . 

En  avançant ,  on  trouve  la  place  et 
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L'EGLISE  DE   STE.  MARIE 
IN  CAHPITELLI . 

Elle  a  été  bâtie  vers  l'an  1658  ,  sur  les 
dessins  de  Charles  Rainaldi  ,  aux  frais  du 
Peuple  Romain,  pour  y  conserver  une  Ima- 
ge miraculeuse  de  la  Vierge  .  La  fr.çade  de 
L'Eglise  est  en  travertin  ,  ornée  de  deux 
rangs  de  colonnes  Corinthiennes  et  Com- 
posites .  L'intérieur  en  est  magnifique  :  il 
est  décoré  de  colonnes  cannelées  d'ordre 
Corinthien,  et  de  peintures  du  chev. Sébas- 
tien Conea  ,  de  Luc  Jordans  ,  de  Gemi- 
gnanj  et  du  Baciccio.. 

La  petite  rue  qui  est  à  gauche  de  cette 
Eglise  ,  conduit  a  la  place  de  la  Poisson.e- 
rie  s  où  l'on  voit  les  restes  du 

PORTIQUE  D'  QCTAVIE . 

Octavien  Auguste  après  avoir  bâti  près 
de-là  ,  le  Théâtre  en  l'honneur  de  Marcel- 
lus  5  son  Neveu ,  voulant  procurer  au  Peu- 
ple ,  un  endroit  vaste  pour  se  mettre  à 
l'abri,  dans  le  tems  de  pluie,  fit  construire 
ce  grand  Portique  ,  dans  lequel  il  renfer- 
ma les  Temples  de  Junon  Reine  et  d' Apol- 
lon,, bâtis  par  Metellus  Je  Macédonien  ,  et 
lui  donna  le  nom  d'Octavie  ,  sa  sœur  . 

Ce  Portique  formait  de  longues  galle- 
ries  ,  soutenues  par  environ  270  colonnes  3 
elles  étaient  ornées  de  statues  faites  par 
les  plus  célèbres  Artistes  ;  et  a  certains 
jours  de  l'année ,  les  Peintres  y  exposaient 
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leurs  ouvrages  .  Cet  édifice  fut  restauré  , 
à  la  suite  d'un  incendie,  par  les  Empereurs 
Septime  Sévère  et  Caracalla  ,  ainsi  que  l'on 
voit  par  l'inscription  qui  existe  encore  sur 
la  frise  de  l'entablement . 

La  partie  de  ce  Portique  qui  s'est  con- 
servée jusqu'  a  ce  jour  ,  en  formait  autre- 
fois la  principale  entrée,  qui  devait  être 
de  forme  carrée  ,  et  qui  avait  deux  façades 
semblables  ,  Tune  en  dehors  et  l'autre  en 
dedans  ,  toutes  deux  ornées  de  quatre  co- 
lonnes de  marbre  blanc  ,  cannelées  »  et  de 
deux  pilastres  Corinthiens  .  L'une  de  ces 
façades  n'a  conservé  que  deux  colonnes  et 
un  pilastre  x  on  ne  voit  sur  l'autre  façade 
que  deux  colonnes  et  deux  pilastres  ;  Je 
tout  soutient  un  entablement  qui  parcourt 
dans  son  entier  ,  et  qui  se  termine  en 
fronton . 

La  rue  qui  est  à  gauche  de  ce  Portique  > 
conduit  au 

THEATRE  DE  MARCELLUS, 
AUJOURD'HUI  PALAIS  ORSINI . 

Comme  nous  venons  de  dire  ,  Octavien 
Auguste  fit  bâtir  ce  magnifique  Théâtre  et 
le  dédia  à  Marceîlus ,  fils  d'  Octavie  ,  sa 
sœur  .  Ce  fut  le  second  Théâtre  fixe  bâti  à 
Rome  pour  les  spectacles  publics .  Sa  con- 
struction était  si  parfaite  ,  que  les  Archi- 
tectes modernes  l'ont  pris  pour  modèle , 
relativement  aux  ordres  Dorique  et  Ioni- 
que ;  et  se  sont  servi  de  ses  proportions 
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pour  déterminer  celles  de  ces  deux  ordres, 
lorsqu'ils  sont  placés  l'un  sur  l'autre  .  La 
partie  semi-circulaire  du  dehors,  était  dé- 
corée de  quatre  ordres  d'architecture.  Les 
deux  ordres  supérieurs  sont  entièrement 
ruinés  :  il  n'existe  plus  qu'  une  partie  des 
ordres  inférieurs  ,  que  l'on  voit  actuelle- 
ment du  côté  de  la  place  Montanara  :  ces 
restes  consistent  en  deux  rangs  d'arcades, 
qui  environnaient  le  Théâtre  j  celles  d'en 
bas  ont  des  colonnes  Doriques  ,  et  celles 
d'en  haut,  des  colonnes  Ioniques.  Ce  Théâ- 
tre avait  i6y  pieds  de  diamètre  :  il  était 
construit  de  gros  blocs  de  travertin ,  et 
pouvait  contenir  jusqu'à  trente  mille  spe- 
ctateurs .  Le  jour  que  l'on  en  fit  la  dédica- 
ce ,  on  y  tua  six  cent  bêtes  féroces  . 

Dans  les  bas-Siècles,  ce  Théâtre  fut  chan- 
gé en  forteresse  par  la  Famille  Savelli  qui 
s'  y  retira  lors  des  guerres  civiles  .  La  Fa- 
mille Massimi  fit ,  ensuite  ,  construire  sur 
cet  édifice  ,  d'après  le  plan  de  Balthazar 
Peruzzi ,  le  grand  palais  qui  y  existe  au- 
jourd'hui,lequel  est  passé  dans  la  Maison 
Orsini .  On  arrive  dans  la  cour  de  ce  pa- 
lais ,  par  une  longue  rampe  qui  s'est  for- 
mée de  l'exhaussement  que  les  ruines  de 
l'ancien  édifice  ont  produit  sur  le  terrein  • 
On  trouve  dans  cette  cour ,  deux  sarco- 
phages en  marbre  ,  ornés  de  bas-reliefs  • 
Sur  le  portail  qui  donne  l'entrée  dans  cette 
cour,  on  voit  un  bas-relief,  représentant 
des  Gladiateurs  qui  combattent  contre  des 
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bêtes  féroces  .  Au-dessus  de  la  porte  de 
la  salle  des  appartemens  ,  est  un  des  bas- 
reliefs  qui  existaient  à  l'Arc  de  Marc-Au- 
rèle ,  au  Cours  ,  lequel  représente  cet  Em- 
pereur recevant  les  hommages  des  Ger- 
mains et  des  Parthes .  Un  peu  plus  avant  » 
à  droite  >  est 

L'EGLISE  DE  ST.  NICOLAS 
IN  CARCERE . 

Cette  Eglise  a  été  bâtie  sur  un  ancien 
Temple  d'ordre  Ionique  ,  en  peperirijdont 
il  reste  encore  des  colonnes  cannelées,  sur 
la  façade  et  à  un  des  cotés  .  A  gauche  de 
cet  édifice  se  trouvait  un  autre  Temple 
plus  petit ,  d'ordre  Dorique  j  et  sur  la 
droite  s  un  troisième  TempJe  d'ordre  Io- 
nique ï  tous  les  deux  construits  aussi  en 
peperin  .  Le  dernier  de  ces  Temples  fut 
réduit  en  Prison  par  le  Decemvir  Appius 
Claudius  ,  qui  la  destina  aux  Plébéiens  • 
C'est  dans  cette  prison  qu'arriva  la  célè- 
bre action  d'une  Jeune  fille  qui  nourrit  de 
son  lait,  son  vieux  Père,  condamné  à  mou- 
rir de  faim  .  Cet  acte  d'amour  filial ,  con- 
nu sous  le  nom  de  Charité  Romaine,  ayant 
été  découvert ,  on  accorda  la  vie  à  ce  viel- 
lard  ;  et  pour  en  conserver  la  mémoire  , 
l'an  de  Rome  604 ,  on  éleva  dans  la  même 
prison  ,  un  Temple  à  la  Piété  ,  devant  le- 
quel on  érigea  une  Colonne  qui  fut  appe- 
lée Lactaria ,  parce  qu'on  y  exposait  les 
enfans  trouvés  pour  les  faire  allaiter  • 
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Cette  Eglise  qui  est  dédiée  à  St.  Nico- 
las ,  Evêque  de  Mira  ,  a  été  reparée  plu- 
sieurs fois  ,  et  particulièrement  en  1808. 
Elle  a  trois  nefs  ,  divisées  par  14  colonnes 
antiques  .  On  voit  sous  le  maître  Autel  » 
une  urne  antique  de  porphyre  vert  ,  ornée 
de  têtes  de  Méduse  .  Sur  cet  Autel  sont 
quatre  belles  colonnes  de  jaune  Africain  . 

En  avançant  et  prenant  la  rue  qui  est  à 
gauche  ■>  on  trouve  l'Eglise  de  Ste.  Marie 
rie  la  Consolation,  bâtie  sur  les  dessins  de 
Martin  Lunghi ,  l'ancien  .  Attenans  à  cette 
Eglise  il  y  a  deux  hôpitaux  pour  le  bles- 
sés ,  l'un  pour  les  hommes  et  l'autre  pour 
les  femmes  . 

En  revenant  sur  ses  pas  •>  on  trouve 

L'ARC  DE  JANUS  QUADRLFRONS  . 

C'est  le  seul  Arc  qui  nous  reste  de  ceux 
que  les  Anciens  appelaient  ]ani ,  parce  qu' 
ils  avaient  quatre  arcades  semblables .  Us 
se  trouvaient  dans  tous  les  quartiers  de 
Rome  ,  et  principalement  dans  chaque  Fo- 
rum .  Ils  servaient  comme  de  portique  , 
pour  mettre  le  Peuple  à  l'abri  du  Soleil 
et  de  la  pluie  .  On  croit  que  celui-ci  a  été 
fait  par  l'Empereur  Domitien  ,  en  faveur 
de  ceux  qui  trafiquaient  dans  le  Forum 
Boarîum  . 

Ce  célèbre  monument  qui  autrefois  re- 
stait en  partie  sous  terre  ,  comme  tous  les 
édifices  de  l'ancienne  Rome  ,  dernièrement 
a  été  découvert ,  pour  la  munificence  de 
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SA  MAJESTE  IMPERIALE  .  11  est  corn- 
posé  de  gros  quartiers  de  marbre  Grec  et 
construit  sur  un  soubassement  carré .  Cha- 
que face  de  l'édifice  est  partagée  en  une  ar- 
cade dans  Je  milieu  ,  et  deux  pleins  ser- 
vent de  pile  à  chaque  coté  qui  est  70  pieds 
de  large  .  Les  arcades  ont  pour  imposte  , 
une  corniche  qui  règne  au  dedans  et  qui 
est  détruite  au  dehors  :  chaque  face  est  or- 
née de  douze  niches  ,  lesquelles  étaient 
décorées  de  colonnes .  Cet  Arc  est  tout 
troué  ,  comme  plusieurs  autres  édifices  an» 
ciens  ;  cela  arrivait  dans  les  bas-Siècles, 
par  des  barbares  ,  pour  arracher  les  cram- 
pons et  les  pivots  de  bronze  qui  servaient 
pour  lier  et  contenir  les  pierres.  Tout  ce 
qu'on  voit  bâti  en  briques,  sur  cet  Arc,  a 
été  fait  aussi  dans  les  bas-Siècles  ,  par  la 
Famille  Frangipani  ,  qui  s'y  fortifia  lors 
des  guerres  civiles . 

11  faut  remarquer  qu'enciennement,dans 
cet  endroit,  était  un  marais  formé  des  eaux 
du  Tibre  ,  lequel  s'étendait  depuis  le  bas 
du  Capitole  ,  jusqu'au  mont  Palatin  ,  au 
Forum  Boarium  et  au  grand  Cirque  :  com- 
me on  passait  ce  marais  en  bateau  pour  al- 
ler sur  l'Aventin  et  ailleurs  ,  il  fut  appelé 
Velabrum  •>  a  vehendis  ratibus .  C'est  près 
de  ce  marais  que  furent  exposés  Romulus 
et  Remus .  Le  même  marais  fut  déseché 
par  Tarquin  l'Ancien  :  cependant  le  nom 
de  Velabrum  reste  encore  à  une  partie  de 
cet  emplacement ,  où  l'on  trouve 
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L'EGLISE  DE  ST.  GEORGE 
IN  VELABRO  . 

On  croit  que  cette  Eglise  a  été  bâtie 
vers  le  VI  Siècle  ,  sur  les  restes  de  la  Ba- 
silique Sempronienne  ,  construite  par  Ti- 
beriusSempronius  pour  y  juger  les  causes 
des  marchands  du  Forum  Boarium  .  Cette 
ancienne  Eglise  ,  quia  été  restaurée  plu- 
sieurs fois  ,  est  à  trois  nefs  ,  divisées  par 
1$  colonnes  ,  dont  u  sont  de  granit  et  4 
de  marbre  violet  ,  cannelées  •.  Attenant  à 
cette  Eglise,  est 

L'ARC   DE  SEPTIME    SEVERE. 

Ce  petit  Arc  qui  est  en  marbre  ,  de  for- 
me carrée  ,  et  à  une  seule  ouverture,  fut 
érigé  ,  suivant  l'inscription  que  l'on  y  lit , 
par  les  Banquiers, les  Orfèvres  et  les  autres 
Negocians  du  Forum  Boarium ,en  l'honneur 
de  l'Empereur  Septime  Sévère  ,  de  Julie 
sa  femme  et  d'  Antonin  Caracalla ,  leur 
fils  .  Cet  Arc  est  décoré  de  bas-reliefs  de 
médiocre  sculputure,  très-endommagés  par 
le  tems  .  Sur  un  côté  de  l'inscription  ,  est 
un  petit  Hercule  :  on  peut  croire  que  sur 
Fautre  côté  ,  qui  est  enchâssé  dans  le  mur 
de  l'Eglise ,  était  un  Bacchus  ;  ces  deux 
Divinités  étant  les  tutelaires  de  la  Famille 
de  Sévère  .  Au-dessous  de  l'ouverture  de 
l'Arc  ,  qui  est  carrée  ,  on  voit  d'un  coté  » 
Septime  Sévère  sacrifiant  avec  Julie  ,  sa 
femme,  qui  tient  en  main  le  caducée,  sim- 
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bo]e  de  la  concorde  ;  et  de  l'autre  côté  , 
Caracalla  faisant  un  sacrifice  :  on  voit  aussi 
la  place  ou  était  la  figure  de  Geta  ,  que 
son  frère  fit  effacer  ,  ainsi  que  son  nom  , 
sur  l'inscription  .  Enfin  ,  du  côté  qui  re- 
garde l'Arc  de  Janus ,  est  un  prisonnier 
conduit  par  un  Soldat  Romain  î  et  au-des- 
sous ,  un  Laboureur  qui  conduit  une  char- 
rue tirée  par  un  bœuf  et  une  vache  ,  peut- 
être  pour  indiquer  que  ce  fut  de  ce  côté-ci, 
que  Romulus  commenta  le  sillon  de  sa 
Rome  carrée . 

L'inscription  de  cet  Arc  nous  démon- 
tre aussi  que  le  Forum  Boarium  s'étendait 
jusque-là.  Ce  nom  ne  lui  avait  pas  été 
donné  seulement  pour  les  bœufs  que  Ton 
y  vendait  j  mais  aussi  à  cause  d'un  bœuf 
de  bronze  ,  érigé  dans  cet  endroit ,  en 
mémoire  de  celui  dont  Romulus  s'était 
servi  pour  tracer  l'enceinte  de  sa  nouvelle 
Ville. 

Dans  le  Forum  Boarium  était  aussi  F  Ara 
Maxlma  ,  c'est-à-dire  le  grand  Autel  qu' 
Hercule  érigea  à  lui  même  ■>  dans  un  petit 
Temple  rond  ,  lorsqu'il  eut  tué  Cacus,  qui 
lui  avait  volé  et  caché  ses  bœufs  dans  un 
antre  du  mont  Aventin  .  C'est  dans  cet 
endroit  que  l'on  trouva  la  belle  statue  d' 
Hercule  en  bronze  doré  ,  que  l'on  conser- 
ve dans  le  musée  du  Capitole  . 

En  suivant  la  petite  rue  qui  est  en  face 
de  l'Arc  de  Septime  Sévère  ,  on  trouve  la 
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GRANDE  CLOAQUE. 

Les  Cloaques  de  l'ancienne'Rome  étaient 
les  ouvrages  les  plus  admirables  que  Ton 
eut  fait  pour  l'utilité  publique  .  Tarquin 
l'Ancien  fut  celui  qui  ,  pour  l'écoulement 
des  eaux  du  Vclabrum  et  de  celles  qui  ve- 
naient des  monts  ,  fit  construire-,  sous  ter- 
re ,  des  conduits  voûtés  d'une  épaisseur  et 
d'une  solidité  surprenante,  comme  l'on 
voit  encore  aujourd'hui .  Ils  avaient  plu- 
sieurs branches  qui,  après-avoir  traversé 
les  quartiers  de  la  Ville  ,  allaient  se  réunir 
au  Forum  Romanum  ,  où  ,  par  le  moyen  de 
deux  canaux  ,  les  eaux  et  les  immondices 
se<déchargaient  dans  le  Tibre  :  le  grand 
canal  s'appelait  Cloaca  Maxtmaj  l'autre  » 
C/oaca  M'mor  ■>  c'est-à-dire  la  grande  et  la 
petite  Cloaque  .  Tarquin  le  Superbe  fit 
agrandir  cette  grande  Cloaque  :  la  popula- 
tion de  Rome  s'étant  ensuite  augmentée  , 
il  fallut  dessécher  par  des  nouveaux  égouts» 
les  vallons  de  la  Ville,  pour  les  rendre  ha- 
bitables j  car  la  grande  Cloaque  faite  par 
Tarquin  l' Ancien  ,  n'  était  pas  suffisante 
pour  recevoir  une  si  grande  quantité  d'eau. 

Ce  qui  reste  encore  de  cette  grande 
Cloaque  ,  fait  l'admiration  des  connais- 
seurs :  on  voit ,  avec  surprise  ,  une  voûte 
formée  par  trois  assises  de  gros  blocs  de 
peperin  jointes  sans  chaux ,  ni  ciment  : 
chaque  bloc  a  cinq  pieds  de  longueur  et 
trois  d'épaisseur  :  la  largeur  ,  ainsi  que  la 
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'  hauteur  de  son  vide  ,  est  de  douze  pieds  j 
de  sorte  que  ,  comme  dît  Piine  ,  un  char 
chargé  de  foiny  pouvait  passer  aisément  . 
La  longueur  de  cette  Cloaque  était  d'en- 
viron 300  pas  .  Son  embouchure  dans  le 
Tibre  se  voit  encore  aujourd'hui  près  de 
l'ancien  Temple  de  Vesta  .  Denis  d'Hali- 
carnasse  dit  que  trois  choses  lui  font  voir 
principalement  la  magnificence  de  Rome  , 
les  aqueducs  5  les  grands  chemins  et  les 
cloaques  .  Pline  et  Strabon  en  parlent  aus- 
si avec  le  même  étonnement  :  ils  nous  re- 
présentent Rome  ,  comme  étant  aussi  sin- 
gulière sous  terre  ,  qu'elle  l'était  au  de- 
hors . 

On  a  établi  à  côté  de  cette  Cloaque ,  une 
fabrique  de  cartons  ,  afin  de  se  servir  de 
l'eau  de  Juturne  •>  que  l'on  croit  être  la  mê- 
me qui ,  venant  du  Palatin  ,  formait  dans 
le  Forum  Roman um  -,  le  célèbre  Lac  de  Ju- 
turne ,  comme  nous  l'avons  dit  à  la  pa- 
ge Si. 

En  avançant  vers  le  Forum  Komanum  ,  on 
trouve  ,  à  droite  ,  l'Eglise  de  Ste.  Anasta- 
sie  ,  près  de  laquelle  Romuîus  commença 
le  silon  ,  pour  y  jeter  les  fondemens  des 
murailles  de  sa  nouvelle  Viile  . 

Ces  endroits  célèbres ,  que  nous  voyons 
^maintenant  occupés  par  des  greniers  à 
roin  ,  des  jardins  potagers  et  des  vignes  5 
1  étaient ,  dans  les  beaux  jours  de  la  Répu- 
blique >  remplis  d'édifices  aussi.riches  que 
?  merveilleux  . 
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Dans  la  plaine  ,  anciennement  appelée 
Martia  ,  ou  Murtia  ,  qui  est  entre  les  monts 
•Paiatin  et  Aventin  ,  devant  le  palais  des 
Césars  }  on  trouve  quelque  vestige  du 

GRAND  CIRQUE. 

Le  premier  Cirque  fut  érigé  par  Romiv 
lus  ,  près  du  Forum  Rominum  -,  pour  célé- 
brer des  jeux  en  l'honneur  de  Neptune  , 
où  arriva  l'enlèvement  des  Sabines  .  On 
en  fit  ensuite  plusieurs  autres  ;  mais  tous 
de  bois  .  Tarquin  l'Ancien  fut  le  premier 
qui  bâtit  en  pierre  celui  dont  nous  parlons. 
Le  spectacle  le  p.'us  magnifique  des  anciens 
Romains  ,  était  celui  des  jeux  du  Cirque , 
qui  consistaient  en  courses  de  petits  chars^ 
traînés  par  deux  ou  quatre  chevaux.  On 
appela  cet  édifice  ,  Cirque  ,  à  cause  de  sa 
forme  qui  était  presque  circulaire  ;ou  par- 
ce que  l'on  tournait  autour  de  l'Epine  j  et 
comme  celui-ci  était  le  plus  magnifique  de 
tous  les  autres  ,  il  s'appelait  Circus  Ma- 
x'mus ,  savoir  grand  Cirque  . 

On  comptait  à  Rome  jusqu'à  dix  Cir- 
ques ,  parmi  lequels  était  celui  de  Caracal- 
la  ,  dont  nous  parlerons  plus  amplement  ; 
c'est  le  seul  qui  nous  reste  et  qui  puisse 
donner  quelque  idée  de  cette  espace  d'édi- 
fices . 

Le  Cirque  bâti  par  Tarquin  s  était  ,  sui- 
vant la  description  qu'en  fait  Denis  d'Ha- 
licarnasse  5  long  de  trois  Stades  et  de- 
mi 5  et  large  de  quatre  Jugeres  ;   c'est-à*  . 
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dire  qu'il  avait  200S  pieds  de  longueur  , 
et  879  de  largeur  :  il  pouvait  contenir  1 50 
mille  spcctcteurs  .  Jules  César  le  rétablit 
avec  plus  de  magnificence  ,  et  y  fit  faire  un 
second  ordre  de  portiques  ;  c'est  pourquoi, 
comme  le  dit  Pline  ,  ce  Cirque  contenait 
260  mille  personnes  .  L'Empereur  Auguste 
y  érigea  l'Obélisque  que  l'on  voit  aujonrd' 
nui  sur  la  place  du  Peuple .  Cet  édifice 
ayant  été  brûlé  sous  Néron  ,  Trajan  le  fit 
reconstruire  ,  selon  Dion  ,  sur  les  dessins 
-du  célèbre  Apollodore  ,  et  il  fut  plus  beau 
qu'auparavant ,  et  cFnne  telle  grandeur  qu' 
il  pouvait  contenir  580  mille  spectateurs. 
Il  fut  enfin  restauré  et  embelli  par  Con- 
stantin le  Grand  ,  dont  le  fils,  Constance, 
y  fit  élever  un  second  Obé  isque  qui  est 
celui  que  l'on  trouve  à-présent  sur  la  pla- 
ce de  St. Jean  de  Latran  . 

La  forme  de  ce  Cirque  ,  ainsi  que  des 
autres,  était  d'un  carré  long,  dont  une  ex- 
trémité était  en  demi-cercle  ;  l'autre  dé- 
crivait une  courbe  presque  insensible  .  Du 
côté  du  demi-cercle  était  la  grande  porte 
'd'entrée  ;  et  dans  la  partie  opposée  étaient 
lies  carceres  ,  c*  est-à-dire  les  postes ,  où 
|!'on  retenait  les  chars  avec  les  chevaux  at- 
telés ,  jusqu'au  signal  de  la  course  .  Cette 
partie  du  Cirque  regardait  le  Tibre  ;  Pau- 
Ire  ,  le  mont  Coelius  .  La  partie  essentielle 
*!u  Cirque  était  la  Spina->  l'Epine ,  c'est-à- 
l'.ire  une  plate-forme  longue  et  étroite , 
|iutourde  laquelle  les  chars  faisaient  leurs 
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courses  .  De  petits  Autels  ,  des  statues  j 
des  colonnes  et  les  deux  Obélisques  Egy- 
ptiens étaient  placés  sur  La  Sp'tna  j  aux  ex- 
trémités de  laquelle  se  trouvaient  les  bor- 
nes ,  nommées  en  Latin  meta  :  il  fallait 
tourner  sept  bis  autour  de  ces  bornes  pour 
remporter  le  Drix  . 

A  l'exception  du  côté  où  étaient  les  car- 
ceres  ,  tout  l'édifice  était  environné  de  trois 
rangs  de  portiques  ,  les  uns  sur  les  autresj 
et  dont  les  voûtes  soutenaient }  e^i  dedans , 
les  gradins  ,  qui  servaient  pour  s'asseoir 
les  spectateurs,  comme  dans  les  Amphi- 
théâtres .  La  saillie  du  mur  qui  entourait 
l'arène  du  Cirque ,  laquelle  formait  une 
espèce  de  balcon  ,  s'appelait  Pcdlum  :  c'est 
là  qu'était  la  loge  de  l'Empereur  »  et  la 
place  des  Sénateurs  ,  des  principaux  Magi- 
strats et  des  Vestales .  Au  bas  du  Podium 
se  trouvait  un  canal  de  neuf  pieds  de  lar- 
geur et  de  profondeur ,  appelé  Euripe  ,  qui 
avait  été  ajouté  par  Jules  César  .  On  fai- 
sait quelque  fois  sur  ce  canal  ,  des  évolu- 
tions maritimes  avec  de  petits  bàtimens. 

Quoique  les  Cirques  fussent  faits  pour 
les  courses  de  chars  ,  ils  -servaient  aussi 
pour  la  lutte  ,  le  pugillat  et  la  course  à 
pied  ,  ainsi  que  par  la  chasse  de  bêtes  fé- 
roces ,  et  autres  amusemens  propres  à  for- 
mer la  jeunesse  Romaine  à  la  guerre.  C'est  « 
dans  le  même  Cirque ,  selon  le  rapport  cf 
Aulngelle,  qu'Androcles  ayant  été  exposé 
aux   -bêtes   féroces  ■»  fut  reconnu  par  un 
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Lion  ,  auquel  il  avait  ,  en  Afrique  ,  arra- 
ché une  épine  du  pied,  et  qui  ,  au  lieu  dz 
le  dévorer  ,  se  mit  à  le  lécher  . 

On  y  voit  encore  quelques  masses  de 
briques  qui  ont  servi  à  soutenir  les  gradins 
de  ce  Cirque  ,  particulièrement  vis-à-vis 
du  moulin  qui  tourne  par  le  moyen  de  l'eau 
Crabra,  laquelle  vient  de  Frascati  . 

Sur  le  penchant  du  mont  Palatin  on  dis- 
tingue les  restes  d'un  portique  long  et 
étroit  que  l'en  croit  avoir  appartenu  au 
palais  et  qui  s'unissait  à  la  loge  des  Em- 
pereurs .  On  sait  qu'un  jour  ,  Néron  étant 
a  table  ,  fit  jeter  sa  serviette  par  la  fenêtre 
dans  le  Cirque  ,  pour  annoncer  au  Peuple 
impatient ,  qu'il  permettait  de  commencer 
le  spectacle  . 

Le  fameux  Septizimuirn  ,  bâti  par  l'Em- 
pereur Septime  Sévère,  était  à  l'angle  du 
même  palais  des  Césars  ,  vers  la  rue  de  St. 
Grégoire  .  Le  nom  de  Septizomum  à  fait 
croire  à  plusieurs  Antiquaires  que  c'était 
un  édifice  à  sept  rangs  de  colonnes  ,  pla- 
cées l'un  sur  l'autre  ;  mais  cette  idée   est 
|  erronée, parce  que  l'édifice  aurait  été  trop 
t  élevé  et  hors  de  proportion  .  C'était  seu- 
\  lement  un  superbe  portique  à  trois  étages, 
\ soutenu   par   des    colonnes   de  différens 
Imarbres  ,  qui  formait  wne   magnifique  fa- 
çade et  une  entrée  majestueuse  pour  aller, 
'ce  ce  coté  ,  dans  le   palais  d'Auguste  .  11 
'[existait  encore  du  teins  de  Sixte  V  ,  qui  le 
;6t  démolir  pour  en  employer  les  colonnes 
Jl  la  Basilique  de  St.Pierre  * 
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Avant  d'arriver  à  TArc  de  Constantin  , 
on  voit  »  à  droite  ,  sur  le  mont  Coetius  , 

L'EGLISE   DE   ST.  GREGOIRE  . 

Le  Pape  St.  Grégoirs  le  Grand  ,  qui  de- 
scendait de  l'ancienne  et  noble  Famille  A.- 
nicia  ,  avait  dans  cette  endroit,  sa  maison» 
dont  vers  l'an  5S4  ,  il  en  fit  un  monastère 
de  Moines  ,  où  il  demeura  lui-même  avant 
son  Pontificat ,  et  y  bâtit  une  Eglise  en. 
l'honneur  de  l'Apôtre  St.  André  ,  laquelle 
existe  encore  présentement .  Après  la  mort 
de  ce  Pape, on  construisit  l'Eglise  en 
l'honneur  du  même  St.  Grégoire;  et  en- 
suite ,  en  163  3  »  Je  Cardinal  Scipion  Bor- 
ghese  y  fit  faire  l'escalier  et  la  façade  sur 
les  dessins  de  Jean  Baptiste  Soria  y  de  mê- 
me que  le  portique,  qui  est  c'écoré  de 
colonnes  -  Enfin  ,  l'Eglise  fut  rebâtie  5  er* 
1754  ,  sur  les  dessins  de  François  Ferrari. 
Elle  est  à  trois  nefs  séparées  par  16  colon- 
nes s  dont  la  plus  grande  partie  sont  de 
granit  d'  Egypte  .  Les  peintures  de  la 
grande  voûte  sont  de  Placide  Costanzi  1 
les  tableaux  des  Autels  sont  d'Antoine  Ba.- 
lestra  ,  de  François  Mancini ,  de  Pompée 
Battoni  et  de  Jean  Baptiste  Bonfreni . 

En  sortant  par  la  porte  latérale>on  trou- 
ve une  terrasse  ,  d'où  l'on  jouit  de  la  belle 
vue  pittoresque  qu'offrent  les  ruines  dix 
Palais  des  Césars  .  Sur  cette  terrasse  il  y 
a  trois  anciennes  chapelles  ,  bâties  par  St»  , 
Grégoire  ,  et  renouvellées  par  le  Cardinal 
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Baronius  .  La  première  est  dédiée  à  Stc. 
Silvie  ,  mère  de  St.  Grégoire  le  Grand  : 
la  statue  de  la  Sainte >  que  Ton  voit  sur 
l'Autel  ,  entre  deux  colonnes  de  porphyre» 
est  de  Nicolas  Cordieri ,  élevé  de  Bonar» 
rôti  ;  les  peintures  de  la  voûte  sont  de 
Guide  Reni. 

La  seconde  chapelle  est  dédiée  à  St» 
André  :  cette  chapelle  est  l'ancienne  Egli- 
se j  bâtie  par  St. Grégoire  le  Grand  ,  dont 
nous  avons  fait  mention  ci-dessus  ,et  où 
ce  Pape  recita  ses  Homélies  .  Le  tableau 
de  l'Autel  placé  entre  deux  colonnes  de 
vert  antique,  est  du  chevalier  Roncalli,  dit 
le Pomarancio  .Le  St.Pierre  et  le  St. Paul , 
qui  se  trouvent  sur  les  cotés.,  sont  du  Gui- 
de .  On  admire  sur  les  murailles  de  cette 
chapelle  ,  deux  superbes  fresques  ,  faites  * 
en  concurrence  ,  par  le  Dominiquin  et  le 
Guide  :  celle  qui  est  à  droite  ,  en  entrant> 
où  l'on  voit  représentée  la  Flagellation  de 
SuAndré  >est  du  premier  de  ces  peintres  5. 
l'autre  représentant  le  même  Saint  qui  ado- 
re la  Croix  en  allant  au  martyre  ,  est  du 
Guide  . 

On  voit  au  fond  de  la  troisième  cha- 
pelle >  qui  est  dédiée  à  Ste.  Barbe ,  une 
statue  de  St.Grégoire  ,  ébauchée  par  Mi- 
chel-Ange Bonarroti ,  et  achevée  par  Ni- 
colas Cordieri  .  La  table  de  marbre  ,  pla- 
cée au  milieu  de  cette  chapelle  ,  est  la  mê- 
me, où  St.Grégoire  donnait  à  manger,  tour 
les  matins  ,  à  douze  pauvres  pèlerins . 


276      Itinéraire  de  Rome  . 


En  allant  par  le  grand  chemin  ,  bordé 
d'arbres  ,  qui  conduit  à  la  porte  St.  Sébas- 
tien ,  on  trouve  ,  a  droite  ,  les  restes  des 

THERMES  DE  CARACALLA. 

L'Empereur  Antonin  CaracalU  fit  bâtir 
ces  magnifiques  Thermes  ,  dont  la  disposi- 
tion des  parties  et  la  distribution  des  piè- 
ces étaient  presque  semblables  à  ceux  d'A- 
grippa  et  de  Titus  :  ils  étaient  cependant 
moins  spacieux  que  ceux  de  Dioclétien  ; 
mais  dIus  grands  que  ceux  de  Titus.  Ils 
n'étaient  pas  moins  admirables  par  la  beau- 
té de  l'architecture  ,  que  par  la  richesse 
des  ornemens  :  on  v  employa  plus  de  deux 
cents  colonnes  de  beaux  marbres  :  les  pein- 
tures i  les  sculptures  et  les  mosaïques  y 
étaient  prodiguées  d'une  manière  incroya- 
ble .  Cet  édifice  avait  deux  étages  ,  dont 
le  premier  ,  qui  est  enterré  ,  servait  pour 
l'usage  des  bains  ;  le  second  était  moins 
destiné  pour  cet  usage  ,  que  pour  les  jeux 
du  disque  ,  de  la  balle  ,  du  pugillat  et  au- 
tres exercices  . 

La  façade  principale  de  cet  édifice  se 
trouvait  au  Levant ,  vers  la  voie  Neuve  :  on 
y  voit  encore  aujourd'hui  des   restes  des 
portiques  ajoutés   par  l'Empereur  Hého- I 
gabale  ,  et  terminés  par  Alexandre  Sévère.  1 
La  plus  grande  partie  de  ces  Thermes  sont  | 
sur    pied  ;   mais  les  voûtes  ,  qui   étaient 
prodigeusement  hautes  et  larges,sont  tou- 
tes ruinées .  Il  s'y  trouvait  une  infinité  de, 
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salles  »  décorées  de  marbres  précieux  ,  de 
bronzes  dorés  et  de  pavés  en  mosaïque  . 
On  y  comptait  jusqu'  à  1600  chaises  de- 
marbre  y  outre  les  baignoires  où  plusieurs 
personnes  pouvaient  s'y  baigner  ensemble* 
Parmi  un  grand  nombre  de  pièces  qui 
existent  encore  ,  on  remarque  quatre  gran- 
des salles  entourées  de  murs   très-hauts  , 
dont  la  plus  longue  peut   être  regardée 
comme  la  grande  salle  nommée  par  les 
Anciens  Celia  Soleare  ,  qui  était  singuliè- 
re ,  autant  par  sa  grandeur  que  par  sa  voû- 
te plate  ,  soutenue  par  des  grilles  de  bron» 
ze  ,  on  de  cuivre  .  Les  Artistes  de  ce  tems- 
là  regardaient  cette  voûte  comme  un  chef- 
d'œuvre  de  l'art  .  C'est  ainsi  que  de  nos 
jours  les  connaisseurs  voient  avec  surprise 
la  voûte  plate  de  l'Oratoire  de  l'Eglise 
Neuve, et  celles  du  souterrain  de  Ste. Mar- 
tine et  du  portique  du  palais  Doria  ;quoi- 
que  celles-ci  soient  d'une  étendue  beau- 
coup moins   considérable  que  celle  de  la 
Cella  Soleare  ,■  dont  la  longueur  est  de  18S 
pieds  ,et  la  largeur  de  134  .  On  ne  saurait 
douter  de  la  magnificence  et  de  la  richesse 
de  ces  Thermes  par  les  marbres  précieux 
que  l'on  y  a  trouvé  ;  tel   que   le  célèbre 
Hercule  de  Glycon  Athénien,. la  Flore  * 
le  fameux  groupe  »  connu  sous  le  nom  de 
Taureau  Farnèse  ,  et  autres  raretés  qui  fu- 
rent transportées  dans  le  palais  Farnèse  , 
et  dans  la  suite  à  Naples  . 

n; 
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En  revenant  sur  le  grand  chemin  ,  ou 
trouve  ,  à  droite  , 

L'EGLISE    DE  ST.  NERHE  ET  DE 
ST.  ACHILLEE  . 

Le  Pape  St.Jean  I  ,  vers  l'an  524 ,  érigea 
cette  Eglise  ,  qui ,  en  1596»  fut  rebâtie 
par  le  Cardinal  Baronius  .  Le  baldaquin  du 
maître  Autel  >  est  soutenu  par  quatre  bel- 
les colonnes  de  marbre  Africain  .  Il  y  a 
deux  chaires  en  marbre  ,  dites  Ambtnes  , 
qui  étaient  en  usage  dans  les  premiers  Siè» 
clés  de  1'  Eglise  ,  pour  lire  les  Epitres 
et  les  Evangiles  .  On  voit  dans  la  tribune  , 
une  chaise  de  marbre  »  sur  laquelle  s'assit 
St.Grégoire  le  Grand  ,  lorsque  ,  dans  cette 
Eglise  ,  il  recita  au  Peuple  la  XXVIII  de. 
ses  Homélies  ,  dont  une  partie  est  gravée 
sur  le  dossier  de  cette  chaise  .. 

Quelques  pas  plus  avant  ,  on  trouve  ,  à 
gauche,  l'Eglise  du  Pape  St.Sixte  ,  martyr, 
que  Ton  croit  avoir  été  bâtie  par  Constan- 
tin le  Grand  ,  sur  les  ruines  de  l'ancien 
Temple  de  Mars  ,  appelé  Extramuraneum  , 
parce  qu'avant  l'augmentation  de  l'encein- 
te de  la  Ville  ,  faite  par  Aurélien  r  il  était 
hors  des  murs  .  C'est  dans  ce  Temple  que 
s'assemblait  le  Sénat  pour  donner  audien- 
ce aux  Généraux  qui  venaient  demander 
ies  honneurs  du  triomphe  . 

En  continuant  d'avancer,  on  trouve  ,  à 
droite  ,  une  vigne ,  où  l'on  voit  un  grand 
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édifice  ,  dont  l'intérieur  est  de  figure  oc- 
togone >  que  quelques  Antiquaires  croient 
avoir  été  un  Temple  dédié  à  Hercule  ;  et 
d'autres  ,  une  salle  appartenant  aux  Ther- 
mes de  Caracalla  . 

En  retournant  dans  Je  grand  chemin  , 
on  trouve  ,  à  droite  ,  l'ancienne  Eglise  de 
St.  Césarée  ,  dite  in  palatio  ,  peut-être  à 
cause  du  voisinage  des  Thermes  de  Cara- 
calla ;  car  dans  les  bas-sièces  >  on  donnait 
ordinairement  le  nom  de  palais  a,  tous  les 
grands  édifices  . 

Des  deux  tues  qui  suivent  ,  celle  à 
gauche  conduit  à  la  porte  Latine,  ainsi 
nommée  parce  qu'elle  conduisait  dans  le 
Latium  ;  mais  comme  cette  porte  est  à- 
présent  fermée  ,  il  faut  sortir  par  la  porte 
St.Sébastien  ,  ou  par  celle  de  St.Jean,  pour 
aller  sur  la  voie  Latine  ,  où  ,  parmi  plu- 
sieurs restes  d'  anciens  Tombeaux  ?  se 
trouve  le 

TEMPLE    DE    LA    FORTUNE 
MUL1EBRE . 

Cet  édifice  est  à  quatre  milles  de  Romea 
comptant  du  commencement  de  la  voie 
Latine  ,  qui  était  au  pied  du  mont  Coeliusi 
cette  distance  est  conforme  à  ce  que  disent 
les  Historiens  anciens  j  lorsqu'ils  parlent 
de  la  rencontre  de  Coriolan  et  de  Véturie  , 
sa  mère  ,  qui  eut  le  bonheur  d'appaiser  le 
dédain  de  son  fils  qui  s'était  campé  à  qua- 
tre milles  de  Rome  9  pour  attaquer  sa  Pa» 

N  2 
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trie  .  En  mémoire  de  cette  action  ce  Tem- 
ple fut  bâti  :  il  est  élevé  sur  un  soubasse- 
ment qui  a  la  forme  d'un  carré  long  :  tout 
l'édifice  est  construit  en  briques  et  orné 
d'un  double  ordre  de  pilastres  ,  d'un  enta- 
blement et  de  fenêtres  .  Comme  l'archi- 
tecture en  est  bonne  ,  on  croit  qu'  il  a  été 
restauré  ou  rebâti  par  Faustine  ,  femme  de 
Marc-Aurèle  ,  d'après  quelques  médailles 
de  cette  Impératrice  >  où  Ton  voit  une  fi- 
gure assise  avec  l'inscription:  For  tenue- 
Muitebrï . 

En  revenant  en  Ville,  ontrouve  ,  dans  la 
rue  qui  est  vis-à-vis  de  la  porte  St.  Sébas- 
tien >  la  vigne  Sassi  ,  sur  la  porte  de  la- 
quelle on  lit  ,  Sepulchra  Sàp'ionum  y  parce 
que  cette  vigne  renferme  le. 

TOMBEAU  DES  SCIPIONS  . 

Ce  célèbre  monument  des  descendens 
de  l'illustre  famille  Cornelie  ,  ne  fut  dé- 
couvert qu'en  17S0  :  jusque-là, ,  on  croyait 
que  le  Tombeau  des  Scipions  était  celui 
que  l'on  voit  hors  de  la  porte  St. Sébastien, 
presqu'en  face  de  l'Eglise  de  Domine  quo 
<vadh  .  On  dit  que  ce  monument  avait  deux 
étages  ,  dont  le  premier  ,  qui  existe  enco- 
re ,  est  un  grand  souterrain  de  forme  car- 
rée ,  creusé  dans  le  tuf  :  il  ne  reste  plus 
rien  du  second  étage,  qui  devait  être  rond 
et  entouré  de  niches,  où  étaient  les  statues 
des  Scipions  et  eu  Poète  Ennius,  dont  par- 
lent Cicéron  et  Tite-JLive . 
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On  trouva  dans  ce  Tombeau  les  objets 
suivans ,  qui  se  conservent  aujourd'  hui 
dans  le  musée  du  Vatican  :  un  sarcophage 
en  péperin  ou  pierre  d'AIbano  ,  qui  selon 
F  inscription  que  l'on  y  lit ,  appartenait  à 
Lucius  Scipion  Barbatus  :  un  buste  ,  aussi 
en  péperin  ,  avec  la  tête  couronnée  de  lau- 
rier ,  que  quelques  uns  croient  être  celle 
d'Ennuis  ,  et  d'autres  ,  celle  de  Scipion  , 
fils  de  Gneus  :  un  buste  inconnu  ,  en  mar- 
bre blanc  ;  et  un  grand  nombre  d'inscri- 
ptions en  marbre  s  dont  on  a  fait  des  co- 
pies ?  qui  ont  été  placées  dans  les  mêmes 
lieux  où  étaient  les  originaux  .  C'est  le 
monument  le  plus  mémorable  et  digne  d'ê- 
tre visité  1  autant  par  son  antiquité  ,  que 
pour  être  le  Tombeau  de  laFamilIe  du  plus 
grand  mérite  dans  la  République  Romaine. 

En  revenant  vers  la  porte  St. Sébastien, 
on  voit 

L'ARC  DE  DRUSUS . 

Cet  Arc  de  triomphe  a  été  érigé  par  le 
Sénat  Romain  en  l'honneur  de  l'Empereur 
Néron  Claudius  Drusus .  Il  est  composé 
de  blocs  carrés  de  travertin  ,  et  orné  de 
deux  colonnes  de  marbre  Africain  ,  d'or- 
dre Composite.  Le  tuyau  que  l'on  trou- 
ve dans  la  partie  supérieure  de  cet  édifice  , 
et  les  arcades  qui  étaient  autrefois  sur  les 
côtés  de  l'Arc  ,  indiquent  la  continuation 
d'un  aqueduc  .  On  croit  que  Carscalla  s'est 
servi  de  cet  édifice  pour  v  faire  passer  Feau 
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Marcie;  cette  eau,  qui  était  la  meilleure  de 
toutes  ,  fut  conduite  à  Rome  par  Quintius 
Marcius  ,  d'où  elle  prit  son  nom  .  Vient 
ensuite  la 

PORTE  ST.  SEBASTIEN  . 

Cette  porte  fut  substituée  à  l'ancienne 
porte  Capène  ,  par  l'Empereur  Au^élien  -, 
lorsqu'il  augmenta  l'enceinte  de  la  Vail- 
le -  La  porte  Capène  était  aux  pieds  du 
mont  Coelius  ,  près  de  là  villa  Mattei  ;  et 
s'appelait  Capène  ,  parce  que  c'était  par- 
la que  l'on  sortait  pour  aller  à  la  Ville  de 
ce  nom  ,  qui  était  près  d'Albano  . 

Hors  de  cette  porte  sortaient  trois  rou- 
tes ,  savoir ,  la  voie  Latine  ,1a  voie  Ardéa- 
tine  et  la  célèbre  voie  Appienne  ,  qu'Ap- 
pius  Claudius  ,  Censeur  ,  fit  paver  de  gros 
blocs  de  pierre  ,  l'an  442  de  Rome  .  Cette 
voie  ,  la  plus  magnifique  de  toutes  les  au- 
tres construites  par  les  Romains^était  bor- 
dée de  Temples  et  de  Tombeaux  ,  dont  on 
voit  encore  des  restes  :  elle  fut  reparée 
par  Jules  César  qui  commença  à  dessécher 
les  marais  Pontins  »  afin  que  les  eaux  ne  la 
détruisissent  pas  .  Auguste  la  perfectiona 
en  desséchant  entièrement  le  terrein  .  Les 
Empereurs  Vespasien  ,  Domitien  ,  Nerva 
et  Trajan  aussi  la  restaurèrent  :  ce  dernier 
la  continua  jusqu'  à  Bénévent,et  ensuite 
jusqu'à  Brindes  .  La  voie  Appienne  rede- 
vint s  dans  la  suite  ,  la  proie  des  eaux ,  et 
elle  le  serait  encore  si  le  Pape  Pie  VI  n'en 
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eût  découvert  une  partie  ,  donnant  l'issue 
aux  eaux  .  Cette  opération  a  rendu  la  plus 
grande  partie  de  ces  campagnes  à  l'agri- 
culture ;  elle  a  aussi  beaucoup  purifié  l'air, 
et  ainsi  le  voyage  de  Naples  est  devenu 
plus  facile  et  plus  commode. 

Hors  de  cette  porte  ,  que  l'on  appelle 
St. Sébastien  ,  à  cause  de  la  Basilique  de 
ce  Saint ,  qui  est  à  presque  deux  milles  au 
de-là  ,  on  trouve  ,  a  gauche  ,  le  Champ  dit 
des  Horaces  ;  mais  ce  n'est  pas  celui  où  les 
Horaces  vainquirent  les  Curiaces  ;  celui-ci 
était  bien  loin  de  la  porte  Capène  ;  c'est 
un  autre  champ  appelé  Sacré  par  Martial  , 
peut-être  à  cause  de  quelque  Temple  voi- 
sin .  Ce  champ  est  traversé  par  le  petit 
fleuve  Almon  ,  vulgairement  nommé  la 
Marrana  ,  qui  est  formé  par  les  eaux  Cra- 
bra  ,  Salutaire  et  de  la  fontaine  Egérie  . 
L'eau  Crabra  vient  de  Frascati  ,  et  fait 
tourner  sept  moulins  à  blé  :  les  sources  de 
la  fontaine  Egérie  et  de  la  Salutaire  ne 
sont  pas  lointaines  .*  celle-ci  étant  minéra- 
le 3  elle  sert  pour  les  bains  »  dits  de  l'eau 
Sainte  .  C'est  dans  ce  fleuve  que  les  Prê- 
tres de  Cybèle  avaient  l'usage  de  Javer , 
chaque  année  ,  la  statue  de  cette  Déesse  et 
leurs  ustensiles  . 

Tout  près  de-là  on  voit ,  à  gauche  ,  dans 
une  vigne  ,  un  reste  d'ancien  édifice  ,  sur 
lequel  est  une  petite  maison  modem?,  que 
l'on  croit  être  le  Tombeau  de  la  Famille 
des  Horaces  >  où  peut-être  aura  été  enSQ- 
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veJie  Horatie ,  sœur  du  vainqueur  Horace. 

En  continuant  la  même  route  ,  on  voit 
à  droite  5  presque  vis-à-vis  de  Ja  petite 
Eglise  de  Domine  quo  vadis ,  les  restes  d'un 
autre  Tombeau  que  Ton  croyait  être  celui 
des  Scipions  :  il  est  dépuillé  de  ses  orne- 
mens  :  son  soubassement  est  carré  et  ren- 
ferme une  chambre  sépulcrale  :  le  second 
ordre  d'architecture  est  rond  ,  orné  de 
niches  sur  le  pourtour  . 

Après  l'Eglise  de  Domine  quo  vadh  ,  la 
route  se  partage  en  deux  ;  celle  à  droite 
est  l'ancienne  voie  Ardéatine  ;  l'autre  est 
îa  continuation  de  la  voie  Appienne  .  En 
suivant  cette  dernière  ,  on  voit  sur  les  co- 
tés j  beaucoup  de  ruines  de  Tombeaux 
anciens  .  On  voyait  autrefois  ,  vis-à-vis  de 
la  première  colonne  milliaire,  trois  cham- 
bres sépulcrales  que  Fabretti  et  d'autres 
ont  cru  être  ceux  des  Affranchis  de  la  Fa- 
mille d'Auguste  ;  les  murailles  des  cham- 
bres étaient  pleines  de  colombiers  •>  c'est- 
à-dire  de  petites  niches ,  dans  lesquelles 
se  trouvaient  des  urnes  sépulcrales  et  des 
vases  cinéraires . 

Un  peu  plus  loin  ,  on  découvrit  dans 
une  vigne  ,  en  172^  ,  une  autre  grande 
chambre  sépulcrale  que  l'on  crut  apparte- 
nir aux  Affranchis  et  aux  Esclaves  de  Livie 
Auguste  j  elle  renfermait  un  grand  nom- 
bre d'urnes  et  de  vases  cinéraires  ,  avec 
leurs  inscriptions  que  l'on  conserve  dans 
la  galerie  du  musée  duCapitole . 
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Sur  la  même  voie  ,  on  trouve  }  à  quel" 
que  distance  ,  la 

BASILIQUE  DE  ST.  SEBASTIEN. 

Gn  croit  que  ce  fut  Constantin  le  Grand 
qui  bâtit  cette  Eglise  sur  le  cimetière  de 
St.  Calixte  .  Le  Pape  St.Silvestre  la  consa- 
cra et  la  dédia  à  St.  Sébastien  :  c'est  une 
des  sept  Basiliques  de  Rome  .Après  avoir 
été  restaurée  par  plusieurs  Papes  5  le  Car- 
dinal Scipion  Borghèse  la  rebâtit  en  161 19 
sur  les  dessins  de  Flamine  Ponzio  .  Cette 
Eglise  est  décorée  d'une  belle  façade  et 
d'un  portique  soutenu  par  six  colonnes  de 
granit .  Le  maître  Autel  est  orné  de  qua- 
tre belles  colonnes  de  vert  de  Laconie  et 
d'un  tableau  à  fresque  ,  d'Innocent  Tac- 
coni  ,  élevé  du  Carrache  .  La  chapelle  de 
St. Sébastien  est  faite  sur  le  sdessins  deCi- 
ro  Ferri  :  on  y  voit  la  statue  du  Saint  » 
sculptée  par  Antoine  Giorgettf ,  sur  le 
modèle  du  chev.Bernin  .  Sur  les  trois  por- 
tes de  l'Eglise,il  y  a  plusieurs  Saints,peints 
par  Antoine  Carrache  . 

On  descend  ,  par  la  porte  qui  est  à  droi- 
te de  cette  chapelle  ,  dans  le  cimetière  de 
St.  Calixte  ,  communément  appelé  Cata- 
combes i  où  le  terrain  est  creusé  en  forme 
de  corridors  .  Ce  sont  des  escavations  » 
d'où  anciennement  P  on  tirait  du  sable  , 
aujourd'hui  appelé  pozzolana,  pour  la  con- 
struction des  édifices  .  Les  Chrétiens  les 
agrandirent  dans  les  tems  de  leurs  perse- 
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entions  ,  et  s'y  retirèrent  pour  suivre  les 
exercices  de  la  Religion  :  ils  y  dormaient 
et  y  ensevelissaient  leurs  morts  .  Ces  Ca- 
tacombes sont  les  plus  vastes  qui  existent, 
et  parcourrent  l'espace  d'environ  six  mil- 
les .  Les  Auteurs  Ecclésiastiques  disent  , 
que  quatorze  Papes  et  à  peu-près  ,  170 
mille  Martyrs  y  ont  été  enterrés  ;  que  le 
corps  de  St.  Sébastien  y  fut  transporté  par 
Ste.  Lucine  j  et  que  lçs  corps  des  Apôtres 
St.  Pierre  et  St.  Paul  »  y  restèrent  cachés 
pendant  quelque  tems  . 

On  voit  dans  une  vigne  qui  est  située 
presque  en  face  de  cette  Eglise  ,  les  res- 
tes des 

ECURIES  DU  CIRQUE  DE 
CARACALLA . 

Cet  édifice  consiste  en  une  grande  cour 
carrée  longue  ■>  entourée  d'un  mur  de  bri- 
ques ,  sur  lequel  s'appuyait  un  portique 
à  pilastres  ;  et  en  un  bâtiment  circulaire 
placé  au  milieu  de  cette  cour  .  La  proxi- 
mité de  cet  édifice  avec  le  Cirque  de  Cara- 
calla  ,  et  la  porte  de  communication  que 
l'on  y  remarque  et  qui  donne  issue  vers 
les  Carceres ,  annoncent  que  ce  lieu  était 
destiné  au  logement  des  factions  ■>  et  à 
recevoir  les  chevaux  et  les  chars  qui  ser- 
vaient pour  le  même  Cirque  . 

L'édifice  circulaire  que  nous  avons  nom- 
mé ci-dessus  5  est  d'une  époque  antérieu- 
re à  la  construction  des  Ecuries  et  du  Cir- 
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que  de  Caracalla  :  il  a  cent  pieds  de  diamè- 
tre ,  et  c'est  décoré  d'un  beau  portique  . 
Au  centre  de  ce  bâtiment  est  un  gros  pi- 
lier octogone  qui  soutient  une  grande  voû- 
te :  cette  construction  est  semblable  à  cel- 
le de  la  Tour  dite  des  Esclaves  ,  que  l'on 
trouve  à  deux  milles  hors  de  la  porte  Ma- 
jeure ,  et  d'où  le  fameux  Vignole  prit  l'i- 
dée du  souterrain  de  la  cour  du  renommé 
palais  de  Caprarola  .  Le  nom  d'Ecuries 
Prétoriennes  que  l'on  donne  à  cet  édifice  » 
depuis  plusieurs  Siècles  ,  peut  faire  croire 
qu'il  a  servi  de  remise  aux  chevaux  des 
gardes  Prétoriennes  ,  lorsque  les  Empe- 
reurs venaient  voir  les  jeux  du  Cirque  . 

Au-dessus  du  portique  de  cet  édifice  , 
est  un  appartement  moderne  ;  et  sur  la  ro- 
tonde il  y  avait  un  Temple  ,  011  probable- 
ment on  renfermait  les  statues  des  Dieux 
que  l'on  portait  dans  le  Cirque  ,  av;  nt  les 
courses  .  Le  nom  de  Tour  des  Borgiani,<\v>e 
ce  bâtiment  a  conservé  jusqu'à  sa  destru- 
ction ,  nous  fait  penser  que  la  masse  de 
l'ancien  édifice  ,  et  surtout  Je  Tempie  cir- 
culaire ,  réduit  en  forme  de  tour  ,  a  servi 
de  forteresse  à  la  FamiJ le  Borgia  ,  dans  les 
bas-Siècles  des  guerres  civiles  . 

Dans  le  mur  de  la  grande  Cour  carrée, 
et  presque  vis-à-vis  des  Carceres  du  Cir- 
que ,  est  un  petit  Tombeau  ,  dont  la  con- 
struction est  bien  antérieur  à  celle  de  la 
Cour .  Tous  les  Antiquaires  attribuaient 
cet  ancien  monument  à  la  Maison  Servilia  > 
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avant  la  découverte  faite  par  le  chevalier 
Canova  ,  du  véritable  Tombeau  de  cette 
Famiile  -  Par  cette  Cour   on  passe  dans  le 

CIRQUE  DE  CARACALLA. 

Presque  tous  les  Antiquaires   attribuent 
ce  Cirque  à  Antonin  Caracalla  ,  et  pensent 
que  c'est  celui  dont  on  voit  la  figure   sur 
les  médailles  de  cet  Empereur  .  C'est  le 
mieux  conservé  et  le  seul  qui  puisse  don- 
ner une  juste  idée  de  ces  sortes  d'édifices 
qui  ,  comme  on  sait,  étaient  destinés  pour 
les  courses  de   chars  .  On  y  remarque  les 
murs  de  la  circonférence  ,  sur  lesquels 
étaient  placés  les  gradins  pour  les  specta- 
teurs ;  on  y  reconnaît  la  plate-forme,  nom- 
mée Epine  -,  qui  partageait  le  Cirque  dans 
sa  longueur  ;  et  l'on  apperçoit  encore  les 
vestiges  des  bornes  ,  appelées  Meta  par 
les  Anciens  ,  placées  aux   extrémités   de 
l'Epine:  sous  les  bornes  qui  regardaient 
les  Carceres->on  voit  ]e  petit  Temple  circu- 
laire, dédié  au  Dieu  Consus,qui  présidait 
aux  Cirques  :  on  remarque  aussi  la  gran- 
de porte  par  laquelle  le  Vainqueur  sor- 
tait en  triomphe  sur  la  voie  Latine;  et  du 
côté  opposé  ,  les  restes  des  Carceres ,  c'est- 
à-dire  des  postes,  on  l'on  plaçait  les  chars 
avec  les  chevaux  avant  la  course  .  A  gau- 
che ,  près  des  Carceres  ,  sont  les  restes  de 
la  loge  de  l'Empereur  ,  que  l'on  appelait 
Puhinare  .  Un  autre  reste  de  loge  on  voit 
du  coté  opposé  ,  qui  ?  peut-être  ?  aura  ser- 
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vl  pour  les  Magistrats  .  On  remarque  dans 
les  murs  de  ce  bâtiment  beaucoup  de  va- 
ses de  terre  cuite  ,  que  l'on  plaçait  dans  le 
massif  des  voûtes  pour  les  rendre  plus  lé- 
gères ?  ou  pour  épagner  le  tems  et  les  bri- 
ques . 

Gn  reconnaît  par  Fenceinte  des  murs , 
que  ce  Cirque  était  long  de  15*24  pieds  , 
et  large  de  395  .  Il  était  certainement  un 
•des  moins  vastes  ;  car  il  ne  pouvait  con- 
tenir qu'  environ  vingts  mille  spectateurs* 
puisqu'il  n'y  avait  sur  le  pourtour  que  dix 
gradins ,  où  les  spectateurs  pussent  s'as- 
seoir ;  tandis  que  le  Grand  Cirque  conte- 
nait jusqu'  à  g 80  mille  personnes  ,  comme 
nous  l'avons  déjà  dit .  On  reconnaît  aussi 
■que  l'Epine  n'est  pas  au  milieu  du  Cirque  , 
mais  qu'elle  s'éloigne  d'environ  33  pieds» 
du  côté  droit  :  cette  inégalité  avait  été 
pratiquée  afin  que  les  chars  parcourant 
d'abord  ce  coté  ,  eussent ,  au  commence- 
ment de  la  course  ,  un  espace  plus  large 
pour  pouvoir  plus  aisément  se  devancer 
l'un  l'autre  :  c'est  aussi  par  cette  raison-, 
que  l'Epine  était  placée  à  une  plus  grande 
distance  du  côté  des  Carceres  ■>  qui  étaient 
disposées  en  ligne  circulaire  ,  et  dont  le 
centre  n'était  pas  au  milieu  ,  mais  vers  le 
côté  droit  du  Cirque  .  Au  milieu  de  l'E- 
pine était  l'Obélisque  Egyptien  ,  que  l'on 
voit  aujourd'hui  sur  la  pJace  Navone  . 
Chaque  course  était  de  quatre  chars  à  deux, 
ou  à  quatre  chevaux  ,  appelés  bigues  et 
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quadrigues  .  Toute  la  course  consistait 
en  sept  tours  »  autour  de  l'Epine  :  les  Co- 
chers étaient  divisés  en  quatre  factionsi 
qui ,  se  distinguant  par  la  couleur  des  ha- 
bits ,  étaient  nommées  ,  vert ,  blue  ,  rouge 
et  blanche  .  Tout  ce  que  nous  avons  dit 
du  Grand  Cirque  et  de  celui-ci»  suffit  pour 
donner  une  idée  de  cet  espèce  d'édifices  de 
l'ancienne  Rome . 

De  ce  Cirque  ,  on  voit  sur  le  haut  àz 
Ja  voie  Appienne  i  le 

TOMBEAU  DE  CECILE  METELLA. 

Ce  Tombeau  est  le  plus  beau  monument 
sépulcral  et  le  mieux  conservé  que  l'on 
trouve  sur  la  voie  Aopienne  .  Il  est  de 
forme  circulaire  et  a  89  pieds  et  demi  de 
diamètre  :  il  s'élève  sur  un  soubassement 
carré  qui  est  presque  enterré  .  Ce  qu'  il  y 
a  de  plus  remarquable  dans  ce  Tombeau  , 
c'est  la  grosseur  des  quartiers  de  traver- 
tin dont  il  est  revêtu;  et  l'épaisseur  ex- 
traordinaire de  l'édifice  ,  qui  est  de  30 
pieds  .  Dans  l'intérieur  il  n'y  a  d'autre 
vide  qu'  une  petite  chambre  ronde  ,  dont 
la  voûte  est  en  forme  de  cône  ,  et  où  ,  du 
tems  de  Paul  III  •>  on  trouva  le  sarcophage 
de  marbre  Grec,  que  l'on  voit  dans  la  cour 
du  palais  Farnèse  . 

Sur  le  haut  de  ce  monument  ,  est  un 
inscription  en  marbre  ,  qui  fait  connaître 
que  c'est  le  Tombeau  de  Cécile  Metella  > 
elle  de  Quintus  Creticus  ,  et  femme  de 
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Crassus.  Au-dessus  de  l'inscription ,  on 
voit  le  reste  d'un  bas-relief  en  marbre, 
qui  s'unit  à  la  frise  d'un  magnifique  enta- 
blement ,  aussi  en  marbre  ,  lequel  entou- 
re tout  l'édifice  :  la  frise  est  belle  et  or- 
née de  festons  et  de  têtes  de  bœuf;  ce 
qui  a  fait  donner  à  ce  Tombeau  ,  le  nom 
vulgaire  de  Capo  di  Bcve  .  Le  travertin  et 
le  marbre  employés  dans  ce  monument, 
indiquent  clairement  qu'il  fut  élevé  vers 
la  fin  de  la  Repub'ique  ,  époque  de  l'in- 
troduction du  travertin  et  du  marbre  Grec, 
à  Rome  .  Les  différentes  vues  de  ce  Tom- 
beau sont  trcs-agréables  et  très-pittores- 
ques . 

Les  ouvrages  de  brique  que  l'on  voit  au- 
dessus  de  ce  monument,  et  dont  le  couron- 
nement est  en  forme  de  créneaux  ,  ont  été 
faits  dans  les  bas-Siècles  ,  par  la  Famille 
Gaetani  ,  qui  s'y  fortifia  pendant  les  guer- 
res civiles  .  C'est  sans  doute  à  la  même 
époque  que  l'on  bâtit  près-de-là  ,  un  châ- 
teau avec  une  Eglise  et  quelques  maisons  , 
dont  on  voit  encore  des  restes  ,et  sur  les 
portes  desquelles  sont  les  armes  de  la  mê- 
me Famille  . 

A  un  demi  mille  au-de-là  de  ce  Tom- 
beau ,  on  trouve  les  restes  de  celui  de  la 
Famille  Servilie  ,  découvert,  en  1808  dans 
une  fouille  que  fit  faire  le  chevalier  Cano- 
va  »  Ce  Tombeau  ,  avec  ceux  des  Scipions 
et  de  Metella  ,  est  le  troisième  qui  a  été 
découvert  des  quatre  nommés  par  Cicéron 
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dans  les  Tusculanes ,  sur  la  voie  Appienne: 
il  ne  reste  à  découvrir  actuellement  que 
celui  de  Catilinus  . 

Environ  deux  milles  plus  avant, on  trou- 
ve, à  gauche,  une  vaste  ferme  du  Duc  Tor- 
lonia,  vulgairement  appelée  Roma  Vecchia, 
où  l'on  voit  une  grande  quantité  de  murs 
d^antiques  édifices  ruinés  .  On  croit  que 
c'est  l'ancien  Pagus  Lemonius ,  qui  était  un 
bourg,  où  demeuraient  les  Laboreurs  , 
nommés  Pagani .  Dans  les  fouilles  derniè- 
rement faites  ,  on  y  trouva  des  statues  3 
bustes  ,  têtes  ,  sarcophages  et  autres  mar- 
bres d'un  grand  mérite  . 

En  revenant  vers  le  Cirque  de  Caracal- 
•la-,on  voit  dans  une  vigne  ,  quelques  rui- 
nes anciennes  ,  que  l'on  croit  être  les  res- 
tes du  Temple  de  la  Vertu  et  de  l'Hon- 
neur ,  érigé  d'après  le  vœu  que  fit  M.  Mar- 
celine dans  la  guerre  Gauloise  .  Ce  Temple 
était  double  et  construit  de  manière  que 
l'on  passait  par  celui  de  la  Vertu  pour  arri- 
ver à  celui  de  l'Honneur;  afin  d'apprendre 
ainsi ,  que  l'on  ne  pouvait  acquérir  le  vé- 
ritable honneur  3  que  par  la  pratique  de  la 
vertu  . 

En  retournant  un  peu  en  arrière  -,  et  pas- 
sant dans  la  ferme  ,  appelée  la  Cajjàrella  -, 
on  trouve  dans  un  endroit  élevé  3  le 
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TEMPLE  DES    CAMENES  ,  DIT  DE 

BACCHUS,  AUJOURD'HUI  EGLISE 

DE  ST.  URBAIN  . 

On  doit  plutôt  croire  que  ce  Temple  est 
celui  des  Camènes  ,  que  celui  de  Bacchus-» 
parce  qu'on  sait  qu'au-dessus  de  la  Grot- 
te d'Eçerie  ,  il  existait  un  Temple  et  un 
bois  consacrés  par  Nu  ma  aux  Camènes  . 
On  croit  que  ce  Temple  a  été  bâti  du  tems 
de  la  Republique  ,  et  restauré  sous  les  Em- 
pereurs .  Il  était  décoré  d'  un  portique 
soutenu  par  quatre  colonnes  de  marbre 
blanc  d'  ordre  Corinthien  et  cannelées  > 
que  l'on  voit  aujourd'hui  enchâssées  dans 
la  façade  de  l'Eglise  .  La  forme  de  l'inté- 
rieur du  Temple  est  d'un  carré  long  :  il 
est  orné  d'une  belle  frise  de  stuc  ,  011  sont 
des  trophées  militaires  :  la  voûte  est  dé- 
corée de  caissons  octogones  ,  en  stuc  . 
L'Autel  de  Bacchus  que  l'on  voit  sous  le 
bénitier  ,  a  fait  croire  que  c'était  le  Tem- 
ple de  ce  Dieu.C'est  Urbain  VILI  qui  chan- 
gea ce  Temple  en  Eg  ise  et  qui  la  dédia  en 
l'honneur  de  St.Urbain  . 

En  descendant  dans  le  vallon  ,  ancien- 
nement appelé  d'Egerie  et  aujourd'hui  de 
la  Caffarella  ,  on  trouve ,  devant  ce  Tem- 
ple ,  la 

GROTTE  D'EGERIE. 

C'est  le  lieu  si  ancien  et  si  célèbre  que 
Numa  Pompilius,second  Roi  des  Romains» 
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consacra  à  la  Nymphe  Egérie  et  aux  Ca- 
mènes:  c'est-Jù  qu'attiré  par  l'aménité  du 
bois  et  par  la  belle  source  que  l'on  y  voit, 
ce  bon  Roi  se  retirait  souvent,  en  feignant 
de  consulter  la  Nymphe  et  de  recevoir  ses 
oracles  pour  bien  gouverner  son  Peuple  . 
Cette  fiction  contribua  beaucoup  à  don- 
ner plus  d'autorité  aux  lois  qu'  il  publia 
pour  adoucir  les  mœurs  et  réprimer  la 
férocité  des  Romains  :  il  parvint  en  effet 
à  leur  insinuer  un  esprit  de  société  ,  du 
respect  pour  les  Dieux  et  des  sentimens 
d'humanité  ,  qui  les  rendirent  dès-lors  re- 
doutables ù  leurs  voisins,  et  ensuite  à  tout 
l'Univers . 

Au  fond  de  la  Grotte  ,  qui  est  ornée  de 
verdure  ,  on  voit  une  petite  statue  cou- 
chée ,  au-dessus  de  laquelle  est  la  source  , 
qui  est  très  bonne  :  celle-ci  avec  l'eau 
Cuabra  et  la  Sa  utaire  ,  forme  le  petit  fleu- 
ve Al  mon  .  Autour  de  la  Grotte  il  y  a  des 
niches  où  l'on  avait  placé  les  neuf  Muses  : 
on  y  voit  par  terre  des  fragmens  de  mar- 
bres antiques  ,  épars  ça  et  là  ,  parmi  les- 
quels sont  quelques  chapiteaux  Corin- 
thiens ,  que  l'on  croit  avoir  été  des  colon- 
nes du  Temple  des  Camcnes  ,  qui  était  au- 
dessus  .  Les  murs  paraissent  très-anciens  , 
quoique  restaurés ,  comme 
ger  par  l'ouvrage  rtticul 
voit  entremêlé. 

Dans  le  môme  vallon,  presque  vis-à-vis 
de  la  Grotte  d'Eçérie  ,  est  le 


nt  très- ancien  s  , 
îe  on  en  peut  ju-i 
laire   que  l'on  yl 
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TEMPLE  DU  DIEU  RIDICULE  . 

Annibal  Général  Cartaginoïs  ,  s'étant 
approché  de  Rome  pour  l'assiéger,  fut  tel- 
lement épouvanté  ,  dans  cet  endroit ,  par 
quelque  vision,  qu'il  leva  de  suite  le  siège. 
Cet  événement  fut  la  cause  de  la  fondation 
de  ce  Temple  ,  qui  a  vedeu?ido  prit  le  titre 
du  Dieu  Ridicule  .  Festus ,  liv.  VI  ,  déter- 
mine bien  la  situation  de  ce  Temple, di- 
sant qu'il  fut  édifié  entre  la  voie  Appien- 
ne  et  la  voie  Latine  ,  à  quatre  milles  de 
Fancienne  porte  Capène  .  Cet  édifice  est 
de  forme  carrée  ,  et  élevé  sur  un  soubas- 
sement ,  le  tout  en  briques  .  Quoique  son 
origine  soit  d'une  époque  très-ancienne  , 
somme  il  est  de  bonne  architecture  ,  on 
:roit  qu'  il  a  été  restauré  ,  on  rebâti  dans 
es  tems  où  les  arts  florissaient .  Il  est  or- 
îéde  pilastres  avec  de  petites  fenêtres  au 
nilieu  ,  d'un  méandre  aussi   de  briques  > 

t  de  deux  colonnes   octogones  ,  placées 

ur  un  des  côtés  . 
En  revenant  sur  la  voie  Appienne  >  et 

irenant  ia  route  qui  est  à  gauche  de  la  Ba- 

ilique  de  St. Sébastien  ,  on  arrive  ,  après 

eux  milles  de  chemin  ,  à  la 

BASILIQUE  DE  ST.  PAUL  . 

Constantin  le  Grand  fit  bâtir  cette  Egli- 
i  sur  les  instances  du  Pape  St.  Silvestre  , 
ans  une  ferme  appartenant  à  Lucine»  ma- 
one  Romaine ,  parce  qu'il  y  avait  s  en 
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cet  endroit ,  un  ancien  cimetière  on  avait 
été  enterré  l'Apôtre  St.  Paul  .  En  386  , 
l'Empereur  Théodose  commenta  à  agran- 
dir cette  Basilique  :  H  morius  ,  son  suc- 
cesseur ,  l'acheva  ;  et  plusieurs  Papes  l'ont 
ensuite  restaurée  et  ornée  .  Cette  Eglise 
est  une  des  quatre  qui  ont  la  porte  Sain- 
te .  La  fagade  est  décorée  de  mosaïques 
faites  dans  le  XIV  Siècle ,  par  Pierre  Ca- 
vallini  ;  et  d'un  portique  bâti  par  Benoit 
XL1L  •>  sur  les  dessins  d'Antoine  Canevari  : 
il  e«t  soutenu  par  12  colonnes  dont  quatre 
sont  de  granit  .  La  grande  porte  du  mi- 
lieu ,  qui  e<t  en  bronze  ,  fut  faite  à  Co .:- 
stantinople  ,  en  1070  ,  aux  dépens  de  Pan- 
taléon  Castelii  »  Consul  Romain  <. 

L'intérieur  de  ce  Temple  a  240  pieds 
de  lonp;,  sans  y  compter  la  tribune  5  et  1 3  S 
de  large  .  Sa  principale  décoration  et  sa 
plus  grande  richesse  j  sont  120  colonnes  , 
dont  So  divisent  l'Eglise  en  cinq  ners  :  il 
y  en  a  40  ,  dans  celle  du  milieu  ^c'est-à- 
dire  20  de  chaque  coté  ,  parmi  lesquelles 
£4  j  qui  sont  les  plus  précieuses*  sont  d'u- 
ne seule  pièces  de  marbre  violet ,  que  l'on 
croit  avoir  été  tirées  du  Tombeau  d'A- 
drien :  elles  sont  d'ordre  Corinthien  et 
cannelées  aux  deux  tiers  ,  chose  assez  ra- 
re dans  l'antique:  elles  ont  36  pieds  de 
hauteur  et  1 1  de  circonférence  :  les  16  au- 
tres colonnes  sont  de  marbre  de  Paros  ;  et 
les  40  des  deux  petites  nefs ,  sont  de  mar- 
bre Grec  .    Les  deux    immenses    colon- 
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nés  de  marbre  salin  qui  soutiennent  le 
grand  arc  de  la  tribune ,  ont  42  pieds  de 
hauteur  et  1  5  de  circonférence  :  des  huit 
de  Ja  croisée  ■>  sept  sont  de  granit  Egyp- 
tien ,  et  une  de  cipoliin  :  celles  qui  déco- 
rent les  Autels  ,  sont  au  nombre  de  30  > 
toutes  de  porphyres  ainsi  que  les  devants 
d'Autel  .  Le  pavé  de  l'Eglise  est  formé  de 
fragmens  de  marbre  011  sont  des  inscrip- 
tions anciennes .  Sur  le  grand  arc  de  la 
nef  principale5  est  une  mosaïque  faite  sous 
St. Léon  le  grand  ,  en  440  j  où  l'on  voit 
Jésus  Christ  avec  les  24  Vieillards  de  l'A- 
pocalypse ,  et  les  Apôtres  Pierre  et  Paul  » 
On  voit  dans  le  haut  de  la  grande  nef ,  la 
suite  des  portraits  des  Papes  ,  que  Sh 
Léon  le  Grand  fit  faire  depuis  St, Pierre, 
j^isqu'  à  lui  :  elle  fut  continuée  par  le  Pape 
St.Symmaque  ,  en  498  :  Benoît  XIV  fit  re- 
staurer ces  peintures  et  ajouter  les  autres 
Papes  qui  l'avaient  précédé  :  cette  série  a 
ensuite  été  continuée  jusqu'  à  Pie  Vil  > 
d'aujourd'hui  :  ils  sou  au  nombre  de  2^^ 

Au  milieu  de  la  croisée  est  le  maître. 
Autel  ,  sous  lequel  on  garde  le  corps  de 
St.  Paul  ,  Apôtre. .  Cet  Autel  est  orné  de 
quatre  colonnes  d'un  beau  porphyre  ,  qui 
soutiennent  un  baldaquin  ,  terminé  par  un 
ornement  Gothique  5  fait  en  forme  de  py- 
ramide . 

En  allant  plus  avant ,  on  trouve  ,  à  un, 
mille  de  chemin , 
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L'EGLISE  DE  ST.  PAUL  ,  AUX 
TROIS  FONTAINES . 

Les  anciens  Chrétiens  bâtirent  cette 
Eglise  dans  l'endroit  où  l'Apotre  St. Paul 
fut  décollé  :  le  Cardinal  Pierre  Aldobran- 
dini  ,  en  1  590  ,  la  fit  rebâtir  sur  les  des- 
sins de  Jacques  de  la  Porte.  On  y  voit  les 
trois  sources  que  l'on  dit  être  sorties  mi- 
raculeusement dans  les  endroits  des  trois 
bonds  que  fit  la  tête  du  St. Apôtre  . 

Devant  cette  Eglise  il  y  en  a  deux  autresr 
celle  à  droite  qui  est  dédiée  à  St.Vîncent 
et  à  St.Anastase  ,  a  été  bâtie  ,  en  624 ,  par 
le  Pape  Honorius  I  ,  et  renouvellée  par  SU 
Léon  III  »  Elle  est  d'architecture  Gothi- 
que ,  à  trois  nefs  ,  séparées  par  des  pilas- 
tres ,  où  sont  les  douze  Apôtres  peints  à 
fresque  sur  les  dessins  de  Raphaël . 

L'autre  Eglise  qui  porte  le  titre  de  Ste* 
Marie  Scala  CV/i,fut  bâtie  sur  le  cimetière 
de  St. Zenon  ,  où  ont  été  enterrés  plus  de 
douze  mille  Chrétiens  avec  ce  Saint,  leur 
chef ,  que  l'Empereur  Dioclétien  fit  tous 
martyriser  ,  après  avoir  travaillé  à  la  bâ- 
tisse de  ses  Thermes.  Le  Cardinal  Alexan- 
dre Farnèse  ,en  1  ^§2  ,  fit  renouveller  cette 
Eglise  d'après  les  dessins  du  Vignole  :  elle 
fut  ensuite  achevée  sous  la  direction  de 
Jean  Baptiste  de  la  Porte  .  Cette  Eglise 
est  de  forme  octogone  ,  terminée  par  une 
coupole  :  on  y  voit  une  mosaïque  faite  par 
François  Zucca  Florentin  3  qui  l'on  regar» 
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de  comme  le  premier  ouvrage  en  mosaïque 
d'un  bon  goût  qui  a  été  Fait  par  les  mo- 
dernes . 

En  retournant  à  la  Basilique  de  St. Paul  y 
et  prenant  la  grande  route  qui  conduit 
dans  la  Ville  y  après  un  mille  de  chemin  s- 
011  trouve  la 

PORTE  SAINT    PAUL . 

L'Empereur  Aurélien  ayant  étendu  l'en- 
ceinte de  la  Ville  ,  pour  renfermer  le  mont 
Testaccio  et  la  plaine  voisine  5  il  substitua 
à  l'ancienne  porte  Trigemine  ,  celle  dont 
nous  parlons  ,  qui  s'appelait  alors  Ostien- 
sis  ,  parce  qu'elle  est  placée  sur  la  route 
d'Ostie  :  elle  prit  j  ensuite  ,  la  dénomina- 
tion de  St.  Paul ,  à  cause  de  la  Basilique  de 
ce  nom.  Bélisaire  la  fit  rebâtir  sur  le  même 
sol  de  l'ancienne  porte  .  On  voit  à  côté  de 
l'ouverture  de  cette  porte  ,  une  autre  qui 
est  murée  -,  ainsi  que  le  sont  différentes 
autres  portes  antiques  de  Rome  :  ces  portes 
doubles  servaient  pour  donner  aux  Ro- 
mains la  facilité  de  sortir  avec  des  forces 
doubles  contre  les  ennemis  ;  ou  pour  la 
commodité  du  Peuple  qui  pouvait  sortie 
par  l'une  et  entrer  par  l'autre  . 

Entre  les  murs  de  laViile,  est  placée? 
à  gauche  en  entrant ,  la 

PYRAMIDE  DE  CAjUS  CESTIUS. 

Ce  magnifique  monument  sépulcral  est 
fait  en  forme  de  pyramide  quadrangulaire 
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à  l'imitation  de  celles  d'Egypte  :  iJ  fut  bâ- 
ti en  3  go  jours  pour  y  déposer  les  cendres 
de  Cajus  Cestius  ,  suivant  son  testament , 
comme  on  le  voit  par  l'inscription  gravée 
sur  ce  Tombeau  .  Cette  grande  masse  est 
revêtue  de  plaques  de  marbre  blanc  d'un 
pied  d'épaisseur  :  la  hauteur  de  cette  Py- 
ramide est  de  113  pieds,  et  chacune  de 
ses  quatre  faces  en  a  89  de  largeur  par  le 
bas  :  elle  est  placée  sur  un  soubassement 
de  travertin  d'environ  g  pieds  de  hauteur: 
le  massif  est  épais  de  25  pieds  en  tous 
sens  .  La  chambre  sépulcrale  se  trouve  au 
plan  du  soubassement:  elle  est  longue  18 
pieds,  large  de  1 2  et  haute  de  1 5  :  la  voûte 
est  en  plein  cintre  :  cette  voute  et  les 
murs  de  la  chambre  sont  décorés  de  pein- 
tures ,  où  Ton  voit  dans  différens  compar- 
timens  ,  quelques  jolies  figures  de  femmes, - 
des  vases  et  d'autres  ornemens  que  le  tems 
a  beaucoup  endommagés  :  ces  peintures 
font  allusion  à  la  dignité  sacrée  ,  dont 
jouissait  Cajus  Cestius  ,  qui  était  un  des> 
Septemvirs  des  Epulons  ,  lesquels  avaient 
le  soin  de  préparer  les  banquets  des  Dieux, 
particulièrement  à  Jupiter  .  Ces  banquets 
qui  étaient  appelés  Lecthternia  ,  on  les  fai- 
sait dans  les  temples  ,  à  l'occasion  de  vi- 
ctoires signalées,  ou  lorsque  quelque  gran- 
de calamité  menaçait  la  Republique  . 

Alexandre  VIL  fit  restaurer  cette  Pyrami- 
de qui  avait  beaucoup  souffert .  En  abais- 
sant ,  à  cette  occasion ,  le  terrain  qui  la 
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couvrait  en  quelque  endroit  jusqu'à  la  hau- 
teur de  15"  pieds  ,  on  y  trouva  deux  cha- 
piteaux fort-bien  travailles  ,  et  deux  peti- 
tes colonnes  de  marbre  ,  cannelées ,  que 
fou  plaça  aux  angles  occidentaux  de  la  Py- 
ramide :  on  y  découvrit  aussi  deux  bases, 
sur  Tune  desquelles  était  le  pied  de  bron- 
ze ,  que  l'on  voit  au  Musée  du  Capitoie  » 
lequel  appartenait  à  la  statue  de  Cajus  Ce- 
stius  ,  suivant  l'inscription  qui  était  sur  sa 
base  .  L'inscription  qui  est  sur  l'autre  ba- 
se ,  nous  fait  connaître  que  ce  Cajus  Ce- 
stius  vivait  du  tems  d'Auguste  ,  et  qu'il 
était  postérieur  à  celui  qui  bâtit  le  pont 
de  l'île  du  Tibre. 

On  enterre  les  Anglais  et  les  autres  Ré- 
formés ,  dans  la  plaine  qui  est  devant  cet«* 
te  Pyramide  $  c'est  pourquoi  l'on  y  trouve 
plusieurs  tombes  . 

En  avançant ,  se  voit  à  gauche ,  le 

MONTE-TEST ACCIO  . 

Ce  mont  est  ainsi  nommé  parce  qu'il  est 
formé  de  fragmens  de  vases  de  terre  cuite» 
appelés  Testa  en  Latin  ,  jetés  par  les  Po- 
tiers qui  avaient  dans  cet  endroit  leurs 
fournaises  .  Il  n'est  pas  difficile  à  croire 
que  dans  la  suite  des  Siècles  ,  il  s'est  for- 
mé un  mont  qui  a  16g  pieds  de  hauteur  et 
503  de  circonférence  :  on-  sait  que  l'on 
faisait  à  Rome  un  grand  usage  des  vases  de 
terre  cuite ,  pour  mettre  les  eaux  ,  les  vins, 
les  huiles  ,  les  cendres  des  morts  et  peur 
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> 
plusieurs  autres  commodités .. On  y  a  creu- 
sé beaucoup  de  caves  qui  sont  d'une  gran- 
de fraicheur,  et  excellentes  pour  conserver 
Je  vin  .  Du  sommet  de  ce  mont  ,  on  jouit 
d'une  très-belle  vue  sur  les  environs  :  le 
Poussin  a  tiré  grand  parti  de  ce  site  pitto- 
resque ,  qui  a  quelque  chose  de  l'Egypte  . 

En  allant  par  la  grande  route  qui  est  vis- 
à-vis  de  la  porte  St.  Paul ,  on  trouve  ,  à 
droite  > 

L'EGLISE  DE  ST.SABAS*. 

L'origine  de  cette  Eglise  est  très-ancien- 
ne s  ayant  été  donnée  aux  Moines  Grecs 
Basiliens  >  lorqu'ils  fuirent  de  leurs  Pays  > 
à  cause  des  persécutions,  des-  Images  Sa- 
crées .  On  y  trouve  y  dans  le  portique  ,  un 
ancien  sarcophage  ,  orné  d'un  bas-relief  » 
représentant  un  mariage  .  L'Eglise,  est  à 
trois  nefs  >  divisées  par  24  colonnes  ,  dont 
quelques  unes  sont  de  granit ,  et  autre  de 
marbre  Grec . 

En  revenant  sur  la  grande  route  ,  on 
trouve  ,  à  droite  , 

L'EGLISE  DE  STE.  PRISOUE. 

Cette  Eglise  qui  est  aussi  très-ancienne, 
a  été  bâtie  dans  le  même  endroit  de  la  mai- 
son de  Ste.Prisque  ,  où  l'on  dit  que  l'Apô- 
tre St.Pierre  la  baptisa ,  avec  beaucoup 
d'autres  payens  »  après  les  avoir  convertis 
à  la  Foi  Catholique .  Le  Pape  St.Eutychien 
la  consacra  en  280  :  Adrien  1  et  Calixte  III 
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Ia  restaurèrent ,  et  le  Cardinal  Benoît  Giu- 
stiniani  y  fit  faire  la  fccade  sur  les  dessins 
de  Charles  Lombardi,  qui  mitl'Egîise  dans 
l'état  d'aujourd'hui  :  elle  est  ornée  de  24 
colonnes  antiques  ,  de  fresques  d'Anasta- 
se  Fontebuono  et  d'un  tableau  sur  le  maî- 
tre Autel  ,du  chev.Passignani .. 

On  croit  que  près  de  cette.  Eglise  ,  es- 
taient les  Thermes  de  Decius,que  plusieurs 
Antiquaires  disent  être  \qs  mêmes-,  que  les 
Thermes  Varianes  v  commencés  par  Gtta 
et  achevés, par  HeJiogabale  qui  s'appelait 
aussi  Varius .  On  y  voit  encore  des  rui- 
nes ,.  où  ont  été  trouvés  plusieurs  mar- 
bres .. 

En  revenant  à  la  porte  St.  Paul  ,  et  pre- 
nant la  route  bordée  d'arbres  ,011  trouve 
un.  Arc  antique,  en  briques  et  fort  délabré, 
qui  porte  le  nom.deSt.Lazare >  parce  qu'il 
est  près  d'une  petite  Eglise  de  ce  Saint. 
Quelques  Antiquaires  ont  pensé  que  cet 
Arc  était  l'ancienne  porte.  Trigeminerd'au- 
tres  croient  que  c'était  un  Arc  de  triom- 
phe élevé  en  l'honneur  d'Horatius  Coclès 
qui ,  comme  on  sait ,  défendit  ,  lui  seul  » 
Je  pont  Sublicius  contre  les  Etrusques  . 

Devant  le.- mont  Aventin  ,  dans  le  lieu 
appelé  aujourd'hui  la  Marmorata :»  étaient 
les  anciens. 

NAVALIA. 

Ainsi  se  nommait  le  Port  de  l'ancienne 
Rome  j  où  débarquaient  les  marchandises 
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qui  venaient  de  la  mer  par  le  Tibre  :  c'est- 
là  que  l'on  débarquait  aussi  les  marbres 
précieux  de  la  Grèce  ,  de  l'Egvpte  et  de 
l'Asie  »  d'où  cet  endroit  a  conservé  jusqu' 
à-présent  le  nom  de  Marmorata  .  On  trou- 
va j  lors  des  fouilles  qui  furent  faites  en 
ce  lieu  ,  une  grande  quantité  de  ces   mar- 
bres qui  portaient  le  numéro  d'expédition, 
avec  le  nom  du  marchand  oui  les  envoyait, 
et  celui  du'Consul ,  afin  de  connaître  l'épo- 
que de  leur  arrivée  .  On  peut  croire  qu'il 
y  avait  dans  cet  endroit  divers  ateliers  de 
Sculpteurs  et  de  marbriers  ,  car  on  y  a  aus- 
si trouvé  beaucoup  d'outils  propres  à  ces 
métiers  ,  ainsi  que  des  statues  et  des  blocs 
de  marbre  ébauchés  .  Entre  le  pont  Subli- 
cius  et  le  monte-Testaccio  était  le  quai ,  qui 
s'appelait  pulchrum  littus ,  c'est-à-dire  le 
beau  quai ,  parce  que  c'était  un  lieu  très- 
agréable  et  disposé  pour  servir  de  prome- 
nade .  La  plaine  qui  se  trouve  entre  l'an- 
cienne porte  Trigemine  et  celle  de  St.Paul, 
renfermait  PEmporium  ;  on  nommait  ainsi 
le  lieu  qui  réunissait  les  grands  portiques 
faits  par  M.  /£milius  Lepidus  ,  la  douane 
et  les  vastes  greniers  •>  où  l'on  conservait 
le  blé  qui  venait  de  la  Sardaigne  ,  de  la 
Sicile  et  de  l'Afrique  . 

Lorsque  Rome  eut  changé  de  situation  , 
les  A/avalh  furent  établis  sur  la  rive  op- 
posée ,  que  l'on  appelé  Port  de  Rïpi-gran- 
de  :  c'est-là  qu'  abordent  aujourd'hui  les 
bàtimens  qui  viennent  de  la  mer.  De  cet 
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endroit ,  Jorsque  le  fleuve  est  bas  ,  on  ap- 
perçoit  Jes  vestiges  de  l'ancien 

PONT  SUBLICIUS  . 

Ce  pont  fut  le  premier  que  l'on  con- 
struisit sur  le  Tibre  ;  il  fut  fait  par  An- 
cus  Martius;  et  comme  il  était  tout  de  bois} 
on  l'appela  Sublkius ,  a  cause  des  poutres 
qui  le  composaient .  C'est  sur  ce  pont  qu' 
arriva  l'action  mémorable  d'Horatius  Co- 
dés qui  arrêta  ,  lui  seul ,  l'armée  de  Por- 
senna  ,  Roi  des  Etrusques  ?  jnsqu'  à  ce  que 
l'on  eut  démoli  le  pont  derrière  lui  ;  après 
quoi  il  s'élança  avec  son  cheval  dans  le 
Tibre  ,  et  revint  à  la  nage  dans  la  Ville  . 
La  crainte  de  courir  dans  la  suite  un  sem- 
blable danger  ,  fit  que  1'  on  rétablit  ce 
pont  sans  y  mettre  de  clous,  afin  de  pou- 
voir le  démonter  plus  promptement  .  Ce 
Pont  se  nommait  encore^milius, peut-être 
du  nom  de  quelqu'un  qui  le  refit  avec  plus 
de  magnificence  ,  mais  toujours  en  bois  . 
On  croit  que  l'Empereur  Antonin  le  Pieux 
est  le  premier  qui  le  fit  faire  en  pierre  ; 
mais  il  fut  emporté  ,  V  an  783  de  1'  ère 
Chrétienne  ,  par  un  débordement  du  Ti- 
bre .  C'est  de  ce  pont  que  l'on  jeta  dans 
le  fleuve  les  corps  des  Empereurs  Commo- 
de et  Héliogabale. 

En  avançant  ,  on  trouve  le  magasin  ou. 
Ton  purifie  et  débite  le  sel  .  Vis-à-vis  de~ 
là  sont  les  restes  des  ancien  s  magasins  à 
sel ,  que  l'on  appelait  hs  Salines  . 
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Un  peu  plus  avant  se  trouve  la  route  qui 
conduit  sur  le 

MONT  AVENTIN  . 

Ce  mont  fut  compris  dans  l'enceinte  de 
Rome  par  Ancus  Martius  ,  quatrième  Roi 
des  Romains.  On  croit  qu'il  prit  le  nom 
d'Aventin  ab  aroibui ,  à  cause  des  oiseaux 
pue  Remus  y  vit  lorsqu'  il  consulta  les 
Augures  ;  ou  ab  adientu  >  parce  qu'on  ve- 
nait de  toutes  les  parties  du  Latium  au 
Temple  de  Diane  qui  s'y  trouvait  :  d'au- 
tres disent  qu'on  l'appelé  ainsi  ,  parce  que 
Adventinus,  Roi  d'Albe  ,  y  fut  enterré; 
ce  qui  est  plus  probable  . 

Outre  le  fameux  Temple  de  Diane  ,  il  y 
avait  sur  le  mont  A  vent  in  ,  ceux  de  Ju- 
non  Reine  et  de  la  Déesse  Bonne  >  ainsi 
quel' AfmiinstxttiH  :  on  a  bâti  trois  Egli- 
ses sur  ces  anciens  édifices  . 

L'Eglise  de  Ste. Sabine  se  trouve  sur  les 
restes  du  Temple  de  Junon  Reine  ,  qui 
avait  été  bâti  par  Camille  .  Elle  fut  con- 
struite en  425,  et  restaurée  par  Sixte  V* 
les  24  colonnes  qui  la  divisent  «n  trois 
nefs  j  sont  de  marbre  de  Paros  >  antiques, 
cannelées  .,  avec  de  beaux  chapiteaux  Co- 
rinthiens* 

On  croit  que  le  Temple  de  la  Déesse 
Bonne  existait  où  est  aujourd'hui  l'Eglise 
de  Ste. Marie  ,  jadis  du  Prieuré  de  Malte  - 
11  n'y  a  de  remarquable  ,  dans  cette  Eglise» 
que  le  tombeau  d'un  Evêque  de  la  Maisoa 
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Spinelli  >  qui  est  formé  d'un  ancien  sarco- 
phage orne  cPun  bas-relief  >  représentant 
Minerve  et  les  neuf  Muses.  Cette  Eglise 
tient  à  une  belle  cassine  >  d'où  Ton  jouit 
de  la  vue  la  plus  agréable  sur  la  Ville  ;  elle 
appartient ,  ainsi  que  le  jardin  >  à  la  Séna- 
torerie  de  Rome  . 

Les  meilleurs  Antiquaires  pensent  que 
VArmilustrum  se  trouvait  dans  l'endroit 
où  est  l'Eglise  de  St. Alexis,  On  sait  que 
ce  lieu  était  destiné  aux  exercices  mili- 
taires ,  et  que  tous  les  ans  les  Soldats  y 
célébraient  certains  jeux  sous  les  armes  • 
C'est-là  ,  selon  Plutarque  ,  que  le  Roi  Ta- 
tius  fut  enterré  . 

La  Caverne  de  Cacus  et  le  Temple  d'Her- 
cule devaient  être  sur  le  penchant  de  ce 
mont  ,  du  côté  qui  regarde  le  monte  Tes- 
taccio.  C'était  un  fameux  voleur,  qui  ayant 
caché  dans  sa  caverne  ,  les  bœufs  qu'  il 
avait  volé  à  Hercule  ,  celui-ci  le  tua  dans 
ce  même  endroit  :  cette  action  plût  si  fort 
aux  Romains  qu'ils  érigèrent  ,  sur  la  ca- 
verne même  ,  un  Temple  en  1'  honneur 
d'Hercule  Vainqueur,  C'est-là  que  Ton 
trouva  la  superbe  statue  d'Hercule  enfant» 
en  basalte  ,  que  l'on  voit  au  musée  du  Ca- 
pitule. 

En  descendant  de  ce  mont  et  allant  plus 
avant ,  on  trouve»  à  droite  »  sur  une  place* 
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L'EGLISE    DE   STE.  MARIE 
lAf  COSMEDLV. 

On  croit  que  cette  Eglise  a  été  bâtie  sur 
les  restes  d'un   ancien  Temple  :  quelques 
Antiquaires  ont  cru  que  c'était  celui  de  la 
Pudicité  Patricienne  ;  et  autres,  de  la  For- 
tune ou  de  Matuta  ;  mais  sans  aucune  cer- 
titude .  Il  ne  reste  de  ce  Temple  que  huit 
colonnes  >  dont  cinq  sont  dans  le   mur  de 
la  façade  de  l'Eglise  ;  une  dans  la  Sacri- 
stie »  et  deux  ,  dans  le  coté  gauche  ,  en 
entrant  :  ces    colonnes    sont  de  marbre 
Grec  ,  d'ordre  Corinthien  ,  cannelées  ,  et 
ont  7  pieds  de  circonférence  .  On  recon- 
naît par  la  disposition  de  ces  colonnes  , 
que  le  Temple  était  de  forme  carrée  et 
magnifique  ;  et  on  juge  ,  par   le   superbe 
travail  de  leurs  chapiteaux,qu'il  a  été  bâti 
dans  le  tems  où  florissaient  les  beaux  arts  . 
Le  Pape  St.  Adrien  ayant  rebâti  cette 
Eglise  ,  en  772  ,  l'orna  richement  ;  ce  qui 
lui  fit  prendre  le  titre  In  Cosmed'm ,  mot 
Grec  qui  signifie   ornement»  On  l'appelait 
aussi  Ecole  Greque  ,  ou  parce  qu'on  y  of- 
ficiait^ suivant  le  rit  Grec  ,  ou  parce  qu'on 
y  enseignait  cette  langue  $  où  l'on  dit  que 
St.  Augustin  y  avait  tenu  une  chaire   de 
rhétorique  .  Aujourd'hui  on  l'appelé  vul- 
gairement la  Bouche  de  la  Vérité  ,  à  cause 
d'une  grande  pièce  de   marbre  rond  ,  pla- 
cée sous  le  portique  ,  et   faite  en  manière 
de  mascarok  :  elle  a  les  yeux  et  la  bou- 
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che  béante  ;  aussi  le  Peuple  dit-il  que  l'on 
y  faisait  mettre  la  main  pour  jurer  >  et  que 
quiconque  jurait  à  faux  -,  ne  pouvait  plus 
l'eu  retirer  .  Quelques  uns  ont  prétendu 
que  ce  marbre  est  un  simulacre  de  Jupiter 
Ammon  ,  sur  lequel  on  mettait  la  main  en 
prêtant  le  serment  ;  quoiqu'on  croie  d'ail* 
leurs  qu'il  était  placé  ,  ou  sur  V  /ira  Ma- 
xima ,  ou  sur  un  autre  Autel ,  et  qu'il  re- 
présente l'effigie  de  la  Pâleur  ou  de  la  Ter- 
reur ,  toutes  les  deux  vénérées  à  Rome  :  ce 
qu'il  y  a  de  certain  ,  c'est  qu'il  représente 
l'Océan  avec  des  dauphins  et  des  écrévis- 
ses  pour  emblêmens;cependant  je  crois  plu- 
tôt qu'il  a  pu  servir  de  bouche  à  [quelque 
égoi'it  ï  ou  à  quelque  fontaine  . 

L'intérieur  de  l'Eglise  est  de  style  Go- 
thique ,  et  à  trois  nefs  ,  divisées  par  12  co- 
lonnes antiques  àc  marbre  :  le  pavé  est 
composé  de  différentes  pierres  dures  :  on 
y  voit  deux  Ambons  qui  servaient  ancien- 
nement pour  lire  les  Evangiles  et  les  Epi- 
tres  .  Dans  la  tribune  est  un  siège  Pontifi- 
cal de  marbre  ,  et  dans  le  haut  ,  une  Ima- 
ge de  la  Vierge  ,  qui  a  été  apportée  de  la 
Grèce  .  Le  maître  Autel ,  qui  est  isolé  , 
est  décoré  d'un  baldaquin  ,  soutenu  par 
quatre  colonnes  de  granit  d'  Egypte  et . 
d'une  urne  antique  ^  aussi  de  granit . 

On  voit  sur  Ja  place  qui  est  devant  cette 
Eglise  3  une  belle  fontaine  et  le 
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TEMPLE  DE  VESTA  ,  AUJOURD'  HUI 

EGLISE  DE  STE.  MARIE 

DU  SOLEIL * 

La  forme  ronde  de  ce  Temple  a  fait 
croire  que  c'était  celui  de  Vesta  >  mère  de 
Ja  terre  »  bâti  par  Numa  Pompilius  sur  Je 
bord  du  Tibre  -,  et  qui  ?  ayant  souffert  dans 
J'incendie  de  Néron  *  fut  refait  par  Vespa- 
sien  ou  par  Domitien  ,  son  fils  •  ia  magni- 
ficence de  ce  joli  édifice  se  reconnaît  par 
sa  construction  .:  il  est  tout  ;en  marbra 
Grec  ;  ses  b  ocs  sont  si  bien  unis  ,  que  Ton 
croirait  qu'il  est  d'une  seule  pièce  ,•  iLes 
20  colonnes  Corinthiennes  *  de  marbre  de 
Paros  >  cannelées  >  que  Ton  voit  à  l'exté- 
rieur ,  s'élèvent  sur  trois  marches  ,  et  for- 
ment un  portique  circulaire*  de  156  pieds 
de  circonférences  ii  est  privé  d'une  colon- 
ne et  de  l'entablement..  Ce  beau  Temple  a 
été  dernièrement  découvert  et  restauré  par 
l'inclination  bienfaisante  de  NAPOLEON 
LE  GRAND.. 

Presque  vis-à-vis  de  cet  édifice  ,  est  le 

TEMPLE  DE    LA   FORTUNE  VIRILE, 

AUJOURD'  HUI    EGLISE    DE 

STE.  MARIE  EGYPTIENNE. 

Ce  Temple  est  un  des  plus  anciens  de 
Rome  ,  car  il  fut  bâti  par  Servius  Tullius  , 
sixième  Roi ,  en  reconnaissance  de  ce  que 
la  Fortune  l'avait  élevé  à  la  dignité  Roya- 
le •  Il  fut  rebâti  ensuite  en  travertin  >  en 
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forme  de  carré  long  ,  et  entouré  de  1 8  co- 
lonnes  de  la  même  pierre-»:  quatre  de  ce$ 
colonnes  formaient  la  façade  du  portique  » 
dont  Jes  entrecolonnemens  ont  été  fermés 
lorsque  ce  Temple  fut  changé  en  Eglise. 
Des  autres  colonnes  on  en  voit  sept  dans 
la  partie  latérale  :  du  même  nombre  sont 
celles  de  l'autre  côté  ;  et  deux  se  trouvent 
derrière  le  Temple  :  ces  colonnes  sont  d'or- 
dre Ionique  5  cannelées  »  et  ont  26  pieds 
de  hauteur  :  elles  «ont  couvertes  <ie  stuc  et 
à  demi  engagées  dans  le  mur ,  qui  est  aussi 
de  travertin  :  la  frise  de  l'entablement  est 
ornée  de  petits  enfans  ,  entrelacés  avec 
des  têtes  de  bœuf  et  de  candélabres;  le  tout 
est  en  stuc  ,  et  très-endommagé  par  Je 
tems  :  le  fronton  qui  est  en  haut  de  la  faça- 
de et  celui  que  l'on  voit  du  côté  opposé  , 
sont  d'une  assez  belle  proportion  .  Ce 
Temple  est  élevé  sur  un  haut  soubassement 
qui  autrefois  restait  enterrée  -,  et  qui  a  été 
dernièrement  découvert ,  comme  tous  les 
autres  anciens  monumens  de  Rome  ,  par 
Ja  munificence  de  SA  MAJESTE  IMPE- 
RIALE . 

Sous  le  Pape  Jean  VIII ,  vers  l'an  872  , 
cet  ancien  Temple  fut  converti  en  une  Egli- 
se ,  qui  fut  dès-lors  dédiée  à  la  Vierge 
d'Egypte  .  Le  tableau  du  maître  Autel ,  est 
un  des  plus  beaux  ouvrages  de  Frédéric 
Zuccari . 

Vis-à-vis  de  cette  Eglise  ,  est  la 
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MAISON  ,  DITE  DE  PILATE  . 

On  a  donné  ce  nom  à  cette  maison  sans 
en  savoir  la  raison  :  elle  est  ornée  d'un 
amas  de  beaux  fragmens  antiques  .  Quoi- 
que d'après  l'inscription,  placée  au-des- 
sus de  ia  porte  qui  est  sur  la  rue ,  il  paraît, 
que  cette  maison  appartenait  à  Nicolas , 
iîls  de  Oescence  et  de  Théodore  ;  néan- 
moins quelques  Antiquaires  d'aujourd'hui, 
prétendent  qu'elle  a  appartenu  a  Cola  de 
Rienzo  ,  fameux  Tribun  de  Rome,  dans  le 
temsqueles  Papes  demeuraient  à  Avignon. 

Presou'en  face  de  cette  maison  3  on  voit, 
sur  le  Tibre  ,  les  restes  du 

PONT  PALATIN  ,  AUJOURD'  HUI 
DIT  FONTE-ROTTO . 

Dans  les  premiers  tems  de  Rome  ,  il  n'y 
avait  dans  la  Ville  que  les  ponts  Sublicius 
et  Pa'atin  :  celui-ci  fut  même  !e  premier 
que  l'on  y  bâtit  en  pierre  .  On  croit  qu'il 
a  été  commencé  par  le  Censeur  M.Fulvius; 
mais  il  est  certain  qu'il  ne  fut  achevé  que 
par  Scipion  1'  Africain  et  L.  Mummius  » 
Censeurs  .  -Ce  pont  s'  appelait  Palatin  » 
peut-être  à  cause  du  mont  Palatin  qui  en 
est  peu  éloigné  :  il  portait  aussi  le  nom  de 
Sénatorial-,  parce  que  les  Sénateurs  le  pas- 
saient pour  aller  consulter  les  livres  Sibyl- 
lins ,  dans  le  tems  qu'on  les  gardait  sur  le 
mont  Janicule  .  Le  même  pont  ayant  été 
rompu  par  un  grand  accroissement  du  fîcu* 
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ve->  Jules  Ili  le  fit  refaire  :  quelque  tems 
après,  les  eaux  du  Tibre  l'ayant  détruit  de 
nouveau»  il  fut  rétabli  par  Grégoire  XIII  ; 
mais  il  n'a  pas  été  refait  après  l'inonda- 
tion extraordinaire  de  1598  ,  qui  en  a  em- 
porté presque  la  moitié  . 

En  descendant  de  ce  côté  sur  le  bord  du 
fleuve  ■>  on  voit  l'embouchure  de  la  grande 
Cloaque ,  celle  de  l'eau  Crabra  ,  ainsi  que 
les  res  es  d'un  mur  formé  de  gros  blocs  de 
peperin  :  ces  ouvrages  ont  été  faits  par 
Tarquin  le  Superbe  ,  qui  fortifia  tellement 
]e  bord  du  Tibre,  que  Ton  donna  à  ce  quai 
3e  nom  de  Fulchrum  l'tttus  5  ainsi  que  nous 
l'avons  dit  ci- dessus  . 
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Jl  our  suivre  Tordre  progressif  de  notre 
marche-,  nous  passerons  à  Trastevere  > 
c'est-à-dire  de  l'autre  côté  du  (Tibre  ,  oïk 
l'on  trouve  aussi  des  objets  propres  à  inté- 
resser la  curiosité  des  Etrangers  .  Cet  en- 
droit fut  fortifié  et  ajouté  à  îla  Ville  par 
Ancus  Martius ,  IV  Roi  4c  Rome ,  â  l'effet 
d'empêcher  les  incursions  que  pouvaient 
faire  les  ennemis  <ie  ce  côté-là  «  Ses  pre- 
miers habitans  furent  des  Peuples  du  La- 
tium  et  d'autres  Pays  <,  que  ce  Roi  avait 
conquis .  Auguste  y  logea  les  Soldats  de 
l'armée  navale  qu'il  avait  à  Ravenne  ;  et 
c'est  ce  qui  fit  prendre  à  Trastevere  le  nom 
de  Ville  des  Rcrvennàis ..  Un  des  ponts  où 
l'on  passe  pour  aller  à  Trastevere  ,  est  le 

PONT  FABRICE-,   APPELÉ  AUJOURD9 
HU1  (JVATTRO-C/iPI . 

Suivant  les  anciennes  inscriptions  qui 
sont  sur  les  arches  de  ce  pont ,  il  fut  con- 
struit t  l'an  735  de  Rome  ,  par  l'Edile  Fa- 
brice .  Il  a  pris  le  nom  moderne  de  pont 
Quattro  Capi  »  à  cause  de  quatre  hermès 
de  januî  Quadrifrofts*  qui  étaient  autrefois 
sur  ce  pool  »  doat  l'un  est  aujourd'hui  ?is- 
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à-vis  de  St.Jean  Colabitc  ,  et  trois  autres  se 
trouvent  près  du  commencement  du  même 
pont ,  d'où  l'on  passe  dans 

L'ILE  DU  TIBRE . 

Après  l'expulsion  de  Tarqurn  le  Super- 
be ,  le  Sénat  Romain  accorda  tous  les  biens 
de  ce  Roi,  au  Peuple  ,  qui,  pour  cxaler  son 
indignation  contre  ce  tyran  ,  jeta  dans  Je 
Tibre  les  javelles  de  blé  moissonnées  dans 
un  de  ses  champs  qui  restait  le  long  dn 
fleuve  ,  lequel  fut  nommé  depuis  le  Champ 
de  Mars  .  La  quantité  de  ces  javelles  était 
si  grande  ,  que  la  force  de  l'eau  ne  pou- 
vant l'entraîner  ,  elles  s'entassèrent  et  for- 
mèrent une  petite  île  ,  qui  fut  ensuite  for- 
tifiée par  un  rempart  de  pierre  ;  et  elle  fut 
dès-lors  habitée  ,  ainsi  que  l'est  encore  au- 
jourd'hui . 

L'an  461  de  Rome,  la  peste  exerçant  de 
grands  ravages  dans  cette  Ville  ,  le  Sénat , 
après  avoir  consulté  les  livres  des  Sibylles, 
envoya  des  Députés  à  Epidaure  ,  Ville  du 
Péloponnèse ,  où  était  le  fameux  Temple 
d'Esculape  .  Ces  Députés  y  obtinrent  un 
Serpent  ,  symbole  de  ce  Dieu  ,  et  portèrent 
cet  animal  à  Rome  ;  mais  il  disparut  aussi- 
tôt qu'ils  abordèrent  cette  île  .  C'est  pour- 
quoi ils  y  érigèrent  un  Temple  en  l'hon- 
neur d'Esculape  avec  un  hôpital  pour  les 
malades*  Cette  île  fut  alors  fortifiée  de 
nouveau  avec  de  gros  quartiers  de  traver- 
tin 3  carrés  j  et  on  lui  donna  la  forme  d'un 


Sixième  ]ournée.  317 

vaisseau  ,  en  mémoire  de  celui  qui  avait 
servi  pour  transporter  le  Serpent  à  Rome  . 
On  fit  aussi  sculpter  sur  le  travertin  ,  un 
Serpent  que  l'on  voit  encore  du  côté  de 
l'Eglise  de  St.Barthél^mi ,  quand  Je  fleuve 
est  bas  .  On  croit  qu'un  Obélisque  Egy- 
ptien était  au  milieu  de  cet  île  ,  en  figure 
de  mât  de  navire  . 

Le  Temple  d'EscuIape  était  placé  sur  la 
poupe  de  ce  navire  ;  et  c'est  sur  les  restes 
de  cet  édifice  que  l'on  a  bâti 

L'EGLISE  DE  ST.  BARTHÉLEMI  . 

La  façade  de  cette  Eglise  est  ornée  de 
quatre  colonnes  de  granit ,  sur  les  dessins 
de  Martin  Lunghi  .  L'intérieur  est  divisé 
en  trois  nefs  ,  par  24  colonnes  de  granit , 
que  Ton  croit  avoir  appartenu  i\  l'ancien 
Temple  d'Hsculape  .  Le  maître  Autel  est 
décoré  de  quatre  colonnes  de  porphyre  et 
d'une  g-ande  urne  aussi  de  porphyre  ,  or- 
née de  têtes  de  Lyon  . 

Dans  un  petit  jardin  de  la  maison  atte- 
nante à  cette  Eglise  •>  on  voit  enchâssé  dans 
un  mur  ,  la  base  avec  l'inscription  de  la 
statue  d'EscuIape  •»  oue  l'on  trouva  dans 
cet  endroit ,  et  qui  fut  transportée  à  Na- 
ples  .  A  côté  de  cette  inscription  il  y  en 
a  une  autre  que  l'on  trouva  aussi  dans  ce 
lieu  ,  et  appartenait  à  une  statue  de  Seraon 
Sancus  .  Cette  inscription  a  fait  naître  une 
grande  équivoque  5  quelques  uns  otat  cru 
qu'elle  appartenait  à  Simon  le  Magicien  » 
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sans  considère'*  qu'en  ancienne  Langue  Sa- 
bine »  ce  nom  signifiait  Hercule -.  St.  Justin 
martyr  assure  que  la  statue  de  Simon  le 
Magicien  était  placée  dans  l'endroit  ^>  an- 
ciennement appelé  Inter  duos  pontes-,  s?voir 
ent-e  les  deux  ponts ,  ce  qui  doit  s'enten- 
dre du  Sublicius  et  du  Palatin  . 

Outre  le  Te  np'e  d'Escu'ape  ,  on  trou- 
vait,  sur  ce^te  îie  ,  ceux  de  Faune  et  de  Ju- 
piter LioBonius  »  dont  on  voit  des  ruines  ^ 
près  de  TEglisîet  de  l'hôpital  des  Benfra- 
telli-i  consistant  en  gros  bjocs  de  pierre. 

De  cette  i  e  }  on  passe  dans  Trastevere  ^ 
par  je 

PONT  CESTIUS,  AUJOURD'HUI  DIT 
DE  ST.  BARTHELEML . 

Ce  pont  fut  construit ,  sous  la  Re publi- 
que» par  le  Consul  Cestius  .  Les  deux  in- 
scriptions semblables  que  l'on  voit  sur  les 
parapets  de  ce  pont  ,  démontrent  qu'il  a 
été  refait  vers  l'an  375  de  l'ère  Chrétien- 
ne, par  les  Empereurs  Valentinien  >  Valens 
et  Gratien  .  On  l'appelé  aujourd'hui  ,  pont 
de  St.  Barthélemi ,  à  cause  de  l'Eglise  de 
ce  Saint ,  qui  lui  est  voisine  . 

A  quelque  distance  de  ce  pont,  se  trouve 
le  Portte-Rotto ,  dont  nous  avons  parlé  à  la 
page  5 12  .  On  jouit  ,  sur  ce  pont ,  d'une 
vue  très-agréable  et  pittoresque  ;  à  droite 
se  présente  le  mont  Aventin  ;  à  gauche  , 
File  du  Tibre  ,  et  en  face  ,  le  Temple  de 
Vesta ,  les  raurs  de  Servius  Tullïus  et  l'em- 
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bouchure  de  la  grande  Cloaque  et  celle  de 
l'eau  Crabra- 

On  trouve ,  à  quelque  petite  distance  du 
Ponte-Rottc , 

L'EGLISE  DE  STE.  CECILE  . 

Cette  Eglise  a  été  bâtie  dans  le  lieu  où 
était  la  maison  de  Ste.  Cécile  .  Le  Pape 
St.  Urbain  L ,  la  con  acra  vers  :'an  2go  ,  et 
St.  Paschal  I  la  rebâtit  en  821  .  Ella  fut 
ensuite  restaurée  et  réduite  dans  i'  état 
actuel  .  Clément  VILL  la  donna  aux  Reli- 
gieuses Bénédictines  ,  qui  y  ont  bâti  un 
grand  couvent. 

Cette  Eglise  est  à  trois  nefs  >  divisées 
par  24  colonnes  ,  et  ornée  de  stucs  dorés 
et  de  peintures  ."Le  maître  Autel  est  déco- 
ré d'un  baldaquin  de  marbre  ,  soutenu  par 
quatre  belles  colonnes  de  marbre  blanc  et 
noir  .  Entre  ces  colonnes  est  un  petit  ta- 
bleau rond-,  que  l'on  croit  de  l'école  Car- 
rache  .  Sous  cet  Autel  est  une  belle  statue 
de  Ste.  Cécile  ,  ouvrage  d'Etienne  Mader- 
11e  .  Le  pavé  qui  entoure  cet  Autel ,  est 
d'albâtre  ^entremêlé  de  pierres  précieuses. 
La  voûte  de  la  tribune  est  ornée  de  mosaï- 
ques antiques .  Après  la  chapelle  du  Cru- 
cifix on  trouve  la  chambre  de  Ste.  Cécile , 
où  elle  reçut  le  martyre  ,  et  où  l'on  voit 
des  paysages  de  Paul  Brilli  . 

En  sortant  par  la  porte  latérale  »  on  voit 
l'Eglise  de  Ste.  Marie  delPOrto ,  bâtie  en 
151 2  ,  sur  les  dessins  du  célèbre  Jules  Ro- 
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main  ,  à  l'exception  de   la  façade  ,  qui  est 
de  Martin  Lunghi  . 

La  rue  qui  est  vis-a-vis  de  cette  Eglise  , 
conduit  au 

PORT  DE  RIPA-GRANDE. 

Innocent  Xll  ,  vers  l'an  1692  ,  fit  con- 
struire ce  nort,  la  douane  et  le  grand  hospi- 
ce de  St. Michel  .  On  voit  ,  au  àa-lh.  du  Ti- 
bre »  le  mont  Aventin  ,  quelque  reste  des 
anciens  Afavalia  ,  et  d'autres  édifices  ;  et 
dans  le  fleuve  on  remarque  les  vestiges  de 
l'ancien  pont  Sublicius  .  Il  faut  se  rappe- 
ler que  sur  ce  pont ,  Horace  Coclès  arrêta, 
•lui  seul  ,  l'armée  de  Porsenna  ;  et  qu'il 
était  campé  dans  cet  endroit  lorsque  Mu- 
tins Scevola  tenta  de  tuer  ce  Roi  ,  et  se 
brûla  la  main  en  sa  présence  ,  action  si  gé- 
néreuse, qu'elle  engagea  le  Sénat  à  lui  don- 
ner le  terrain  où  Porsenna  était  campé  ;  ce 
qui  fit  prendre  à  ce  lieu  le  nom  de  Prdtû 
Muti.j  ,  prairies  de  Mutins  .  C'ebt  ici  en- 
core 011  Clélie  jeune  fille  d'une  famille  no- 
ble de  Rome  ,  traversa  le  Tibre  à  \%  nage, 
à  la  tête  de  ses  compagnes  ,  pour  échapper 
aux  Etrusques . 

Ce  qui  forme  une  belle  décoration  dans 
toute  la  longueur  du  quai ,  c'est 

L'HOSPICE  DE  ST.  MICHEL. 

Ce  grand  hospice  fut  commencé  sous 
Innocent  XI  ,  en  1686,  sur  les  dessins  de 
Mathias  de  Rossi ,  et   augmenté  par  Clé- 
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ment  XII  ,  pour  Jes  enfans  délaissés  ,  où 
on  les  instruit  dans  le  dessin  et  dans  tous 
les  arts  j  et  où  sont  reçus  les  Hommes  et 
les  Femmes  âgées  et  invalides  .  Il  y  a  une 
prison  pour  les  Garçons  incorrigibles  et 
une  pour  le  Femmes  .  On  y  trouve  aussi 
ua  conservatoire  pour  les  Filles  ;  et  r.ae 
Eglise  dédiée  à  St.Michel  Archange  ,  dont 
l'hospice  prit  le  nom  ,. 

En  allant  par  la  rue  qui  est  entre  cet  hos- 
pice et  la  douane  ,  on  trouve ,  à  gauche^  la 

PORTE  PORTESE. 

Cette  porte  fut  substituée  à  l'ancienne  } 
appelée  Fortueme  s  parce  qu'on  y  sortait 
pour  aller  au  port  Romain  :  elle  était  pla- 
cée ,  à  environ  50  pas  plus  au  dedans  de 
la  Ville,"  et  elle  était  doub.'e  comme  celle 
de  St.  Paul  :  selon  l'inscription  qu1  on  y 
voyait  ,  elle  fut  rebâtie  par  les  Empereurs 
Arcadius  et  Honorius  ,  à  l'époque  de  la 
restauration  des  murs  de  Rome  .  Le  Pape 
Urbain  Vlll ,  en  1645  ,  fit  démolir  l'ancien- 
ne porte  lorsqu'il  entoura  le  Traiteiere  de 
nouvelles  murailles  ,  et  il  fit  bâtir  celle 
d'aujourd'hui  » 

En  prenant  la  rue  de  la  Ville  ,  on  trouve 

L'EGLISE  DE  ST.  FRANÇOIS  . 

Cette  Eglise  a  été  bâtie  par  le  Cardinal 
Lazare  Pallavicini  ,  sur  les  dessins  de  Ma- 
thias  de  Rossi .  Dans  la  chapelle  de  la  croi- 
sée ,  à  droite  du  maître  Autel ,  est  un  beau. 
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tableau  ,  représentant  la  Vierge  ,  TEnfans 
Jésus  et  Stc.Anne  »  ouvrage  du  Baciccio  j. 
et  une  statue  de  la  B.Louise  Albertoni  ,  du 
chev.  Bernin  - 

Dans  la  grande  rue ,  vis-à-vis  ,  on  trou- 
ve ,à  droite ,  l'Eglise,  des  Quarante  Saints; 
et  plus  avant ,  est 

L'EGLISE  DE  STE.  MARIE 
IN  TRASTEVERE. 

On  croit  communément  que  l'ancienne 
Taberna  Meritoria*  qui  était  une  espèce 
de  dépôt  pour  les  Soldats  invalides  qui 
avaient  bien  servi  la  Patrie  ,  se  trouvait  en 
cet  endroit.  Cet  édifice  ayant  été  aban- 
donné »  quelques  Chrétiens  l'obtinrent  de 
l'Empereur  Alexandre  Sévère  ,  pour  y  ou- 
vrir un  Oratoire  ,  qui  fut  érigé  ,  en  224  , 
par  le  PapeSt.Calixte  ,  lequel  le  dédia  à  la 
Vierge  ;  ce  fut  la  première  Eglise  publique 
de  Rome  .  Le  Pape  St.  Jules  ,  en  340,  la 
rebâtit  :  après  avoir  été' restaurée  plusieurs 
fois  ,  Innocent  II  ,  en  1139,1a  renouvella 
et  la  réduisit  dans  l'état  actuel  ,  sur  les 
dessins  de  Bernardin  Rosellino  ...  Enfin  , 
Clément  XL  y  ajouta  le  portique  ,  qui,  est 
soutenu  par  quatre  colonnes  de  granit  . 

L'intérieur  de  cette  Eglise  est  magnifi- 
que, et  présente  trois  nefs  ^divisées  par 
22  grosses  colonnes  de  granit ,  outre  qua- 
tre autres  qui  soutiennent  les  arcades .  Le 
pavé  est  de  porphyre  ,  de  vert  antique  et 
d'autres  beaux  marbres  .  Au  milieu  dupla- 
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fond  ,  qui  est  riche  en  sculptures  et  en  do- 
rures ,  on  voit  une  Assomption  ,-  ouvrage 
très-beau  >  du  Dominiquin  ..  La  chapelle 
du  fond  de  la  petite  nef  à  droite  >  fut  fai- 
te sur  les  dessins,  du  même  maître,  qui  a 
peint,- dans  un  compartiment  de  la  voûte  , 
un  fort-bel  enfant  qui  répend  des  fleurs  . 
Le  grand  Autel  est  isolé  et  décoré  d'un 
baldaquin  soutenu  par  quatre  colonnes  de 
porphyre  .  La  tribune  est  ornée  de  mosaï- 
ques :  celles  d'en  haut  ,  qui  représentent 
Jesus-Christ ,  la  Vierge  et  ditférens  Saints  ». 
ont  été  faites,  vers  Tan  114$  :  les  mosaï- 
ques inférieures ,  où  l'on  voit  la  Vierge  et 
les  douze  Apôtres  ,  sont  dTun  tems  posté- 
rieur et  faites  par  Pierre  Cavallini  .  Ow. 
trouve  sur  le  dernier  pilastre  ,  à  gauche  du; 
grand  Autel,  deux  mosaïques  antiques ,  l'u- 
ne représente  différens  oiseaux  5  l'autre  », 
un  port  de  mer  ^  Parmi  les  monumenssé-- 
pulcraux  ,  sont  ceux  du  chevaiier  Lanfranc 
et  deCiro  Pern  „  habiles  peintres  ;  et  ce- 
lui de  Monseigneur  Jean  Bottari ,  bien  con« 
nu  dans  la  republique  des  lettres  .. 

En  prenant  la  rue  ,  qui  est  presque  vis-à- 
vis  de  cette  Eglise  ,  on  trouve  ,  après  l'hô- 
pital de  St.Gallican , 

L'EGLISE  DE  ST.  CHRYSOGONE .. 

On  croit  que  cette  Eglise  fut  bâtie  la 
première  fois  sous  Constantin  le  Grand. 
Après  difféi  entes  réparations  ,  le  Cardi- 
nal Scipion  Borghèse  la  fit  renouveler  ,  en 
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162$,  sur  les  dessins  de  Jean  Baptiste 
Soria  ,  qui  ]a  décora  d'un  berm  portique  , 
soutenu  par  quatre  colonnes  Doriques  , 
de  granit  rouge  .  L'intérieur  de  cette  Egli- 
se ressemble  beaucoup  à  celui  de  Ste. Marie 
in  Trasteiere  :  il  a  trois  nefs,  divisées  par 
22  colonnes  de  granit ,  tirées  d'  anciens 
édifices  .  Le  grand  arc  de  la  tribune  est 
posé  sur  deux  superbes  colonnes  de  por- 
phyre ,  d^  ordre  Corinthien  .  Le  maître 
Autel  est  décoré  d'un  baldaquin  ,  soutenu 
par  quatre  colonnes  d'albâtre  fort-rare.  On 
voit  ,  au  milieu  du  grand  plafond  ,  une  su- 
perbe peinture  du  Guerchin  ,  représentant 
St.  Chrysogone  transnortéau  Ciel  . 

En  revenant  en  arrière  et  prenant  la  rue 
qui  est  vis-à-vis  la  porte  latérale  de  St-c; 
Marie  in  Trastevere  ,  on  trouve  ,  à  gauche, 

V  EGLISE    DE  STE.  MARIE 
DELLA  SCALA . 

Le  Cardinal  Como  ,  en  1592  ,  fit  bâtir 
cette  Eglise  pour  y  conserver  une  Image 
de  la  Vierge  qui  trait  sur  l'escalier  d'une 
maison  ,  située  tout  près  de-là  ;  ce  qui  lui 
fit  donner  le  surnom  délia  Scala  .  V  ar- 
chitecture de  la  façade  de  cette  Eglise  , 
est  d'Octave  Mascherino  ,  et  celle  de  ^in- 
térieur est  de  François  de  Volterre  .  La 
chapelle  de  Ste.Thérese  est  décorée  de 
quatre  belles  colonnes  de  vert  antique  et 
de  deux  bas-reliefs;  celui  qui  représente 
la  Sainte  ,  est  de  Philippe  Valle  :  l'autre  > 
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est  de  Mr.  Stodz  :  îe  tableau  de  l'Autel 
est  de  François  Mancini  .  Ou  voit  sur 
le  maître  Autel  un  riche  Tabernacle,  for- 
mé de  pierres  précieuses  et  décoré  de 
16  colonnes  de  jaspe  Oriental  .  La  Vierge 
peinte  à  fresque  ,  an  milieu  du  chœur  3  est 
du  chevalier  cPArpin  . 

La  rue  à  gauche  conduit  sur  îc 

MONT  JANICULE  . 

Ce  mont  doit  sa  dénomination  a  Janus  , 
Roi  des  Aborigènes  ,  qui  y  bâtit  ,  à  ce  que 
l'on  dit  s  une  Ville  5  en  face  du  Capito'e  > 
où  Saturne  habitait  dans  ce  tems-lâ  .  An- 
eus  Martius  réunit  a  Rome  une  partie  de 
ce  mont ,  qui  s'étend  jusqu'au  Vatican  . 

Selon  Tite-Live  ,  les  terrains  ayant  sil- 
lonné la  terre ,  au  pied  du  JaniculejOny 
découvrit  deux  caisses  de  pierre  ,  sur  les- 
quelles étaient  des  inscriptions  ;  l'une  in- 
diquait que-  la  caisse  renfermait  le  corps 
de  Numa  Pompilius  ,-  mort  535  ans  avant 
cette  découverte  ;  mais  on  n'y  trouva  rienj 
l'autre  décrivait  les  livres  qu'elle  conte- 
nait ,  composés  par  le  même  Roi ,  sur  la 
Religion  ;  et  en  effet  on  y  trouva  sept  li- 
vres en  Latin  et  sept  en  Grec  3  écrits  sur 
des  écorces  de  papyrus  . 

Ce  mont  s'appelait  aussi  Mots  aureus , 
savoir  mont  d'or  ,  et  aujourd'hui  Mento- 
yio  ,par  corruption  ,  a  cause  des  sables  jau- 
nes que  l'on  y  trouve  .  Vers  la  sommité 
de  ce  mont  est  placée 
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V  EGLISE    DE  ST.  PIERRE 
IN  MONTORIO . 

Cette  Eglise  que  Ton  croit  fondée  par 
Constantin  le  Grand  ,  après  avoir  été  re- 
parée plusieurs  fois  ,  fut  rebâtie  ,  vers  la 
fin  du  XV  Siècle  ,  par  Ferdinand  IV  ,  Roi 
d'Espagne  ,  sur  les  dessins  de  Baccio  Pin- 
telli  ..  Les  peintures  de  la  première  cha- 
pelle >  â  droite,,  sont  de  Sébastien  del  Piom- 
bo  ,  faites  sur  les  dessins  de  Michel-Ange 
Bonarroti ..  La  Conversion  de  St.Paul  ,  que 
l'on  voit  sur  l'Autel  qui  suit  après  la  porte 
latérale  ,  est  de  George.  Vasari  :  les  sta- 
tues sont  de  Barthélemi  Ammannato  . 

Sur  le  maître  Autel  était  placé  le  mer- 
veilleux tableau  de  l'incomparable  Raphaël 
d'Urbin  ,  représentant  la  Transfiguration 
de  Notre  Seigneur  ,  chef  d'  œuvre  de  la 
peinture,que  l'on  admire  aujourd'hui  dans 
la  galerie  Impériale  de  Paris  .  Les  peintu- 
res de  la  chapelle  de  St.Jean  Baptiste  »  qui 
est  de  l'autre  côté  du  grand  Autel  »  sont 
de  François  Salviati  :  les  statues  de  St.Pier- 
re  et  de  St.Paul  sont  de  Daniel  de  Volterre. 
On  croit  que  la  Déposition  de  Croix  et  les 
autres  peintures  des  côtés  de  la  suivante 
chapelle  ,  sont  de  Vanderstern  ,  Flamand  . 
Le  tableau  de  la  dernière  chapelle  ,  repré- 
sentant les  Stigmates  de  St. François  ,  est 
de  Jean  de  Vecchi . 

Au  milieu  de  la  cour  qui  est  à  côté  de 
cette  Eglise  ,  on  trouve  un  joli  petit  Tem- 
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pie  de  forme  ronde  ,  qui  a  une  coupole  , 
soutenue  par  16  colonnes  Doriques  de  gra- 
nit noir  :  l'architecture  qui  en  est  très-bel- 
le ,  est  du  Bramante.  Le  Roi  d'Espagne 
susdit  fit  élever  ce  Temple  ,  dans  l'endroit 
même,  ou,  suivant  une  ancienne  tradition, 
St. Pierre  reçut  la  palme  du  martyre  . 
En  continuant  à  monter  ,  on  trouve  la 

FONTAINE  PAULINE  . 

Cette  fontaine  est  la  plus  grande  et 
la  plus  abondante  d'eau  qui  soit  à  Ro- 
me .  Paul  V  la  fit  faire,  en  1612,  sur 
les  dessins  de  Jean  Fontana  et  d'Etienne 
Maderne  ,  avec  des  matériaux  tirés  du  Fo- 
rum de  Nerva  .  Elle  est  ornée  de  six  colon- 
nes Ioniques  de  granit  rouge  ,  sur  lesquel- 
les est  un  Attique  »  avec  une  inscription 
au  milieu  ,et  au-dessus  les  armes  du  Pon- 
tife .  Entre  ces  colonnes  sont  cinq  niches  , 
dont  deux  sont  petites  ,  et  trois  fort-gran- 
des ,  sortant  dans  ces  dernières ,  trois  tor- 
rens  d'eau  :  dans  les  deux  autres  sont  des 
dragons  qui  jetent  aussi  de  l'eau  dans  un 
très-grand  bassin  .  Cette  eau  est  l'ancien- 
ne Sabatine  ,  que  Trajan  fit  conduire  à  Ro- 
me pour  l'usage  du  Trastevere  ,  et  qui  prit 
le  nom  d'eau  Pauline  ,  du  Pape  Paul  V , 
qui  après  en  avoir  fait  réparer  les  conduits 
antiques  ,  la  fit  venir  du  lac  de  Bràcciand 
et  de  l'Anguillara  à  Rome  ,  qui  en  est  à  3$ 
milles  .  Ces  eaux  passent  ensuite  dans  dif- 
féi  ens  canaux ,  et  servent  à  faire  mouvoir 
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des  moulins  à  grain  ,  à  papier  et  à  autres 
usages  . 

Derrière  cette  fontaine  est  le  jardin  Bo- 
tanique j  qu'Alexandre  Vil  fit  faire  pour 
l'étude  des  simples  .  Dans  les  mois  de 
Mai  et  de  Juin  ,  un  Professeur  de  botani- 
que du  collège  de  la  Sapience  ,  y  va  deux 
jours  de  la  semaine  ,  faire  des  observations 
et  des  démonstrations  particulières  .  En 
continuant  à  monter  ,  on  voit  la 

PORTE  ST.  PACRACE  . 

Cette  porte  s'appelait  anciennement  /j» 
nkulemc  ■>  du  mont  Janicule  »  où  elle  est 
placée  :  on  la  nomma  ensuite  Aurélienne  , 
d'Aurèle  Consul  ,  qui  la  rebâtit  et  y  fit 
faire  la  voie  ,  que  Ton  appela  Aurélienne . 
Cette  porte  prit  enfin  le  nom  de  l'Eglise 
de  St.  Pancrace  où  eile  conduit  .  Urbain 
VIII  ,  lorsqu'  il  entoura  le  Traitevere  de 
nouvelles  murailles  ,  fit  faire  cette  porte  , 
d'après  les  dessins  d'Antoine  de  Rossi . 

En  sortant  de  cette  porte  ,  on  voit  ,  à 
droite  ,  la  cassïne  de  la  villa  Giraud  ,  dont 
l'architecture  est  aussi  singulière  que  bi- 
zarre, en  ce  qu'elle  représente  un  vaisseau. 
Les  dessins  de  cet  édifice,  sont  de  Basile 
Bricci  . 

In  avançant  ,  on  voit  dans  Je  milieu  de 
la  bivoie  ,  une  charmante  cassin,1 ,  attenan- 
te à  JawV/j  Corsini,  quj  fit  construire  ,  sur 
Jes  dessins  de  Simon  Salvi  ,  CiémentXll  j 
lorsqu'il  était  Cardinal  . 
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La  nie  qui  vient  à  gauche  et  que  l'on 
croit  être  l'ancienne  voie  Vitellie  ,  con* 
duit  u 

L'EGLISE  DE  ST.  PACRACE. 

Le  Pape  St.  Félix  I  ,  fonda  cette  Eglise 
vers  Tan  272  ,  sur  le  cimetière  de  St.Ca'e- 
podius  .  Après  avoir  été  reparée  par  plu- 
sieurs Papes  ,  le  Cardinal  Louis  Torres  , 
en  1609  ,  la  fit  rebâtir  ù  trois  nefs,  divisées 
par  des  pilastres  . 

En  retournant  à  la  villa  Corsini ,  et  pre- 
nant la  rue  à  »auche  ,  anciennement  appe- 
lée voie  Auri 'Vienne  ■>  on  voit  la  villa  Tor- 
lonia  ;  et  après  avoir  passé  sous  l'aqueduc 
de  l'eau  Pauline  5  se  trouve  à  gauche  5  la 

VILLA  PAMFILl  DORLA  . 

Cette  villa  qui  est  uns  des  plus  vastes  et 
des  plus,  agréables  des  environs  de  Rome» 
fut  construite  par  le  Prince  Pamfili ,  sous 
Innocent  X  5  d'après  les  dessins  de  l'Algar- 
de  .  Elle  appartient  à-présent  à  l'illustre 
Maison  Doria ,  qui  ,  par  ses  soins  i  l'a  ren- 
due plus  magnifique  et  plus  belle  .  On  y 
trouve  de  grandes  et  longues  allées  ,  des 
bosquets  ,  des  jardins ,  de  charmantes  fon- 
taines »  un  fort-beau  lac  ,  avec  des  chûtes 
d'eau  ,  et  une  espèce  d'amphithéâtre  ,  orné 
de  petites  fontaines  ,  de  statues  et  de  bas- 
reliefs  antiques  :  dans  cet  amphithéâtre  est 
une  chambre  ronde  ,  011  l'on  voit  un  Faune» 
en  marbre  ,  qui  joue  différens  airs  avec  sa 
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flûte,  par  l'effet  d'une  machine  qui  ,  par  le 
moyen  de  l'eau  ,  donne  le  mouvement  à 
une  espèce  d'orgue. 

La  cassine  de  cette  villa  qui  a  été  faite 
aussi  sur  les  dessins  de  l'A.garde  ,  est  ma- 
gnifique :  elle  est  ornée  de  statues  ,  de 
bustes  et  de  bas-reliefs  antiques:  on  dis- 
tingue les  statues  de  Marsias  ,  d'Euterpe, 
d'un  Ermaphrodite  ,  d'un  jeune  Hercule  et 
le  buste  de  la  fameuse  D.Olimpie  ,  sculpté 
par  l'Algarde  .  De  la  terrasse  de  cette  cas- 
sine on  jouit  du  plus  beau  coup  d'œil  sur 
les  environs  jusqu*  à  la  mer  . 

En  retournant  dans  la  Ville,  et  descen- 
dant au  pied  du  mont  Janicule,  on  trouve, 
à  gauche ,  la  porte  Septimienne  ,  faite  par 
Septime  Sévère  ,  et  rebâtie  par  Alexandre 
VI  .  Depuis  qu'  Urbain  VIII  étendit  les 
murs  pour  renfermer  dans  la  Ville  le  reste 
du  mont  Janicule,  cette  porte  resta  inutile. 
C'est  ce  cette  porte  que  commence  la  bel- 
le et  longue  rue  appelée  la  Lungara  ,  où. 
l'on  trouve  ,  à  gauche  ,  le 

PALAIS  CORSINI. 

L'illustre  Maison  Corsîni  fit  l'acquisition 
de  ce  palais ,  sous  Clément  XII  de  cette 
Famille  ,  laquelle  ,  ensuite  ,  augmenta  tel- 
lement cet  édifice  ,  sur  les  dessins  du  chev. 
Fuga,  qu'il  est  devenu  un  des  principaux 
palais  de  Rome  .  Un  double  et  magnifique 
escalier  conduit  aux  deux  étages  ,  dont  le 
premier  est  décoré  par  une  riche  collection 
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de  tableaux,  dont  nous  ne  citerons  que  les 
meilleurs  ,  suivant  notre  système  . 

En  entrant  dans  la  première  anticham- 
bre ,  on  voit  un  portrait  peint  par  Bronzi- 
no;  une  Ste.Cathérine  de  Gènes,  du  chev. 
Benefiale  ;  sous  ce  tableau  sont  deux  pay- 
sages de  Nicolas  Poussin  -,  et  deux  de  Mi- 
chel-Ange ,  dit  des  bambochades  :  il  suit 
une  mosaïque  antique  j  représentant  un 
Bouvier  ,  et  la  copie  d'un  tableau  du  Gui- 
de ,  fait  aussi  en  mosaïque  :  on  y  voit  ,  en 
outre  ,  un  ancien  sarcophage  ,  orné  de  bas- 
reliefs  ,  représentant  des  Néréides  et  des 
Tritons  . 

Dans  la  seconde  chambre  on  trouve  un 
grand  tableau  de  Salvator  Rosa  ,  représen- 
tant Titius  avec  le  vauteur  ;  le  Reniement 
de  St.Pierre  ,  parMr.Valentin  ;  un  St.Jerô- 
me  ,  de  Jean  Beliin  ;  deux  petits  paysages  , 
de  l'école  du  Poussin  ;  et  une  Saintefamii- 
le  ,  par  Simon  de  Pesaro  .  Parmi  les  imr- 
bres  ,  on  distingue  deux  têtes  fort-belles, 
dont  l'une  est  de  Sénéque  et  l'autre  ,  d'un 
homme  inconnu  . 

Dans  la  galerie  on  remarque  un  Ecce 
Homo  ,  peint  par  le  Gucrchin  ;  un  portrait 
de  Rubens  ,  fait  par  Campigli  ;  une  Nati- 
vité de  la  Vierge  ,  par  Annibal  Carrache  ; 
une  Ste.Famille  ,  par  Barroche  ;  un  St.  Jé- 
rôme ,  du  Guerchin  ;  une  Vierge  avec  l'Én- 
fant-Jesus ,  par  Caravage  ;  une  Lucrèce*- 
par  le  Guerchin  ;  deux  paysages  ,  par  Sal- 
vator Rosa  j  une  Nativité,  par  Vandyck» 

P4 


Itinéraire  de  R  orne  . 


une  Saintefamille  ,  par  Je  Capucin  ;  la  Sa- 
maritaine ,  par  Je  Guerchin  ;  une  Saintefa- 
mille ,  par  Garofalo  ;  un  St.Barthc  Je.ni»  par 
le  cîiev.  Calabrese;  un  chasseur  ,  par  Vo 
vermans  ;  une  bambochade  ,  de  Teniers  ; 
le  portrait  de  Jules  II  ,  par  Raphaël  ;  et  un 
portrait  de  Philippe  II  j  par  le  Titien  . 

On  voit ,  de  l'autre  coté  des  fenêtres  de 
la  même  galerie  ,  une  Crèche  ,  qui  est  d'un 
grand  effet  ,  par  Lanfranc-j  les  noces  de 
Ste.  Catherine  ,  par  Paul  Veronèse  ;  une 
Nativité  ,  par  Je  Guerchin  »  laquelle  tient 
beaucoup  de  la  manière  de  Schidone  ;  A- 
mour  et  Vénus  ,  par  l'Albane  ;  une  Visi- 
tation ,  par  Giorgion  j  Jésus  portant  la 
Croix  ,  par  Garofolo  ;  une  Cuisine  ,  par 
Teniers  ;  un  Vieillard  qui  lit ,  par  Guide i 
un  St. André  ,  par  Annibal  Carrache  ;  un 
autre  Vieillard  ,  par  Guide  ;  un  joli  petit 
tableau  ,  de  Castiglioni  ;  un  St.  François  , 
par  Guide  ;  une  demi  figure  de  femme,  par 
le  même  maître; et  un  St. Martin, par  Bour- 
guignon .  Parmi  les  marbres  on  remarque 
une  chaise  curule  antique,  historiée  en  bas- 
relief  ;  une  petite  statue  ,  ayant  un  taureau 
sur  le  cou  ;  et  une  statue  représentant  le 
sommeiL. 

Dans  la  chambre  suivante  ,  on  trouve  , 
à  côté  de  la  porte  ,  un  petit  tableau  ,  où 
est  peint  un  lièvre  ,  ouvrage  fort-beau 
d'Albert  Durer  ;  Jesus-Christ  porté  au  sé- 
pulcre ,  de  Louis  Carrache  ;  des  Joueurs» 
par  Cigoli  ;  la  vie  du  Soldat ,  peinte  eu 
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douze  petits  tableaux  ,  par  Callot  ;  huit 
pastels  ,  par  Luti ,•  une  Vierge  avec  l'En- 
fant Jésus  ,  par  Sassoferrato  j  une  autre 
Vierge  ,  par  André  del  Sarto  ;  un  portrait 
de  femme,  par  Jules  Romain;  une  Annon- 
ciation ,  par  Bonarroti  ;  une  étude  de  tcte» 
par  Rubens  ;  un  portrait  de  Paul  111  ,  lors- 
qu'il était  Cardinal ,  par  Je  Titien  ;  un  St. 
Jérôme  ,  par  le  même  :  un  noli  me  îangere  » 
par  Barroche  j  le  Crucifiement  de  St. Pierre 
et  un  St. Jean  Baptiste  ,  par  le  Guide  ;  une 
Annonciation  et  deux  petits  tableaux  -,  par 
Guerchin  ;  Je  célèbre  tableau  de  l'Hérodia- 
de  ,  du  Guide  $  et  une  chasse  de  bêtes  fé- 
roces ,  de  Rubens  . 

Vient  ensuite  une  chambre  qui  renferme 
beaucoup  de  portraits  ,  parmi  lesquels  il 
faut  remarquer  celui  de  Fulvie  Testi  ,  fait 
par  Mola  $  le  portrait  d'un  jeune  homme  , 
par  Olbens  ;  trois  portraits  de  Vandick; 
un  Doge  de  Venise ,  par  le  Tintoret  ;  un 
Cardinal,  par  Albert  Durer  ;  trois  portraits 
de  Cardinaux  ,  l'un  par  Scipion  Gaetano  et 
les  deux  autres  ,  par  le  Dominiquin  ;  In- 
nocent X  j  par  Diegue  Velasques  ;  un  por- 
trait ,  par  Rubens  ;  les  deux  fils  de  Charles 
V  ,  par  le  Titien  ;  St.  Joseph  et  la  Vierge  9 
par  Barroche  ;  un  portrait  fait  par  Gior- 
gion  ;  et  deux  petites  bambochades  ,  de 
Teniers  . 

Dans  l'avant  dernière  chambre  ,  on  voit 
une  Magdelaine  ,  par  Lanfran;  ;  deux  pay- 
sages j  de  Salvator  Rosa  j  un  David  ,  par  le 
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Guide  ;  l'Adultère,  par  le  Titien  ;  un  pay- 
sage ,  de  BreugeJ  ,  et  un  autre  de  Gaspard 
Poussin;  un  St.Sébastien  ,  de  Rubens  ;  une 
Vierge  avec  l'enfant  Jésus,  par  Moriglios; 
et  un  Homère  ,  par  Mola  . 

La  dernière  chambre  renferme  un  grand 
tableau  en  mosaïque ,  représentant  Clé- 
ment Xll  avec  le  Cardinal  Neri  ,  son  Ne- 
veu ;  un  paysage  ,  de  Nicolas  Poussin  ,  et 
un  autre  ,  de  Michel  Ange  des  bambocha- 
des  j  deux  tableaux  du  Guide  ,  i'un  re- 
présentant la  Vierge ,  l'autre  PEcce  Ho~ 
moi  et  un  portrait ,  de  Simon  de  Pesaro  . 

Ce  palais  renferme  aussi  une  bibjiothè- 
que  célèbre  ,  qui  occupe  huit  grandes  sal- 
les :  elle  est  distinguée  de  toutes  les  au- 
tres de  Rome  et  d'Italie  par  une  riche 
collection  de  livres  imprimés  dans  les  XV 
Siècle  ,  et  d'une  suite  d'estampes  les  plus 
rares  ,  qui  forment  environ  quatre  cents 
volumes . 

Attenante  à  ce  palais  ,  est  une  villa  fort 
agréable  ,  placée  sur  le  penchant  du  mont 
Janicule  :  dans  l'endroit  le  plus  élevé  de 
laquelle  on  trouve  une  cassine  ,  d'où  l'on 
découvre  toute  la  Ville  .  On  croit  que  c'est 
dans  ce  lieu  qu'était  la  fameuse  maison  de 
campagne  de  Tullius  Martial,  suivant  Mar- 
tial son  Cousin  :  Hinc  septem  dominos  tv- 
dere  montes  ,  et  totam  licet  astimare  Rc- 
mam  .  C'est  de  cette  cassine  que  feu  mon 
Père  dessina  la  vue  générale  de  Rome ,  qu' 
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il  grava  ensuite  en  12  planches  >  et  que  Ton 
trouve  à  vendre  dans  ma  chalcographie  • 
Presque  vis-à-vis  du  palais  Corsini,est  la 

CASSINE  FARNESE  ,  DITE 
LA  FARNESINE  . 

Cette  cassine  était  une  espèce  de  maison 
de  plaisance  ,  bâtie  par  Augustin  Chigi  * 
fameux  banquier  ,  sur  les  dessins  de  Bal- 
thazar  Peruzzi ,  et  dans  laquelle  il  donna 
à  Léon  X  ,  un  repas  de  cérémonie .  Les 
Ducs  Farnèses  en  firent  ensuite  l'acquisi- 
tion :  elle  est  aujourd'hui  de  Domaine  Im- 
périal . 

Ce  qui  rend  sur  tout  cette  cassine  inté- 
ressante î  c'est  la  fable  d'Amour  et  Psyché 
que  Ton  voit  peinte  à  fresque  sur  la  voû- 
te du  premier  salon ,  laquelle  a  été  exécu- 
tée ,  sur  les  dessins  de  l'immortel  Raphaël, 
par  ses  meijjeurs  élevés  ;  de  même  que  la 
Galathée  qui  est  toute  de  la  main  de  ce 
grand  maître.  L'ouvrage  de  ,a  fable  de 
Psyché  est  combiné  de  la  manière  suivan- 
te: on  a  représenté  dans  les  deux  tableaux 
du  milieu  de  la  voûte  ,  les  deux  principaux 
sujets  de  cette  fabie  :  dans  l'un  et  .'As- 
semblée des  Dieux  ,  011  Amour  et  Vénus 
informent  Jupiter  ;  Mercure  qui  prévoit 
le  jugement ,  sans  attendre  la  décision  du 
maître  des  Dieux  ,  présente  à  Psyché  la 
coupe  d'ambroisie  pour  lui  procurer  /im- 
mortalité .  Le  second  tableau  représente 
les  Noces  d'Amour  et  de  Psvché  ,  qui  se 
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font  dans  l'Olympe  ,  par  un  banquet  géné- 
ral des  Dieux  . 

On  a  représenté  ,  autour  de  cette  voûte, 
dans  dix  tableaux  triangulaires  ,  toute  l'in- 
trigue de  cette  fable  ,  jusq'au  moment  des 
Noces  :  dans  le  premier  tableau  ,  à  main 
gauche  en  entrant  ,  est  Vénus  qui ,  indi- 
quât Psyché  à  son  fils,  lui  commande  de 
Ja  faire  ba'iler  d'amour  pour  le  plus  vil  des 
mortels  ->  en  punition  de  ce  qu'elle  est  de- 
venue amoureuse  de  lui  ,  contre  sa  volon- 
té .  On  voit  dans  le  tableau  suivant ,  A- 
mour  montrant  Psyché  aux  trois  Grâces  , 
compagnes  de  Vénus ,  comme  s'il  voulait 
lui  faire  voir  la  rare  beauté  de  cette  fille  , 
que  le  peintre  a  sunoosée  hors  du  tableau. 
Raphaël  a  beaucoup  travaillé  lui  môme  à 
ce  tableau  ,  et  sur  tout  au  dos  d'une  des 
Grâces  ,  qui  est  d'une  manière  admirable* 
Dans  le  troisième  tabieau  est  Vénus  fuyant 
Junon  et  Cérèsqui  lui  parlent  en  faveur  de 
la  malheureuse  Psvché  .  le  tableau  qui 
suit  représente  Vénus  irritée  ,  montée  sur 
son  char  tiré  par  quatre  colombes*  et  al- 
lant vers  Jupiter  pour  le  prier  d'envoyer 
Mercure  sur  les  traces  de  la  fugitive  Psy- 
ché ,  afin  de  pouvoir  décharger  sa  colère 
sur  elle.  On  voit  dans  le  cinquième  tableau, 
Vénus  devant  Jupiter  qu'elle  sollicite  d'en- 
voyer Mercure  à  la  poursuite  de  Psyché  .. 
Le  sixième  tableau  représente  Mercure  qui 
publie  les  ordres  de  Jupiter  et  les  récom^ 
penses  que  Vénus  promet  à  ceux  qui  livre« 
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raient  Psyché  qui  revient  des  Enfers  ,  por- 
tée par  trois  petits  Amours  ,  avec  le  vase 
de  fard  ,  que  Proserpine  lui  donna  pour 
apnaiser  la  colère  de  Vénus  .  On  voit  en- 
suite Psyché  qui  présente  le  vase  de  fard 
à  Vénus  irritée  .  Le  neuvième  tableau  re- 
présente Amour  qui  se  plaint  à  Jupiter  de 
la  cruauté  de  sa  mère  ,  et  lui  demande  la 
grâce  d'épouser  Psyché  ;  Jupiter  la  lui  ac- 
corde et  Ja  baise  au  front .  Dans  le  dixiè- 
me tableau ,  on  voit  Psyché  conduite  au 
Giel  par  Mercure  -,  par  ordre  de  Juniter  , 
pour  épouser  Amour  .  On  voit  aussi  qua- 
torze autres  tableaux  triangulaires  qui  sont 
aux  cotés  de  ceux  »  dont  nous  venons  de 
parler ,  et  représentent  les  Génies  de  tous 
les  Dieux, ou  plutôt  autant  de  petits  A- 
raours  qui  portent ,  comme  en  triomphe  , 
leurs  attributs  en  guise  de  dépouilles, 
pour  faire  allusion  au  pouvoir  de  l'amour 
qui  surpasse  et  vient  au  bout  de  toute  chose. 
En  allant  à  la  chambre  contigue  ,  on  y 
voit  la  célèbre  Galathée  peinte  à  fresque 
par  Raphaël:  elle  est  représentée  debout 
sur  une  conque  marine  ,  trainée  par  deux 
Dauphins  ,  précédée  d'une  Néréide  et  sui- 
vie d'une  autre  ,  qui  est  portée  par  un  Tri- 
ton .  Les  deux  tableaux  de  la  voûte  de  cet- 
te chambre, l'un  représentant  Diane  sur 
son  char-,  tiré  par  deux  bœufs  ,  et  l'autre, 
la  fable  de  Méduse  ,  sont  des  peintures  de 
Daniel  de  Volterre  et  de  Sébastien  del 
Piombo  ,  duquel  sont  aussi  les  ornemens 
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avec  des  figures  en  cJair-obscur  ,  qui  imi- 
tent parfaitement  des  bas-reliefs  .  La  belle 
tête  colossale  dessinée  au  carbon  ,  que  l'on 
voit  dans  un  coin  de  cette  chambre  •>  a  été 
faite  par  Bonarroti,  non  pas,  suivant  l'opi- 
nion vulgaire  ,  pour  reprendre  Raphaël  de 
Ja  petitesse  de  ses  figuresjmais  pour  ne  pas 
demeurer  oisif  dans  le  tems  où  il  attendait 
Daniel ,  son  élevé  ,  dont  il  avait  été  voir 
les  ouvrages  . 

A  l'étage  supérieur  sont  deux  chambres 
peintes  à  fresque  :  les  peintures  d'archite- 
cture de  la  première  chambre,  sont  de  Bai- 
thazar  Peruzzi  :  la  Forge  de  Vulcain  ,  que 
l'on  voit  sur  la  cheminée  ,  de  même  que 
les  frises  ,  sont  de  l'école  de  Raphaël  .  La 
fresque  de  la  seconde  chambre  ,  qui  est 
vis-à-vis  de  la  fenêtre ,  et  qui  représente 
Alexandre  le  Grand  ,  offrant  une  couronne 
à  Roxane  ,  de  même  que  celle  de  la  façade 
du  mijieu  ,  sont  de  Jean  Antoine  ,  dit  le 
Soddoma . 

En  suivant  la  même  rue  de  la  Lungara  , 
et  montant ,  par  la  petite  rue  ,  à  gauche  , 
sur  le  mont  janicule  5  on  trouve  la  wiia 
Lante  ,  dont  la  cassine  est  de  belle  archi- 
tecture de  Jules  Romain  ,  qui  y  peignit 
une  de  ses  salles  . 

Ln  revenant  sur  la  rue  de  la  Lungara  , 
on  voit  le  palais  Salviati ,  bâti  sur  les  des- 
sins de  Nanni  B.gio  ,  Florentin  ,  où  logea 
Henri  11 L  ,  Roi  de  France  . 

La  rue  que  i'on  trouve  ensuite  ,  conduit 
sur  le  mont  Janicule  ?  où  est 
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L'EGLISE  DE  ST.ONOPHRE. 

On  voit  sous  le  portique  de  cette  Egli- 
se ,  trois  lunettes  ,  011  sont  représentés  des 
traits  de  la  vie  de  St.  Jérôme  ,  peints  par 
le  Dominicjiiin:  la  Vierge  avec  l'Enfant  Jé- 
sus 3  sur  la  porte  extérieure  de  l'Eglise, 
sont  aussi  de  ce  grand  maître  .  On  garde 
dans  cette  Eglise  ,  les  cendres  de  derix  cé- 
lèbres Poètes  Italiens  ,  Torquato  Tasse  , 
et  Alexandre  Gufdi ,  dont  on  y  voit  les 
tombeaux  :  celui  du  Tasse  est  à  gauche  de 
la  porte  ,  en  entrant  ;  l'autre  tombeau  est 
dans  la  première  chamelle  de  ce  coté  . 

Dans  la  maison  attenante  à  l'Eglise,  on 
remarque  une  Vierge  ,  peinte  à  fresque  par 
le  célèbre  Léonard  de  Vinci .  De  la  terras- 
se du  jardin  on  jouît  d'une  vue  agréable  tt 
pittoresque  sur  la  Ville  et  les  environs  ,  et 
d'où  l'on  découvre  jusqu'à  la  mer  . 

Au  bout  de  la  rue  de  la  Lungara  ,  on 
trouve  la 

PORTE   SAINT  ESPRIT. 

En  850 ,  le  Pape  St.Léon  IV  fit  entourer 
de  murailles  le  Vatican  ,  qui  prit  alors  le 
nom  de  Cité  Léonine .  Parmi  les  six  por- 
tes que  ce  Pape  y  fit  faire,  celle-ci  ,  qui 
alors  s'appelait  du  Bourgs  était  la  princi- 
pale .  Paul  III ,  ayant  fait  reconstruire  les 
bastions  ,  dans  lesquels  se  trouvait  cette 
porte  ,  la  fit  rebâtir  avec  une  magnifique 
architecture  d'Antoine  de  Sangallo ,  à  qui 
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la  mort  ne  permit  pas  de  l'achever  .  De- 
puis qu'  Urbain  Vil I  étendit  les  murs, pour 
renfermer  dans  la  Ville  le  reste  du  mont 
JanicuJe  ■>  cette  porte  resta  inutile  >  comme 
la  porte  Septimienne  ..  Elle  s' appelé  au- 
jourd'hui St.  Esprit ,  à  cause  de  l'hôpital 
de  ce  nom  >  qui  lui  est  attenant  . 

Dans  l'enceinte  des  bastions  ,  qui  sont  à 
coté  de  la  porte  St. Esprit ,  est  la  villa  Bar- 
berini ,  d'où  l'on  jouit  d'une  belle  vue  de 
Rome  et  des  environs  ,  qui  fait  grand  plai- 
sir aux  Paysagistes  . 

En  retournant  en  arrière  par  la  même 
rue  de  la  Lungara  >  et  passant  par  la  porte 
Septimienne  ,  on  arrive  ,  par  la  rue  à  gau- 
che j  au 

PONT  SIXTE  . 

'On  ignore  encore  par  qui  ce  pont  a  été 
bâti  :  quelques  uns  prétendent  qu'il  a  été 
construit  par  l'Empereur  Trajan  ;  d'autres, 
sans  aucun  document  disent  qu'Antonin 
le  Pieux  le  fit  faire  en  marbre  .  On  l'appe- 
lait autrefois  Jaaiculense,  ;\  cause  de  la  pro- 
ximité du  mont  janicule  :  il  prit  ensuite  le 
nom  du  Pontife  Sixte  IV  ,  qui  Je  fit  refai- 
re en  1474 . 
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.près  avoir  observé  les  objets  les  plus 
remarquables  de  Trasevere  ,  nous  repasse- 
rons le  fleuve  ,  par  le  pont  Sixte  ,  pour 
entreprendre  le  cours  de  cette  journée  .  Le 
premier  objet  qui  d'abord  se  présente  à  la 
vue  >  est  Ja 

FONTAINE  DU  PONT  SIXTE . 

Cette  belle  fontaine  qui  est  placée  en  fa- 
ce delà  rue  Julie  ,  a  été  construite  cous 
Paul  V,  sur  les  dessins  de  Jean  Fontana  . 
L'eau  vient  de  la  fontaine  Pauline  ,  à  St. 
Pierre  In  Montorio  ,  passe  par  T  intérieur 
du  pont  Sixte ,  et  remonte  à  une  hauteur 
fort-considérable  .  Sa  décoration  consiste 
en  deux  colonnes  d'ordre  Ionique  ,  qui 
soutiennent  un  Attique  ,  et  en  une  grande 
niche,  dans  laquelle  est  une  ouverture, 
d'où  sort  une  copieuse  quantité  d'eau  ,  qui 
tombe  d'abord  dans  une  coupe  ,  et  puis  se 
préjipite  dans  un  grand  bassin  . 

En  allant  par  la  rue ,  qui  est  en  face  du 
pont  Sixte  ,  on  trouve 
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L'EGLISE  DE  LA  TRINITE  DES 
PELERINS . 

Cette  Eglise  à  été  bâtie  en  1614  ,  sur  les 
dessins  de  Paul  Maggi .  Ensuite,  Jean  Ba- 
ptiste de  Rossi  y  fit  faire  la  façade  d'après 
les  dessins  de  François  de  Sanctis  :  ele  est 
de  travertin  ,  ornée  de  colonnes  Corin- 
thiennes et  Composites,  et  des  statues  des 
quatres  EvangeJistes  s  ouvrages  de  Bernar- 
din Ludovisi  .  Le  seul  tableau  de  cette 
Eglise  1  qui  mérite  d'être  remarqué  ,  est 
celui  du  maître  Autel  ,  représentant  la 
Trinité  ,  que  l'on  regarde  comme  un  des 
plus  beaux  ouvrages  de  Guide  Reni . 

A  cette  Eglise  est  attenant  un  hospice, 
011  l'on  recevait  autrefois  les  Pèlerins  >  et 
aujourd'hui  on  y  reçoit  les  Convalescens 
qui  sortent  des  hôpitaux  de  Rome  . 

Vis-â-vis  de  cette  Eglise  est  le  Mont  de 
Piété  ,  établissement,  dont  l'origine  va 
jusqu'à  l'an  1 539  .  On  y  prête  l'argent 
sans  intérêt ,  moyennant  un  gage  ,  que  l'on 
rende  aussi-tôt  qu'on  restitue  V  argent  , 
Il  y  a  aussi  un  dépôt  ou  chacun  peut  met- 
tre en  sûreté  son  argent  .  L'édifice  est  très 
vaste  et  renferme  une  chapelle  fort-riche 
de  bons  marbres  et  décorée  de  statues  et 
de  bas-reliefs  ,  ouvrages  de  Dominique 
Guidi ,  de  Mr.  le  Gros  ,  de  Mr.Teodon  et 
d'autres. 

En  avançant  ,  on  trouve  la  place  et 
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L'EGLISE  DE  ST.  CHARLES  AUX 
C4TINAR.I . 

Cette  Eglise  est  appelée  aux  Catinari^ 
parce  qu'autrefois  dans  ce  quartier  demeu- 
raient des  ouvriers  de  coupes  et  des  écue!- 
les  de  bois  ,  appelées  en  Latin  Catim  .  L'E- 
glise a  été  rebâtie  vers  l'an  1612  ,  sur  les 
dessins  de  Rosat  Rosati  :  1'  architecture 
de  la  belle  façade  est  de  Jean  Baptiste  So- 
ria  ,  qui  l'a  décorée  de  deux  ordres  de 
pilastres  •>  l'un  Corinthien  et  l'autre  Com- 
posite - 

L'intérieur  de  cette  Eglise  est  d'  ordre 
Corinthien  ,  orné  de  belles  peintures  . 
L'Annonciation  ,  dans  la  première  chapel- 
le ,  à  droite  ,  est  du  chevalier  Lanfranc  . 
Le  maître  Aute'  est  décoré  de  quatre  co- 
lonnes de  porphyre  et  d'un  tableau  de  Pier- 
re de  Cortone  .  On  voit,  derrière  cet  Au- 
tel ,  un  portrait  de  St.  Charles  ,  peint  a 
fresque  par  le  Guide  :  il  était  auparavant 
placé  sur  la  façade  de  l'Eglise  .  Les  pein- 
tures de  la  tribune  ,  sont  de  Lanfranc  .  Les 
quatre  Vertus  Cardinales  •>  peintes  dans  les 
pendentifs  du  dôme ,  sont  des  ouvrages  cé- 
lèbres du  Dominiquin  .  Le  tableau  placé 
sur  l'Autel  de  la  croisée  ,  représentant  la 
mort  de  Ste.Anne  ,  est  un  chef-d'œuvre 
d'André  Sacchi ,  aussi  bien  que  celui  du 
même  maître  ,  qui  était  à  St.Romuald  . 

En  prenant  la  rue  des  Giubbonari ,  on 
trouve  la  place  de  Camp  di  Fiori ,  peut- 
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être  ainsi  appelée  des  jeux  Floreaux  ,  que 
l'on  y  faisait  anciennement  .  Peu  loin  de 
cette  place  ,  sj  trouve  le 

PALAIS, DIT  DE  LA  CHANCELLERIE. 

On  a  employé  à  la  construction  de  ce 
magnifique  palais  ,  les  pierres  de  traver- 
tin ,  tombées  du  Cotisée  ,  et  les  marbres 
de  l'Arc  de  Gordien  .  Le  fameux  Braman- 
te ,  qui  en  fut  l'architecte  ,  orna  la  cour  de 
deux  portiques  ,  p:acés  l'un  sur  l'autre  ,  et 
soutenus  par  44  colonnes  de  granit  :  on 
croit  que  ces  colonnes  appartenaient  au 
Portique  de  Pompée  ,  qui  était  composé 
de  cent  colonnes  ,  et  qui  .-s'étendait  jusque 
là  .  Les  fresques  du  salon  ,  représentant 
divers  traits  de  la  vie  du  Pape  Paul  III , 
sont  de  George  Vasari  . 

Ce  palais,  qui  était  autrefois  de  la  Chan- 
cellerie ,  est  devenu  à-présent  la  résidence 
de  la  Cour  Impériale  ,  qui  est  composée  de 
deux  Chambres  Civiles  de  ia  Cour,  de  la 
Chambre  d'Accusation, de  celle  d'Appel  de 
Correction  et  de  la  Chambre  Criminelle. 
Dans  l'étage  supérieur  est  placé  le  Tribu- 
nal des  Douanes  . 

En  entrant  dans  la  ruelle  qui  est  vis-à- 
vis  de  ce  palais  ,  on  trouve  un  petit  édifice 
appelé  la  Farncùne  ,  dont  1'  architecture 
est  fort-admirée  des  connaisseurs  :  elle  est 
aussi  du  Bramante  ,  qui  la  bâtit  de  même 
avec  les  travertins  du  Colisée  . 
On  va<le-là  dans  la  rue  des  Baullari ,  qui 
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conduit  à  la  place  Farnèse  :  elle  est  déco- 
rée de  deux  belles  fontaines  ,  formées  par 
deux  grands  bassins  de  granit  d'  Egypte  , 
dont  l'un  fut  trouvé  dans  les  Thermes  de 
Caracalla,  et  Vautre  dans  ceux  de  Titus: 
ils  ont  17  pieds  de  longueur  et  4  et  demi  de 
hauteur  ,  et  sont  ornés  de  têtes  de  Lion  . 
Cette  place  est  décorée  par  le 

.  PALAIS  FARNLSE  . 

Ce  palais  e3t  sans  doute  le  plus  beau  et 
Je  pins  majestueux  de  Rome  5  tant  par  sa 
magnificence  5  que  par  sa  belle  architectiN 
re  .Paul  III ,  étant  encore  Cardinal  -  le  fit 
commencer  sur  les  dessins  d'Antoine  de 
S.mgallo  :  le  Cardinal  Alexandre  Farnèse, 
neveu  de  ce  Pape ,  l'acheva  sous  la  dire- 
ction de  Michel-Ange  Bouarroti  ,  et  en- 
suite par  Jacques  de  la  Porte  y  fit  faire  la- 
façade  du  côté  de  la  rue  Julie  .  Les  pierres 
de  travertin  ,  dont  ce  palais  est  composé  3 
ont  été  aussi  prises  au  Coîisée  ,  qui  était 
déjà  ruiné.  Ce  grand  palais  est  à-présent 
de  Domaine  Impérial  ,  ainsi  que   tous  les 
autres  biens  de  la  Maison  Farnèse  .  La  for- 
me de  cet  édifice  est  d'un  carré  parfait  : 
chaque  face  est  percée  de  trois  rangs  de 
croisées  :  la  porte  principale  conduit  à  un 
vestibule  ,  qui  est  décoré  de  12  colonnes 
Ioniques  ,  de  granit  ?  montées  sur  des  dez, 
La  cour  est  ornée  ,  sur  tout  son  pourtour} 
de  trois  ordres  d'architecture  ,  placés  l'un 
sur  l'autre  :  les  deux  premiers  >qui  sont 


346       Itinéraire  de  Rome  . 

Qçrique  et  Ionique  ,  ont  des  portiques  > 
soutenus  par  des  pilastres  :1e  troisième  or- 
dre ,  qui  est  Corinthien ,  a  des  croisées 
dans  les  entre-piiastres .  Cette  cour  cti.it 
autrefois  décorée  de  statues  »  parmi  les- 
quelles on  admirait  le  fameux  Hercule  de 
Glycon  Athénien  et  la  célèbre  Fiore  ,  qui 
sont  aujourd'hui  a  Naples  ,  ainsi  que  d'au- 
tres marbres  antiques  et  rares  que  renfer- 
mait ce  palais  5  et  particulièrement  le  su- 
perbe groupe  de  Dircé  ,  connu  sous  le  nom 
de  Taureau  Farnèse  y  qui  était  placé  dans 
l'autre  cour  .  Il  ne  reste  dans  la  cour  prin- 
cipale que  le  sarcophage  de  Cécile  Metel- 
la  ,  trouvé  dans  son  Tombeau }  à  Capo  di 
.  Bcve  . 

En  montant  au  premier  étage  ,  par  le 
grand  escalier,  on  trouve  de  vastes  appar- 
tcmens  >  où  est  une  galerie  de  62  pieds  de 
longueur  et  19  de  largeur,  peinte  à  fresque 
par  Annibal  Carrache  :  c'est  le  plus  grand 
et  bel  ouvrage  de  ce  célèbre  maître  .  Les 
fresques  de  la  voûte  de  cette  galerie  ,  sont 
partagées  en  onze  tableaux  de  différentes 
grandeurs  1  et  en  huit  petits  ronds  ,  tous 
entourés  de  termes  ,  de  figures  académi- 
ques et  d'ornemens  d'architecture  r  peints 
en  façon  de.  stucs  »- 

Le  grand  tableau  du  milieu  représente  le 
Triomphe  de  Bacchus  et  d'Ariane  ;  on  voit 
l'un  et  l'autre  placés  sur  deux  chars  diffé- 
rens  ,  marchant  l'un  à  côté  de  l'autre  :  le 
char  de  Bacchus  ,  qui  est  d'or  5  est  tiré  par 
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deux  tigres  ,*  celui  d'Ariane  >  qui  est  d'ar- 
gent, est  traîné  par  deux  boucs  blancs  :il  y 
a  ,  autour  d'eux  ,  des  Faunes  ,  des  Satyres, 
des  Bacchantes,  et  Silène  qui  les  précède 
sur  sa  monture  >  et  qui  fait  un  de  plus 
beaux  épisodes  du  tableau  . 

L'un  des  deux  tableaux  ,  qui  sont  à  côté 
de  celui  ,  dont  nous  venons  de  parler  ,  re- 
présente le  Dieu  Pan  ,  qui  offre  à  Diane  la 
laine  de  ses  chèvres;  et  l'autre  ,  Mercure 
qui  donne  Ja  pomme  d'or  à  Paris  .- 

Des  quatre  grands  tableaux  ,  qui  sont 
aussi  autour  de  ceux  du  milieu  delà  voûte, 
l'un  représente  Galathée  qui  ,  au  milieu 
d'une  troupe  de  Nymphes  ,  d'Amours  et 
de  Tritons,  parcourt  la  mer  sur  un  monstre 
marin,  pendant  qu'un  des  Amours  lui  dé- 
coche une  flèche  .  Le  tableau,  qui  est  vi«-à- 
vis, représente  Aurone  dans  son  char,  enle- 
vant Céphale  .  On  voit ,  dans  le  troisième 
tableau  ,  Poliphème  qui  joue  de  la  musette 
pour  charmer  Galathée  .  Le  quatrième  ta- 
bleau représente  le  même  Géant ,  lançant 
un  morceau  de  roche  sur  Acis  ,qui  se  sau- 
ve avec  Galathée  . 

Le  premier  des  quatre  tableaux  carrés  ». 
représente  Jupiter  qui  reçoit  Junon  dans  le 
lit  Nuptial  .  Dans  le  second  tableau ,  on 
voit  Diane  qui  caresse  Endimion  ,  et  deux 
petits  Amours  cachés  dans  un  buisson? 
qui  semblent  jouir  de  leur  victoire  sur 
Diane  -  Le  troisième  tableau  représente 
Hercule  et  Iole  -,  Hercule  vêtu  de  la  robe 
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d'iole  ,  joue  du  tambour  de  basque  pour 
l'amuser  ;  Iole  ,  au  contraire  ,  vêtue  de  la 
peau  du  Lion  de  Nemée  ,  et  appuvée  sur 
la  massue  ({'Hercule  •>  est  attentive  à  l'é- 
couter .  Le  quatrième  tableau  représente 
Anchise  qui  détache  un  cothurne  du  pied 
de  Vénus  .  Des  deux  petits  tableaux  qui 
sont  au-dessus  des  figures  de  Poliphème  , 
l'un  représente  Apollon  qu'enlevé  Hya- 
cinthe ;  et  l'autre  Ganimede  enlevé  par 
Jupiter  ,  sous  la  forme  d'un  Aigie  . 

Les  huit  ronds  ou  médaillons  ,  faits  en 
façon  de  bronzes  ,  représentent  Léandre 
qui  se  noie  dans  1' Hellespont  ;  Syrinx 
métamorphosée  en  roseau  j  Hermaphrodi- 
te surpris  par  Salmacis  ;  Amour  attachant 
un  Satyre  à  un  arbre  ;  Apollon  écorchant 
Marsias  ;  Borée  enlevant  Orithye  ;  Euridi- 
ce  rappelée  aux  enfers  ;  et  l'enlèvement 
d'Europe  .  Les  quatre  petits  ovales  repré- 
sentent quatre  Vertus  . 

Des  huit  petits  tableaux  qui  sont  au-des- 
sus des  niches  et  des  fenêtres  ,  l'un  repré- 
sente Arion  monté  sur  un  Dauphin  ;  l'au- 
tre Prométhée  animant  sa  statue  ;  Hercule 
tuant  le  Dragon  qui  gardait  le  jardin  des 
Hes^erides;  le  même  héros  délivrant  Pro- 
méthée, perçant  d'une  flèche  le  Vautour  qui 
lui  dévorait  le  foie  ;  la  chute  d'Icare  dans 
la  mer;  la  grossesse  de  Calisto  ,  découver- 
te dans  le  bain  ;  la  même  Nymphe  changée 
en  ourse  }  et  Phébus  recevant  la  lyre  de 
Mercure  • 
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Le  tableau  placé  sur  la  porte  qui  est  vis- 
à-vis  des  fenêtres  ,  a  été  peint  à  fresque 
par  leDominiquin  ,  sur  le  carton  d'Anni- 
bal  Carrache  :  il  représente  une  Fille  qui 
embrasse  une  Licorne ,  devise  de  la  Mai- 
son Farnèse  . 

Enfin  ,  des  deux  grandes  fresques  qui 
sont  aux  extrémités  de  la  galerie  ,  l'une 
représente  Andromède  ,  attachée  sur  le 
rocher,  Persée  combattant  le  monstre, 
et  les  parens  de  la  Princesse  qui  se  déso- 
lent :  l'autre  fresque  représente  Persée  pé- 
trifiant Phinée  et  ses  compagnons  ,  ea  leur 
montrant  la  tête  de  Méduse  .. 

Les  trois  chambres  suivantes  sont  or- 
nées de  frises  peintes  par  Daniel  de  Volter- 
re  .  La  salle  qui  vient  après  ,  est  peinte  X 
fresque  par  François  Salviati,Thaddée  Zuc- 
cari  et  George  Vasari ,  qui  sur  une  dus  fa- 
çades »  ont  représenté  la  paix  signée  par 
Charles  V  avec  François  I ,  Roi  de  France  j 
et  Martin  Luther  disputant  avec  Monsei- 
gneur Gaétan i.  On  doit  remarquer,  dans  le 
grand  salon  suivant,  lep  âtre  de  la  célèbre 
statue  de  l'Hercule  de  Giycon  Athénien  . 

On  trouve  ,  dans  un  petit  appartement  » 
bn  cabinet  aussi  peint  par  Annibal  Carra- 
che ,  où  il  a  représenté  ,  dans  un  tableau  à 
J- huile  ,  placé  sur  la  voûte  ,  Hercuie  en  bi- 
pne ,  c'est-à-dire  entre  le  vice  et  la  vertu  ? 
.'original  a  été  transporté  ailleurs  ,  et  Ton 
l'en  voit  actuellement  qu'  une  copie.  Dans 
|es  autres  tableaux  peints  à  fresque  »  qui 
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sont  autour  du  cabinet ,  le  même  maître  a 
représenté  Hercule  soutenant  le  globe  Cé- 
leste ;  Ulysse  délivrant  ses  compagnons 
des  pièges  de  Circé  et  des  Syrènes  ;  le  mê- 
me Héros  se  faisant  attacher  au  mât  de 
son  vaisseau ,  passe  vers  l'île  des  Syrènes  > 
Anapns  et  Amphinomus  emportant  leur 
.père  et  leur  mère ,  pour  les  sauver  des 
flammes  du  mont  Etna  ;  Persée  coupant  la 
tête  à  Méduse  ;  et  Hercule  combattant  le 
Lion  de  Nemée  .  Les  ornemens  en  clair-ob- 
scur qui  divisent  ces  sujets,sont  aussi  d'An- 
nibal  :  l'exécution  en  est  si  parfaite  ,  qu'ils 
semblent  être  en  relief . 

Dans  la  rue  qui  est  à  droite  de  ce  palais, 
on  trouve  l'Eglise  de  St.  Pétrone  ,  où  l'on 
doit  remarquer  le  tableau  du  grand  Autel  > 
représentant  la  Vierge  ,  St.Jean  1'  Evange- 
liste  et  St.  Pétrone ,  ouvrage  célèbre  du 
Dominiquin  . 

En  retournant  en  arrière  et  allant  par  la 
première  rue  ,  à  droite  ,  on  trouve  le 

PALAIS   SPADA. 

Le  Cardinal  Jérôme  Capo  di  Ferro  fit 
bâtir  ce  palais  5  sous  Paul  III ,  d'après  les 
dessins  de  Jules  Mazzoni,  élevé  de  Daniel 
de  Volterre  . 

On  monte  au  primier  étage  par  un  fort 
bel  escalier  .  La  première  chambre  est  or- 
née de  dix  fresques  ,  que  l'on  croit  de  l'é- 
cole de  Jules  Romain  . 

En  passant  dans  la  seconde  chambre ,  on 
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remarque  ,  à  droite  ,  une  bambochade  ,  de 
Cerquozzi  j  le  portrait  d'un  Cardinal,  par 
le  Guide  ;  une  femme  tenant  un  compas  en 
main ,  par  Michel-Ange  de  Caravage  ;  un 
portrait ,  du  Titien  ;  un  Sacrifice ,  par  Bas- 
san  ;  un  tableau  de  Pierre  Testa  ;  et  deux 
demies-figures  ,  par  Caravage  . 

Dans  la  troisième  chambre  ,  on  voit  une 
Prédication  de  St.Jean  ,  de  l'école  Flaman- 
de ;  un  assassinat  ,  par  Teniers  ;  deux  ba- 
tailles ,  par  Bourguignon  ;  une  figure  de 
femme,  par  Giorgion  ;  un  St.Jean,  par  Mr. 
Valentin  ,•  une  caricature  ,  par  Michel-An- 
ge de  Caravage  ;  le  marché  de  Naples  et  la 
révolte  de  Massaniello  ,  de  Michel-Ange, 
dit  des  Bambochades;  et  une  Visitation  de 
Ste. Elisabeth  ,  par  André  del  Sarto  . 

Vient  ensuite  la  galerie  ,  où  l'on  trouve 
une  Saintefamille  ,  par  Rubens  ;  deux  pe- 
tits tableaux  ,  du  Bourguignon  ;  deux  ,  de 
Cerquozzi  ;  et  un  petit  tableau  ,  non  ache- 
vé ,  représentant  une  femme  ,  au  milieu  de 
quelques  fripons  ,  par  le  Dominîquin;  huit 
superbes  portraits  ,  du  Titien  ;  une  Ste. 
Françoise  ,par  le  Guerchin  ;  une  Vierge 
avec  Ste.Anne  ,  par  Barroche  ;  une  Piété  , 
par  Bassan  ;  une  Magdelaine  ,  par  Luc 
Cambiasi  ;  un  St.  François  ,  oar  Annibal 
Carrache  ;  une  Judith,  par  Michel-Ange 
de  Caravage  ;  le  massacre  des  Innocents  » 
par  Pierre  Testa  ;  une  Magdelaine  ,  par 
Guide  Cagnacci  ;  Jésus  Christ  ,  que  l'on 
dépouille  de  ses  habits  ,  par  Gérard  délie 
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Notti  ;  et  un  St.  Jean-Baptiste  ,  par  Jules 
Romain  . 

On  remarcuie  ,  dans  la  chambre  suivan- 
te ,  un  Sacrifice  d'iphigénie  ,  par  Pierre 
Testa  ;  deux  têtes  de  Chérubins  ,  que  l'on 
croit  du  Corregc  ;  deux  bambochades  ,  de 
Cerquozzi  $  le  portrait  de  Paul  111  ,  par  le 
Titien  ;  et  celui  du  Cardinal  Spada,  de 
Guide  ;  une  Magdelaine  ,  par  le  Gwerchin; 
et  une  joueuse  d'instruraens,  par  Michel- 
Ange  de  Caravage. 

Dans  l'appartement  du  rez-de-chaussée, 
on  trouve  plusieurs  sculptures  antiques  , 
parmi  lesquelles  est  une  superbe  statue 
assise  ,  que  l'on  croit  d'Aristide  d'  Athè- 
nes ,  surnommé  le  juste  .  Dans  un  petit 
jardin  ,  qui  est  près  de  cette  chambre  ,  on- 
roit  un  joli  portique  soutenu  par  des  co- 
lonnes Doriques  ,  dont  la  dégradation  esfc 
telle,  qu'il  semble  beaucoup  plus  long  qu'il 
est  en  réalité  :  il  a  été  fait  sur  les  dessins 
du  Borromini  .  On  y  remarque  aussi  huit 
bas-reliefs  antiques ,  et  une  statue  colossa- 
le de  Pompée  le  Grand,trouvée  du  tems  de 
Jules  III  ,  dans  la  petite  rue  des  Leutari  r 
on  croit  que  cette  statue  était  dans  sa 
Curie  et  qu'  aux  pieds  de  laquelle  Jules 
César  fut  assassiné  . 

En  retournant  au  palais  Farnèse  5  après 
l'avoir  traversé  ,  on  entre  dans  la  rue  Ju- 
lie,  qui  est  une  des  plus  belles  de  Rome  . 
On  y  trouve  l'Eglise  de  Ste.Marie  de  l'O- 
raison, dite  de  la  Mort.  Après  est  lepaîais 
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Falconieri  ,  fait  sur  les  dessins  du  chev. 
Borromini  ;  l'Eglise  de  Ste. Catherine  des 
Siennais  ;  celle  du  St. Esprit  des  Napoli- 
tains 5  celle  de  Ste. Marie  du  Suifrage  ;  le 
beau  palais  Sacchetti ,  bâti  sur  les  dessins 
d'Antoine  de  Sangailo  ;  et  au  bout  de  la 
rue  Julie  ,  est 

L'EGLISE  DE  ST.  JEAN  DES 
FLORENTINS. 

Cette  Eglise  a  été  bà-is  ,  en  14SS  >  sur 
les  dessins  de  Jacques  de  la  Porte  .  Clé- 
ment XII  y  fit  faire  la  façade  par  Alexan- 
dre Galilei  ,  qui  l'a  décorée  de  deux  rangs 
de  colonnes  Corinthiennes  .  L'intérieur 
de  cette  Eglise  esta  trois  nefs  ,  soutenues 
par  des  pilastres  ,  et  décoré  de  marbres  et 
de  peintures-.  Dans  la  troisième  chapelle 
de  St. Jérôme  ,  à  droite,  le  tableau  de  l'Au- 
tel est  de  Santi  Titi  ,  et  la  peinture  latéra- 
le -,  où  l'on  voit  le  Saint  qui  écrit ,  est  de 
Cigoli  .  Sur  l'Autel  de  la  croisée  ,  est  un 
beau  tableau  de  Salvator  Rosa  ,  représen- 
tant St.Cosme  et  St.Damien  sur  le  boucher. 

Le  maître  Autel  a^té  décoré  de  marbres 
sur  les  dessins  de  Pierre  de  Cortone,  aux 
dépens  de  la  Maison  Falconieri  .  Le  grou- 
pe que  l'on  voit  sur  l'Autel  ,  reorésentant 
Jesus-Christ ,  est  d'  Antoine  Raggi  :  des 
deux  statues  latérales  >  celle  qui  représen- 
te la  Foi  ,  a  été  faite  par  Hercule  Ferrata  ; 
l'autre  représentant  la  Charité  ,  est  de  Do- 
minique Guid^  .  Des  deux  tombeaux  qui 
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sont  sur  les  murs  latéraux  de  cet  Autel  , 
celui  de  Monseigneur  Corsini  ,  est  ouvra- 
ge de  l'Algarde  ;  l'autre  qui  est  d'Acciajc- 
li  ,  a  été  fait  par  Hercule  Ferrata  .  La  cha- 
peile  du  Crucifix,  qui  suit,  a  été  peinte  par 
le  chevalier  Lanfranc  ,  où  Ton  voit ,  sur  la 
voûte  ,  dans  la  figure  de  Jesus-Christ ,  un 
raccourci  fort-bien  entendu  . 

A  gauche  de  cette  Eglise  ,  est  une  petite 
rue  qui  mène  au  Tibre  ,  où  l'on  apper^oit 
les  vestiges  du 

PONT  TRIOMPHAL  . 

Les  gros  morceaux  de  murs  ■>  que  l'on 
voit  au  milieu  du  fictive  ,  sont  les  restes 
des  piliers  de  cet  ancien  et  célèbre  pont , 
que  l'on  appelait  Triomphal  ,  parce  que 
les  Généraux  vainqueurs  y  passaient  lorqu' 
ils  obtenaient  les  honneurs  du  Triomphe. 

Pour  mériter  cette  récompence  ,  il  fallait 
avoir  tué  ,  au  moins  ,  cinq  mille  ennemis 
dans  une  seule  bataille  .  Le  Vainqueur  en- 
voyait d'abord  à  Rome  des  lettres  adres- 
sées au  Sénat  ,  pour  demander  le  Triom- 
phe .  Pendant  ce  tems  il  s'approchait  de 
Rome  ,  à  la  tête  de  son  armée  ,  par  la  voie 
Flaminienne  ,  ou  par  la  voie  Cassienne  :  il 
s'arrêtait  au  champ  Vatican  »  près  du  pont 
Triomphal,  dans  le  Temple  de  Bellone  , 
où  il  renouvellait  ses  instances  pour  le 
Triomphe  .  Le  Sénat  se  rendait  dans  ce 
Temple  ,  et  examinait  \qs  droits  du  Vain- 
queur 5  d'après  lesquels  il  accordait  ou  re- 
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fusait  le  Triomphe  :  lorsque  le  Vainqueur 
l'obtenait ,  on  fixait  de  suite  ,  le  jour  de  la 
cérémonie*  Le  Triomphateur  était  vêtu 
d'une  toge  de  pourpre  ,  et  tenait  une  pal- 
me à  la  main  .  Avant  tout  ,  il  devait  hono- 
rer les  Dieux  du  Capitole  par  un  Sacrifice» 
dans  le  Temple  de  Bellone:  sorti  de  ce 
Temale  ,  monté  sur  un  char  magnifique,  et 
accompagné  de  ses  Soldats  ,  il  passait  par 
la  porte  et  le  pont  Triomphal  ,  dans  le 
champ  de  Mars  ;  et  s'  avançant  ,  par  la 
voie  Recta ,  dans  le  champ  de  Flore,  il  pas- 
sait par  le  Théâtre  de  Pompée  ,  le  Cirque 
Flaminien  ,  le  Portique  d'Octavie  ,  le  Thé- 
âtre de  Marcellus  ,  et  allait  jusqu'au  grand 
Cirque  :  de-là  tournant  à  gauche  et  passant 
sous  l'Arc  de  Constantin  ,  devant  le  Colt- 
sée  ,  il  entrait  dans  la  voie  Sacrée  :  il  pas- 
sait sous  les  Arcs  de  Titus  ,  de  Fabius  et 
de  Septime  Sévère  ,  et  il  montait  au  Capi- 
tole, ou  il  faisait  un  Sacrifice  solemnel  à 
Jupiter  Opùmus  Maximus  :  enfin  il  dépo- 
sait ,  dans  le  Temple  de  Jupiter  Feretrius  , 
les  dépouilles  des  ennemis  . 

On  compte  322  Triomphes  ,  depuis  Ro- 
mulus  ,  qui  fut  le  premier  à  qui  l'on  en 
décerna  l'honneur  "du  Triomphe ,  jusqu'  à 
l'Empereur  Prcbus  • 


Q4 


357 
ITINÉRAIRE  INSTRUCTIF 

DE    ROME 

HVITIÈME   JOVRNEE. 
J 


I 


our  achever  ,  dans  cette  dernière  jour- 
née -,  le  tour  de  Rome  5  il  ne  nous  reste  à 
décrire  que  ce  qu'il  y  a  de  plus  remarqua- 
ble dans  l'enceinte  du  Vatican  .  Le  nom  de 
Vatican  est  dérivé  du  Latin  Vatkïnïîim  -, 
c'  est-à-dire  prédiction  ,  par  les  Oracles 
qui  se  rendaient  dans  le  Temple  du  Dieu 
Vatican ,  placé  en  cet  endroit ,  et  où  le 
Peuple  se  rendait  en  foule  .  Ce  lieu  >  com- 
me nous  l'avons  déjà  dit ,  fut  appelé  Cité 
Léonine,  après  que  le  Pape  St.Lcon  IV  l'eut 
fait  environner  de  murs  • 

On  arrive  au  Vatican  par  le 

PONT  SAINT  ANGE  . 

Ce  grand  et  beau  pont ,  qui  a  cinq  arca- 
des ,  fut  construit  par  l'Empereur  Adrien, 
devant  son  Mausolée  .  Il  a  été  réparé  par 
Clément  IX  ,  qui  sous  la  direction  du  che- 
valier Bernin  ,  y  fit  faire  une  balustrade 
de  travertin  ,  avec  des  grilles  de  fer,  sur  la-» 
quelle  il  plaça  dix  grandes  figures  d'Anges» 
en  marbre,  lesquelles  tiennent  les  instru- 
mens  de  la  Passion  :  l'Ange  qui  montre 
l'inscription  de  la  Croix  ,  a  été  fait  par 
le  chev.  Bernin  ;  les  autres  sont  des  tle- 

eu 
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ves  de  ce  maître .  Les  statues  des  Apô- 
tres St.Pierre  et  St.Paul  que  l'on  voit  à 
l'entrée  du  pont ,  y  avaient  déjà  été  pla- 
cées sous  le  Pontificat  de  Ciément  VII  ; 
la  première  est  de  Lorenzetto  ,  Floren- 
tin ;  l'autre  est  de  Paul  Romano  . 
Vis-à-vis  de  ce  pont  ,  est  placé  le 

MAUSOLEE  D'ADRIEN, 
AUJOURD'HUI  FORT  ST.AiNGE. 

L'Empereur  Adrien  fit  construire  ce 
magnifique  Mausolée  afin  de  rivaliser  ce- 
lui d'Auguste  »  et  pour  y  faire  conserver 
ses  cendres  .  Cet  édifice  fut  éievé  sur 
les  jardins  de  Domitie  ,  presque  vis-à-vis 
de  celui  d'Auguste.  Le  soubassement  qui 
était  de  travertin  et  de  figure  carrée  ,  avait 
255  pieds  de  longueur  .  Sur  ce  soubasse- 
ment s'élevait  une  grande  masse  ronde  de 
peperin  ,  de  576  pieds  de  circonférence  , 
qui  était  incrustée  de  marbre  .  Tous  l'é- 
difice était  de  trois  ordres  d'architecture  , 
dont  il  ne  reste  à-présent  que  le  premier  , 
qui  était  entouré  de  48  superbes  colonnes 
de  marbre  vioiet  5  formant  un  portique  cir- 
culaire, orné  d'autant  de  statues  disposées 
entre  ces  colonnes;  et  d'un  pareil  nombre 
de  statues  placées  sur  l'entablement  .  Le 
second  ordre  était  décoré  de  pilastres  et 
de  niches  avec  des  statues  .  L'édifice  ter- 
minait par  un  troisième  ordre  >  couvert 
par  une  espèce  de  coupole  ,  sur  le  sommet 
de  laquelle  était  placée  la  statue  d'Adrien. 
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Après  la  chute  de  l'Empire  Romain  ,  ce 
merveilleux  Tombeau  servit  pour  la  défen- 
se  de  la  Ville  .  Procope  dit  que  >  dans  les 
guerres  contre  les  Goths  ,  les  Romains  et 
les  Grecs  qui  s'y  étaient  fortifiés  »  le  dé- 
gradèrent de  ses  ornemens  •>  en  brisant  les 
statues  pour  les  lancer  contre  les  assié- 
geans  .  Cet  édifice  fut  réduit  en  forme  de 
forteresse  par  le  Pape  Boniface  IX:  Nico- 
las V  ,  Alexandre  VII  et  Urbain  VIII  l'au- 
gmentèrent de  plusieurs  fortifications  : 
c'est  aujourd'hui  une  place  de  troisième 
classe  de  l'Empire  Français .  Il  a  pris  le 
nom  de  Fort  ou  de  Château  Su  Ange  3  à 
cause  de  la  statue  de  marbre  de  l'Archange 
St.  Michel ,  que  l'on  plaça  d'abord  au  som- 
met ,  et  que  Benoît  XIV  fit  faire  en  brouze, 
sur  le  modèle  de  Pierre  Wanchefeld  ,  Fla- 
mand.Le  salon  de  ce  Fort  a  été  peint  à  fres- 
que par  Perrin  del  Vaga,  élevé  de  Raphaël. 
Cet  édifice  communique  au  palais  Vatican 
par  un  pont  couvert  et  soutenu  par  des  ar- 
cades . 

On  a  coutume  de  tirer  dessus  ce  Fort , 
lors  des  réjouissances  pubiiques  ,  un  très 
beau  feu  d'artifice  ,  appelé  la  Girandole  • 
On  ne  peut  pas  désirer  une  situation  plus 
heureuse  pour  un  spectacle  de  cette  nature; 
et  il  peut  être  vu  de  tous  les  édifices  éle- 
vés de  la  Ville  .  Ce  feu  d'artifice  consiste 
en  une  quantité  innombrable  de  fusées  ,  de 
gerbes ,  de  moulinets  et  de  batteries  ,  sans 
compter  deux  volées  >  dont  chacune  est 
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composée  de  4^03  fusées  qui  partent  à  la 
fois  et  se  répandent  circulairement  en  for- 
me de  parasol  .  Un  tel  spectacle  est  vrai- 
ment rare  dans  son  genre  ;  aussi  paraît-il 
merveilleux  aux  Etrangers. 

Derrière  ce  Tombeau  était  le  Cirque 
d'Adrien, dont  on  découvrit  les  fondemens 
à  dix  pieds  sous  terre  »  dans  une  fouille 
faite  sous  Benoît  XIV  .  On  trouva  aussi 
les  amhulacres  ou  corridors  et  les  voûtes 
qui  portaient  les  dégrès  ,  où  siégeaient  les 
Spectateurs  .  La  bâtisse  avait  540  pieds  de 
long  »  sur  202  de  large . 

Le  me  qui  est  presque  vis-à-vis  du  Fort, 
conduit  à 

L'HOPITAL  DU  ST.  ESPRIT  . 

Cet  hôpital  est  le  plus  grand  de  Rome  : 
les  pauvres  malades  y  sont  reçus  ,  sans  au- 
cune exception  ;  ainsi  que  l~s  enfans  trou- 
vés .  Cet  édifice  a  été  rebâti  et  augmenté 
plusieurs  fois  par  les  Papes  Alexandre  VU  , 
Benoit  XIV  et  Pie  VI  qui  y  fit  construire 
l'autre  édifice  qui  lui  e<ct  vis-à-vis  ,  où  Ton 
a  établi  provisoirement  l'hôpital  Militaire. 
Le  grand  hôpital  renferme  un  cabinet  d'à- 
natomie  et  la  céièbre  bibliothèque  Lancisi, 
où  l'on  trouve  une  riche  coliection  d'in- 
strumens  de  chirurgie  . 

Attenante  à  cet  hôpital  est  une  grande 
Pglise  qui  est  dédiée  au  St.  Esprit  :  elle  a 
été  rebâtie  en  155 S  ,  sur  le^  dessins  d'An- 
toine de  Sangallo  ,  à  l'exception  de  la  fa- 
çade.qui  est  i'Octave  Mascherino  « 
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En  allant  par  la  rue  qui  est  vis-à-vis  de 
l'hôpital  du  St.Esprit ,  dans  la  rue  dite  du 
Bourg  neuf  3  qui  ->  du  Fort  St.  Ange  ->  va  di- 
rectement à  la  Basilique  de  St.  Pierre  ,  on 
trouve  l'Eglise  de  Ste.  Marie  délia  Traspon- 
ùna  ,  bâtie  en  1563  >  sur  les  dessins  de  Pe- 
parelli  et  de  Mascherino  ,  à  l'exception  de 
la  façade  qui  est  de  Jean  Peruzzi .  Dans 
cette  Eglise  est  enterré  Nicoias  Zabaglia  » 
mort  en  17 $0  :  il  était  le  plus  singulier 
mécanique  du  Monde  . 

En  suivant  la  même  rue  •>  on  trouve  une 
place  décorée  d'une  fontaine  et  du  beau 
palais  Giraud  ,  bâti  sur  les  dessins  du  fa- 
meux Bramante  . 

Après  peu  de  chemin,  se  présente  la  ma- 
gnifique 

PLACE  DE  ST.  PIERRE 
DU  VATICAN  . 

On  ne  pouvait  désirer  pour  la  décora- 
tion de  la  Basilique  de  St.  Pierre  ,  une  pla- 
ce plus  majestueuse  et  plus  imposante  9 
que  celle-ci  ;  car  dès  qu'on  la  voit  ,  on  re- 
ste frappé  d'admiration  et  de  surprise:  el- 
le est  environnée  d'un  superbe  portique  à 
quatre  rangs  de  colonnes  ,  qui  en  forme  la 
plus  belle  décoration  :  c'est  le  chef-d'œu- 
vre d'architecture  du  chev.Bernin}  exécuté 
sous  Alexandre  VII . 

Cette  place  ,  qui  est  de  forme  ovale  , 
présente  à  l'œil  le  spectacle  d'un  vaste  et 
bel  amphithéâtre  .  Dans  le  milieu  s'élève 
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un  superbe  Obélisque  Egyptien  ,  qui  a  sur 
ses  côtés  deux  magnifiques  fontaines  .  Le 
plus  petit  diamètre  de  cette  place  ,  pris  de 
la  circonférence  extérieure  ,  est  de  4S6 
pieds  ;  le  plus  grand  diamètre  ,  sans  y 
comprendre  la  colonnade  ,  est  de  557 
pieds  .  Cette  très-grande  place  est  entre 
deux  autres  qui  sont  aussi  fort-vastes  :  la 
première  qui  précède  celle  que  nous  ve- 
nons de  décrire  ,  n'a  rien  de  remarquable  , 
mais  elle  a  environ  248  pieds  de  longueur, 
sur  209  de  largeur  :  l'autre,  qui  suit  la  pla- 
ce ovaie  ,  forme  un  carré  irreguiier  et  finit 
a  la  façade  du  Temple  5  elle  a  298  pieds  de 
Jong  ,  sur  366  de  large  .  La  longueur  tota- 
le de  ces  trois  places  ,  est  de  107g  pieds  . 

Le  portique  qui  forme  deux  ailes  semi- 
circulaires, est  composé  de  284  grosses  co- 
lonnes Doriques  ,  de  travertin  ,  entremê- 
lées de  88  pilastres  ,  faisant  trois  galeries 
pareillement  semi-circulaires  ,  dont  celle 
du  milieu  est  si  large  que  deux  carrosses 
pouvent  aisément  y  passer  de  front  .  La 
largeur  de  cette  colonnade  est  de  56  pieds 
et  la  hauteur  ,  de  61  .  Sur  l'entablement 
est  une  balustrade  ,  où  sont  placées  192 
statues  en  travertin ,  chacune  d'  environ 
12  pieds  et  demi  de  hauteur  :  elles  repré- 
sentent différens  Saints  ,  et  ont  été  faites 
aussi  sous  la  direction  du  chev.  Bernin  . 
Le  principal  ornement  de  cette  place ,  est 
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L'OBELISQUE  DU  VATICAN . 

Quoique  cet  Obélique  ,  qui  est  de  gra- 
nit d'Egypte  ,  ne  soit  pas  le  plus  grand  de 
ceux  que  l'on  voit  en  Rome  ,  et  qu'il  n'ait 
pas  d'hiéroglyphes  ,  il  est  cependant  le 
plus  précieux  et  le  plus  estimé  de  tous  , 
parce  qu'il  est  le  seul  qui  ,  n'ayant  pas  été 
renversé  ,  s'est  conservé  dans  toute  son 
intégrité  .  11  fut  élevé  par  Nuncoré  fils  de 
Sesostris  ,  Roi  d'  Egypte  ,  dans  la  Ville 
d'Heliopolis  ,  d'où  Caligula  le  fit  transpor- 
ter à  Rome ,  sur  un  vaisseau  qui  fut  ensui- 
te coulé  à  fond  ,  pour  la  construction  du 
port  d'Ostie  .  Cet  Empereur  le  fit  placer 
dans  son  Cirque  du  Vatican  ,  qui  fut  aug- 
menté et  orné  par  Néron  ,  dont  il  prit  le 
nom  .  Constantin  le  Grand  détruisit  ce 
Cirque  pour  y  bâtir  la  Basilique  de  St. Pier- 
re ;  mais  l'Obélisque  le  laissa  debout  dans 
l'emplacement  ou  il  avait  été  élevé  ,  c'est- 
à-dire  j  dans  l'endroit  où  est  à-présent  la 
Sacristie  de  St.  Pierre .  Ce  ne  fut  qu'en 
15865  presque  un  Siècle  avant  la  constru- 
ction de  la  colonnade,  que  Sixte  V  ,  voyant 
qu'il  était  digne  d'être  placé  en  face  de  la 
Basilique,  le  fit  transporter  dans  cette  pla- 
ce ,  sous  la  direction  du  chev.  Dominique 
Fontana  qui  ,  par  un  mécanisme  admira- 
ble ,  réussit  parfaitement  dans  cette  opé- 
ration .  La  dépense  que  l'on  fit  pour  ce 
transport,  monta  à  environ  deux  cents  qua- 
torze mille  francs  .  La  hauteur  de  cet  Obé- 
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lîsqueest  de  78  pieds  ,  et  sa  plus  grande 
largeur  ,  de  8  pieds  4  pouces  :  en  Je  mesu- 
rant de  terre  jusqu'au  bout  de  la  Croix  , 
on  trouve  124  pieds  . 

Sur  les  cotés  de  l'Obélisque  sont  deux 
magnifiques  fontaines  uniformes  faites  sur 
les  dessins  de  Charles  Maderne  :  elles  je- 
tent ,  à  1*  hauteur  d'environs  neuf  pieds  , 
une  grande  quantité  d'eau  ,  qui  vient  de 
St. Pierre  in  Montorio  et  qui  tombe  dans  un 
bassin  rond  d'une  seule  pièce  de  granit 
Oriental  de  la  circonférence  de  50  pieds  : 
l'eau  retombe  ensuite  dans  un  autre  bassin 
octagone  de  travertin  ,  qui  a  une  circonfé- 
rence de  89  pieds  . 

La  place"  carrée  irregulière  qui  est  de- 
vant la  Basilique  ,  est  bordée  de  deux  ailes 
ou  grandes  galeries  couvertes,  chacune  de 
360  pieds  de  longueur  et  de  23  pieds  de 
largeur  ,  en  commençant  à  la  colonnade  et 
finissant  au  vestibule  du  portique  de  l'E- 
glise.: ces  deux  ailes  sont  ornées  ,  à  l'exté- 
rieur ,  par  22  pilastres  ,  placés  entre  les 
fenêtres,  qui  portent  , chacun,  une  statiig. 
Au  milieu  de  cette  place  s'élève  un  magni- 
fique escalier  de  marbre  ,  divisé  en  trois 
rampes ,  par  où  l'on  monte  à  la  Basili- 
que :  aux  angles  du  premier  plan  de  l'esca- 
lier ,  on  voit  deux  statues  ,  dont  l'une  re- 
présente St.Pierre  et  l'autre ,  St.Raul  :  Pie 
II  les  fit  faire  par  le  célèbre  Mino  de  Fieso- 
!e,et  les  plaça  d'abord  devant  l'escalier  de 
l'ancienne  Basilique  «  Ce  grand  et  commo- 
de escalier  conduit  à  la 
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BASILIQUE  DE  ST.  PIERRE 
DU  VATICAN  . 

On  ne  pouvait  choisir  un  endroit  phis 
célèbre  pour  élever  le  plus  grand  et  le  pU?s 
magnifique  Temple  du  Monde  .  Il  est  pla- 
cé sur  l'ancien  champ  Vatican  ,  d'où  il  a 
pris  sa  dénomination  :  d?ns  ce  champ  , 
comme  nous  Savons  dit  ci-dessus,  étaient 
le  Cirque  et  les  jardins  de  Néron  ,  où  ce 
tyran  fit  un  grand  massacre  de  Chrétiens  . 
Les  corps  de  ces  Martyrs  furent  ensevelis 
par  les  Fidèles  ,  dans  une  grotte  ,  placée 
tout  près  du  Cirque  .  Peu  de  tems  après  , 
l'Apôtre  St.Pierre  ayant  aussi  été  rmrtiri- 
sé  ,  son  Corps  fut  transporté  dans  ce  mê- 
me cimetière  par  Marcel  ,  son  disciple  . 
Dans  la  suite  le  Pape  St.Anaclet  fit  ériger 
un  Oratoire  ,  sur  le  Tombeau  du  St.  Apô- 
tre .  Constantin  le  Grand  ,  en  7,06  ,  éleva  « 
^ans  cet  endroit ,  en  l'honneur  du  même 
Apôtre  ,  une  sompteuse  Basilique  ,  en  for- 
me de  Croix  Latine  et  divisée  en  cinq  nefs 
par  un  grand  nombre  de  colonnes  . 

Quoique  ce  grand  édifice  ait  été  plu- 
sieurs fois  restauré  ,  pendant  le  cours  de 
onze  Siècles,  néanmoins  il  menaçait  ruine. 
Le  Pape  Nicoias  V  souhaitant  ériger  un 
Temple  qui  pût  égaler  celui  de  Salomon ,  fit 
démolir ,  vers  1'  an  1450 ,  le  Temple  de 
Probus  Anicius  ,  qui  était  situé  derrière  la 
tribune  de  l'Eglise  ,  et  commença  une  nou- 
velle tribune  beaucoup  plus  vaste  ,  sur  les 
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dessins  de  Bernard  Rosellini  et  de  Léon 
Baptiste  Alberti  .  A  la  mort  de  ce  Pape  , 
l'ouvrage  n'était  élevé  qu'à  quatre  ou  cinq 
pieds  au-dessus  du  sol  .  Parmi  ses  Succes- 
seurs il  n'y  eut  que  Paul  11  ,  qui  employa 
26750  francs  pour  la  continuation  de  1  é- 
difice  .  Jules  II  ,qui  avait  le  génie  des  gran- 
des entreprises  ,  ayant  été  élu  Pape  en 
1 50g  ,  examina  les  dessins  des  plus  habiles 
Architectes  ,  et  choisit  celui  du  célèbre 
Bramante  ,  qui  ayant  im?giné  de  faire  une 
grande  coupole  au  milieu  de  l'Eglise  ,  aus- 
sitôt on  y  éleva  les  quatre  énormes  piliers 
pour  la  soutenir  . 

Après  la  mort  de  Ju'es  II  et  de  Braman- 
te ,  Léon  Xprit  pour  Architectes  Julien  de 
Sangallo  ,  Frère  Joconde  et  Raphaël  d'Ur- 
bin  ,  qui  ne  firent  que  renforcer  les  fonde- 
mens  autour  des  piliers  ,  qu'ils  jugèrent 
trop  faibles  pour  soutenir  une  coupole  si 
démesurée  .  A  Ja  mort  de  ces  Architectes, 
Léon  X  leur  substitua  Balthazar  Peruzzi  de 
Sienne  ,  lequel  ,  sans  toucher  a  ce  qui  avait 
été  fait  j  changea  seulement  le  plan  de  la 
Basilique ,  à  cause  de  la  dépense  déme- 
surée qu'  entraînait  l'éxecution  du  dessins 
de  Bramante  qui  était  en  Croix  Latine  ,  et 
Ja  réduisit  en  Croix  Greque  .  Léon  X" 
étant  mort  ->  le  même  Peruzzi  acheva  la 
tribune  ,  sous  Clément  VII. 

Le  Pape  Paul  III  qui  lui  succéda  }  choi- 
sit pour  architecte  Antoine  de  Sangallo  5 
dont  le  projet  fut  de  réduire  de  nouveau 
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l'Eglise  en  Croix  Latine  ,  suivant  les  des- 
sins de  Bramante  .  Sangallo  mourut  ,  Paul 
III  remit  l'édifice  entre  les  mains  du  fa- 
meux Michei-Anpe  Bonarroti  qui  le  rec'ui- 
sit  une  autre  fois  en  Croix  Greque  ,  en 
agrandissant  la  tribune  et  les  deux  bras  de 
la  nef  transversale  :  il  fit  aussi  un  nouveau 
dessin  pour  la  coupole  •>  qu'il  commença  à 
exécuter ,  et  qui  fut  continuée  par  ses  suc- 
cesseurs .  Bonarroti  voulait  y  faire  une  fa- 
çade sur  le  style  de  celle  du  Panthéon  ; 
mais  la  mort  le  prévint  ,  et  cette  sublime 
idée  resta  sans  exécution  .  On  mit  à  sa  pla- 
ce j  sous  le  Pontificat  de  St.  Pie  V  ,  les  Ar- 
chitectes Jacques  Barozzi  de  Vignoie  et 
Pirro  Ligorio  ,  en  leur  imposant  l'obliga- 
tion de  se  conformer  en  tout  aux  dessins 
du  Bonarroti  $  ils  les  suivrent  en  effet  ? 
très-ponctuellement  ;  mais  ce  ne  fut  que 
Jacques  de  la  Porte  ,  leur  successeur  ,  choi- 
si par  Grégoire  XII L  ,  qui  acheva  l'immen- 
se coupole  )  sous  le  Pontificat  de  Sixte  V  . 
Clément  VIII  se  servit  aussi  de  cet  Archite- 
cte pour  faire  orner  de  mosaïques  la  gran- 
de coupole  ,  décorer  la  voûte  de  stucs  do- 
rés et  revêtir  le  pavé  dedifférens  marbres. 
Enfin  Paul  V  fit  achever  ce  Temple  par 
Charles  Maderne  ,  qui  le  réduisit  de  nou- 
veau en  Croix  Latine  ,  en  abandonnant  le 
plan  du  Bonarroti ,  pour  suivre  l'ancien 
dessin  de  Bramante:  ce  fut  aussi  cet  Archi- 
tecte qui  fit  les  dessins  de  la  façade  et  ceux 
du  portique  .  Le  chevalier  Bernin  5  sous  Ur- 
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bain  Vlll,  éleva  un  clocher  ,-  mais  il  fut  en- 
suite obligé  de  le  démolir  ,  parce  qu'on 
apperçut  des  crevasses  sur  la  façade  de 
l'Eglise  .  Enfin  le  même  Bernin  construi- 
sit ,  par  ordre  d'Alexandre  Vil  ,  le  fameux 
portique  qui  règne  autour  de  la  place  .  En 
dernier  lieu  ,  le  Pape  Pie  VI  a  porté  l'ou- 
vrage à  sa  perfection  ,  en  f  is.mt  bâtir  , 
sur  le  pian  de  Charles  Marchionni  ,  la  Sa- 
cristie cui  manquait  a  cette  Basilique  :  il 
il  fit  aussi  placer  deux  horloges  sur  la  fa- 
çade de  ^'Eglise  ,  et  deux  autre,  dans  l'in- 
térieur . 

Pour  se  former  une  idée  des  sommes  que 
l'on  a  dû  employer  pour  la  construction 
de  cette  imme::se  Basilique  ,  il  faut  faire 
attention  au  grand  nombre  de  Pontifes  et 
d'Architectes  qui  s'^n  sont  occupés,  et  à 
l'espace  de  troisSiècles  et  demi,qu'il  a  fallu 
pour  la  ccndu'we  à  sa  peifection  .  Suivant 
Je  compte  qu'en  fit  CharlesFontana  ,  dans 
l'an  1694  ■>  la  dépense  montait  à  peu  près, 
à  251  millions,  450  mille  francs  :  il  est 
alors  facile  de  comprendre  quelles  sommes 
on  y  aura  encore  dépensées  pour  les  répa- 
rations ,  pour  les  dorures  ,  pour  copier 
presque  toutes  les  peintures  en  mosaïque 
£t  enfin  pour  la  nouvelle  Sacristie  ,qui  a 
coûté  environ  cinq  millions  de  francs  . 

Tout  les  arts  ont  contribué  à  la  décora- 
tion de  ce  superbe  édifice  ,  qui  est ,  sans 
doute  ,  le  plus  beau  monument  de  Rome 
moderne  et  la  merveille  de  l'Univers  .   La 


H  ustième  J o  urne  e .         369 

peinture  ,  la  sculpture,  l'architecture ,  la 
mosaïque  ,  l'art  de  couler  le  bronze  ,  la 
dorure  ,  y  ont  épouisé  leurs  richesses  :Tes 
plus  grands  Artistes  en  tout  genre  y  ont 
développé  leurs  talens  ,  tellement  que  s'il 
n'y  avait  autre  chose  à  Rome  ,  ce  seul 
Temple  mériterait  que  l'on  en  fit  le  vo- 
yage'- .      , 

Après  avoir  donné  l'histoire  de  ce  Tem- 
ple ,  passons  maintenant  à  sa  description 
particulière  ,  en  commentant  par  la 

FAÇADE  DE  LA  BASILIQUE  . 

c 

Cette  grande  façade,  qui  est  toute  de 
travertin  ,  a  été  faite  sur  les  dessins  de 
Charles  Maderne  :  elle  est  percée  de  sept 
ouvertures  ,  dont  cinq  donnent  entrée  dans 
le  portique  du  Temple  .  Elle  est  composée 
de  huit  colonnes  ,  de  quatre  pilastres  Co- 
rinthiens ,  de  neufs  balcons  ,  de  quatre  ni- 
ches ,  d'un  entemblement  avec  son  frontis- 
pice et  d'un  Attique  terminé  par  une  ba- 
lustrade on  sont  treize  statues  colossales  > 
représentant  Jesus-Christ  et  les  douze  A- 
pôtres  ,  et  où  l'on  a  ajouté  ,  sur  les  cotés, 
sous  Pie  VI  ,  deux  horloges  ,  dont  les 
ornemens  ont  été  faits  sur  les  dessins  de 
Joseph  Valadier  .  On  voit ,  par  l'inscri- 
ption qui  est  sur  la  frise  de  l'entablement, 
que  Paul  V  ,  Borghèse  ,  fit  faire  cette  faça- 
de en  1612  ,  en  l'honneur  du  Prince  des 
Apôtres  .  Pour  donner  une  idée  de  sa  gran- 
deur 5  il  suffit  de  dire  qu'elle  a  370  pieds 
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de  largeur  et  149  de  hauteur  .  Ses  propor- 
tions sont  telles  ,  que  les  colonnes  »  vues 
à  une  petite  distance  ,  semblent  d'  une 
grandeur  fort  médiocre  ;  mais  lorsqu'on  en 
approche  ,  on  s'apperçoit  insensiblement 
de  leur  énorme  grandeur  :  c.'les  ont  8  pieds 
5  pouces  de  diamètre  ,  et  83  de  hauteur  , 
y  compris  la  base  et  le  chapiteau.  La  gran- 
de coupole  ,  élevé  par  Bonarroti  et  les 
deux  autres  petites  latérales  ,  ajoutées. par 
Vignole  ,  accompagnent  fort  bien  la  faça- 
de ,  que  Charles  Maderne  a  tenue  ,  à  cet 
effet ,  plus  basse  ,  à  proportion  de  sa  lar- 
geur ,  pour  rendre  le  tout  pyramidal  :  ce 
qui  fait  que  ce  grand  édifice  reunit  à  sa 
magnificence  ,  une  beauté  non  moins  régu- 
lière que  merveilleuse  . 

Quoique  la  boule  de  la  grande  coupole  j 
vue  de  la  place,  ne  paraîse  pas  d'une  gran- 
deur démesurée  ,  elle  a  cependant  sept 
pieds  et  demi  de  diamètre  ,  et  peut  conte- 
nir jusqu'à  seize  personnes  .  On  doit  aussi 
faire  attention  à  la  Croix  qui  s'élève  13 
pieds  au-dessus  de  la  boule  ,  en  observant 
que  depuis  le  pavé  de  l'Eglise  jusqu'à  l'ex- 
trémité de  cette  Croix  ?  il  y  a  424  pieds  . 

Une  chose  vraiment  unique  et  digne  de 
l'attention  des  Etrangers  ,  c'est  le  bel  ef- 
fet que  produit  cette  façade  avec  les  trois 
coupoJes  et  la  colonnade ,  au  clair  de  la 
Lune ,  et  beaucoup  plus  encore  quand  le 
tout  est  illuminé  par  4400  lanternes>et  en- 
suite par  784  flambeaux  ,  lors  des  rejouis- 
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sances  publiques  ,  et  particulièrement  à  la 
Fête  de  St. Pierre  . 

Le  bas-relief  placé  dessous  le  balcon  du 
milieu  de  la  façade  ,  qui  représente  Jésus 
Christ  donnant  les  clefs  à  St. Pierre  ,  est 
d'Ambroise  Buonvicino  .  Les  statues  que 
l'on  voit  sur  la  balustrade  ,  représentant 
Jesus-Christ  et  les  douze  Apôtres  ,  ont  17 
pieds  de  hauteur  » 

Les  cinq  portes  de  la  façade  du  Temple* 
auxquelles  correspondent  cinq  autres  »  qui 
donnent  entrée  dans  1'  Eglise  ,  introdui- 
sent dans  un  magnifique  et  superbe  porti- 
que qui  a  57  pieds  de  largeur  et  439  de 
longueur  ,  y  compris  les  vestibules  qui 
sont  à  ses  extrémités  j  où  l'on  voit  les  sta- 
tues équestres  de  Constantin  le  Grand  et 
de  Charlemagne  ;  la  première  est  du  chev. 
Bernin  ,  et  l'autre  >  de  Cornacchini .  Tou- 
tes les  entrées  ont  aux  cotés  ,  deux  colon- 
nes de  marbre  .  Le  pourtour  du  portique 
est  décoré  de  pilastres  en  marbre  qui  sou- 
tiennent un  entablement  où  pose  la  voûte  , 
dont  les  ornemens  sont  de  stuc  doré  ,  et  la 
hauteur  est  de  62  pieds  au  dessus  du  pavé. 
Sur  la  porte  du  milieu  du  portique  ,  vis-à- 
vis  de  l'entrée  principale  de  la  Basilique  , 
est  placée  la  célèbre  mosaïque ,  appelée 
la  Nacelle  de  St. Pierre  ,  parce  qu'elle  re- 
présente ce  Saint  dans  une  barque  agitée 
par  la  tempête  :  cet  ouvrage  est  de  Giotto, 
Florentin  ,  qui  le  fit3  en  12983  avec  l'aide 
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de  Pierre  Cavallini  ,  son  élevé  ,  pour  or- 
ner l'ancienne  Basilique  de  St.  Pierre  . 

Des  cinq  portes  qui  donnent  entrée  dans 
la  Basilique  ,  on  en  voit  une  murée  ,  ayant, 
su  milieu  ,  une  Croix  de  bronze  doré  j 
c'est  celle  que  l'on  appelé  Porte  Sainte  » 
parce  qu'on  ne  l'ouvre  qu'au  commence- 
ment de  l'Année  Sainte  ,  c'est-à-dire  tous 
les  25  ans  .  La  porte  principale  qui  est  en 
bronze  ,  ornée  de  bas-reliefs  ,  a  été  faite  , 
30us  Eugène  IV,  par  Antoine  Filarete  et. 
Simon  ,  frère  de  Donato  ,  pour  l'entrée  de 
l'ancienne  Basilique  :  ]es  bas-reliefs  que. 
l'on  y  voit,  représentent  le  martyre  de  St, 
Pierre  et  de  St.  Paul  ;  le  couronnement  de 
l'Empereur  Sigismond  }  par  Eugène  IV  ,  et 
l'audience  que  ce  Pape  donna  aux  Députés 
de  diverses  Nations  de  l'Orient  :  on  ne  doit 
attribuer  les  figures  profanes  qui  sont  au- 
tour de  ces  bas-reliefs  ,  qu'à  l'ignorance 
des  Artistes  qui  prirent  ces  ornemens  de 
l'antique  ,  sans  en  savoir  la  signification  ». 
Au-dessus  de  cette  porte  est  un  beau  bas- 
relief  du  chev.  Bernin  ,  représentant  Jésus 
Christ  qui  remet  le  soin  de  son  troupeau  à, 
St.  Pierre  .  Passons  maintenant  dans 

L'INTERIEUR  DE  LA  BASILIQUE  . 

Les  Etrangers  sont  ordinairement  tant 
prévenus  sur  la  grandeur  de  ce  Temnle  , 
que  lorsqu'ils  y  entrent  pour  la  première 
fois  ,  il  leur  paraît  moins  grand  qu'il  n'est 
réellement  :  c'est  la  bejle  harmonie  et  les 
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justes  proportions  qui  régnent   dans  cet 
édifice  ,  que  ,  tout  vrste  qu'il  est ,  l'œil  de 
l'observateur  en  distingue  s  sans  confusion 
et  sans  peine»  toutes  les  parties  qui  le  com- 
posent ;  mais  ce  n'est  qu'en  les  examinant 
en  détail  ,  que  l'on  est  surpris  de  leurs  di- 
mensions? en  trouvant  tous  les  objets  beau- 
coup plus  grands  que  l'on  ne  se  l'était  d's- 
bord  imaginé  :  pour   exemple  ,  les  Anges 
qui  soutiennent  les  bénitiers  •>  et  qui  ,  de 
l'entrée  ,  ne  paraissent    pas  plus    grands 
que  des  enfans  ,  deviennent  presque  des 
géans  lorsqu'on  en  approche  :  il  en  est  de 
même  dçs  colombes  de  marbre  que  l'en 
voit  sur  les  côtés  des  pilastres;  car  à  quel- 
que distance  ,  on  les  croit  placées  à  une 
hauteur  moindre  que  celle  d'un   homme  , 
quoiqu'on  ne  puisse  les  toucher  qu'enle- 
vant bien  le  bras  . 

L'£glise  de  St.Paul  de  Londres  et  la  Ca- 
th  édrale  de  Milan,  sont  moins  grandes  que 
cette  Basilique  :  la  longueur  de  la  premiè- 
re est  de  469  pieds»  et  la  largeur,  de  251  : 
la  seconde  a  417  pieds  de  longueur  et  312 
de  largeur  .  Notre  Basilique  de  l'entrée 
jusqu'à  la  tribune  ou  à  la  Chaire  de  St. 
Pierre  ,  est  longue  de  571  pieds  ;  et  large  , 
dans  la  croisée  ,  de  417  pieds  :  la  nef  du 
milieu  a  85  pieds  de  largeur  et  1 52  de  hau- 
teur ,  y  compris  la  voûte  :  chacune  des 
deux  petites  nefs  latérales,  est  de  20  pieds 
de  largeur  . 

On  dit  que  tout  n'est  pas  parfait  dans  ce. 
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grand  édifice  ;  mais  y  a-t-il  un  Ouvrage 
humain  qui  Je  soit  ?  Les  petits  défauts  qui 
peut-être  s'y  rencontrent,  se  perdent  dans 
les  grandes  beautés  de  l'ensemble  et  ne 
sont  appercus  que  par  des  Architectes  du 
premier  mérite  . 

Cette  Basilique  est  à  Croix  Latine  et  a. 
trois  nefs  :  celle  du  milieu  est  divisée  par 
huit  gros  pilastres  qui  soutiennent  quatre 
grands  arcs  de  chaque  côté',  qui  répondent 
a  autant  de  chapelles  :  le  mur  qui  est  entre 
ces  grands  arcs,  est  orné  de  deux  pilastres 
de  marbre  blanc  ,  cannelés  et  d'ordre  Co- 
rinthien ,  larges  8  pieds  et  hauts  77 ,  y 
compris  la  b-ise  et  le  chapiteau  :  ils  sou- 
tiennent un  grand  entablement  ,  haut  18 
pieds  ,  qui  règne  tout  autour  de  l'Eglise. 
Dans  les  entre-pilastres  il  y  a  deux  rangs 
de  niches  ,  dont  les  supérieures  sont  vides; 
les  inférieures  renferment  des  statues  de 
marbre  ,  de  La  hauteur  de  1  $  pieds  ,  repré- 
sentant différens  Saints  fondateurs  d'Or- 
dres Religieux  .  Sur  chacun  des  grands 
arcs  ,  sont  deux  figures  en  stuc  ,  de  15 
pieds  de  haut  représentant  des  Vertus, 
Les  contre-pilastres  ,  qui  correspondent 
sous  les  arcs,  sont  ornés  de  deux  médail- 
lons ,  soutenus  ,  séparément  ,  par  deux  en- 
fans  de  marbre  blanc  :  ces  médaillons  ren- 
ferment les  portraits  de  différens  Papes  : 
entre  ces  médaillons  on  voit  deux  autres 
enfans  ,  portant  des  thiares  ,  des  mitres  , 
des  clefs  et  autres  attributs  Pontificaux?  le 
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tout  a  été  sculpte  en  bas-relief ,  sous  la  di- 
rection du  chev.  Bernin  ,  par  ordre  d'In- 
nocent X  5  aux  armes  duquel  appartie- 
nent  les  colombes  placées  sur  le  haut  et  le 
bas  de  chaque  pilastre  .  La  grande  voûte 
de  l'Eglise  est  décorée  de  caissons  avec  des 
rosaces  au  milieu  ,  le  tout  en  stuc  doré  : 
Je  pavé  est  formé  de  bons  marbres  ,  sous 
la  direction  de  Jacques  de  la  Porte  et  du 
chev.  Bernin  . 

Les  deux  magnifiques  bénitiers  placés 
au-devant  des  premiers  entre-pilastres  , 
l'un  vis-à-vis  de  l'autre  ,  sont  de  marbre 
jaune ,  faits  en  forme  de  coquille  :  chacun 
d'eux  est  soutenu  par  deux  en  fans  en  mar- 
bre blanc  ,  hauts  de  six  pieds  et  sculptés 
par  Joseph  Lironi  et  François  Moderati . 

La  statue  de  Ste.  Thérèse  ,  en  marbre  , 
que  Ton  voit  dans  Ja  niche  qui  est  au-des- 
sus du  bénitier  à  droite  ,  est  de  Philippe 
Valle  .  Le  St.  Pierre  d'Alcantara  placé 
dans  Ja  niche  vis-à-vis  j  est  de  François 
Vergara  ,  Espagnol .  La  statue  de  St.  Vin- 
cent de  Paul  ,  qui  est  dans  la  seconde  ni- 
che ,  à  droite  ,  est  de  Pierre  Brscci  :  celle 
de  St.  Camille  de  LelHs  »  placée  en  face  5 
est  de  Pierre  Pacilli  .  Le  St.Philippe  Neri, 
de  la  troisième  niche  s  à  droite ,  est  de 
Jean  Baptiste  Maini  :  le  St.  Ignace  qui  est 
vis-à-vis  »  est  de  Joseph  Rusconi  . 

Au  bout  de  la  grande  nef  inférieure  > 
avant  le  pilier  de  la  coupole  ,  à  droite  ,  on 
voit  5  sous  un  baldaquin  et  sur  un  piéde- 
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stal  fait  avec  de  beaux  marbres  >  une  sta- 
tue assise  de  St.  Pierre  ,  en  bronze  ,  qui 
avance  un  pied  ,  que  les  dévots  baisent  en 
vénération  du  Prince  des  Apôtres  :  c'est  le 
Pape  St.  Léon  le  Grand  qui  fit  ,  dit-on  > 
faire  cette  statue  avec  le  bronze  de  celle  de 
Jupiter  Capitolin  ,  pour  la  placer  dans  le 
monastère  de  St.  Martin  ,  d'où  elle  fut  en- 
suite transportée  dans  l'ancienne  Basilique 
de  St. Pierre  .  Enfin  la  statue  de  St.  Fran- 
çois de  Paule  ,  placée  dans  la  niche  qui  est 
vis-à-vis  s  est  de  Jean  Baptiste  Maini  . 

Avant  d'examiner  les  bas-cotés  et  les 
chapelles  latérales  de  l'f  glise  ,  on  ne  peut 
s'empêcher  d'  observer  le  maître  Autel  3 
sous  lequel  est  la 

CONFESSION  DE  ST.  PIERRE. 

On  appelé  Confession  de  St.  Pierre  ,  le 
Tombeau  ,  où  l'on  conserve  le  Corps  de  ce 
Saint  Apôtre  .  C'est  le  Pape  Paul  V  qui 
fit  décorer  cette  Confession  ,  sur  les  des- 
sins de  Charles  Maderne  :  elle  est  envi- 
ronnée d'une  belle  balustrade  circulaire  , 
de  marbre  ,  ou  l'on  voit  112  lampes  tou- 
jours allumées  ,  qui  sont  supportées  par 
des  plaques  de  bronze  doré  .  On  descend, 
par  un  double  escalier  ,  dans  le  vide  inté- 
rieur ,  qui  est  orné  de  marbres  précieux  , 
de  festons  »  et  d'Anges  de  bronze  doré . 
On  voit ,  sur  les  cotés  de  la  porte  qui  est 
aussi  en  bronze  doré ,  les  statues  de  St. 
Pierre  et  de  St. Paul  5  du  même  métal ,  ain- 
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si  que  quatre  superbes  colonnes  d'albâtre  : 
cette  porte  donne  entrée  dans  une  niche 
oblongue  i  appelée  proprement  Confession 
de  St.  Pierre,  parce  que  c'est  une  partie 
de  l'ancien  Oratoire  ,  érigé  par  le  Pape 
St.  Anaclet ,  sur  le  Tombeairdu  même  Apô- 
tre .  Au  fond  de  cette  niche  est  une  an- 
cienne Image  du  Sauveur  ,  et  celles  de  St. 
Pierre  et  de  St.Paul  .  Le  plan  de  cette  ni- 
che est  recouvert  d'une  plaque  de  bronze 
doré  ,  sous  laquelle  l'on  conserve  le  Corps 
du  Prince  des  Apôtres  .  Les  deux  portes 
de  bois  doré  ,  qui  sont  dans  ce  vide  >  con- 
duisent aux  grottes  5  c'est-à-dire  j  a  l'an- 
cienne Basilique  . 

MAITRE  AUTEL. 

Au-dessus  de  la  Confession  ,  sous  un 
majestueux  baldaquin  et  la  grande  coupo- 
le »  s'élève ,  sur  sept  gradins  5  le  maître 
Autel»  qui  est  isolé  et  tourné,  suivant  l'an- 
cien usage  ,  vers  l'Orient. 

Le  magnifique  baldaquin  qui  décore  cet 
Autel  ,  est  dû  à  Urbain  VIII  ,  qui  le  fit  fai- 
re en  1633  ,  sur  les  dessins  du  chev.  Ber- 
nin  :  il  est  tout  en  bronze  doré  et  soutenu 
par  quatre  colonnes  torses  ,  d'ordre  Com- 
posite5de  la  hauteur  de  54  pieds  et  du  mê- 
me métal  :  sur  ces  colonnes  est  un  entable- 
ment ,  aux  angles  duquel  sont  quatre  An- 
ges debout ,  et  d'où  s'élèvent  quatre  hau- 
tes consoles  renversées  qui ,  se  renuissant 
dans  le  milieu  ,  portent  un  globe  ,  sur  le- 
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quel  est  placée  une  Croix  .  La  hauteur 
totale  de  ce  superbe  baldaquin  est  de  86 
pieds  ;  hauteur  qui  est  peu  moins  de  celle 
du  palais  Farnèse  ,  qui  est  le  plus  haut  de 
Rome  ;  quoique  cela  ne  paraisse  pas  ,  à 
cause  de  la  hauteur  immense  de  la  coupole 
et  de  la  grandeur  de  tout  le  reste  de  l'édi- 
fice ,  avec  lequel  ce  baldaquin  est  bien  en 
proportion.  On  a  employé  à  cet  ouvrage 
63  2CO  Kilogrammes  de  bronze  :  ce  métal 
a  été  enlevé  du  portique  du  Panthéon  : 
la  main  d'œuvre  seule  a  coûté  521  mille 
francs  :  on  a  employé  pour  la  dorure  5214 
mille  francs  d'or  ;  le  tout  monte  à  la  som- 
me de  535  mille  francs  . 

Ce  grand  Autel  est  placé  au  milieu  de  la 
croisée  de  l'Eglise  ,  qui  ,  comme  nous  l'a- 
vons dit  plus  haut, a  417  pieds  de  longueur: 
elle  est  grande  ainsi  que  la  Cathédrale  de 
Milan  ,  l'une  de  plus  vastes  Eglises  d'Ita- 
lie . 

En  levant ,  de-là  ,  les  yeux,  on  est  éton- 
né de  voir  la 

GRANDE  COUPOLE  . 

Ce  dôme  est  certainement  la  partie  la 
plus  étonnante  de  la  Basilique  .  Comme 
nous  l'avons  dit  ci-dessus,  les  premières 
vues  de  Bramante  furent  de  bâtir  la  plus 
grande  coupole  qu'il  y  eût  au  Monde;  c'est 
pourquoi  il  établit  pour  la  soutenir  ,  qua- 
tre énormes  piliers  de  209  pieds  de  circon- 
férence >  et  banda  les  quatre  grands  arcs 
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qui  vont  de  l'un  à  l'autre  de  ces  piliers.  Le 

célèbre  Michel-Ange  ayant  fait  ensuite 
de  nouveaux  dessins  pour  toute  l'Eglise , 
forma  le  modèle  de  cette  coupole  avec  tant 
d'art  et  de  génie  ,  que  l'on  peut  dire  que 
s'il  s'est  approché  des  Anciens  dans  la 
peinture  et  la  sculpture  ,  il  les  a  surpassés 
dans  ce  grand  ouvrage  d'architecture  . 

Si  le  Panthéon  d'Agrippa  a  été  toujours 
regardé  comme  une  des  merveilles  du  Mon- 
de ,  par  sa  grandeur  ,  qui  est  de  132  pieds 
rie  diamètre  intérieur  î  cette  coupole  doit 
étonner  bien  davantage  ,  quoiqu'elle  ait 
presque  deux  pieds  de  moins  de  diamètre, 
à  l'égard  de  celui  du  Panthéon  ,  lorsqu'on 
considère  que  cette  coupole  se  trouve  éle- 
vée à  la  hauteur  de  166  pieds  ,  qui  est  cel- 
le des  quatre  piliers  qui  la  soutiennent . 
11  faut  ajouter  que  la  hauteur  de  cette  cou- 
pole jusqu'à  l'œil  de  la  lanterne, est  de  15$ 
pieds,  tan  Jis  que  celle  du  Panthéon  n'est 
que  de  132  ;  et  qu'il  y  a  de  p;  us, au-dessus, 
la  lanterne  qui  a  53  oieds  de  hauteur  ,  le 
piédestal  de  la  bouie  qui  en  a  29  et  demi  , 
la  boule  qui  en  a  7  et  demi,et  la  Croix  hau- 
te de  ig  5  ce  qui  fait  en  tout  126  pieds  , 
hauteur  majeure  de  celle  du  Panthéon  . 
Donc  la  hauteur  de  cet  édifice  ,depuis  le 
pavé  de  l'Eglise  ,  jusqu'  à  son  extrémité  , 
est  de  424  pieds.  On  doit  remarquer  ,  en- 
fin ,  que  cette  coupole  est  double  ,  et  qu' 
enire  les  deux  murs  il  y  a  des  escaliers 
pour  monter  jusqu'à  la  boule  ;  ainsi  que 
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l'épaisseur  des  murs  est  de  22  pieds  ;  tan- 
dis que  la  grosseur  des  murs  du  Panthéon 
n'est  que  de  19  pieds  . 

Le  tambour  de  la  coupole  est  orné  de 
32  pilastres  Corinthiens  ,  accouplés  ,  en- 
tre lesquels  sont  seize  fenêtres  :  ils  sou- 
tiennent un  entablement ,  sur  lequel  est  un 
socle  ,  d'où  commence  la  concavité  de  la 
coupole  qui  est  divisée  en  seize  comparti- 
mens,  lesquels  sont  ornés  de  stucs  dorés 
et  de  mosaïques  ,  représentant  des  Anges  , 
jesus-Christ ,  la  Vierge  ,  les  Apôtres  et 
autres  Saints  .  On  voit ,  sur  la  voûte  de 
la  lanterne  ,  le  Pure  Eternel  ,  en  mosaïque» 
tiré  du  tableau  original  du  chev.  d'Arpin. 
Sur  les  quatre  piliers  et  les  grands  arcs  qui 
soutiennent  la  coupole  ,  est  un  magnifi- 
que entablement  ,  sur  la  frise  duquel  sont 
écrits  3  en  mosaïque  ,  les  mots  suivans  : 
Tu  es  Pétrit  s  ,  et  super  hanc  Fetram  œdî- 
ficabo  Ecclesiam  meam  ;  et  tibï  dabo  Cl  ci- 
ves Regnï  Coelorum . 

En  haut  des  fayades  principales  des  qua- 
tre piliers  de  la  coupole  ,  on  voit  représen- 
tés en  mosaïque  ,  les  quatre  Evangelistes  » 
copiés  des  peintures  de  Jean  de  Vecchi  et 
de  César  Nébbia  .  Chacun  de  ces  piliers 
est  orné  de  deux  niches,  l'une  au-dessus 
de  l'autre  ,  faites  sur  les  dessins  du  chev. 
Bernin  :  les  niches  supérieures  sont  en  for- 
me de  balcons,  ornées  de  balustrades  et  de 
deux  colonnes  torses  ,  de  marbre  blanc  , 
placée*  sur  les  côtés ,  et  que  l'on  croit 
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avoir  appartenu  an  Temple  de  Saîomon . 
Ces  colonnes  soutenaient  autrefois  ,  avec 
quatre  autres  semblables  ,  le  baldaquin  de 
la  vieille  Basilique  de  St. Pierre  .  On  garde 
dans  ces  niches  plusieurs  Reliques,  dont 
les  plus  remarquables  se  trouvent  dans  cel- 
le qui  est  dessus  la  statue  de  Ste. Véroni- 
que ,  qui  sont ,  une  grande  partie  de  la 
Sainte  Croix  ;  la  Lance  qui  servit  à  ouvrir 
'  le  Côté  de  Jésus  Christ ,  laquelle  fut  don- 
née par  Bajazet  II  au  Pape  Innocent  VIII  ; 
et  le  St.Suaire,  apporté  à  Rome  par  Ste. Vé- 
ronique . 

Le  jeudi  et  le  vendredi  Saint  de  chaque 
Année  ,  on  montre  au  Peuple  ces  Reliques; 
et  c'est  alors  que  l'on  suspend  ,  devant  la 
Confession  de  St. Pierre  ,  une  Croix  de  24 
pieds  de  hauteur  et  de  largeur,  couverte 
de  314  lampes  ,  ayant  chacune  deux  mè- 
ches ,  que  l'on  allume  à  l'entrée  de  la  nuit  : 
cette  Croix  produit  un  effet  très-curieux 
de  clair-obscur  ,  qui  attire  beaucoup  de 
Monde . 

Dans  les  quatre  niches  inférieures  des 
piliers  ,  sont  des  figures  colossales  ,  en 
marbre,  de  15;  pieds  de  hauteur  qui  font 
aljusion  aux  Reliques  que  nous  venons  de 
décrire  ,  et  à  la  Tête  de  St. André  qu3  l'on 
conserve  dans  un  des  autres  balcons  .  La 
première  de  ces  statues  ,  est  Ste.Véroni- 
que  ,  représentée  avec  le  Saint  Suaire  dans 
les  mains  :  elle  est  de  François  Mocchi . 
L'autre  statue  est  Ste.  Hélène  , tenant  la 
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Croix  et  les  Clous  de  la  Passion,est  d'An- 
dré Bolgi .  La  troisième  statue  est  St.Lon- 
gin  ,  du  chev.Bernin  .  La  quatrième  statue 
représente  St. André  ,  ouvrage  du  célèbre 
Flamand  ,  François  Quesnoy  .  Sous  chacu- 
ne de  ces  statues  j  est  un  escalier  qui  con- 
duit dans  l'ancienne  Eglise  souterraine  . 

TRIBUNE  ET  CHAIRE  DE  ST.PIERRE  . 

Dans  la  partie  supérieure  de  la  grande 
nef  qui  se  termine  en  rond,  comme  les 
deux  ailes  de  la  croisée  ,  on  voit  la  magni- 
fique tribune  de  la  Basilique  ,  qui  a  été  dé- 
corée sur  les  dessins  de  Michel-Ange  :  on 
monte  par  deux  dégrés  de  porphyre  ,  au 
haut  de  la  tribune  >  ou  est  un  majestueux 
Autel  construit  de  marbres  précieux  i 
qui  est  à  174  pieds  de  celui  ce  la  Confes- 
sion .  Au-dessus  de  cet  Autel  on  admire 
le  beau  monument  de  bronze  doré  ,  appelé 
la  Chaire  de  St.  Pierre  ,  parce  que  ,  dans 
celle  de  bronze  que  l'on  voit  soutenue,  par 
quatre  figures  gigantesques ,  est  renfermée 
la  Chaise  >  dont  St. Pierre  et  ses  Successeurs 
se  servirent  long-tems  dans  leurs  fonctions 
Ecclésiastiques.  C'est  Alexandre  VIL  qui 
fit  faire  ce  grand  ouvrage  par  le  chev.Ber- 
nin . 

Les  quatre'  figures  qui  soutiennent  la 
Chaire  >  représentent  les  Docteurs  de  l'E- 
glise Catholique  ;  deux  de  l'Eglise  Latine  > 
St.  Ambroise  et  St.  Augustin  ,  sont  placés 
à  la  partie  antérieure;  et  deux  de  l'Egli- 
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se  Grecque  ,  St.Athanase  et  St,  Jean  Chry- 
sostome  >  se  trouvent  à  Ja  partie  postérieu- 
re .  Sur  les  côtés  de  la  Chaire  il  y  a  deux 
Anges  debout  ;  au-dessus  on  voit  deux  en-» 
fans  qui  portent  la  thiare  et  les  clefs  Pon- 
tificales ;  et  plus  haut ,  une  gloire  ,  dans 
laquelle  une  multitude  d'Anges  et  de  Sé- 
raphins paraissent  adorer  la  Chaire  de  St. 
Pierre  :  cette  gloire  se  trouvant  à  la  hau- 
teur de  la  croisée  ,  on  a  profité  pour  l'é- 
clairer par  derrière  et  y  faire  paraître  ,  sur 
un  champ  transparent  de  cristal  de  couleur 
jaune,  le  Saint  Esprit  en  forme  de  Co- 
lombe ,  qui  couronne  tout  l'ouvrage .  Cette 
grande  machine  termine  parfaitement  le 
fond  de  l'Eglise  et  la  décore  d'une  maniè- 
re surprenante  .  La  dépense  de  ce  grand 
ouvrage  s'éleva  à  environ  57S  mille  francs: 
on  y  employa  51 Ç39  Kilogrammes  de  bron- 
ze ,  qui  fut  aussi  enlevé  du  portique  cU 
Panthéon  . 

Sur  les  cotés  de  la  tribune  sont  deux  su- 
perbes tombeaux:  celui  à  droite,est  de  Paul 
III ,  Farnèse  ,  mort  en  1 549  ;  ouvrage  fait 
par  Jacque  de  la  Porte,  sous  la  direction 
de  Michel-Ange  :  la  statue  du  Pape  est 
en  bronze  ;  les  deux  autres  qui  repré- 
sentent la  Justice  et  la  Prudence  ?  sont  de 
marbre  :  la  Justice  qui  a  été  sculptée  par 
Guillaume  de  la  Porte  ■>  est  une  belle  fem- 
me ;  elle  était  auparavant  presque  nue , 
mais  paraissant  trop  indécente  ,  Innocent 
XI  chargea  le  chev.  Bernin  à'' en  draper  une 
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partie  en  bronze  ,  couleur  de  marbre  ,  ain- 
si qu'on  le  voit  aujourd'hui  .  L'autre  tom- 
beau situé  vis-à-vis,  est  celui  d'Urbain 
VIIL  j  Barberini  ,  mort  en  1644  :  la  figure 
de  ce  Pape  est  en  bronze  ;  les  statues  de 
la  Charité,  sont  de  marbre:  c'est  un  ou- 
vrage très-estime  ,  du  chev.  Bernin  . 

Les  quatre  niches  qui  sont  à  l'entour  de 
la  tribune  ,  renferment  les  statues  suivan- 
tes ;  celle  qui  est  placée  dans  la  niche  près 
du  tombeau  de  Paul  III ,  représentant  St. 
François  d'Assise  ,  est  de  Charles  Monal- 
di  :  dans  la  niche  vis-à-vis  est  St.Domi- 
nique  ,  ouvrage  de  Mr.  le  Gros  :  le  St.  Be- 
noît placé  près  de  la  statue  de  Ste. Véroni- 
que ,  est  d'Augustin  Cornacchini  :  le  St.E- 
lie  qui  se  trouve  dans  la  niche  vis-à-vis  , 
est  d'Antoine  Montauti  . 

La  voûte  de  la  tribune  est  ornée  de  stucs 
dorés  et  de  bas-reiiefs  aussi  de  stucs  dorés: 
celnî  du  milieu  qui  représente  Jesus-Christ 
donnant  les  clefs  à  St.Pierre  ,  a  été  pris 
d'un  dessin  de  Raphaël  :  les  autres  bas-re- 
liefs représentent  le  Crucifiement  de  cet 
Apôtre  ,  tiré  d'une  peinture  de  Guide  Re- 
ni ,  et  la  Décollation  de  St.  Paul  ,  d'après 
un  bas-relief  de  l'Algarde  . 

Après  avoir  observé  la  grande  nef  et  la 
coupole  ,  nous  passerons  à  la  description 
des  bas-côtés  et  des  chapelles  latérales . 
On  doit  cependant  savoir  que  cette  Basi* 
lique  renferme  dix  autres  coupoles  ,  dont 
quatre  sont  rondes  et  six  ovales  j  que  les 
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colonnes  de  marbre  ,  placées  aux  côtés  des 
Autels  et  celles  qui  soutiennent  les  arcs 
des  bas-côtés  ,  sont  au  nombre  de  96  ;  que 
presque  tous  les  tableaux  des  Autels,  dont 
le  nombre  est  de  29  ,  et  ceux  des  coupo- 
les ,  sont  en  mosaïque  ,  copiés  des  peintu- 
res des  plus  célèbres  maîtres  ;  que  tous  les 
devants  des  Autels  sont  en  mosaïque  ;  et 
que  chacun  des  grands  tableaux  des  Au- 
tels, a  coûté  107  mille  francs  ;  que  les  sta- 
tues qui  décorent  cette  Eglise  ,  sont  au 
nombre  de  135  ,  dont  86  sont  en  marbre  , 
28  en  stuc  et  21  en  bronze  ;  et  qu'enfin  il  y 
a  18  tombeaux  ,  dont  plusieurs  ont  coûté 
jusqu'à  J128  mille  francs  .  Nous  commen- 
cerons le  tour  de  l'Eglise  par  la 

PARTIE  MERIDIONALE  DE  LA 
BASILIOUE. 

En  allant  à  droite  de  la  tribune,  le  pre* 
mier  Autel  que  l'on  trouve  ,  est  adossé  au 
pilier  de  la  grande  coupole  :  il  est  décoré 
de  deux  grosses  colonnes  de  granit  noir 
d'Egypte  ,  au  milieu  desquelles  est  un  ta- 
bleau en  mosaïque  ,  représentant  St. Pier- 
re qui  guérit  un  estropié  ,  tiré  de  l'origi- 
nal du  chev.  François  Mancini  . 

Vis-à-vis  de  cet  Autel ,  est  le  tombeau 
d'Alexandre  VIII  ,  de  la  Maison  Ottoboni, 
mort  en  1691  ,  sculpté  par  Ange  Rossi , 
d'après  les  dessins  du  Conte  Henry  de  St. 
Martin  .  La  statue  du  Pape  est  en  bronze  j 
celles  de  la  Religion  et  de   la  Prudence  , 
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sont  de  marbre  :  le  beau  bas-relief  qui  est 
sculpté  sur  Je  socle  représente  Ja  Canoni- 
sation faite  par  ce  Pape  ,  en  1690. 

Vient  ensuite  V  Autel  de  St.  Léon  le 
Grand  ,  sur  lequel  on  voit ,  entre  deux  co- 
lonnes de  granit  rouge  Oriental ,  un  su- 
perbe bas-relief  de  l'AIgarde  ,  représen- 
tant le  Pape  St. Léon  qui  ordonne  à  Attila 
de  ne  pas  s'approcher  de  Rome  ,  en  lui 
montrant  St. Pierre  et  St. Paul ,  irrités  con- 
tre lui  .  Le  corps  de  ce  Saint  Pontife  re- 
pose sous  cet  Autel  . 

L'Autel  suivant  est  orné  de  quatre  co- 
lonnes ,  dont  deux  sont  de  "ranit  noir 
et  deux  d'aibàtre  .  On  y  vénère  une  an- 
cienne Image  de  la  Vierge,  appelée*/? la 
Colonne  5  parce  qu'elle  était  peinte  sur  une 
des  colonnes  qui  ornaient  l'Autel  du  St. 
Sacrement ,  dans  l'ancienne  Basilique  .  Les 
mosaïques  de  la  coupole  ont  été  faites  sur 
les  dessins  d'André  Sacchi  et  de  Lanfranc; 
celles  des  lunettes  ont  été  tirées  des  des- 
sins de  Romanelli. 

En  avançant  vers  la  croisée  >  on  voit  , 
à  droite  ,  sur  la  porte  latérale  de  l'Eglise, 
le  tombeau  d'  Alexandre  VII  ,  Chigi  » 
mort  en  1667  .  Quoique  ce  soit  le  dernier 
ouvrage  du  chev.  Bernin  »  il  y  a  autant  de 
génie  que  dans  les  ouvrages  de  sa  jeunes- 
se. La  porte  que  l'on  était  obligé  de  mé- 
nager dans  ce  site, est  pratiquée  dans  le 
socle  du  mausolée  5  et  semble  l'entrée  du 
monument  :  elle  est  enveloppée  d'une  im- 
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mense  draperie  de  marbre  ,  d'où  l'on  voit 
sortir  un  squelette  ,  qui  relevé  d'une  main 
le  drap  qui  couvrait  la  porte ,  comme  pour 
montrer  que  chacun  doit  y  passer  ;  de  l'au- 
tre main  il  tient  un  sablier  qu'il  fait  voir 
au  Pontife  ,  comme  pour  lui  dire  :  ton  heu- 
re est  venue  .  Le  Pape  est  représenté  à  ge- 
noux ,  ayant  auprès  de  lui  ,  la  justice  et  la 
Prudence  ;  la  Charité  et  la  Vérité  sont 
sur  le  devant  du  monument . 

Vis-à-vis  de  ce  tombeau  ,  sur  l'autre  fa- 
ce du  pilier  de  la  grande  coupole  »  est  un 
Autel  5  dont  le  tableau  représente  la  Chii- 
te de  Simon  le  Magicien  :  ce  tableau  a  été 
peint  sur  ardoise  ,  par  le  chev.Vanni ,  de 
Sienne  .  On  passe  ensuite  dans  le  bras 
de  la 

CROISEE   MERIDIONALE  . 

Ce  bras  de  la  croisée  ,  ainsi  que  l'au- 
tre qui  est  vis-à-vis, a  la  même  forme  et  les 
mêmes  dimensions  de  la  tribune  .  Michel- 
Ange  donna  les  dessins  de  cette  croisée  » 
et  Jean  Baptiste  Maini  fit  les  ornemens  et 
les  bas-reliefs  de  la  voûte  5  en  stuc  doré  . 
On  voit  au  fond  de  ce  bras  de  la  croisée  > 
trois  Autels  ornés  de  belles  colonnes>dont 
quatre  sont  de  granit  noir  et  deux  de  jau- 
ne antique  ,  cannelées  .  Le  tableau  de 
l'Autel  du  milieu  ,  représentant  St.  Simon 
et  St.Jude  ,  Apôtres  ,  est  d'Augustin  Ciam- 
pclli .  Sur  l'Autel  à  droite  ,  est  un  tableau 
de  Jean  Antoine  Spadarino  ,  où  l'on  voit 


$35        Itinéraire  de  Rome, 

Ste.Valerie  martyre  ,  portant  sa  tête  à  St. 
Martial  Evéque  ,  pendant  qu'il  célébrait 
la  Messe  .  Le  troisième  Autel  a  un  tableau 
de  Dominique  Passignani ,  représentant 
St-  Thomas  Apôtre  . 

Les  statues  des  deux  niches  qui  sont 
dans  les  entre-pilastres  ,  près  de  cet  Au- 
tel ,  représentent  St.  Norbert  ,  de  Pierre 
Bracci  ;  et  Ste. Julienne  Falconieri  ,  de  Paul 
Campi  .  Dans  les  deux  niches  qui  sont 
vis-à-vis  j  on  voit  la  statue  de  St.Pierre 
Nol-asque  ,  faite  aussi  par  Paul  Campi  ;  et 
celle  de  St.  Jean  de  Dieu,  par  Philippe 
Valle. 

En  avançant ,  on  trouve  ,  entre  deux  co- 
lonnes de  granit  noir,  la  porte  qui  conduit 
à  la  Sacristie  ,  dont  nous  parlerons  dans 
la  suite  .  La  fresque  que  Ton  voit  sur  cette 
porte  ,  qui  représente  St.Pierre  délivrant 
îm  énerguméne  ,  est  de  François  Roma- 
nelli  • 

On  remarque  vis-à-vis  de-là  ,  sur  le  pi- 
lier de  la  grande  coupole  ,  et  au  milieu  de 
deux  colonnes  de  granit  noir  ,  un  Autel , 
appelé  du  -mensonge  ,  parce  que  son  ta- 
bleau en  mosaïque  ,  représente  Ananie  et 
Saphire  qui  tombe  morte  en  présence  de 
St.Pierre  et  de  St. André  ,  pour  avoir  vou- 
lu tromper  ces  Saints  Apotrestcette  mosaï- 
que est  prise  du  tableau  du  chev.  Roncalli, 
que  Ton  trouve  dans  l'Eglise  de  Ste.Marie 
des  Anses  ,  à  Termini  .  Vient  ensuite  la 
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CHAPELLE    CLEMENTINE. 

Cette  chapelle  porte  ce  nom ,  de  Clé- 
ment VIII  ,  qui  la  fit  construire  tout-à-fait 
semblable  à  la  chapelle  Grégorienne,  si- 
tuée vis-à-vis  .  La  mosaïque  de  l'Autel  est 
tirée  du  tableau  d'André  Sacchi  :  elle  re- 
présente un  des  miracles  de  St. Grégoire  le 
Grand  ,  dont  le  corps  repose  sous  cet  Au- 
tel .  Les  mosaïques  de  la  coupole  de  cette 
chapelle  ,  ont  été  faites  sur  les  peintures 
du  chev.  Roncalli .  On  passe  de-là  dans  le 

BAS-COTÉ    MERIDIONAL  . 

Chacune  des  deux  petites  nefs  de  cette 
Basilique  ,  est  formée  de  trois  arcades , 
soutenues  par  quatre  colonnes  de  marbre 
de  Cottanello  :  entre  l'une  et  l'autre  arca- 
de est  une  chapelle  décorée  d'une  coupole. 

Sur  la  face  du  pilier  de  la  grande  coupo- 
le ,  qui  est  au  fond  de  ce  bas-côté  ,  on 
trouve  un  Autel  ,  sur  lequel  est  une  mosaï- 
que tirée  du  célèbre  tableau  de  Raphaël  , 
qui  représente  la  Transfiguration  de  jesus 
Christ  sur  le  mont  Thabor  :  le  Sauveur  est 
en  l'air  ,  tout  éclatant  de  gloire,  avec  Moy- 
se  et  Elie  ;  on  voit  au-dessous  St. Pierre  , 
St.Jacques  et  St. Jean  :  au  bas  du  mont,  sont 
les  autres  Apôtres  ,  autour  d'un  Démonia- 
que qui  a  été  conduit  là  pour  être  délivré 
par  le  Christ .  On  croit  que  les  deux  Saints 
qui  sont  à  genoux  sur  le  mont ,  sont  les 
protecteurs  du  Cardinal  Jules  de  Médicis  1 
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qui  fit  faire  le  tableau  ,  lequel ,  comme  on 
sait ,  a  été  le  dernier  et  le  plus  bel  ouvra- 
ge de  l'immortel  Raphaël 

Sous  l'arcade  qui  est  vis-a-vis  de  cet 
Autel,  il  y  a  deux  tombeaux  ;  celui  à  droi- 
te ,  est  de  Léon  XI  ,  de  la  Maison  de  Mé- 
dicis  ,  qui  fut  Pape  pendant  27  jours  ,  en 
Avril  1605*;  cet  ouvrage  est  de  l'Algarde: 
le  bas-relief  que  l'on  voit  sur  le  devant  du 
sarcophage  ,  reorésente  1'  abjuration  de 
Henri  IV  ,  Roi  de  France.  L'autre  tombeau 
est  celui  d'Innocent  XL  ,  Odescalchi ,  mort 
en  1689  :  il  est  décoré  de  deux  figures  en 
marbre  ,  dont  l'une  représente  la  Religion 
et  i'autre  ,  la  Justice  ;  on  y  voit  aussi  un 
bas-rejief,  ou  l'on  a  représenté  les  Turcs 
levant  le  siése  de  Vienne  :  cet  ouvrage  est 
d'Etienne  Monot ,  de  Bourgogne  . 

En  avançant  vers  les  portes  principale^ 
de  l'Eglise  ,  on  trouve  ,  dans  ce  bas-côté , 
les  trois  chapelles  ajoutées  par  Paul  V , 
dont  la  première  est  !a 

CHAPELLE    DU  CHOEUR. 

C'est  là  011  le  Chapitre  de4a  Basilique 
e  ressemble  tous  les  jours  pour  célébrer 
l'Office  Divin  :  il  s'y  trouve  trois  rangs  de 
stalles  de  noyer  ,  et  l'ancien  buffet  d'or- 
gues du  célèbre  Mosca .  La  partie  anté- 
rieure de  cette  chapelle  ,  est  décorée  d'u- 
ne coupole  ovale  ,  ornée  de  mosaïques,  ti- 
rées des  peintures  de  Ciro  Ferri ,  de  Char- 
les Maratte  et  de  Nicolas  Ricciolini .  Cette 
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magnifique  chapelle  est  fermée  par  une 
grille  de  fer  >  ornée  de  bronze  doré  :  elle 
est  décorée  d'ornemens  et  de  bas-reliefs 
en  stuc  doré  ,  faits  sur  les  dessins  de  Jac- 
ques de  la  Forte  :  la  mosaïque  de  l'Autel , 
représentant  la  Conception  ,  a  été  tirée  de 
l'original  de  Pierre  Blanchi ,  qui  est  à  Ste. 
Marie  des  Anges  >  à  Termini . 

En  sortant  de  cette  chapelle,  on  voit 
sous  l'arcade  ,  à  gauche ,  le  tombeau  d'In- 
nocent VIII  de  la  Maison  Cibo  ,  mort  en 
1492  :  il  est  tout  en  bronze  ,  et  a  été  fait 
par  Antoine  Pollajuolo  .  Vis-à-vis  de  ce 
tombeau  est  une  porte  qui  conduit  au 
chœur  des  Musiciens  .  Au-dessus  de  cette 
porte  est  une  urne  très-simple  en  stucavec 
le  nom  de  Pie  VI,'Braschi,  mort  en  France 
en  1799  :  le  corps  de  ce  Pape  est  dans  ce 
monument .  On  trouve  ensuite  la 

CHAPELLE  DE  LA   PRESENTATION  . 

On  voit  sur  l'Autel  de  cette  chapelle  , 
au  milieu  de  deux  belles  colonnes  de  por- 
tasanta  ,  la  Présentation  de  la  Vierge  au 
Temple  ,  ouvrage  en  mosaïque  ,  tiré  du 
tableau  de  François  Romanelli  ,  que  l'on 
trouve  dans  l'Eglise  de  Ste. Marie  des  An- 
ges »  à  Termmi .  La  coupole  de  cette  cha- 
pelle est  décorée  de  mosaïques  •>  d'  après 
les  peintures  de  Charles  Maratte  . 

On  voit ,  à  droite  »  sous  l'arcade  qui 
suit ,  le  tombeau  de  Marie  Clémentine 
Subieski  Stuard,  Reine  d'A.nçrleterre,mor- 
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te  à  Rome  en  1755  •  Ce  beau  monument  a 
été  élevé  aux  dépenses  de  Ja  Fabrique  de 
St. Pierre  :  il  a  conté  96  mille  francs  ,  et  a 
été  fait  par  Pierre  Bracci ,  sur  les  dessins 
de  Philippe  Barigioni  .  Le  sarcophage  est 
en  porphyre  ,  garni  de  bronze  doré  et 
couvert  par  une  draperie  d'albâtre  :  au 
dessus  est  la  Charité  et  un  Génie  qui  sou- 
tiennent un  médaillon  ,  où  la  Reine  est  re- 
présentée en  mosaïque  :  cet  ouvrage  est  du 
chev.  Cristofori . 

La  porte  qui  est  dessous  ce  tombeau  , 
conduit  sur  Ja  grande  voûte  et  jusqu'  à  la 
boule  de  la  coupole  ,  comme,  nous  le  ver- 
rons dans  la  suite  .  Vient  après  Ja 

CHAPELLE    DES  FONTS 
BAPTISMAUX . 

Cette  chapelle  est  la  dernière  de  l'Egli- 
se ,  ou  Ja  première  ,  à  gauche  ,  en  entrant 
par  une  des  portes  principales  .  Les  Fonts 
Baptismaux  sont  formés  par  une  superbe 
urne  de  porphyre,  de  1 2  pieds  de  longueur 
et  6  de  largeur  :  c'était  le  couvercle  du 
sarcophage  de  l'Empereur  Othon  II,  mort 
à  Rome  en  974  .  Cette  urne  est  couverte 
d'une  espèce  de  pyramide  en  bronze  doré, 
ornée  d'  arabesques  ,  avec  quatre  petits 
Anges  de  bronze ,  dont  deux  portent  un 
médaillon  ,  on  l'on  voit  la  Trinité  :  au 
sommet  de  la  pyramide  est  l'Agneau,  sym- 
bole du  Rédempteur  :  cet  ouvrage  a  été 
fait  en  1698  ,  sur  les  dessins  du  chev.  Fon- 
tana . 
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Cette  même  chapelle  renferme  trois  ta- 
bleaux en  mosaïque  :  celui  du  milieu  >  re- 
présentant Jésus  Christ  baptisé  par  St. 
Jean  ,  a  été  tiré  de  l'original  de  Charles 
Maratte  ;  le  second  tableau  qui  est  à  droi- 
te j  représente  St. Pierre  baptisant  St. Pro- 
cesse et  St.  Martinien  ,  dans  la  prison  Ma- 
mertine  ;  il  a  été  fait  d'après  la  peinture 
de  Joseph  Passeri  :  le  troisième  tableau  » 
représentant  St.Pierre  qui  baptise  Corné- 
lius ,  le  Centurion  ,  est  copié  de  l'original 
d'André  Procaccini  .  Les  mosaïques  de  la 
coupole  ont  été  tirées  des  peintures  de 
François  Trevisani  » 

Après  avoir  parcouru  le  bas-côté  Méri- 
dional de  la  Basilique  ,  passons  à  celui  Se- 
ptentrional ,  qui  est  à  droite  >  en  entrant 
par  une  des  portes  principales  ,  où  l'on 
trouve  d'abord  ■•>  la 

CHAPELLE  DE  LA  PIETE. 

Cette  chapelle  ,  qui  est  vis-à-vis  de  cel- 
le des  Fonts  Baptismaux  >  on  l'appelé  de 
la  Piété  ,  parce  qu'on  y  voit  ,  sur  l'Autel  , 
un  groupe  de  marbre  ,  représentant  la 
Vierge  avec  son  Fils  mort  qu'elle  tient  sur 
ses  genoux  :  ce  bel  ouvrage  est  le  premier 
fruit  du  talent  de  Michel-Ange  3  qui  le  fit 
à  l'âge  de  24  ans  . 

Sur  les  cotés  de  cet  Autel ,  sont  deux  pe- 
tites chapelles  :  on  voit  sur  l'Autel  de  cel- 
le à  droite,  qui  a  été  faite  sur  les  dessins 
du  chev.  Berniu,  un  Crucifix  sculpté  ea 
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bois  j  par  Pierre  Cavaliini  :  sur  l'autre 
Autel  ôie  cette  môme  chapelle  ,  est  une  mo- 
saïque ,  représentant  St.  Nicolas  de  Bari  , 
faite  par  Je  chev.  Cristofori  .  On  trouve 
dans  l'autre  chapelle,  une  Colonne?  où  l'on 
dit  que  Jesus-Christ  s'  appuya  lorsqu'il 
disputa  dans  le  Temple  avec  les  Docteurs; 
et  une  urne  antique  de  marbre  ,  ornée  de 
bas-reliefs  ,  qui  était  le  sarcophage  de  Pro- 
bus  Anicius»  Préfet  de  Rome;  ce  tombeaux 
servit  long-tems  de  fonts  baptismaux  dans 
cette  même  Eglise  . 

Les  frtsques  de  la  chapelle  de  la  Piété  } 
représentant  le  Triomphe  de  la  Croix  > 
sont  de  Lanfranc  :  les  mosaïques  de  la 
coupole  ont  été  tirées  des  peintures  de 
Pierre  de  Cortone  et  de  Ciro  Ferri .  On 
voit  sur  la  Porte-Sainte  ,  i' Apôtre  St.  Pier- 
re en  mosaïquej  d'après  l'original  du  chev. 
cTArpin . 

Sous  l'arcade  qui  conduit  à  la  seconde 
chapelle  de  ce  bas-coté  ,  on  trouve  à  droi- 
te ,  un  sarcophage  de  stuc  5  sans  aucun  or- 
nement j  qui  contient  Je  corps  d'Innocent 
XIII  ,  de  l'ancienne  Maison  Conti  ,  mort 
en  1724  .  Vis-à-vis  est  le  tombeau  de  Chri- 
stine ,  Reine  de  Suéde  »  morte  à  Rome  en 
1689  .  il  a  été  érigé  par  Innocent  XII  ,  sur 
les  dessins  du  chev.  Charles  Fontana  :  le 
bas-relief  que  l'on  voit  sur  le  devant  du 
sarcophage  et  qui  représente  l'abjuration 
qu'elle  fit  du  Luthéranisme  ,  dans  la  Ca- 
thédrale d'Inspruck  ,  est  de  Jean  Tendon  ? 
Français .   On  trouve  ensuite  la 
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CHAPELLE  DE  ST.  SEBASTIEN. 

La  mosaïque  de  l'Autel  de  cette  chapel- 
le -,  représentant  Je  martyre  de  St.  Séba- 
stien ,  a  été  faite  d'après  Je  fameux  tableau 
du  Dominiquiii ,  qui  est  à  i'Eglise  de  Ste. 
Marie  des  Anges  >  à  Termini .  La  coupole 
est  ornée  de  mosaïques  ,  tirées  des  pein- 
tures de  Pierre  de  Cortone . 

En  allant  a  la  troisième  chapelle ,  on 
voit  ,  sous  l'arcade ,  deux  tombeaux  ;  ce- 
lui a  droite, est  du  Pape  Innocent  XII  ,  de 
Ja  maison  Pignatelli»  mort  en  1700  :  ce 
Pontife  est  représenté  assis  ,  ayant  à  ses 
côtés  jla  Charité  et  la  Justice  ;  cet  ouvra* 
ge  est  de  Philippe  Valle  .  L'autre  tombeau 
est  celui  de  la  Comtesse  Matilde,  morte  en 
1 1 1 5:Urbain  VIII  le  lui  érigea  et  y  fit  trans- 
porter son  corps  du  monastère  de  St.Benoîtj 
près  Mantoue,où  elle  avait  été  enterrée.Le 
chev.  Bernin  fit  les  dessins  de  ce  mausolée 
et  sculpta  le  portrait  de  la  même  Comtes- 
se :  le  bas-relief  que  l'on  voit  devant  le  sar- 
cophage ,  est  d'Etienne  Speranza  $  il  repré- 
sente l'absolution  donnée  à  l'Empereur 
Henri  IV  ,  par  St.  Grégoire  VII  ,  en  pré- 
sence de  cette  Comtesse  et  d'autres  perso- 
Jiages  illustres  .  Suit  la 

CHAPELLE  DU  ST.  SACREMENT. 

Cette  magnifique  chapelle  est  fermée  par 
une  grille  de  fer  ,  ornée  de  bronze  doré  , 
faisant  le  pendant  de  celle  de  la  chapelle 
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au  Chœur  qui  est  vis-à-vis  .  On  voit  ,  sur 
l'Autel  ,  un  riche  Tabernacle  ■>  fait  d'après 
les  dessins  du  chev.  Bernin  :  il  est  de  for- 
me ronde  ,  décoré  de  douze  colonnes  de 
lapis  ,  avec  les  bases  et  les  chapiteaux  Co- 
rinthiens et  la  coupole  en  bronze  doré  :  ]e 
tout  est  de  la  hauteur  de  19  pieds  .  Sur  les 
cotés  de  ce  Tabernacle  ,  sont  placés  deux 
Anges  >  aussi  en  bronze  doré  .  Le  tableau 
de  l'Autel  ,  qui  représente  la  Trinité  ,  a 
été  peint  à  fresque  par  Pierre  de  Cortonc. 

On  trouve  dans  cette  chapelle  ,  un  autre 
Autel  j  011  ,  au  milieu  de  deux  colonnes  de 
l'ancienne  Confession  de  St. Pierre  ,  est  un 
tableau  ,  représentant  St.  Maurice  >  peint 
par  le  chev.  Bernin  .  Devant  cet  Autel  est 
le  tombeau  de  Sixte  IV,  mort  en  1484  :  il 
est  en  bronze  ,  orné  de  bas-reliefs ,  ouvra- 
ge d'Antoine  Pollajuolo  .  La  voûte  de  cet- 
te chapelle  est  décorée  de  bas-reliefs  en 
stuc  doré,  faits  d'après  les  dessins  de  Pier- 
re de  Cortone  .  Les  mosaïques  de  la  cou- 
pole qui  est  devant  cette  chapelle  ,  ont  été 
tirées  des  peintures  du  même  maître  . 

Sous  l'arcade  suivante  ,  sont  deux  tom- 
beaux :  Camille  Rusconi  a  fait  celui  de 
droite  ,  qui  appartient  a  Grégoire  XIII ,  de 
la  Maison  Boncompagni,  mort  en  1585  : 
la  statue  du  Pontife  est  accompagnée  de  la 
Religion  et  de  la  Force  :  le  bas-relief ,  pla- 
cé sur  le  devant  du  sarcophage  ,  représen- 
te la  correction  du  Calendrier  ,  faite  par 
ce  Pontife  .  L'autre  tombeau  est  celui  de 
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Grégoire  XI V  ,  de  la  Maison  Sfrondati  , 
mort  en  1591  :  il  est  formé  de  stuc  ;  il  nyy 
a  de  marbre  que  les  statues  de  la  Foi  et  de 
la  Justice  . 

Au  bout  de  ce  bas-côté  ,  on  voit ,  sur  la 
face  du  pilier  de  la  grande  coupole  ,  un 
Autel  ,  sur  lequel  est  placée  une  belle  mo- 
saïque, faite  d'après  le  célèbre  tableau  du 
Dominiquin  ,  représentant  la  Communion 
de  St.  Jérôme  .  Vient  ensuite  la 

CHAPELLE  DE  LA  VIERGE. 

Cette  chapelle  se  nomme  aussi  Grégo- 
rienne ,  parce  que  ce  fut  Grégoire  XIII  qui 
la  fit  construire  par  Jacques  de  la  Porte  , 
sur  les  dessins  de  Michel-Ange  .  L'Autel 
est  très-riche  en  albâtre  ,  en  amétiste  et 
autres  pierres  précieuses  :  on  y  vénère  une 
ancienne  image  de  la  Vierge  ,  appelée  du 
Secours  :  sous  cet  Autel  est  placé  le  corps 
de  St.  Grégoire  de  Nazianze  .  Les  mosaï- 
ques des  angles  de  la  coupole  ,  ainsi  que 
celles  des  lunettes  ,  ont  été  faites  d'après 
les  peintures  de  Jérôme  Mutien  . 

En  allant  vers  la  croisée,  on  voit  ,  à 
droite  ,  le  tombeau  de  Benoît  XIV,  de  la 
Maison  Lambertini ,  mort  en  1758  .  La 
statue  du  Pontife  est  accompagnée  de  cel- 
les ce  la  Science  et  de  la  Charité  :  cet  ou- 
vrage est  de  Pierre  Bracci  . 

Vis-à-vis  de  ce  tombeau  ,  sur  la  face  du 
pilier  de  la  grande  coupole  ,  est  l'Autel  de 
St.  Basile  le  Grand  ,  dont  le  tableau  en  mo- 
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saïque  ,  est  tire  de  l'original  de  Mr.  Sub- 
leyriis  .  On  trouve  après  ,  Je  bras  de  la 

CROISEE  SEPTENTRIONALE. 

Aa  fond  de  ce  bras  de  croisée,  sont  trois 
Autels  ,  décorés  de  belles  colonnes  ,  dispo- 
sés de  même  que  ceux  de  l'autre  bras.  Sur 
l'Autel  du  milieu  ,  est  une  mosaïque  tirée 
d'un  tableau  de  Mr.Valentin  ,  où  l'on  voit 
le  martyre  de  St.  Processe  et  de  St.  Marti- 
nien  .  Sur  l'Autel  à  droite  ,  est  une  mosaï- 
que ,  où  l'on  voit  le  martyre  de  St.Erasme, 
faite  d'après  le  tableau  de  Nicolas  Poussin. 
La  mosaïque  qui  est  sur  l'Autel  à  gauche  ■> 
représentant  St.  Wenceslas  ,  Roi  de  Boè- 
me  ,  a  été  tirée  de  l'original  d'Ange  Caro- 
selli  . 

Des  deux  statues  colossa!es,placées  dans 
les  niches  qui  sont  près  de  cet  Autel  >  celle 
de  St.  Jérôme  Emilien  ,  a  été  sculptée  par 
Pierre  Bracci  ;  l'autre  représentant  St.  Ca- 
jetan  ,  est  de  Charles  Monaldi .  Des  deux 
autres  statues  qui  sont  vis-à-vis  ,  celle  de 
St.  Joseph  Calasance  ,  est  d'innocent  Spi- 
nazzi  j  l'autre  de  St.Bruno,  est  de  Mr.  Slo- 
dts  . 

En  continuant  le  tour  vers  la  tribune  , 
on  voit  ,  à  gauche  ,  sur  le  dernier  pilier  de 
la  grande  coupole  ,  1'  Autel  appelé  de  la 
Nacelle ,  parce  que  son  tableau  en  mosaï- 
que pris  de  l'original  de  Lanfranc  ,  repré- 
sente la  barque  de  St.  Pierre  ,  prête  à  se 
submerger  ,  et  Jésus  venant  au  secours  de 
cet  Apôtre  . 
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Vis-à-vis  de  cet  Autel  ,  est  le  magnifique 
tombeau  de  Clément  XIII  ,  de  la  Maison 
Rezzonico  ,  mort  en  1769  :  cet  ouvrage  est 
du  célèbre  chevalier  Canova  :  ce  mausolée 
est  composé  de  trois  grandes  figures  ,  sa- 
voir ,  de  celle  du  Pape  ,  qui  est  à  genou  > 
de  la  Religion  tenant  la  Croix;  et  d'un 
Génie  assis  près  du  sarcophage  ;  cette  fi- 
gure représente  l'Ange  de  l'Eglise  ,  et  por- 
te un  flambeau  renversé  :  sur  le  devant  du 
sarcophage  sont  deux  figures  assises  ,  scul- 
ptées en  bas-relief»  1'  une  représente  la 
Charité  ,  et  l'autre  la  Force  :  on  y  voit  en- 
fin deux  Lions  ,  couchés  sur  deux  grands 
socles  ;  symbole  de  la  force  d'ame  qui  di- 
stinguait le  Pontife  . 

En  passant  à  la  dernière  chapelle  de  ce 
coté  ,  on  remarque  sur  l'Autel  à  droite  , 
qui  est  décoré  de  quatre  belles  colonnes" , 
une  mosaïque  ,  représentant  St. Michel-Ar- 
change ,  faite  d'après  le  célèbre  tableau  de 
Guide  Reni  . 

Dans  cette  même  chapelle  est  un  autre 
Autel  ,  où  l'on  voit  un  tableau  de  Ste.  Pe- 
tronille  ,  qui  est  la  plus  belle  mosaïque  de 
cette  Basilique  :  elle  a  été  tirée  d'un  des 
plus  beaux  ouvrages  du  Guerchin  ,  que 
l'on  trouve  maintenant  à  Paris  :  la  Sainte 
est  représentée  au  moment  de  son  exhu- 
mation .  La  mosaïque  de  la  coupole  et  des 
lunettes  de  cette  chapelle  ,  ont  été  faites 
d'après  les  peintures  d'André  Sacchi ,  de 
Romanelli  et  du  chev.  Benefiale  . 
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Après  l'Autel  de  Ste.  Petronille  i  on 
trouve  le  tombeau  de  Clément  X  ,  de  la 
Maison  Aitieri  ,  mort  en  1676:  il  a  été 
fait  sur  les  dessins  du  chev.  Mathias  de 
Rossi  :  la  statue  du  Pape  est  d'Hercule 
Ferrata  ;  la  figure  de  la  Clémence  est  de 
Joseph  Mazzuoli  ;  celle  de  la  Bonté  ,  de 
Lazare  Morelli  ;  et  le  bas-relief  du  devant 
du  sarcophage  ,  représentant  l'ouverture 
de  l'Année  Sainte  ,  en  1675  ,  est  de  Léo- 
nard Reti  . 

Vis-a-vis  de  ce  tombeau  ,  sur  l'autre  fa- 
ce du  dernier  pilier  de  la  grande  coupole  > 
est  un  Autel ,  où  l'on  voit  une  mosaïque 
faite  sur  l'original  de  Placide  Costanzi  , 
représentant  St.  Pierre  qui  ressuscite  Ta- 
bithe . 

Etant  arrivés  à  la  tribune  ,  d'où  nous 
avons  commencé  ,  nous  avons  achevé  le 
tour  intérieur  de  la  Basilique.  Quoique 
j'aie  taché  de  décrire  et  faire  remarquer 
tout  ce  qu'il  y  a  d'admirable  dans  cette 
Eglise,  cependant  je  ne  suis  pas  sur  d'avoir 
saisi  tout  ce  qui  peut  intéresserjear  lesCon- 
naisseurs  ,  les  plus  habiles  >  y  découvrent 
toujours  quelque  nouvelle  beauté  . 

Avant  de  sortir  de  ce  Temple ,  il  faut  re- 
tourner à  la  statue  de  Ste.  Véronique  ,  pla- 
cée sur  un  des  piliers  de  la  grande  coupo- 
le ,  au-dessous  de  laquelle  e$t  un  escalier 
qui  conduit  dans  le 
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SOUTERRAIN    DE  LA  BASILIQUE. 

Nous  avons  dit  ci-dessus  ,  que  l'ancien- 
ne Eglise  de  St.Pierre  ,  érigée  par  Con- 
stantin le  Grand  ,  avait  été  bâtie  sur  le 
cimetière  du  Vatican  ,  où  furent  enterrés 
plusieurs  Chrétiens  ,  massacrés  par  ordre 
de  Néron;  et  que  ce  cimetière  renfermait 
particulièrement  Je  Corps  de  l'Apôtre  St. 
Pierre  :  il  est  à-présent  nécessaire  d'ajou- 
ter ,  que  Jors  de  la  construction  de  la  nou- 
velle Basilique  ,  les  Papes  ordonnèrent  aux 
Architectesde  ne  pas  toucher  à  la  partie 
du  pavé  qui  couvrait  l'ancien  cimetière  : 
c'est  pourquoi  ceux-ci  laissèrent  un  espa- 
ce de  onze  pieds  entre  l'ancien  et  le  nou- 
veau sol  de  la  Basilique  ;  et  pour  soutenir 
•la  plaine  supérieure ,  ils  formèrent  des  ar- 
cades et  des  piliers  :  c'est  cet  espace  que 
l'on  appelé  le  souterrain  ou  les  grottes  de 
St.Pierre  . 

On  trouve  ,  dans  ce  souterrain  ,  quatre 
petites  chapelles  qui  correspondent  aux 
quatre  piliers  de  la  grande  coupole  :  ces 
ehapeiles  ont  été  faites  sur  les  dessins  du 
chev.  Bernin  j  et  leurs  Autels  sont  ornés 
de  tableaux  en  mosaïque ,  tirés  des  ori- 
ginaux d'André  Sacchi  . 

En  entrant  dans  le  corridor  circulaire  3 
on  trouve  la  chapelle  de  la  Confession  , 
faite  en  forme  de  Croix  Latine  ,  et  placée 
sous  le  maître  Autel  de  la  nouvelle  Basili- 
que .  Clément  VIII  fit  orner  cette  chapelle 
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de  marbres  précieux,  de  stucs  dores  et  de 
24  bas-reliefs  en  bronze  1  représentant  di- 
vers traits  de  la  vie  de  St. Pierre  et  de  St. 
Paul .  On  vénère  sur  l'Autel ,  les  ancien- 
nes Images  de  ces  Apôtres  ,  peintes  sur 
argent .  Cet  Autel  est  en  très-grande  vé- 
nération ,  parce  qu'il  est  placé  sur  le  Tom- 
beau du  Prince  des  Apôtres  . 

On  trouve  dans  tout  le  reste  de  ce  sou- 
terrain ,  un  grand  nombre  de  tombeaux  , 
parmi  lesquels  on  distingue  ceux  de  l'Em- 
pereur Othon  II  ;  de  Carlotte  ,  Reine  de 
Jérusalem  et  de  Chypre  ;  d'un  grand  Maî- 
tre de  Malthej  de  Jacques  III  ,  Stuard,  Roi 
d'Angleterre  ;  et  des  Papes  ,  Adrien  IV  , 
Boniface  VIII  ,  Nicolas  V  ,  Urbain  VI  et 
Pie  II  .  On  y  voit  aussi  plusieurs  statues  , 
bas-reliefs  ,  mosaïques  ,  peintures  ,  inscri- 
ptions et  autres  monumens  sacrés  ,  restes 
précieux  de  l'ancienne  Basilique  ,  qui  ren- 
dent ces  grottes  très-respectables  et  très- 
interessantes  ?  tant  sous  le  rapport  de  la 
Religion  ,  que  pour  l'histoire  sacrée  . 

En  retournant  dans  l'Eglise  ,  nous  irons 
observer  la 

SACRISTIE  DE  ST.  PIERRE  . 

Ce  somptueux  édifice  a  été  bâti  par  or- 
dre de  Pie*  VI  ,  sur  les  dessins  de  Charles 
Marchionni .  En  entrant  par  la  porte  qui 
est  près  de  la  chapelle  du  Chœur,  on  trou- 
ve d'abord  un  joli  vestibule  ,  décoré  de 
quatre  colonnes  et  des  pilastres  de  granit 
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roupe  ,  Oriental  ,  où  se  présente  de  face  , 
une  statue  colossale  de  l'Apôtre  St.  André, 
en  marbre  ,  qui  était  placée  dans  l'ancien- 
ne Basilique  .  On  passe  de-la  dans  trois 
belles  galeries  ,  ornées  par  de  colonnes  de 
gris  antique  et  de  pilastres  de  vert  Afri- 
cain, entre  lesquels  sont  différentes  inscri- 
ptions  antiques   et  modernes  ,   ainsi  que 
quelques  bustes  de  Pontifes  .  La  première 
de  ces  paieries, qui  mène  à  la  Sacristie  des 
Bénéficiera  ,  communique  avec  la  seconde 
galerie  ,  au  milieu  de  laquelle  sont  deux 
portes  :  celle  qui  est  adroite  ,  conduit  à 
la  Sacristie  commune  ;  l'autre  qui  est  vis- 
à-vis  ,  en  descendant  par  un  bel  escalier  , 
à  deux  rampes  ,  mène  sur  la  rue  :  dans  le 
palier  de  cet  escalier  ,  est  placée  la  statue 
en  marbre  de  Pie  VI ,  sculptée  par  Augu- 
stin Penna  .  On  passe  ,  par  la  même  gale- 
rie ,  à  la  troisième  ,  qui  est  parallèle  à  la 
première  :  cette  troisième  galerie  conduit, 
par  la  droite,  à  la  Sacristie  des  Chanoinesj 
et  par  la  gauche  ,  à  la  chapelle  du  Chœur  . 
La  Sacristie  commune  ,  qui  est  au  mi- 
lieu ,  communique   intérieurement    avec 
les  deux  autres  :  elle  est  de  forme  octago- 
ne ,  et  a  48  pieds  de  diamètre  :  huit  co- 
lonnes de  gris  antique  ,  cannelées  et  d'au- 
tant de  pilastres  de  jaune  antique  ,  aussi 
cannelés  ,  soutiennent  la  coupole  avec  sa 
lanterne  ;  le  tout  est  orné  de  stucs  :  la  cha- 
pelle est  décorée  de  quatre  colonnes  de 
marbre  rare ,  cannelées  :  on  voit  sur  l'Au- 
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tel, une  mosaïque,  prise  du  tableau  de  Gui- 
de Rcni ,  représentant  le  Crucifiement  de 
St.  Pierre  . 

La  Sacristie  des  Chanoines  »  située  à 
droite  ,  est  garnie  d'  armoires  faites  de 
bois  du  Brésil  :  il  y  a  une  chapelle  ,  où  est, 
sur  l'Autel  ,  au  milieu  de  deux  colonnes 
d'albâtre  ,  un  tableau  de  Fattore  ,  élevé  de 
Raphaël ,  représentant  la  Vierge  ,  l'Enfant 
Jésus  ,  Ste.  Anne  ,  St.  Pierre  et  St.  Pau!  . 
Vis-à-vis  de  cet  Autel ,  est  un  fameux  ta- 
bleau de  Jules  Romain  ,  où  l'on  voit  la 
Vierge  avec  l'Enfant  Jésus  et  St.  Jean  .  Sur 
îa  porte  et  sur  la  fenêtre  sont  deux  peintu- 
res d'Antoine  Cavallucci  .  On  y  trouve 
après  ,  la  salle  capitulaire  ,  garnie  de  stal- 
les tout  autour  de  bois  du  Brésil  :  cette 
salle  est  ornée  de  différens  tableaux  . 

La  Sacristie  des  Bénéficiers  ,  que  1'  on 
trouve  de  l'autre  côté  ,  est  de  même  gar- 
nie d'armoires  de  bois  du  Brésil  :  il  y  a 
une  chapelle  semblable  à  celle  de  la  Sacri- 
stie des  Chanoines ,  où  l'on  voit  sur  l'Au- 
tel ,  un  tableau  de  Jérôme  Mutien  ,  repré- 
sentant Jesus-Christ  qui  donne  à  St.  Pierre 
les  clefs  du  Paradis  .  Vis-à-vis  de  cet  Au- 
tel est  placée  l'ancienne  Image  de  la  Vier- 
ge ,  dite  de  la  Fieire ,  que  l'on  vénérait 
dans  l'acienne  Sacristie  .  Les  deux  peintu- 
res situées  sur  la  porte  et  sur  la  fenêtre  » 
sont  d'Antoine  Cavallucci . 

Auprès  de  cette  Sacristie  ,  on  en  trouve 
une  autre  ?  destinée  pour  les  Clercs  Béné- 
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ficiers  :  celle-ci  n'est  garnie  que  d'armoi-* 
res  de  noyer ,  où  l'on  renferme  les  utensi- 
les  sacrés .  Cet  édifice  ,  outre  un  grand 
nombre  d'autres  pièces  destinées  à  diffé- 
rens  usages,  renferme  un  magnifique  loge- 
ment pour  les  Chanoines  et  pour  les  Béné- 
ficiers  ,  où  chacun  d'eux  a  plusieurs  cham- 
bres à  sa  disposition  . 

En  revenant  dans  l'Eglise  et  entrant  par 
la  porte  qui  est  sous  le  tombeau  de  la  Rei- 
ne d'Angleterre  ,  on  va  à  la 

PARTIE  SUPERIEURE  DE  LA  BASILI- 
QUE DE  ST.  PIERRE  . 

On  ne  peut  vraiment  juger  de  l'étonnan- 
te grandeur  de  ce  Temple  ,  qu'en  montant 
sur  la  partie  supérieure  .  On  y  parvient 
par  un  escalier  à  limaçon  de  142  degrés  5 
dont  la  pente  est  si  douce  que  les  chevaux 
pourraient  y  monter  chargés  .  On  trouve 
après  cet  escalier  ,  une  vaste  plate-forme  , 
où  s'élèvent  deux  coupoles  octangulaires  , 
outre  la  principale,  dont  chacune  a  136 
pieds  de  hauteur  .  En  allant  sur  la  façade 
de  l'Eglise  ,  on  voit  les  statues  des  douze 
Apôtres ,  placées  sur  la  balustrade  :  elles 
sont  d'une  grandeur  si  extraordinaire  que 
l'on  en  est  surpris  ;  cependant  lorsqu'on 
les  voit  de  la  place  5  elles  paraissent  de 
grandeur  naturelle  . 

La  grande  coupole  qui ,  de  cette  plate- 
forme ,  s'élève  jusqu'à  la  hauteur  de  285 
pieds  ,  est  >  ainsi  que  nous  l'avons  déjà  rc- 
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marqué  ,  l'ouvrage  le  plus  hardi  et  le  plus 
étonnant  que  l'architecture  moderne  ait 
tenté.  On  entre  dans  cette  coupole  par  des 
corridors  pratiqués  dans  le  soubassement 
même  :  ils  conduisent  sur  Pentablement  in- 
térieur y  qui  fait  le  tour  de  la  coupole  et 
sur  lequel  elle  est  placée  :  cet  entablement 
a  sept  pieds  de  largeur  et  g  S©  pieds  de  cir- 
conférence. De  cet  endroit  on  voit  bien 
l'intérieur  de  la  coupole ,  de  même  que 
toute  l'Eglise  :  les  personnes  qui  sont  sur 
le  pavé  ,  paraissent  si  petites  ,  qu'  el- 
les ressemblent  à  des  enfans  .  On  monte 
ensuite  a  l'endroit ,  où  la  coupole  com- 
mence à  être  double  ,  et  d'où  l'on  va  jusqu' 
à  la  lanterne  par  plusieurs  escaliers  placés 
entre  les  deux  surfaces  de  l'édifice;  et  puis, 
par  d'autres  escaliers  on  arrive  jusqu'à  la 
boule  ,  qui  est  de  bronze  doré,  du  dia- 
mètre de  sept  pieds  et  demi  ,  et  qui  peut 
contenir  jusqu'à  seize  personnes  .  ^u  de- 
hors de  la  boule  est  une  echeLe  de  fer  pour 
aller  sur  la  Croix  ,  qui  a  treize  pieds  de 
hauteur  . 

Après  avoir  vu  tout  ce  qui  appartient  à 
la  première  Eglise  du  Monde  ,  passons  au 
grand 

PALAIS  DU  VATICAN  . 

On  croit  ,  suivant  quelques  Ecrivains  , 
que  Constantin  le  Grand  ,  après  avoir  éri- 
gé la  Basilique  de  St.  Pierre  ,  fit  bâtir  à 
côté  ,  un  magnifique  palais  ,  destiné  pour 
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l'habitation  des  Pontifes  ;  d'antres  Auteurs 
en  attribuent  la  fondation  à  St.  Libère  ;  et 
quelques  uns  ,  au  Pape  St.  Symmaque  ,  vers 
l'an  498  .  Quelque  soit  le  fondateur  de  ce 
palais  j  il  est  certain  que  Charles  Magne  y 
fit  un  long  séjour  lorsqu'il  fut  couronné 
Empereur  par  le  Pape  St.Léon  III.  On  sait 
aussi  que  Celestin  III  fut  le  premier  à  le 
rétablir ,  car  du  tems  de  ce  Pontife  }  cet 
édifice  était  à  demi  ruiné  .  Nicolas  III  ,  en 
1278  ,  l'aggrandit  beaucoup  .  Grégoire  XI 
ayant  ramené  le  Saint  Siège  d'Avignon  à 
Rome,  habita  ce  palais 5  et  en  1578,  on 
y  tint  la  primiêre  fois  le  Conclave  .  Par- 
mi les  autres  Pontifes  qui  augmentèrent  et 
embellirent  cet  édifice  »  on  distingue  Jules 
II ,  qui  fit  venir  de  Florence  Raphaël  d'Ur* 
bin ,  et  lui  fit  peindre  quatre  chambres  bien 
connues  qui  portent  le  nom  de  ce  célèbre 
Artiste  .  Léon  X  ayant  succédé  à  ce  Pon- 
tife ,  il  fit  faire  dans  la  cour,  dite  de  St.Da- 
mas  5  le  triple  portique ,  sur  les  dessins  du 
même  Raphaël ,  qui  l'orna  de  stucs  et  de 
peintures  5  ce  qui  a  fait  donner  à  ces  por- 
tiques le  nom  de  loges  de  Raphaël .  Paul  III 
fit  aussi  des  augmentations  à  ce  palais  , 
ainsi  que  Pie  IV  et  Sixte  V  :  ce  dernier  y 
ajouta  un  autre  palais  magnifique  vers  la 
partie  Orientale  delà  cour  de  St. Damas  • 
Depuis  ce  tems  }  d'autres  Papes  y  ont  fait 
différentes  réparations  1  ainsi  que  des  em- 
bellissemens;  mais  on  peut  dire  qu'  il  n'a 
eçu  sa  beauté  et  sa  perfection  ,  que  de  Pie 
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VI  qui  y  fit  construire  un  superbe  bâtiment 
pour  augmenter  le  musée ,  comencé  par 
Clément  XIV. 

Cet  immense  édifice  ,  que  Ton  peut  ap- 
peller  un  composé  de  plusieurs  palais  >  a 
180  toises  de  longueur  ,  sur  120  de  lar- 
geur. Quoique  son  architecture  ne  soit  ni 
symétrique  >  ni  régulière  ,  parce  qu'il  a 
été  bâti  en  différens  tems  ,  on  y  voit  ce- 
pendant les  productions  des  plus  fameux 
Architectes,  tels  que  Bramante  ,  Raphaël , 
Pyrrhus  Ligorio  ,  Dominique  Fontana , 
Charles  Maderne  et  le  chev.  Bernin  . 

Ce  palais  est  à  trois  étages  qui  renfer- 
ment plusieurs  appartenons  ,  une  infinité 
de  grandes  salles ,  de  chambres  ,  de  ga- 
leries ■>  de  grandes  chapelles  ■>  d'immenses 
corridors  ,  une  magnifique  Bibliothèque  , 
un  vaste  Musée  et  un  très-beau  jardin  ; 
outre  vingt  cours  ,  huit  grands  escaliers  et 
environ  deux  cents  autres  escaliers  pour  le 
service  intérieur  . 

Le  principal  escalier  de  ce  palais5est  ce- 
lui que  l'on  trouve  à  coté  de  la  statue  éque- 
stre de  Constantin  le  Grand  ,  placée  dans 
le  vestibule  du  portique  de  la  Basilique  de 
St.  Pierre  :  il  est  à  deux  rampes  ,  dont  Tu- 
ne est  décorée  de  colonnes  Ioniques  qui 
forment  une  belle  perspective  ;  l'autre  ram- 
pe est  ornée  de  pilastres  ;  le  tout  a  été  fait 
sur  les  dessins  du  chev.  Bernin  .  Cet  esca- 
lier conduit  au  premier  et  principal  étage, 
et  immédiatement  à   la  salle  Royale  ,  que 


Huitième  Journée.         409 

Paul  III  fit  construire  par  Antoine  de  San- 
gallo  :  cette  salle  est  ornée  de  fresques  où 
sont  représentés  divers  traits  d'histoire  , 
expliqués  par  des  inscriptions  5  placées  au- 
dessous  des  tableaux  :  ces  peintures  sont 
de  George  Vasari ,  d'Horace  Sommacchi- 
ni ,  de  Thaddée  et  Frédéric  Zuccari  ,  de 
François  Salviati  et  de  Jérôme  Sicciolante. 
Cette  grande  salle  sert  de  vestibule  à  deux 
magnifiques  chapelles  :  celle  qui  est  pres- 
que vis-à-vis  j  en  entrant  dans  la  salle  •>  et 
qui  surpasse  beaucoup  l'autre  en  grandeur 
et  en  beauté  ,  est  la 

CHAPELLE  SIXT1NE  . 

Le  nom  de  cette  grande  chapelle  vient 
de  Sixte  IV  ,  qui  la  fit  construire  sur  les 
dessins  de  Baccio  Pintelli .  Le  céièbre  Mi- 
chel-Ange Bonarroti  y  a  peint  à  fresque  la 
grande  voûte ,  en  vingt  mois  »  sans  être  aidé 
de  personne  :  il  y  a  représenté  la  Création 
du  Monde  et  autres  traits  de  l'ancien  Tes- 
tament î  autour  desquels  sont  de  fort-bel- 
les académies  :  on  y  voit ,  aux  angles  et 
aux  lunettes  ,  des  Prophètes  et  des  Sibyl- 
les :  le  tout  est  d'une  invention  surprenan- 
te et  d'une  grande  beauté  de  dessin  . 

Ce  grand  peintre  ,  sous  le  Pontificat  de 
Paul  III , fit  aussi  l'immense  fresque  que 
l'on  admire  sur  l'Autel ,  représentant  le 
Jugement  dernier,  où  il  travailla  trois  ans  r 
elle  est  regardée  par  tout  le  Monde  com- 
me un  chef  d'oeuvre  :  Michel-Ange  a  placé 
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au  milieu  de  ce  grand  tableau,  Jesus-Chris-t 
avec  sa  Mère  ,  entouré  des  Apôtres  et  en- 
vironné d'une  multitude  d'  autres  Saints  : 
on  voit ,  au-dessus  -,  des  Anges  qui  portent 
en  triomphe  les  symboles  de  sa  Passion; 
plus  bas  est  un  groupe  d'Anges  qui  son- 
nent de  la  trompette  pour  faire  sortir  les 
morts  de  leurs  sépulcres  et  les  appeler  au 
Jugement;  on  voit ,  au-dessous  ,  à  gauche 
du  spectateur  ,  plusieurs  morts  ,  qui  re- 
prennent leur  chair  ;  quelques-uns  qui  font 
des  efforts  pour  se  débarrasser  de  la  terre 
qui 'es  couvre ,  et  d'autres  qui  s'élèvent 
en  l'air  pour  aller  au  jugement  ;  mais  ce 
qui  donne  le  plus  de  force  et  d'expression 
à  l'ouvrage  ,  ce  sont  les  Anges  qui  aident 
les  Elus  à  monter  au  Ciel ,  tandis  que  d'un 
autre  côté  ,  les  Démons  entraînent  à  l'en- 
fer les  réprouvés ,  dont  la  vive  resistence 
produit  des  combats  horribles  .  Pour  ren- 
dre sa  belle  composition  poétique  ,  le 
peintre  y  a  introduit  ,  aussi  vers  le  bas  » 
mais  à  droite  ,  Caron  qui  charge  sa  barque 
de  Damnés  pour  les  transporter  aux  en- 
fers :  Bonarroti  a  représenté  ce  Nauton- 
nier  ,  tel  que  Dante  le  peint  dans  ces  vers  : 

Caron  Dimonîo  con  occhj  di  bragia 
Loro  accennando  tutte  le  raccoglie  ; 
Batte  col  remo  qualunque  s'adagia. 

,j  Caron ,  ce  Démon  aux  yeux  de   feu  , 

»  rassemble  toutes  les  âmes  par  un  signe  , 
j,  et  frappe  de  sa  rame  ,  celles  qui  mar- 
sj  chent  trop  lentement . 
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Les  trois  façades  de  cette  chapelle ,  sont 
ornées  de  quatorze  tableaux  ,  représentant 
divers  traits  de  l'ancien  et  du  nouveau  Te- 
stament ,  peints  à  fresque  par  Luc  Signo- 
relli ,  par  Corne  Roselli  et  par  Pierre  Peru- 
gin  .  De  l'autre  côté  de  la  même  salle , 
est  la 

CHAPELLE  PAULINE. 

Elle  a  été  érigée  par  Paul  III  ,  d'après 
les  dessins  d'Antoine  de  Sangallo  .  Sur  les 
murs  latéraux  il  y  a  six  fresques  :  la  pre- 
mière et  la  troisième ,  à  droite  ,  en  entrant, 
sont  de  Frédéric  Zuccari  ;  et  celle  du  mi- 
lieu ,  est  du  Bonarroti  ;  des  trois  ,  vis-à- 
vis  ,  celle  du  milieu  •>  est  aussi  du  Bonar. 
rôti  ;  les  autres  ,  sont  de  Laurent  Sabbati- 
ni  de  Boulogne  .  Les  peintures  de  la  voû- 
te ,  sont  de  Frédéric  Zuccari .  Dans  cette 
chapelle  l'on  fait  la  somptueuse  Exposi- 
tion du  St.  Sacrement  pour  les  Quarante 
Heures  et  pour  le  St.  Sépulcre  ,  dans  la 
Semaine  Sainte  . 

La  porte  vis-à-vis  de  la  chapelle  Sixtine, 
conduit  dans  un  salon  ,  peint  par  Rapha'él 
de  Reggio,par  Paris  Nogari  et  par  Mathieu 
de  Sienne  ,  qui  fit  les  paysages  . 

Par  ce  salon  on  passe  dans  F  apparte- 
ment Borgia  ,  bâti  par  Alexandre  VI  de 
cette  Famille  .  La  voûte  de  la  première 
salle  est  ornée  de  peintures  en  arabesques, 
de  Perrin  cfel  Vaga  et  de  Jean  d'Udine,éle- 
ves  de  Raphaël .  Entre  ces  arabesques,  sont 
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représentés  les  sept  Planètes ,  les  douze 
signes  du  Zodiaque  et  quelques  autres  fi- 
gures du  Ciel ,  ouvrages  de  Perrin  del  Va- 
ga  ,  d'après  les  dessins  de  Raphaël  .  Les 
chambres  suivantes  sont  ornées  de  peintu- 
res de  Pierre  Perugin  et  de  Bernardin  Pin- 
turicchio  ,  son  élevé  . 

Suit  un  autre  appartement ,  composé  de 
sept  chambres  ,  où  Ton  trouve  la  chapelle 
de  St.  Pierre  Martyr  ,  Dominicain  ,  érigée 
par  le  Pape  St.Pie  V.  Le  tableau  de  l'Autel, 
a  été  peint  sur  bois  jpar  George  Vasari  $  il 
fit  aussi  les  dessins  de  toutes  les  autres 
peintures  de  cette  chapelle ,  qui  furent 
exécutées  par  ses  élevés  . 

On  passe  de-là  dans  la  fameuse  salle 
peinte  par  Guide  Reni  qui ,  dans  trois 
grands  tableaux  3  y  a  représenté  les  forces 
de  Samson . 

Dans  l'appartement  bâti  par  Nicolas  V  , 
on  y  trouve  la  chapelle  }  dédiée  au  Proto- 
martyr St.  Etienne  .  Le  tableau  de  l'Au- 
tel ,  est  de  George  Vasari  j  les  belles  pein- 
tures à  l'entour  de  cette  chapelle  ,  sont  du 
B.  Frère  Jean  Ange  de  Fiesole  }  Domini- 
cain ,  élevé  du  Masaccio  ;  elles  représen- 
tent divers  traits  de  la  vie  du  Saint  Proto- 
martyr .  De-là  on  passe  aux 

LOGES  DE  RAPHAËL . 

Le  Pape  Jules  II  fit  construire  sur  les 
dessins  du  Bramante  ,  ces  loges  qui ,  sous 
Léon  X  j  furent  achevées  et  ornées  de  stucs 
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et  de  peintures  par  le  grand  Raphaël  d'Ur- 
bin  .  Cet  édifice  est  composé  de  quatre 
ordres  d'architecture  qui ,  de  trois  cotés  » 
entourent  la  cour  de  St.  Damas  .  Les  trois 
premiers  ordres  ont  des  arcades  ,  soute- 
nues par  des  pilastres  ;  le  quatrième?  au 
lieu  de  pilastres  ,  a  des  colonnes  ave:  leur 
architrave  .  Chaque  étage  de  ces  porti- 
ques ou  loges  ,  est  formé  de  trois  ailes  et 
de  trente  arcades  ;  le  premier  étage  est 
orné  de  peintures  à  treillage  ,  de  Jean  d'U- 
dine  et  d'autres  :  le  troisième  a  été  peint 
par  le  Pomarance  ,  Paris  Nogari  ,  Tempes- 
ta  •,  le  chevalier  d'Arpin  et  par  Paul  Brilli . 

C'est  dans  le  second  étage  de  ces  loges  » 
où  nous  sommes  ,  et  précisément  dans  la 
première  aile  ,  que  J'on  admire  les  fameu- 
ses peintures  dn  grand  Raphaël  .Cette  aile 
est  composée  de  treize  arcades  ,  soutenues 
par  des  pilastres  et  par  des  contrapiîastres 
de  chaque  côté  :  les  pilastres  sont  ornés 
de  bas-reliefs  antiques;  les  contrepilastres 
ont  été  peints  en  arabesques  ,  sur  les  des- 
sins de  Raphaël ,  par  Jean  d'Udinc  ,  son 
plus  habile  élevé  en  ce  genre  de  peinture  . 

Ce  qu'  il  y  a  de  plus  remarquable  dans 
cette  loge  ,  ce  sont  les  quatre  tableaux 
peints  à  fresque  sur  chacune  des  treize 
voûtes  ,  qui  en  tout  sont  52  tableaux  :  ils 
représentent  les  principaux  traits  de  l'an- 
cien Testament  »  exécutés  >  d'après  les  car- 
tons de  Raphaël ,  par  Jules  Romain  ,  par 
Perin  dcl  Vaga  et  par  d'autres  de  ses  ex- 
ccllens  élevés  . 
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Des  quatre  premiers  tableaux,  celui  qui 
est  sur  la  porte  d'entrée  ,  et  qui  représen- 
te le  Père  Eternel  débrouillant  le  chaos  , 
est  entièrement  de  la  main  de  Raphaël  : 
l'action  du  Père  Eterne]  est  exprimée  avec 
un  enthousiasme  poétique  et  d'une  maniè- 
re étonnante  :  il  s'élance  en  écartant  les 
bras  et  les  jambes  ;  et  par  ce  seul  mouve- 
ment il  démêle  tous  les  élemcns  ,  et  les 
met  chacun  à  sa  place  .  Les  peintures  de 
la  seconde  et  de  la  troisième  aile ,  sont 
de  Marc  de  Faenza  ,  d'Octavien  Mascheri- 
no  ,  de  Jacques  Semenza,  de  Raphaël  de 
Reggio  ,  de  Paris  Nogari ,  de  Jean  Baptiste 
Nakïini  •>  d'Antoine  Temoesta  et  du  chev. 
Lanfranc  . 

Entre  la  première  et  la  seconde  aile  de 
ces  loges  ,  est  une  porte  qui  donne  l'entrée 
dans  les 

CHAMBRES  DE  RAPHAËL. 

Voila  les  célèbres  chambrej  de  Raphaël, 
où  les  amateurs  des  beaux-arts  accourent 
en  foule  de  toutes  les  parties  du  Monde  , 
pour  admirer  avec  enthousiasme  ,  les  chefs- 
d'œuvres  de  la  peinture  de  l' immortel  Ra- 
phaël d'Urbin  et  de  ses  meilieurs  é.eves  . 
Ce  sont  ces  peintures  si  vantées,  et  qui  se- 
raient les  plus  belles  fresques  de  l'Univers» 
si  le  peu  de  soin ,  l'humidité  du  lieu  et 
quelques  accidens  ,  ne  les  avaient  endom- 
magées .  Elles  sont  ternies ,  le  coloris  en 
est  presque  perdu  ;  par  conséquent  l'effet 


Huitième  J  ou  r  née  .        415: 

et  le  goût  le  sont  aussi  :  c'est  pourquoi  on 
est  ordinairement  surpris  que  le  premier 
coup  d'œil  ne  reponde  pas  a  l'idée  qu'on 
s'en  était  formée  $  cependant  après  le  pre- 
mier moment  ,  quand  on  a  mis  à  part  ces 
accidens  qui  Jes  déparent ,  on  les  voit  avec 
admiration  . 

La  plus  grande  partie  de  ces  chambres 
avait  été  deyk  peinte  »  sous  Jules  II,  par 
Pierre  du  Bourg  ,  Bramante  de  Milan  , 
Pierre  de  la  Francesca  ,  Luc  Signorelli  et 
Pierre  Perugin  .  Ces  maîtres  y  peignaient 
encore  ,  quand  ce  même  Pape  ,  à  la  sollici- 
tation du  Bramante  Lazzari  d'  Urbin  ,  fit 
venir  de  Florence  le  grand  Raphaël  ,  pour 
peindre  aussi ,  avec  les  autres  ,  une  façade, 
où  il  lui  ordonna  de  représenter  la  Dispu- 
te sur  le  St.Sacrement  .  I  orsque  cet  ouvra- 
ge fut  achevé  ,  le  Pape  en  fut  si  surpris  et 
si  satisfait ,  qu'  il  fit  suspendre  tous  les 
travaux  des  autres  peintres  ;  il  ordonna 
même  que  l'on  effaçât  tout  ce  qui  avait  été 
fait  jusqu'  alors  ;  et  il  voulut  que  cet  in- 
comparable maître  peignit  toutes  les  cham- 
bres .  Raphaël  ne  voulut  pourtant  pas  per- 
mettre •>  par  respect  pour  son  maître, Pierre 
Perugin  ,  qu'on  détruisit  une  voûte  qu'  il 
avait  peinte  et  qui  existe  encore  dans  ces 
chambres  ,  comme  nous  le  verrons  dans  la 
suite . 

Ces  chambres  sont  au  nombre  de  quatre: 
nous  commencerons  par  la  première  ,  ap- 
pelée ,  des  sujets  qu'elle  renferme  ,  la 
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SALLE  DE  CONSTANTIN. 

Le  grand  Raphaël  ,  après  avoir  fait  les 
dessins  des  tableaux  de  cette  salle  ,  fit  en- 
duire d'une  couleur  à  l'huile  le  mur  vis-à- 
vis  des  fenêtres, où  l'on  voit  représentée  la 
victoire  de  Constantin  le  Grand  ,  sur  Ma- 
xence ,  à  Ponte-Molle .  D'  abord  il  com- 
mença ce  tableau  ;  mais  ayant  été  prévenu 
par  la  mort  ,  il  n'  y  fit  que  les  deux  fi- 
gures latérales  ,  l'une  de  la  Justice  et  l'au- 
tre de  la  Bénignité  .  Jules  Romain  ,  le 
meilleur  élevé  de  Raphaël ,  après  avoir  été 
tout  l'appareil  déjA  fait  pour  le  peindre  à 
l'huile  ,  exécuta  cet  ouvrage  ;Y  fresque,  par 
ordre  de  Ciément  VII ,  en  laissant  les  deux 
Vertus  ci-desnis  ,  peintes  par  Raphaël  . 

Le  même  Jules  Romain  peignit  aussi  l'au- 
tre tableau  qui ,  en  entrant ,  est  le  premier 
à  gauche  ,  où  l'on  voit  représentée  l'Ap- 
parition de  la  Croix  à  Constantin,  pendant 
la  harangue  qu'il  faisait  à  son  armée, 
avant  d'aller  combattre  Maxence  . 

On  voit  dans  e  tableau,  qui  est  vis-à- 
vis  ,  1'  Empereur  Constantin  recevant  le 
Baptême  des  mains  du  Pontife  St.Silvestre* 
cette  peinture  est  de  François  Penni ,  dit 
le  Fattore  . 

Sur  la  quatrième  façade  ,  entre  les  fe- 
nêtres ,  est  représentée  la  Donation  de 
Rome,  faite  par  Constantin  au  Pape  St.Sil- 
vestre î  ouvrage  de  Raphaël  del  Colle,  fait 
ainsi  que  les  autres ,  sur  les  cartons  de 
Raphaël . 
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Les  huit  Pontifes  ,  aux  cotés  de  ces  ta- 
bleaux, sont  de  Jules  Romain  ;  et  les  beaux 
clairs-obscurs  du  socle  de  cette  salle  ,  sont 
des  excelîens  ouvrages  de  Polidore  de  Ca- 
ravage  .  A  la  voûte  de  cette  salle  »  au  mi- 
lieu de  plusieurs  omemens ,  on  a  peint 
un  Temple  avec  un  Crucifix  au  dedans  , 
exprimant  l'exaltation  de  la  Sainte  Foi  ; 
le  tout  de  la  main  de  Thomas  Laureti  , 
Palermitain  »  ouvrage  fait  long-tems  aprèsj 
p:ir  ordre  de  Grégoire  XIII  .  Suit  la 

SECONDE  CHAMBRE. 

Les  quatre  tableaux  de  cette  chambre 
sont  entièrement  de  Raphaël  .  On  voit 
représenté  dans  le  premier ,  Héliodore  5 
Préfet  de  Seleucus  Philopator,  Roi  de  Sy- 
rie qui»  176  ans  avant  l'ère  Chrétienne  , 
fut  envoyé  par  ce  prince  pour  piller  le 
Temple  de  Jérusalem  .  Pendant  qu'il  se 
préparait  à  commettre  ce  sacrilège  ,  Dieu, 
à  la  prière  du  Grand  Prêtre  Onias  ,  en- 
voya contre  lui  un  Cavalier  et  deux  An- 
ges armés  de  fouets  5  qui  le  terrassèrent* 
et  le  chassèrent  du  Temple  .  Par  un  ana- 
cronisme,  on  y  a  introduit  le  Pontife  Ju- 
les II. 

Dans  l'autre  tableau  vis-à-vis  ,  est  re- 
présenté le  Pape  St.Léon  I  ,  allant  au-de- 
vant d'Attila  j  Roi  des  Goths  ,  qui  venait 
saccager  Rome  ;  et  qui ,  frappé  de  terreur 
en  voyant  dans  l'air  les  Apôtres  St.  Pierre 
et  St.  Paul  ,  l'épée  nue  à  la  main  ,  accou- 
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rir  à  la  défence  du  St.  Pontife  l  se  hâte  de 
fuir  et  de  retourner  sur  ses  pas  . 

Le  troisième  tableau  de  cette  chambre, 
représente  le  Miracle  arrivé  à  Bolsena  $ 
un  Prêtre  qui  doutait  de  la  présence  réel- 
le de  Jésus  Christ  dans  l'  Eucharistie  , 
ctant  sur  le  point  de  consacrer  ,  vit  ré- 
pandre du  Sang  sur  le  corporal  .  On  y 
trouve  aussi  le  Pape  Jules  II  entendant 
cette  iMesse  avec  d'autres  Personnages  . 

Dans  le  tableau  vis-à-vis  de  Cilui-la  , 
on  voit  St. Pierre  en  prison  ,  lorsque  l'An- 
ge le  délivre  de  ses  chaînes  et  qu'il  le  con- 
duit hors  de  la  prison  .  C'est  la  plus  sin- 
gulière production  de  Raphaël  ;  on  ne  peut 
la  voir  qu'avec  étonnement  .  11  y  a  ad- 
mirablement bien  exprimé  quatre  diffé- 
rens  effets  de  lumière, savoir, celle  de  l'An- 
ge ,  dans  la  prison  ;  celle  du  même  Ange 
qui  est  au-dehors  ;  1'  autre  de  la  Lune  ; 
et  celle  d'un  flambeau  allumé,  tenu  par 
un  Soldat ,  n  dont  1'  éclat  se  réfléchit 
d'une  manière  extraordinaire  ,  sur  ses  ar- 
mes . 

La  vente  de  cette  chambre  est  peinte 
en  clair-obscur  par  Raphaël  .  Les  Carya- 
tides que  l'on  voit  dans  le  soubassement 
des  tableaux,  sont  de  Polidore  de  Carava- 
ge  .  De-là  on  passe  dans  la 

TROISIEME  CHAMBRE. 

Un  des  plus  sublimes  ouvrages  de  l'im- 
mortel  Raphaël  ,  est   assurément  l'Ecole 
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d'Athènes  ,  ou  l'école  des  anciens  Philo- 
sophes .  Le  lieu  de  la  scène  est  un  beau 
portique  ,  décoré  d'une  magnifique  archi- 
tecture .  En  haut  et  au  milieu  de  quatre 
grandes  marches  ,  sont  placés  Platon  et 
Aristote  ,  qu'on  reconnait  facilement ,  a, 
leur  air  grave  et  majestueux  »  pour  les 
pères  de  la  Philosophie  Grecque.  La  fou- 
le de  leurs  Disciples  est  rangée  en  haïes» 
au  de^a  et.au  de-la  d'eux.  On  y  voit, 
au  côté  droit ,  parmi  des  autres  figures  > 
Socrate  qui  raisonne  avec  Alcibiade  .  Dio- 
gene  est  étendu  au  milieu  de  la  seconde 
marche  5  avec  un  livre  à  la  main  et  son 
écuelle  à  coté  de  lui .  Au  bas  ,  du  côté 
droit  ,  est  Pythagore  assis  ,  écrivant  dans 
un  livre  :  parmi  ses  disciples  qui  l'entou- 
rent 5  il  y  en  a  un  qui  tient  une  tablette  où 
sont  gravées  les  consonnances  harmoni- 
ques . 

L'excellent  peintre  sous  les  figures  de 
quelques  Sages  ,  a  exprimé  les  effigies  des 
plus  grands  hommes  qui  fleurissaient  de 
son  tems  .  Sous  la  figure  d'Arehimede  5 
qui  est  incliné  et  qui  trace  avec  le  com- 
pas ,  sur  une  tablette  »  une  figure  exago- 
ne  ,  est  représenté  Bramante  Lazzari ,  cé- 
lèbre architecte  ,  parent  de  Raphaël  .  La 
figure  du  jeune  homme  qui  tient  sa  main 
sur  la  poitrine ,  représente  François  Ma- 
rie de  la  Rovere  ,  Duc  d'Urbin  et  Neveu 
de  Jules  II  .  Celui  qui  a  un  genou  en  ter- 
re et  qui  paraît  observer  avec  attention  la 
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susdite  figure5est  Frédéric  11,  Duc  de  Man- 
toue  .  Les  deux  figures  ,  à  gauche  de  Zo- 
roastre  qui  tient  un  globe  sur  sa  main, 
sont  les  effigies  de  Pierre  Petugin  et  de 
Raphaël  son  éieve  ,  qui  a  un  bonnet  noir 
et  un  air  doux  .  Ce  superbe  tableau  ren- 
ferme cinquante  deux  figures  ,  que  nous 
représentant  l'école  des  anciens  Philoso- 
phes,nous  donnent  une  vraie  école  de  pein- 
ture j  elle  a  été  toujours  reconnue  comme 
telle  par  tous  les  Artistes  j  qui  la  regar- 
dent comme  un  ouvrage  presque  divin  . 

Le  tableau  qui  est  vis-à-vis  l'école  d'At- 
hènes î  représente  la  Dispute  sur  le  Saint 
Sacrement  :  c'est  la  première  fresque  5  que 
Raphaël  a  fait  dans  ces  chambres  ;  et  un 
des  plus  beaux  tableaux  de  ce  grand  maî- 
tre î  pour  Ja  belle  composition  ,  l'exacti- 
tude du  dessin  et  le  coloris  .  L'invention 
de  ce  sujet  consiste  en  un  Autel ,  au  mi- 
lieu ,  sur  lequel  est  un  Soleil  avec  le  St. 
Sacrement  .  On  voit  dans  l'air  >  la  très 
Sainte  Trinité  ,  la  Vierge  et  St.  Jean  Bapti- 
ste .  Sur  les  cotés  de  l'Autel ,  sont  les  qua- 
tre Docteurs  de  l'Eglise  Latine  ,  avec  d'au- 
tres Saints  Pères  et  plusieurs  Saints  de 
1'  ancien  et  du  nouveau  Testament  ,  qui 
disputent  sur  ce  profond  mistère  . 

Le  troisième  tableau  à  droite  ,  sur  la 
fenêtre ,  est  aussi  de  Raphaël  qui  y  a  re- 
présenté le  Mont  Parnasse  ,  où  l'on  voit  5 
en  plusieurs  groupes ,  les  neuf  Muses  et 
Apollon  dans  le  milieu  ,  jouant  son  in- 
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strument  .  11  y  a  aussi ,  épars  sur  le  mont 
et  au  bas  ,  plusieurs  Poètes  ,  tant  anciens 
que  modernes.,  parmi  lesquels  sont  ,  Ho- 
mère  ,  Horr.ce  ,  Virgile  ,  Ovide  ,  Ennuis  » 
Properce  ,  Dante  ,  Boccace  ,  Sannazar  et 
Sapho  qui  est  uns  des  plus  jolies  figures  de 
cette  fresque  . 

Le  quatrième  tableau  placé  sur  la  fenê- 
tre, est  aussi  de  Raphaël  :  il  représente,  la 
Jurisprudence,  exprimée  par  les  trois  ver- 
tus ,  compagnes  de  la  Justice  ,  savoir  ,  la 
Prudence ,  la  Tempérance  et  la  Force .  Aux 
côtés  de  la  même  fenêtre  ,  sont  deux  his- 
toires î  celle  à  droite  ,  représente  1'  empe- 
reur Justinien  qui  donne  le  Digeste  ù  Tre- 
bonien  ;  dans  l'autre  ,  on  voit  Grégoire  IX 
qui  remet  les  Décrétales  à  un  Avocat  Con- 
cistorial . 

La  voûte  de  cette  chambre  a  été  aussi 
peinte  par  Raphaël  :  elle  est  repartie  en 
neuf  tableaux  ,  divisés  par  un  ornement  en 
clair-obscur  ,  sur  un  fond  d'or  .  Dans  le 
tableau  de  milieu  sont  plusieurs  petits  An- 
ges qui  soutiennent  les  armes  de  l'Eglise  : 
les  quatre  ronds  ,  qui  correspondent  aux 
quatre  grands  tableaux  qui  sont  au-des- 
sous ,  représentent  la  Philosophie  ,  la  Jus- 
tice ,  la  Théologie  et  la  Poésie  :  les  quatre 
tableaux  oblongs  expriment  la  Fortune  , 
le  Jugement  de  Salomon  ,  Adam  et  Eve 
tentée  par  le  serpent ,  et  Marsias  écorché 
par  Apollon  .  Les  peintures  en  clair-ob- 
scur ,  du  soubassement  de  cette  chambre , 
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sont  de  Polidore  de  Caravage  .  On  va  ci- 
fin  dans  la 

QUATRIEME  CHAMBRE  . 

Le  pins  excellent  tableau  de  cette  der- 
nière chambre  ,  est  l'Incendie  du  Bourg 
Saint  Esprit  ,  arrivé  l'an  847  ,  du  teins  de 
St.  Léon  IV.  Dans  cette  merveilleuse  pein- 
ture il  semble  que  le  grand  Raphaël  se 
soit  poétiquement  imaginé  l'incendie  de 
Troie  >  en  y  peignant ,  entre  plusieurs  épi- 
sodes ,  un  groupe  de  figures  que  l'on  pour- 
rait bien  prendre  par  Enée ,  qui  porte  An- 
chise  sur  ses  épaules  ,  suivi  de  Creuse  ,  sa 
femme . 

Dans  le  tableau  qui  est  sur  la  fenêtre  , 
on  a  représenté  la  Justification  de  St.  Léon 
111  ,  devant  Charlemagne  ,  les  Cardinaux 
et  les  Archevêques,*  et  son  serment  contre 
les  calomnies  qu'on  lui  imputait  . 

Le  troisième  tableau  représente  la  Vi- 
ctoire que  St.  Léon  IV  remporta  sur  les 
Sarrasins  ,  a  Ostie  . 

Enfin  sur  le  mur  vis-à-vis  >  on  voit  le 
Couronnement  de  Charlemagne ,  par  St. 
LéonllI,  dans  la  Basilique  de  St. Pierre  . 

Les  peintures  de  la  voûte  de  cette  cham- 
bre ,  sont  de  Pierre  Perugïn ,  que  Raphaël 
par  respect  pour  son  maître,  ne  voulut  pas 
effacer,  comme  celles  des  autres  peintres. 
Le  soubassement  de  cette  chambre  est  peint 
en  clair-obscur,  par  Polidore  de  Caravage  . 

En  descendant  au  premier  étage  des  lo- 
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ges  de  Raphaël  ,011  trouve  ,  au  bout  de  la 
première  aile  ,  une  grande  arcade  qui  don- 
ne l'entrée  à  une  longue  galerie  ,  dite  de 
Bramante  ou  de  Belvédère  ,  dont  une  par- 
tie  renferme  un  grand  nombre  d'anciennes 
inscriptions  en  marbre, enchâssées  dans  les 
murs  .  Selon  les  titres  que  l'on  voit  en 
haut,  elles  sont  divisées  en  plusieurs  clas- 
ses ;  savoir  le  monumens  Grecs  et  Latins 
des  anciens  Chrétiens  U  les  mélanges  sé- 
pulcraux ;  les  charges  ;  "les  Arts  et  le  com- 
merce ;  les  Militaires  ;  les  Consuls  ;  les 
Magistrats  et  les  Dignités  ;  les  Augustes 
et  les  Césars  ;  et  enfin  les  choses  sacrées  et 
leurs  Ministres .  Ce  trésor  d'  érudition  a 
été  formé  par  les  Papes  Pie  VI, et  Pie  Vil. 
La  porte  de  fer  qui  est  à  la  moitié  de 
cette  galerie  ,  donne  l'entrée  à  la 

BIBLIOTHEQUE  DU  VATICAN  . 

Cette  bibliothèque  surpasse  toutes  les 
antres  d' Italie,  tant  par  la  magnificence 
de  l'édifice  ,  que  par  d'environ  trente  mille 
volumes  manuscrits  qu'elle  renferme  ,  ou- 
tre une  infinité  de  livres  rares  et  précieux, 
imprimés  en  toutes  sortes  de  langues  . 
Elle  doit  son  origine  au  Pape  St.  Hilaire 
qui  l'érigea  dans  le  palais  de  Latran  .  Dans 
Ja  suite  plusieurs  Pontifes  l'augmentèrent, 
particulièrement  Nicolas  V  ,  qui  la  trans- 
porta dans  ce  palais  .  Sixte  V  voyant  que 
I  l'endroit  ,  qui  la  renfermait ,  était  devenu 
trop  petit  ,  lui  éleva  ce  nouvel  édifice , 
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sur    les  dessins  de  Dominique  Fontana  . 

La  grande  salle  oui  est  Je  principal 
corps  de  la  bibliothèque  ,  est  de  Ja  lon- 
gueur de  216  pieds  ,  large  48  et  haute  2 S  : 
sept  pilastres  qui  soutiennent  la  voûte  •>  la 
divisent  en  deux  nefs.  En  y  entrant  ,  on 
ne  croit  pas  voir  une  bibliothèque  ;  tous 
les  livres  sont  renfermés  dans  quarante  six 
armoires  .  Les  peintures  qui  la  décorent  , 
sont  de  meilleurs  artistes  de  ce  tems-là  , 
savoir,  Antoine  Viviani ,  Paul  Baglioni  , 
Venture  Salimbeni ,  Paul  Guidotti ,  Paris 
Nogari  ,  César  Nebbia  ,  Jérôme  Nanni  et 
autres . 

A  droite  de  la  porte  d'  entrée  1  Sci- 
pion  Gaetano  a  peint  à  l'huile,  Sixte  Vet 
Dominique  Fontana  ,  qui  lui  présente  le 
plan  de  la  bibliothèque  *  Sur  V  entable- 
ment et  sur  les  fenêtres  sont  représentés 
les  principaux  traits  de  la  vie  du  susdit 
Pontife  .  On  voit  ,  du  coté  droit ,  entre 
les  fenêtres  ,  les  huit  premiers  Conciles 
généraux  .  De  l'autre  coté  ,  à  gauche  de 
l'entrée ,  entre  les  fenêtres ,  sont  peintes 
les  plus  célèbres  bibliothèques  anciennes  . 
On  voit  représentés  ,  sur  les  pilastres  qui 
soutiennent  la  grande  voûte  ,  les  premiers 
Inventeurs  des  caractères  de  diverses  Lan- 
gues ,  que  l'on  voit  fermés  au-dessus  de 
chaque  figure  ,  et  expliqués  par  l'inscri- 
ption qu'  il  y  a  au-dessous  . 

Après  avoir  parcouru  cette  gia  ide  salle, 
on  va  dans  une  autre  qui  est  ^un  prolonge- 
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ment  de  la  première  .  On  y  voit ,  en  haut, 
peintes  les  huit  Chapelles  que  les  Papes 
tenaient  anciennement  dans  différentes  E- 
glises  .  Sous  ces  peintures  on  a  représenté 
huit  autres  Conciles  qui  sont  la  suite  de 
ceux  que  nous  avons  dit  ci-dessus  .  Il  y 
a  dans  cette  salle  ,  une  superbe  colonne 
torse  d'albâtre  Oriental ,  de  la  hauteur  de 
9  pieds:  elle  a  été  trouvée  dans  le  jardin 
potager  ,  près  de  l'Eglise  de  St.  Eusebe  9 
011  étaient  les  Thermes  de  Gordien  .  Vis-à- 
vis  de  cette  colonne  ,  est  placé  un  sarco- 
phage de  marbre  blanc  ,  trouvé  à  deux 
milles  de  la  porte  Majeure  .  On  y  voit 
aussi ,  une  antique  chaise  consulaire  en 
marbre. 

Suivent  deux  galeries  ,  l'une  vis-à-vis  de 
l'autre  ,  formant  ensemble  ,  une  longueur 
de  quatre  cents  pas  :  elles  renferment  aus- 
si des  armoires  remplies  de  livres  des  plus 
belles  éditions  .  La  galerie  qui  est  à  gau- 
che ,  est  composée  de  six  chambres  :  les 
deux  premières  sont  ornées  de  peintures  , 
représentant  divers  traits  de  Sixte  V  ,  tels 
que  l'élévation  de  i'Obélisque  du  Vatican, 
ainsi  que  la  façade  de  la  Basilique  de  St. 
Pierre,  dans  la  forme  qu'elle  devait  avoir, 
selon  les  dessins  au  Bonarroti  . 

Au  fond  de  la  troisième  chambre  de  cette 
galerie,  sont  placées  deux  fameuses  statues 
assises  ,  antiques  en  marbre  ;  l'une  repré- 
sente St.  Hippolyte  Evéque  de  Porto  ;  sur 
son  siège  est  gravé  le  célèbre  Calendrier 
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Paschale  :  elle  fut  trouvée  dans  le  cimetiè- 
re de  la  Basilique  de  St.  Laurent .  L'autre 
statue  représente  Aristide  de  Smyrne  ,  cé- 
lèbre Philosophe  et  Orateur  Grec ,  dont  le 
nom  est  écrit  en  Grec  ,  sur  sa  base .  Au 
milieu  de  cette  chambre  est  un  char  anti- 
que en  bronze  . 

La  quatrième  chambre  renferme  un  mu- 
sée sacré  ,  c'est-à-dire  un  recueil  d'anti- 
ques qui  ont  rapport  au  Christianisme. 
Les  bas-reliefs  que  1'  on  y  voit  enchâs- 
sés dans  les  murs  ,  ont  été  coupés  de  dif- 
férens  sarcophages  des  anciens  Chrétiens» 
trouvés  dans  leurs  cimetières  .  L'Eglise 
et  la  Religion  >  peintes  sur  la  voûte  ,  sont 
d'Etienne  Pozzi . 

Suit  une  superbe  chambre  ,  appelée  des 
Papiri ,  parce  qu'elle  est  comme  tapissée 
d'écritures  antiques  faites  sur  des  écor- 
ces  de  papyrus  d'Egypte  .  Cette  chambre 
est  incrustée  de  beaux  marbres  et  ornée 
de  belles  fresques  d'Antoine  Mengs  ,  qui 
a  exprimé  sur  la  voûte  ,  l'Histoire  écri- 
vant sur  le  dos  du  Tems ,  qui  a  un  Gé- 
nie d'  un  côté  ,  et  de  l'autre  ,  Janus  ,  et 
la  Renommée  sonnant  de  la  trompette  . 
Le  même  maître  y  a  peint  les  deux  fi- 
gures assises  »  l'une  au-dessus  et  1'  autre 
vis-à-vis  de  la  porte  d'entrée  ,  représen- 
tant St.  Pierre  et  Moyse  .  On  voit  dans 
cette  chambre  deux  superbes  candélabres, 
travaillés  à  Paris  . 

L'autre  galerie  }  à  droite  du  corps  de  12 
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bibliothèque  ,  est  aussi  composée  de  plu- 
sieurs chambres  ,  pleines  d'armoires  con- 
tenant des  livres  rares  .  Les  deux  pre- 
mières ayant  été  ajoutées  par  Paul  V  ,  el- 
les sont  ornées  de  divers  faits  du  même 
Pontife  s  peints  par  des  élevés  du  cheva- 
lier d'Arpin  . 

Par  la  troisième  chambre  on  passe  dans 
un  cabinet  ,  que  Pie  VI  fit  faire  pour  y 
conserver  une  collection  d'estampes  an- 
tiques et  modernes  .  Bernandin  Nocchiy 
a  peint  les  quatre  petits  tableaux  ,  ainsi 
que  Ja  voûte  ,  où  il  a  représenté  les  plus 
fameux  Graveurs . 

Au  de-là  de  cette  chambre  il  y  en  a 
une  autre  ,  dont  les  portes  sont  décorées 
de  colonnes  de  porphyre  :  deux  de  ces 
colonnes  sont  remarquables  à  cause  des 
demi-figures  en  bas-relief  qu'il  y  a  dans 
Ja  partie  supérieure  . 

Cette  galerie  est  terminée  par  un  ma- 
gnifique cabinet ,  incrusté  de  beaux  mar- 
bres et  rempli  d'armoires  ,  où  l'on  con- 
serve un  musée  d'antiquités  profanes  .Au 
fond  de  ce  cabinet,  il  y  a  une  porte  qui 
correspond  au  bas  du  principal  escalier 
du  musée  Pie-Clémentin  . 

En  sortant  de  cette  bibliothèque  par  la 
porte  qui  nous  y  a  introduit  ,  et  conti- 
nuant la  même  galerie  de  Bramante  ,  on 
trouve  ,  au  milieu  de  deux  colonnes ,  une 
grille  de  fer  qui  donne  l'entrée  au 
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mus^'e  chiaramonti  . 

Le  Pontife  Pie  VII  ,  amateur  des  beaux 
arts  et  des  antiquités  ,  a  formé  ce  super- 
be musée  ,  qui  complète  celui  appelé  Pie- 
Clémentin  ,  auquel  il  est  joint  .  On  voit, 
dans  une  très-longue  et  magnifique  gale- 
rie ,  une  grande  collection  de  statues  ,  bu- 
stes ,  bas-reliefs  et  autres  anciens  monu- 
mens  de  sculpture  Grecque  ,  Etrusque  et 
Romaine .  Tout  y  est  si  bien  disposé  et 
avec  tant  d'art ,  qu'il  forme  le  plus  beau 
coup  d'ceil  que  l'on  puisse  désirer  :  il  fait 
l'éloge  du  chevalier  Canova  qui  en  a  été 
le  directeur  ,  aussi  bien  que  le  promoteur. 

Pour  ne  pas  trop  m'étendre  ,  je  n'indi- 
querai que  les  objets  qui  sont  dignes  de 
grande  remarque  .  En  commençant  à  droi- 
te 3  le  premier  monument  est  une  statue 
de  Mercure,  plus  grande  que  nature,  d'un 
très-beau  style.  De  l'autre  coté  de  la  ga- 
lerie ,  on  remarque  une  statue  de  M.  Au- 
rèle  et  une  de  Commode  nu  ,  à  l'héroï- 
que ,  avec  un  globe  et  une  victoire  à  la 
main.  De  l'autre  côté  de  la  galerie,  est 
une  petite  statue  de  Pluton  assis  ,  avec 
le  chien  Cerbère  .  11  y  a,  en  haut  ,  deux 
Faunes  qui  dansent  ,*  et  dans  le  milieu  est 
un  petit  Mercure  .  Au  haut ,  de  l'autre 
côté  ,  est  un  bas-relief  où  sont  des  mas- 
ques, très-bien  sculptés  .  A  droite  on  trou- 
ve un  torse  colossale  d'une  manière  ex- 
cellente . 
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Vis-à-vis  de  la  grille  de  fer  ,  au  milieu 
de  deux  Augustes  qui  sacrifient  ,  est  une 
superbe  statue  d'Antonin  le  Pieux .  On 
voit  après  ,  une  belle  statue  nue  de  CVe- 
rus  avec  le  globe  et  la  victoire  à  la  main  • 
De  l'autre  côté  de  la  galerie,  on  remar- 
que une  Vénus  plus  grande  que  nature  . 
A  droite  est  une  statue  du  Dieu  Mithras? 
qui  égorge  un  taureau  .  On  trouve  en- 
suite une  superbe  statue  assise  de  l'Em- 
pereur Tibère  :  elle  est  presque  colossa- 
le ,  très-bien  conservée  et  d'un  style  su- 
blime ;  on  l'a  trouvée  dans  les  fouilles  de 
Piperno  .  Il  y  a  aussi  un  Siiène  avec  un 
Tigre ,  entre  deux  Faunes  .  Vis-à-vis  est 
une  tête  colossale  d'Isis  ou  de  Cybèle  voi- 
lée ,  avec  des  colliers  au  cou  :  elle  était  au- 
paravant au  jardin  du  palais  Quirinal  .  A 
droite  de  la  galerie  est   une  statue  colos- 
sale d'Antinous  et  une   de  Neptune .  On 
rémarque  aDrès  ,  une  statue  de  la  Fortu- 
ne j  voilée  et  bien   conservée  :  elle    fut 
trouvée  dans  les  fouijles  d'Ostie.  A  son 
côté  il  y  a  une  Prêtresse  d'Isis  .  Après  est 
une  statue  de  Diane  ,  plus  grande  que  na- 
ture •>  en  action  de  courir  .  On  voit  ensui- 
te une  petite  statue  de  Vénus  Anadiomè- 
ne  .  Vis-à-vis  est  un  joli  groupe  de  Bac- 
chus  ,  avec  une  Bacchante  .  A  droite  de 
la  galerie  on  distingue  un  buste  de  Pal- 
las  .    Après  est  une  statue  d'un  Philoso- 
phe assis  ;  et  au-dessus ,  un  fragment  de 
Junon  et  de  Thétis  .  On  voit  ensuite  une 
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Caryatide  demi-colossale  ,  ayant  à  ses  cô- 
tés Silène  et  Faune  .  Vis-à-vis  est  une  sta- 
tue représentant  la  Paix  ,  avec  un  enfant 
et  une  corne  d'abondance.  Il  y  a  »  enfin, 
en  haut ,  une  jolie  petite  tête  ,  qui  sem- 
ble de  Bacchus  ,  couronnée  de  peuplier  . 
On  trouve  au  bout  de  cette  galerie  , 
un  escalier  orné  de  deux  colonnes  de  gra- 
nit ,  et  de  quelques  peintures  en  grotes- 
ques ,  faites  par  Daniel  de  Volterre .  Au 
haut  de  cet  escalier  ,  est  une  grille  de  fer, 
par  où  l'on  passe  au 

MUSEE  PIE-CLEMENTIN . 

C'est  ici  que  brille  du  plus  vif  éclat 
le  génie  et  la  munificence  du  Pontife  Pie 
VI  ,  qui  y  a  rassemblé  un  immense  trésor 
d'antiquité  .  Si  Ton  veut  considérer  ce  qui 
est  relatif  aux  arts  ,  on  trouve  ici  reunies 
les  plus  sublimes  productions  des  an- 
ciens Artistes  Grecs  et  Romains  :  si  l'on 
cherche  i'  érudition  ,  on  y  trouve  des 
monumens  propres  ;\  satisfaire  la  curiosité 
et  le  génie  des  Antiquaires  :  si  l'on  re- 
garde enfin  ,  la  grandeur  du  lieu  ,  l'excel- 
lence et  la  disposition  exacte  des  marbres 
les  plus  rares  et  les  plus  précieux  ,  le  bon 
goût  de  1'  architecture  ,  la  magnificence 
des  salles  et  des  galeries  ,  et  la  parfaite 
réunion  de  tout  ce  qu'il  avait  de  plus  ri- 
che et  de  plus  superbe  dans  les  Places  , 
les  Maisons  de  plaisance ,  les  Tombeaux 
et  autres  édifices  des  anciens  Romains  , 
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il  faut  convenir  que  tout  cela  rend  cet 
endroit }  non  seulement  le  plus  délicieux 
et  le  plus  agréable  aux  yeux  de  toutes  sor- 
tes de  personnes  ,  mais  encore  le  plus  in- 
téressant que  l'on  puisse  immaginer  • 

Quoique  vers  la  fin  du  dernier  Siècle , 
différens  chefs-d'œuvre  de  sculpture  ayent 
été  transportés  à  Paris  ■>  néanmoins  on  les 
a  remplacés  par  les  plâtres ,  et  de  jour 
en  jour  ,  ce  musée  s'  augmente  d'autres 
précieux  monumens  ,  qui  le  rendent  en- 
core de  plus  en  plus  riche  et  superbe  . 
Nous  allons  en  commencer  le  tour  ,  par  le 

PREMIER  VESTIBULE  CARRE  . 

Ce  vestibule  est  orné  de  peintures  en 
arabesques ,  faites  par  Daniel  de  Volterre  . 
Voilà  les  monumens  que  l'on  y  trouve  : 
à  droite  en  entrant ,  est  une  statue  sé- 
pulcrale couchée  j  représentant  une  Ma- 
trone ,  sous  Ja  figure  de  Vénus  ,  mais  drap- 
pée  .  Vis-à-vis  de-là  ,  sont  placés  tous  les 
monumens  découverts  en  1780,  dans  le 
Tombeau  dçs  Scipions  >  qui  est  dans  la 
vigne  Sassi  ,  proche  la  porte  St.  Sébas- 
tien ,  comme  le  montre  l'inscription  qui 
est  au-dessus  .  Ils  consistent  en  un  sarco- 
phage de  marbre  d'Albano  ,  dit  peperin  ; 
il  est  orné  d'une  frise  >  où  sont  sculptées 
des  rosaces  et  des  triglyphes  .  V  inscri- 
ption qui  est  gravée  sur  le  devant ,  rend 
ce  monument  précieux  ,  puisqu'  elle  prou- 
ve que  c'était  le  Tombeau  de  Cornélius 

T  6 
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Lucius  Scipion  Barbatus  ,  bisaïeul  de  Sci- 
pion  l'Africain  et  Consul  l'an  de  Rome 
456.  Sur  ce  même  sarcophage  est  placé 
un  buste  en  peperin  ,  qui  représente  un 
jeune  homme  couronné  de  laurier  :  c'est 
peut-être  celui  d'Enniiis  ,  ou  de  L.  Scipion 
fils  de  Gneus  ,  qui  était  un  des  trois  por- 
traits qui  j  suivant  Ciceron  ,  ornaient  le 
Tombeau  des  Scipions  ,  et  dont  deux  ap- 
partenaient aux  Scipions  eux-mêmes  ,  et 
le  troisième  au  Poète  Ennius  .  On  voit  en 
haut  plusieurs  inscriptions  enchâssées  dans 
le  mur  ,  qui  ont  été  trouvées  dans  le  mê- 
me Tombeau . 

Au  milieu  de  ce  vestibule  est  plaaé  le 
plâtre  du  célèbre  fragment  d'  Hercule  , 
appelé  le  Torse  de  Behedere ,  ouvrage 
d'Apollonius  ,  fils  de  Nestor  ,  d'Athènes, 
comme  on  le  voit  par  son  nom  écrit  en 
Grec.  C'est  une  statue  mutilée,  qui  n'a 
ni  tête  ,  ni  bras  ,  ni  jambes  .  Le  fameux 
Bonarroti  fit  de  longues  études  sur  ce 
Fragment  qui  a  excité  dans  tous  les  tems 
l'admiration  des  Artistes  et  des  connais- 
seurs .  On  passe  dç~]à  dans  l'autre 

VESTIBULE  ROND. 

Dans  la  première  niche  a  droite  ,  est 
placé  un  fragment  de  statue  d'  homme 
drapé  ,  avec  les  sandales  à  la  Grecque, 
d'un  excellent  travail  .  Dans  la  niche  sui- 
vante,est  un  autre  fragment  de  statue  dra- 
pée ,  très-bien  sculptée  :  elle  a  été  beau- 
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coup  admirée  par  le  grand  Raphaël  .  Il  y 
a  deux  autres  fragmens  ,  l'un  d'une  Fem- 
me assise  ,  et  l'autre  d'  homme  ,  ayant  à. 
ses  pieds ,  une  corne  d'abondance  .  Au 
milieu  de  ce  vestibule  ,  est  un  grand  bas- 
sin cannelé  ,  de  marbre  violet  .  Suit  la 

CHAMBRE  DE  BACCHUS  . 

Dans  le  milieu  de  cette  chambre ,  est 
placé  un  beau  groupe  ,  représentant  Bac- 
chus  avec  un  Faune  ,  qui  fut  trouvé  à  Mu- 
rena  ,  ferme  de  la  Maison  Giraud  .  Vis-à- 
vis  de  la  fenêtre  ,  est  une  grande  face  de 
sarcophage  ,  représentant  un  port  de  mer; 
on  la  trouva  dans  la  vigne  Muiraga,  sur 
la  voie  Appienne  .  Dans  le  mur  vis-à-vis, 
est  un  autre  bas-relief,  qui  faisait  aussi 
partie  d'un  sarcophage ,  où  l'on  voit  des 
figures  sépulcrales  en  compagnie  des  Mu- 
ses .  On  va  de-là  ,  au 

PORTIQUE  DE  LA  COUR  . 

Ce  portique  qui  entoure  une  grande 
cour  de  figure  octangulaire  j  est  soutenu 
par  16  colonnes  de  granit  et  par  plusieurs 
pilastres,  alternativement  entremêlés  d'au- 
tant d'arcs  ,  moitié  plans  et  moitié  rends. 
Ce  portique  renferme  un  grand  nombre 
de  superbes  sculptures  .  En  commençant 
le  tour  à  main  droite  ,  on  trouve  d'abord, 
un  sarcophage  ,  orné  d'un  bas-relief ,  re- 
présentant une  Bacchanale  :  il  fut  trouvé 
dans  les  fondemens  de  la  Sacristie  de  St. 
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Pierre  au  Vatican  .  Le  sarcophage  qui 
suit  ,  quoique  non  historié  ,  est  remar- 
quable par  l'inscription  Grecque  et  Latine 
de  Sextus  Varius  Marcellus  ,  père  d'Hé- 
liogabale  . 

En  entrant  dans  le  premier  cabinet  »on 
voit ,  dans  la  grande  niche  ,  une  des  plus 
belles  statues  de  ce  musée  :  quoiqu'elle  tst 
connue  pour  l'Antinous  du  Belvédère,  cel- 
le-ci représente  réellement  un  Mercure  ,  à 
qui  le  tems  a  enlevé  les  attributs  que  l'on 
trouve  sur  les  autres  statues  de  cette  Di- 
vinité .  La  grâce  de  ses  formes  et  les  gius- 
tes  proportions  de  ses  parties  ,  engagèrent 
NicoJas  Poussin  a  y  prendre  les  idées  du 
beau. 

Le  sarcophage  placé  à  droite  de  cette 
statue  ,  est  orné  de  plusieurs  figures  de 
Bacchantes:  sur  son  couvercle  il  y  a  un  bas- 
relief ,  représentant  des  monstres  marins  : 
au  milieu  est  cette  inscription  :  Clam  JVa- 
vatilani ,  etc.  Sur  ce  sarcophage  est  une 
urne  cinéraire  d'albâtre  de  Volterre  ,  très- 
bien  conservée  ;  et  dans  le  mur  est  enchâs- 
sé un  bas-relief,  exprimant  une  Bacchanale. 
L'  autre  sarcophage  ,  vis-à-vis  5  est  orné 
d'un  bas-relief,  représentant  la  mort  d'A- 
gamemnon  .  Dans  les  deux  niches  des  cô- 
tés de  l'arc  ,  sont  les  statues  de  Mercure  et 
de  Pallas. 

Après  ce  cabinet ,  on  trouve  5  parmi  une 
quantité  de  belles  sculptures  »  un  sarco- 
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phage  >  dont  je  bas-relief  représente  Bac- 
chus  avec  toute  sa  suite  .  Sur  la  face  d'un 
autre  sarcophage  >  on  voit  les  jeux  du 
Cirque  ,  exécutés  par  des  Génies  :  sur  ce 
marbre  est  placée  une  statue  de  la  Fortune. 
Suit  un  sarcophage  ,  sur  lequel  est  repré- 
senté un  Vieillard  à  genoux  devant  le  vain- 
queur. 

Dans  la  grande  niche  suivante  ,  est  pla- 
cée une  statue  plus  grande  que  nature  , 
représentant  Sallustie  Barbia  Orbiana, fem- 
me d'Alexandre  Sévère  ,  sous  la  forme  de 
Vénus  avec  Cupïdon  :  sur  sa  base  est  gra- 
vée cette  inscription  :  Veneri .  Felki .  Sa- 
crum .  S al  lu  st ia  .  Helpidius  .  DD. .  Vis- 
à-vis  5  au-dessus  de  l'arc  ,  est  un  petit  ci- 
néraire avec  l'inscription  Q.  Vitellï .  On 
y  voit  un  fort-bel  hermès  d'Hercule  jeu- 
ne ,  trouvé  à  Tivoli  »  dans  la  'villa  d'A- 
drien .  On  voit  ensuite  ,  un  grand  sarco- 
phage ,  qui  était  auparavant  à  la 'villa  du 
Pape  Jules  :  il  est  orné  d'un  bas-relief , 
représentant  x\chijle  qui  tuç  Penthésilée, 
Reine  des  Amazones . 

En  entrant  dans  le  second  cabinet ,  on 
remarque  dans  la  grande  niche, le  plâtre 
de  la  célèbre  et  incomparable  statue  ,  con- 
nue sous  le  nom  d'Apollon  du  Belvédè- 
re .  Elle  fut  trouvée  à  Capo  d'Anzio , 
vers  la  fin  du  XV  Siècle  :  on  la  plaça  dans 
cet  endroit»  sous  la  direction  de  Bonar- 
roti  j  par  ordre  de  Jules  II  .  Tout  le  Mon- 
de regarde  cette  statue  comme  la  premiè- 
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re  de  toutes  les  statues  Grecques  qui 
existent  ,  et  sur-tout  comme  l'ouvrage  le 
plus  sublime  ,  où  V  art  ait  exprimé  tout 
à  la  fois  ,  la  vraie  beauté  idéale  >  la  no- 
ble attitude  et  l'aspect  majestueux  d'u- 
ne Déité  . 

Dans  ce  cabinet  on  trouve  un  sarco- 
phage, orné  de  bas-reliefs  qui  représen- 
tent les  génies  des  quatre  saisons  .  Au- 
dessus  ,  on  voit  enchâssé  dans  le  mur  > 
un  bas-relief,  représentant  une  pompe  I- 
siaque  .  Sous  l'arc  ,  on  voit ,  dans  les  deux 
niches,  les  statues  du  Dieu  des  jardins  > 
et  d' Hercule  jeune  avec  une  corne  d' a- 
bondance  . 

Dehors  de  ce  cabinet  ,  on  voit  un  sar- 
cophage historié  avec  la  fable  d'  Endy- 
mion  et  de  Diane  :  il  y  a  un  autre  sar- 
cophage aussi  historié  avec  différentes 
Néréides  qui  portent  les  armes  à  Achil- 
le ;  sur  ce  sarcophage  est  placé  un  frag- 
ment d'une  Nymphe  assise  sur  un  mon- 
stre marin  . 

Aux  côtés  de  l'entrée  de  la  salle  des 
Animaux  ,  il  y  a  deux  superbes  colonnes 
de  vert  antique  ,  et  deux  DogHes  d'  ex- 
cellente sculpture. 

En  suivant  le  tour  du  portique,  on 
distingue,parmi  plusieurs  marbres,  un  sar- 
cophage historié  ,  représentant  une  ba- 
taille contre  les  Amazones  ;  et  un  autre 
sarcophage ,  sur  lequel  e^,t  représenté  l'en- 
lèvement des  filles  de  Lcucippe3  par  Ca- 
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stor  et  Pollux  .  Au-dessus  on  voit  en- 
châssé dans  le  mur»  un  bas-reJief  repré- 
sentant des  Génies  de  Bacchanales  . 

Dans  le  cabinet  suivant  est  placé, dan  s 
la  grande  niche  ,  le  plâtre  du  célèbre  grou- 
pe de  Laocoon  ,  avec  ses  deux  fils  ,  trou- 
vé du  teins  de  Léon  X  5  dans  le  palais  de 
Titus  ,  près  de  ses  Thermes  .  Ce  groupe 
était  regardé  par  Pline  ,  comme  un  mira- 
cle de  l'art  .  Il  est  sublime  et  supérieur 
à  tous  les  autres  ouvrages  de  cette  espèce  5 
par  les  choix  des  formes,  par  la  belle  com- 
position et  sur-tout  par  l' expression  de 
l'horrible  douleur  qui  déchire  et  accable 
ces  trois  figures  ,  par  1'  entortillement  et 
par  les  morsures  des  deux  effroyables  et 
monstrueux  serpens  ,  envoyés  par  Miner- 
ve .  C'est  l'ouvrage  d'Agesanrre  ,  de  Po- 
lydore  et  d'Athénodore ,  céjèbres  scul- 
pteurs Rodiens  . 

On  trouve  après  un  sarcophage  ,  orné 
de  bas-reliefs.  Au-dessus  est  enchâssé  dans 
le  mur  ,  un  bas-relief  où  sont  représentées 
deux  Bacchantes  avec  un  Taureau  Bacchi- 
que. Vis-à-vis  est  un  autre  sarcophage  or- 
né de  beaux  bas-reliefs  ,  qui  représentent 
les  filles  de  Niobé  ,  percées  de  flèches  par 
Apollon  et  par  Diane  .  Dans  les  deux  ni- 
ches aux  côtés  de  l'arc  ,  sont  deux  sta- 
tues »  une  de  la  Muse  Polymnie  ,  l'autre 
d'une  Nymphe  avec  une  coquille  ,  trou- 
vée près  du  Temple  de  la  Paix  . 

En  sortant  du  cabinet ,  on  voit  dans 
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la  grande  niche  suivante  ,  une  statue  du 
Génie  d'Auguste  en  toge  et  voilée  ,  avec 
une  coupe  et  une  corne  d'abondance. 

Parmi  une  quantité  de  sculptures  ,  on 
remarque  un  grand  fragment  de  bas-re- 
lief,  représentant  Rome  qui  accompagne 
un  Empereur  victorieux  ,  qui  peut-être  or- 
nait quelque  Arc  de  Triomphe  :  et  un  her- 
mès  avec  une  très-belle  tête  d'Antisthè- 
ne  ,k  trouvée  dans  la  'villa  d'Adrien  à  Ti- 
voli . 

En  entrant  dans  le  cabinet  suivant  ,  en 
remarque  dans  la  grande  niche  ,  Ja  super- 
be statue  de  Perste  >  sortie  du  sublime 
ciseau  du  chev.Canova  ;  ainsi  que  les  deux 
Pugillateurs  ,  admirables  par  leur  style  et 
par  leur  vive  expression  .  On  voit  enchâs- 
sé dans  le  mur,  un  bas-relief  antique  ,  re- 
présentant une  chasse  .  Dans  les  deux  ni- 
ches sous  l'arc  ,  sont  les  statues  de  Pal- 
Jas  et  de  Vénus  Victorieuse  . 

Hors  du  cabinet  se  trouve  un  sarco- 
phage où  est  Ginimède  .  Suit  un  autre 
sarcophage,  orné  d'un  bas-relief ,  où  est 
représentée  l'histoire  de  Protésilas  qui  fut 
le  premier  des  Grecs  qui  mourut  sous  les 
murailles  de  Troie  ,  atteint  d'un  coup  de 
dard  .  Le  sujet  est  exprimé  par  l'amc  qui 
sort  de  son  corps  ,  par  Mercure  qui  la 
reçoit ,  par  la  grâce  qu'obtient  Laodamie 
d'en  revoir  l'ombre  ,  et  par  le  passage  sans 
retour  du  Lethé  ;  sur  un  des  côtés  de  ce 
sarcopbagej  sont  représentés  quelques  uns 
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des  supplices  de  l'Averne  ;  et  sur  l'autre, 
le  départ  de  Protésilas   et  de  sa  femme. 

Il  y  a  ensuite  deux  colonnes,  l'une  tra- 
vaillée en  grotesques  »  et  l'autre  en  dif- 
férens  feuillages  .  En  continuant  le  tour 
du  portique,  on  voit  un  beau  bassin  de  ba- 
salte vert  trouvé  auprès  des  Thermes  An- 
toniens  ,  et  placé  auparavant  dans  le  col- 
lège Clémentin  ,  avec  P  autre  de  basalte 
noir  qui  lui  fait  pendant . 

Le  tour  du  portique  étant  fini  ?  il  faut 
donner  un  coup  d'œil  à  l'intérieur  de  la 
cour  ,  qui  est  ornée  de  plusieurs  bas-re- 
liefs et  d'autres  marbres  antiques  .  En- 
suite on  passe  à  la 

SALLE  DES  ANIMAUX. 

Cette  salle  est  divisée  en  deux  parties 
par  un  vestibule  décoré  de  quatre  colon- 
nes et  de  quatre  pilastres  de  granit .  Il 
y  a  sur  le  pavé  ,  près  de  l'entrée  de  ce 
vestibule  ,  une  mosaïque  antique  ,  repré- 
sentant une  Louve  ;  on  voit  au  milieu  , 
une  autre  mosaïque  trouvée  à  Falestrine, 
à  carreaux  blancs  &  noirs ,  où  parmi  dif- 
férens  feuillages  ,  est  un  Aigle  qui  dévo- 
re un  Lièvre;  et  de  l'autre  côté  qui  for- 
me 1'  entrée  de  la  chambre  des  Muses  , 
est  un  Tigre  ?  pareillement  de  mosaïque 
antique . 

Cette  grande  salle  contient  une  riche 
et  rare  collection  d'animaux  ,  placés  sur 
des  tables  de  pierre  et  sur  des  consoles 
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antiqnes  ,  parmi  lesquels  on  distingue  un 
Griffon  d'un  superbe  albâtre  fleuri ,  pla- 
cé sur  une  base  bien  travaillée  ;  une  pe- 
tite figure  nue  sur  un  cheval  courant  , 
qui  est  peut-être  un  Desulteur  :  et  un  beau 
groupe  d'Hercule  qui  tue  Je  triple  Ge- 
rion  et  qui  lui  enlève  ses  bœufs  .  On  voit 
dans  une  niche  ornée  de  deux  colonnes 
de  granit  rcuge  ,  le  plâtre  d*  un  fameux 
Méléagre  .  On  trouve  après,  un  charmant 
groupe  d'une  admirable  expression  ,  re- 
présentant un  Centaure  marin  qui  ravit 
une  Nymphe  ,  avec  plusieurs  petits  amours 
qui  l'invitent  au  silence  ;  au  milieu  de  la 
salle  est  placé  un  beau  groupe  ,  repré- 
sentant un  Lion  qui  déchire  un  cheval  . 
En  passant  dans  l'autre  partie  de  cet- 
te grande  s;:lle  ,  on  remarque  un  baurde 
grandeur  presque  naturelle  ,  sur  une  base 
de  marbre  ,  où  l'on  voit  une  figure  ayaut 
le  bo.net  phrygien,  laquelle  l'égorgé  : 
c'est  un  sacrifice  Mythriaque .  Vient  en- 
suite une  Europe  sur  ie  Taureau  ;  un  pe- 
tit Lion  de  brèche  ,  dont  les  dents  et  la 
langue  sont  d'un  autre  marbre  ;  un  beau 
groupe  ,  représentant  Hercule  qui  tue  Dio- 
mède  et  ses  chevaux  ;  et  un  Tigre  qui  dé- 
chire un  Agneau  .  Au  milieu  de  la  salle 
il  y  a  la  superbe  statue  presque  colossa- 
le de  l'Empereur  Tibère.  Par  cette  salle 
on  passe  dans  la 
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GALERIE  DES  STATUES. 

Parmi  un  grand  nombre  de  "statues  > 
que  1'  on  trouve  dans  cette  galerie  ,  les 
plus  remarquables  a  droite»  sont  »  une  sta- 
tue cuirassée  de  Gandins  Albin  ,  et  une 
demi-figure  de  l'Amour,  de  sculpture 
Grecque  ;  une  statue  nue  héroïque  ,  in- 
connue j  une  statue  voilée  de  la  Pudici- 
té  ,  ou  plutôt  de  Melpomène  ;  une  Pal- 
las  ;  unCalignla  ;  un  groupe»  représentant 
une  Nymphe  avec  un  Satyre  ;  une  belle 
statue  d'Amazone  ;  une  Junon  ;  un  Her- 
cule jeune  .  Les  deux  statues  assises  »  pla- 
cées devant  l'arc  qui  termine  cette  gale- 
rie »  sont  remarqu  blés;  elles  représen- 
tent Posidippe  et  Menandre, poètes  Grecs. 
Après  on  distingue  »  de  l'antre  côté  de 
la  galerie  »  une  figure  d'Apollon  Citharè- 
de  avec  le  portrait  de  Néron  ;  une  statue 
nue  de  Septime  Sévère  ;  une  Statue  de  Ne- 
ptune j  un  Adonis  blessé  ;  un  Bacchus  cou- 
ché :  un  joli  groupe  d'Esculape  et  d'Hy- 
gie  y  une  statue  de  Vénus  ,  semblable  à 
celle  que  l'on  voit  dans  les  médailles  de 
Gnide  ,*  une  statue  couchée  de  Faenia  Ni- 
copolis  »  comme  Je  démontre  l'inscription; 
la  statue  suivante  »  à  demi-nue  ,  est  sin- 
gulière •;  une  jolie  Diane  chasseresse  $  les 
bustes  du  Nil  et  du  Tibre  ,  et  le  plâtre  de 
la  fameuse  Cléopatre  .  Suit  la 
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SALLE  DES  BUSTES  . 

Sur  des  doubles  rangs  de  tables  de  mar- 
bre, est  placé  un  grand  nombre  de  bustes 
et  de  têtes  ?  dont  les  plus  remarquables 
sont  celles  de  Domitie  ,  de  Galba  ,  de 
Mammea  ,  de  Lysimaque  ,  d'Ariane  ,  de 
Ménélas  ,  de  Valerien  ,  d'Héliogabale  ,  de 
Pertinax  ,  de  Marc-Agrippa  ;  un  buste  de 
Caracalla  ,  une  tête  de  Julie  Mammea  ,  un 
buste  de  Serapis  en  basalte  et  un  buste 
buste  d'Antinous  .  Dans  la  niche  ,  au  fond 
de  la  salle  ,  est  placé  le  superbe  Jupiter  as- 
sis sur  l'Aigle  ,  le  sceptre  et  la  foudre  à  la 
main  j  statue  célèbre  3  qui  était  au  palais 
Vérospi  . 

Sur  les  tables  de  l'autre  coté  s  on  distin- 
gue une  tête  de  Flamine  ,  ayant  le  bonnet 
Sacerdotal  ;  une  tête  avec  le  bonnet  Phry- 
gien? trouvée  près  de  l'Arc  de  Constantin; 
un  buste  de  Trajan  ,  et  un  antre  d' Antonin 
le  Pieux  ;  dans  une  niche  est  une  belle  sta- 
tue de  Livie  en  forme  de  Piété  }  une  tête 
de  Claude  5  un  buste  de  Sabine  ,  une  tête 
de  Brutus  ,  une  d'Aristophane  ,  un  buste 
en  porphyre  de  Philippe  le  jeune  ,  un  de 
Marc  Aurèle  ,  une  demi-figure  d'Apollon 
et  deux  portraits  en  un  seul  bloc  de  mar- 
bre ,  connus  pour  Caton  et  Porcie  . 

Par  cette  salle  on  passe  dans  une  loge, où 
il  y  a  plusieurs  monumens  antiques  .  Tout 
prèsde-là,  est  un  joli 


Huitième  Journée.        443 

CABINET. 

Pie  VI  fit  faire  ce  cabinet  sous  la  dire- 
ction de  Michel-Ange  Simonetti  ;  et  il  en 
fit  peindre  la  voûte  par  Dominique  de  An- 
gelis  ;  dans  le  tableau  du  milieu  il  a  repré- 
senté les  Noces  d'Ariane  et  de  Bacchus  j 
et  dans  les  quatre  tableaux  qui  sont  an- 
tour  ,  Paris  qui  donne  la  pomme  à  Vénus  ; 
Diane  avec  Endvmion  ;  Vénus  et  Adonis  ; 
et  Pallas  avec  Paris  .  Ce  cabin-t  est  décoré 
de  huit  colonnes  et  d'autant  de  pilastres 
d'albâtre  .  Dans  le  pourtour  règne  une 
frise  avec  des  festons  et  des  enfans  ,  d'une 
ancienne  sculpture  .  Sur  la  porte  il  y  a 
un  bas-relief  •>  où  sont  plusieurs  travaux 
d'  Hercule  .  Dans  la  niche  ,  entre  les  deux 
colonnes  5  est  une  statue  de  Faune,  en  mar- 
bre rouge  5  trouvée  à  la  villa  Adrienne  . 
Pour  faire  symmétrie  avec  la  porte  ,  on  a 
placé  une  statue  du  jeune  Paris  ■>  avec  un 
vêtement  Phrygien  .  Au-dessus  il  y  a  un 
autre  bas-relief,  où  sont  les  forces  d'  Her- 
cule et  plusieurs  divinités  dans  autant  d'é-« 
dicules  presque  de  relief .  Après  la  fenê- 
tre ,  est  dans  la  niche ,  une  belle  statue 
de  Minerve  .  On  voit ,  après  la  seconde 
fenêtre,  une  statue  de  Ganimède ,  d'une 
délicatesse  singulière  et  d'une  grande  con- 
servation .  Il  y  a  au-dessus  l'autre  bas- 
relief  des  forces  d'  Hercule  avec  des  édi- 
cules  .  Dans  la  niche  ,  entre  les  deux  co- 
lonnes ,  est  placée  une  belle  statue  d'Ado- 
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nis  ou  d'Apollon  .  Au-dessus  de  la  porte  , 
qui  introduit  a  Ja  galerie  ,  on  voit  le  qua- 
trième bas-relief  des  forces  d'Hercule  .  On 
appcrcjioit  de  l'autre  côté  ,  sur  un  cippe 
antique  ,  la  statue  d'une  danseuse  ;  et  au- 
dessus  ,  dans  Je  mur  ,  il  y  a  un  bas-relief 
où  est  le  char  du  Soleil  .  Dans  la  niche 
on  a  placée  une  charmante  statue  de  Vé- 
nus sortant  du  bain  ;  et  sur  le  mur  on  voit 
un  bas-relief  représentant  l'Apothéose 
d" Adrien  .  La  dernière  statue  ,  à  côté  de 
la  porte  par  où  nous  sommes  entrés j  re- 
présente Diane  Lucifère  ?  la  même  qui 
était  dans  la  villa  Pamfili  j  et  dans  le  ba?- 
relief  au-dessus ,  on  voit  un  autre  char  du 
Soleil  avec  plusieurs  antres  Divinités  . 

11  y  a  sous  les  niches, quatre  bancs  de  por- 
phyre avec  des  pieds  de  bronze. Le  pavé  de 
cette  chambre  n'est  pas  moins  estimable 
que  ks  autres  pièces  qui  i'ornent,  car  c'est 
un  antique  pavé  de  mosaïque  travaillée 
avec  toute  la  finesse  possible  ;  elle  a  été 
trouvée  à  Tivoli  dans  la  villa  Adrienne  : 
un  feston  de  dirférens  fruits  et  de  feuilles 
entrelacées  avec  des  rubans  ,  forme  une 
bande  tout  autour  j  et  après  un  comparti- 
ment de  mosaïque  blanche  ,  il  y  a  quatre 
petits  tableaux  ,  dont  trois  représentent 
différens  masques;et  le  quatrième»  un  pay- 
sage avec  des  chèvres  et  des  bergers  . 

Dans  le  passage  qui  conduit  à  la  gale- 
rie .  est  une  statue  d'un  Faune  dansant  ;  et 
vis-à-vis  est  placée  une  petite  Diane;  près 
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d'elle  on  voit  sur  le  mur  ,  un  petit  bas-rs- 
Jief ,  où  sont  trois  Vainqueurs  des  jeux 
Athlétiques  ,  des  vases  ,  des  palmes  et  les 
noms. en  Grec  de  ces  Vainqueurs  ,  d'un  ex- 
cellent travail  .  Dans  l'endroit  vis-à-vis  de 
Ja  chambre  des  Animaux  ,  est  placé  un  pié- 
destal antique  sculpté  des  quatre  côtés, 
sur  le  principal  desquels  on  trouve  un 
Bacchus  vieux-,  avec  des  Faunes  .  Sur  ce 
piédestal  est  une  statue  équestre  de  Com- 
mode combattant  contre  des  bêtes ,  com- 
me on  le  voit  sur  ses  médailles  . 

En  traversant  de  nouveau  la  chambre 
des  animaux  jusqu'au  vestibule  que  nous 
avons  déjà  décrit  5  nous  passerons  par  la 
droite ,  à  la 

CHAMBRE  DES  MUSES . 

Cette  chambre  si  grande  et  si  belle 
est  soutenue  par  16  colonnes  de  marbre 
de  Carrare  ,  qui  ont  des  chapiteaux  anti- 
ques de  la  villa  Adrienne .  Pie  VI  la  fit 
construire  par  le  môme  architecte  Simo- 
netti .  En  commentant  à  l'ordinaire  no- 
tre tour  à  droite ,  on  voit  du  côté  de  la 
porte  ,  un  hennés  sans  tête  ,  de  Cléobu- 
le  avec  son  nom  en  Grec.  Suivent  deux 
hermès  barbus  inconnus  :  une  statue  de 
Silène^  un  bas-relief  dans  le  mur  ,  repré- 
sentant une  danse  militaire;  un  hermès  de 
Mercure  ;  un  petit  hermès  de  Platon  ;  un 
double  hermès  de  personnes  inconnues  ; 
ist  un  hermès  d'Epicure  . 

V 
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■■■ »— «^» 
Voila  les  plâtres  des  statues  des  Muses 
trouvées  à  Tivoli  en  1774»  dans  la  mai- 
son de  campagne  de  Cassius  ,  011  elles 
étaient  unies  avec  les  hermès  des  Sages 
de  la  Grèce  .  C'est  assurément  la  colle- 
ction la  plus  accomplie  et  la  plus  rare 
qu'on  ait  connue  jusqu'a-présent .  La  pre* 
micre  à  observer  est  Melpomène  ,  dont  la 
tête  ,  ceinte  d'une  couronne  de  pampres  , 
est  fort-belle  5  elle  est  gravement  appu- 
yée sur  un  genou  ,  et  reconnaissable  pour 
la  Tragédie  ,  par  le  masque  et  le  poignard 
qu'elle  tient .  On  peut  reconnaître  Hippo- 
natte dans  Thermes  suivant..  On  voit  au- 
près j  la  statue  assise  de  Thalie  ,  Muse  de 
la  Comédie ,  avec  un  tambour  de  basque 
et  un  masque  comique  :  et  l'hermès  d'Éss- 
chine  ,  avec  son  nom  en  Grec  sur  la  poi- 
trine :  c'est  l'unique  portrait  que  nous 
ayons  de  ce  grand  Orateur .  Suit  la  statue 
debout  d'Uranie  ,  Muse  de  l'Astronomie  , 
ayant  le  rayon  et  le  globe  céleste  .  11  y 
a  dans  le  mur  ,  un  bas-relief  où  l'on  a  re- 
présenté un  combat  de  Centaures  .  On 
voit  auprès  l'hermès  de  Démosthène»  l'O- 
rateur ;  et  puis  la  statue  de  Calliope  ,  Mu- 
se de  la  Poésie  Epique  .  Suit  l'hermès 
d' Antisthène ,  avec  son  nom  en  Grec; 
c'  est  le  premier  marbre  qu'on  ait  trouvé 
du  fondateur  de  la  Secte  Cynique  .  La  sta- 
tue débout ,  couronnée  de  rieurs  5  les  mains 
enveloppées  dans  sa  draperie  ,  représente 
Polymnie  ,  Muse  de  la  Pantomime  . 
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Les    marbres    suivans    sont  ,  une  tête 
barbue  ,  inconnue  :  un  double  hermès  a- 
yant  des  têtes  inconnues;  un  hermès  d'Aï- 
cibiade  avec  son  nom  en    Grec  ;  c'est  le 
premier  portrait  qu'on  ait  trouvé  de  lui 
avec  une  inscription  ;  Un   hermès  d'Aspa- 
sie  voilée,  dont  le  nom  en  Grec   est  écrit 
aux  pieds;  il  fut  trouvé  à  Castro-No  vo  ; 
c  est  1  unique  portrait  qu'on   ait   d'elle  • 
une  statue  de  femme  assise  avec   un  volu- 
me i  qui  est  peut-être  une  Sapho  ;  un  her- 
mès de  Pendes  avec  son  nom  en  Grec  , 
portrait  pareillement  unique  ,  trouvé  à  Ti- 
voli ;  un  hermès  inconnu  ;  un  de  SoJon  , 
Sfj'p^   "ne  sentence;  un  antrc 
hermès  de  Pittacus  ;  il  est  sans  tête  ,  sem- 
blable au  précèdent;  un  hermès  inconnu  , 
et  un  hermès  de  Bias ,  avec  son  nom  et 
une  sentence  en  Grec,  écrits  sur  sa  poitri- 
ne; portait  connu  pour  la  première  fois, 
Par  ce  marbre  ;  une  statue  de    Lycurgue 
aan.s  1  action  de  haranguer  ;  un  hermès  de 
Penandre  avec  son  nom  ttt  une  sentence 
P^C.'  P°rtrait  Pareillement  unique; 
me  tête  inconnue;  lm  double  hermès  avec 
ies    êtes  inconnues  ;  et  une  tête  de  Dio?è~ 
ne,  le  Cynique  .  On  voit  ensuite  la  statue 
ci  fcrato  avec  une  lVre  ,  Muse  de  la  Poésie 
Lyrique  .  Près  d'un  hermès  barbu  avec  les 
yeux  fermes,  est  une  autre  statue  assise, 
?""  ]™c  '  q«  représente  Clio  ,  Mu- 

L        -\  °lre  ' lm  hermès  deSocratej  une 
%ure  Q'Apollon  Citharède  ,  avec  Mante 
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sculpté  en  bas-relief  sur  sa  lyre.,  au  mo- 
ment où  ce  Dieu  Fécorche .  Dans  le  mur 
au-dessus  ,  il  y  a  un  autre  bas- relief  repré- 
sentant un  combat  de  Centaures  .  Viennent 
ensuite  un  hermès  avec  le  casque  ,  et  une 
statue  assise  de  Terpsichore  ,  Muse  de  la 
danse  ,  avec  une  lyre  à  la  main  j  un  her- 
mès de  Zenon  3  avec  son  nom  en  Grec  j 
écrit  sur  «a  poitrine  ;  une  statue  d'Euterpe 
tenant  des  fluts  ;  un  hermès  d'Euripide  3 
fameux  auteur  tragique  ;  un  double  her- 
mès avec  des  portraits  inconnus  ;  un  petit 
portrait  de  Sapho  j  une  tête  inconnue  ,•  une 
statue  d'un  homme  en  forme  de  Diane  ;  un 
hermès  d'Aratus  ,  poète  Grec  ;  et  un  petit 
hermès  de  Sophocle  ,  même  fameux  auteur 
tragique  ,  avec  son  nom  en  fragment,  écrit 
sur  sa  poitrine  .  Ou  a  enchâssé  dans  le  mur 
supérieur ,  un  bas-relief  représentant  la 
Naissance  de  Bacchus,recueilii  par  Mercu? 
re  :  et  à  coté  de  La  porte  ,  il  y  a  un  hermès 
de  Thaiès  ;  il  est  sans  tête  ,  avec  son  nom 
et  une  sentence  en  Grec  . 

Dans  le  pavé  de  cette  chambre  ,  qui 
est  de  beaiix  marbres ,  sont  enchâssées  dif* 
férentes  figures  en  mosaïque  ,  trouvées  à 
l'ancien  Loriurn$  il  y  a  dans  le  milieu,  une 
mosaïque  en  arabesques  ,  trouvée  dans  le 
jardin  Gaetani ,  près  de  Ste.  Marie  Majeu- 
re .  Les  peiat ures  à  fresque  de  la  voûte 
de  cette  chambre  ,  sont  du  chev.  Thomas 
Conca  ;  elles  représenteat  des  objets  qui 
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font  allusion  aux  monumens  qu'  on  y  gar- 
de. Avant  d'entrer  dans  la  grande  salle 
ronde  ,  on  trouve  ,  sur  l'are  de  la  porte  à 
droite ,  un  médaillon,  de  Junon  ;  dans  la 
niche,  une  statue  de  Pallas  ;  et  au-dessous, 
un  bas-relief ,-  où  l'on  voit  un  feston  et 
une  Méduse  ;  dans  la  niche  vis-à-vis  ,  il  y 
a  une  statue  de  Mnémosyne  ,  mère  des 
Muses  »  sous  laquelle  est  un  bas-relief  re- 
présentant trois  poètes  ,  chacun  à  côté  de 
sa  Muse  .  De-là,  on  passe  dans  la 

SALLE  RONDE. 

C  est  aussi  à  la  magnificence  de  Pie  VI 3 
que  nous  devons  la  construction  de  cette 
grande  salle  ronde  ,  qui  est  portée  par  dix 
grands  pilastres  de  marbre  de  Carrare  5 
ayant  des  chapiteaux  travaillés  avec  la  der- 
nière finesse  ,  par  Franzoni  ;  elle-a  dix  fe- 
nêtres-, et  reçoit  aussi  le  jour  par  une  ou* 
verture  circulaire  qui  est  au  milieu  :  le  tout 
est  architecture  de  Mïchel-Ange  Simonet- 
ti .  Dix  bustes  colossaux  couronnent  cette 
superbe  salle;  ils  sont  placés  sur  autant  de 
blocs  de  porphyre  ,  ayant  des  bases  d'une 
sculpture  très-fine  ,  partie  antique  et  par- 
tie moderne .  En  commençant  à  droite  » 
on  voit  un  grand  buste  de  Jupiter  ;  un 
autre  de  Faustine  ,  la  vieille  ;  ensuite  il  y 
en  a  un  d'  Adrien  qui  était  autrefois  dans 
son  Mausolée  j  à  côté  de  celui-là ,  on  en 
voit  un  d'Antinous  ;  un  hermès  représen. 
itant  1'  Océan  j  un  buste  de  Jupiter  Sérapis 
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couronné  des  sept  Planètes  ,  comme  l'in- 
diquent clairement  les  sept  trous  où  l'on  a 
mis  sept  rayons  de  bronze;  une  tête  de 
l'Empereur  Claude  ,  avec  une  couronne  ; 
un  buste  de  Plautine  ^  un  grand  buste  de 
Julie  Pie  ;  et  enfin  un  buste  cuirassé  de 
Pertinax  .  Aux  cotés  de  l'entrée  on  re- 
marque cIqux  bermès  semblables  qui  repré- 
sentent deux  Bacchantes  ou  bien  la  Tragé- 
die et  la  Comédie  ,  qui  doivent  également 
leur  origine  aux  vendanges  :  ils  sont  d'un 
beau  travail  et  bien  conservés  ;  on  les  a 
trouvé  à  Tivoli  dans  la  c/V/j-Adrienne. 

La  statue  colossale  de  cette  grande  sallej 
qu'on  voit  a  droite  ,  avec  un  masque  ,  re- 
présente Me'pomène:  elle  était  auparavant 
dans  la  cour  du  palais,jadis  de  la  Chancel- 
lerie ,  et  peut-être ,  anciennement  dans  le 
Théâtre  de  Pompée  .  On  remarque  ensuite 
les  statues  de  Nerva  et  de  Junon  ,  de  scul- 
pture Grecque  ,  qui  était  au  palais  Barbe- 
rini  î  et  une  autre  de  junon  Sospite  ou 
Lanuvine  ,  comme  il  l'annoncent  la  peau 
de  chèvre  ,  le  dard  ,1e  bouclier  etlcs  sou- 
liers .  Le  magnifique  pavé  de  cette  salle 
fut  trouvé  à  Otricoli  ;  il  est  de  beau  sty- 
le ;  la  bande  de  mosaïque  qui  représente 
àes  monstres  marins  ,  est  aussi  d'un  beau 
dessin  :  elle  a  été  trouvée  dans  les  environs 
de  Scrofano  .  On  voit  dans  le  milieu  un 
grand  bassin  de  porphyre  de  la  circonfé- 
rence de  41  pieds  ,.dont  le  pied  de  bron- 
ze percé  ,  n'empêche  point  qu'  on  ne  voit 
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la   Méduse  qui  est  au  milieu  du  pavé  .  On 
passe  ensuite  dans  la 

CHAMBRE    A  CROIX  GRECQUE 

Le  Pontife  Pie  VI  fit  aussi  construire 
par  Michel-Ange  Simonetti  ,  cette  superbe 
chambre  ,  dont  la  grande  porte  est  assuré- 
ment la  plus  magnifique  et  la  plus  superbe 
que  l'on  peut  imaginer.  Les  jambages  sont 
de  granit  rouge  d'Egypte  »  et  du  même 
marbre  sont  les  deux  blocs  de  colonne  ,  au- 
dessus  desquels  s'élèvent  deux  singulières 
statues  colossales  Egyptiennes  de  granit 
rouge  ^représentant"  Antinous  :  elles  ont 
été  trouvées  dans  la  'villa  Adriennè,  ;  et 
l'on  dit  qu'  elles  étaient  placées  à  une  de 
ses  portes  .  ELes  soutiennent  son  entable- 
ment: en  guise  de  Cariatides  et  l'on  lit 
sur  la  frise  ,  à  lettres  de  bronze  doré:  MU- 
SEUM P1UM  .  Il  y  a  sur  le  même  entable- 
ment deux  beaux  vases  de  granit  rouge  ; 
et  dans  le  milieu  on  remarque  un  superbe 
bas-relief  antique  ,  représentant  un  com- 
bat de  Gladiateurs  et  de  bétes  . 

En  continuant  par  la  droite  le  tour  des 
monumens  de  cette  chambre  ,  on'  voit  une 
statue  à  demi-nlie  d'Auguste  .  Dans  le 
mur  au-dessus  ,  est  enchâssé  un  bas-relief 
orné  d'un  griffon  .  Sur  une  console  ,  ornée 
'de  deux  Cygnes,  est  une  Idole  Egyptienne, 
de  noir  antique,  trouvée  à  Tivoli  .  Il  y  a 
sur  un  cippe ,  une  statue  de  Lucius  Ver  us  , 
jeune,,  trouvée  à  Otricoli . 

V4 
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C'est  devant  la  fenêtre  qu'on  a  placé 
Ja  grande  urne  sépulcrale   de  porphyre  , 
qui  servit  de  tombeau  a  Ste.  Constance  , 
et  qui  fut  trouvée  dans  son  Eglise  appe- 
lée vulgairement  le  Temple  de.Bacchus; 
elle  est  ornée  de  bas-reliefs  •>    représen- 
tant ces    enfans    qui    font  la  vendange  . 
On  remarque  la  statue  d'une  Muse  assise 
et  tenant   un  volume  :  on  peut  supposer 
qu'  elle  ornât  Je  Théâtre  d'Otricoli .  Sur 
le  pilastre  il  y  a  une  console  qui  porte 
une  petite  Idole  Egyptienne  ,  de  marbre 
noir,  trouvée  à  Tivoli .  Au-dessous  >  il  y  a 
un  Sohinx  de  granit  rouge  ,  fort-beau  .  Sur 
un  cippe  ,  on  voit  une  statue  de  Vénus  près 
d'un  vase  .  Il  y  a  dans  le  mur  supérieur  , 
un  bas-relief  avec  trois  Muses .  Devant 
la  grille  on  voit  un  grand  Sphinx  »  de  gra- 
nit blanc  et  noir  ».  Dans  le  mur  ,  à  côté  de 
Tare  »  soutenu  par  deux  colonnes  de  gra- 
nit >  il  y  a  un  bas-relief  représentant  deux 
enfans  ,  et  une  tête  de  Lion  ;  et  de   l'autre 
côté  y  un  Bacchanale  de  trois  figures  .  Au- 
dessous  ?  est  un  Sphinx  colossal  qui  fait  le 
pendant  du  précédent .  On  voit  dans  la 
niche  ,  une  statue  d'Erato  ,  tenant  une  ly- 
re ;  sur  le  mur  il  y  a  trois  Muses  qui-  ac- 
compagnent celles  qui  leur  sont  vis-à-vis  . 
Sur  une    grande   console  est    une   Idole 
Egyptienne  de  marbre    noir  ,  trouvée  à 
Tivoli  .    Au-dessous  ,  est  urr  Sphinx  de 
granit  rouge  ;  sur  un  cippe  ,  on  voit  une 
statue  de  Muse  assise  3  tenant  des  flù  tes , 
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et  près  d'elle  ,  une  statue  de  femme  voilée. 
Au-dessus  ,  est  enchâssée  dans  le  mur  une 
Victoire  ,  qui  portait  dans  les  Thermes  de 
Ste.  Hélène  ,  la  grande  inscription  placée 
sur  le  mur  qui  est  à  coté  ,  au-dessous  de 
la  fenêtre  ;  et  vis-à-vis  il  y  a  une  autre  Vi- 
ctoire .  On  y  voit  aussi  la  grande  urne 
de  Ste.  Hélène  .trouvée  à  Tw  Pignattawi* 
c'était  le  tombeau  de  cette  Impératrice  ; 
elle  est  en  porphyre  et  pose  sur  deux  tê- 
tes de  Lions  :  sur  les  quatre  faces  on  a 
sculpté  une  bataille  avec  des  prisonniers  , 
presque  en  relief:  son  couvercle  est  orné 
de  plusieurs  Victoires  avec  des  festons  •■ 
A  côté  d'elles,-  il  y  a  une  statue  nue  d'hom- 
me ,  et  tout  près  >  il  y  en  a  une  autre  en 
toge  ,  plus  grande  que  nature,  trouvée  à 
Otricoli .  Sur  une  grande  console  est  pla- 
cée une  Idole  Egyptienne  ,-de  noir  ,  troo 
vée  à  Tivoli?  sur  un  cippe  est  une  statue 
d'un  jeune  homme  voilé  tenant  une  patère, 
trouvée  à  Otricoli  .  Le  pavé  de  cette 
chambre  est  orné  d'une  mosaïque,  où  il  y 
a  des  arabesques  et  une  tête  de  Minerve  ,. 
qui  a  été  trouvée  à  l'ancien  Tusculum  «■ 
On  va  par  là  ,  à 

L'ESCALIER  PRINCIPAL  DU  MUSEE  j 

Ce  magnifique  escalier  de  marbre  de 
Carrare  ,  est  divisé  en  trois  rampes  ,  dont 
deux  conduisent  aux  galeries  supérieures  , 
et  l'autre  conduit  à  la  Bibliothèque  et  au 
Musée  .  Il  est  décoré  de  vingt  colonnes 
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de  granit  ,  de  balustrades  de  bronze  ,  et 
d'  entablemens  sculptés  en  marbre  .  Le 
premier  palier  est  orné  de  deux  belles 
statues  de  Fleuves  v  l'une  en  marbre,  blanc, 
représentant  le  Tigri  :  1'  autre  ,  qui  est 
en  marbre  gris  ,  représente  le  Nil  .  Au 
bas  9  dans  la  division  du  milieu  ,  on  voit 
la  porte  de  la  Bibliothèque,  qui  a  des 
jambages  de  granit  rouge  y  et  une  grille 
de  fer  avec  des  glaces  .  Dan*  une  niche 
de  ce  plan  ,  est  une.  statue  de  Cérès  ,  te- 
nant des  tpis  .  La  grande  porte  >  faite. sur 
les  dessins  de  Joseph  Camporesi  ,  forme  à 
l'extérieur  ,  vers  ce  même  palier  ,  une  ma- 
gnifique entrée  au  Musée  .  Cette  porte  est 
ornée  de  deux  colonnes  de  cipollin  ;  elle 
introduit  par  quatre  arcs  intérieurs  ,  au 
Musée  ,  au  jardin  ,  à  la  rue  et  à  la  cour  des 
archives  .  Autour  de  ces  arcs  il  y  a  huit 
niches  >  le  tout  fait  en  marbres  fins  .. 

En  reprenant  la  principale  division  de 
l'escalier  et  en  montant  ensuite  par  les 
deux  autres  pour  aller  aux  galeries  supé- 
rieures ,  lorsqu'on  esta  la  grille  ,  on  voit 
difîérens  arcs  soutenus  par  des  colonnes  , 
ainsi  que  celle  d'une  grande  quantité  de 
candélabres  et  de  monumens  Egyptiens  . 
Au  lieu  d'entrer  par  cette  grille  ,  on  mon- 
te par  un  escalier  orné  de  huit  colonnes 
de  brèche  coralline  antique  ,  au  palier  qui 
est  aussi  orné  de  belles  colonnes  .  11  y 
a  ,  dans  ce  palier  ,  une  grande  fenêtre 
d'où  l'on  voit  la  superbe  porte  de  granit 
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dont  nous  avons  déjà  parle  .  Cette  grande 
fenêtre  est  décorée  par  deux  colonnes  d'un 
porphyre  vert  très-beau  ;  il  y  a  dans  le 
milieu  ,  un  grand  vase  de  marbre  blanc 
orné  d'une  danse,  de  Bacchantes  .  On  va 
de-là-i-dans  la 

CHAMBRE  DE  LA  BIGUE. 

Cette  jolie  chambre  de  forme  rondes 
est  ornée  de  quatre  niches  entre  huit  co- 
lonnes cannelées  de  marbre  blanc  .  Dans 
le  milieu  de  cette  chambre  est  placée  une 
ancienne  bigue  de  marbre  bien  sculptée  . 
En  commençait  à  droite,  il  y  a  une  statue 
de  Persée,et  dans  la  niche-»une  statue  avec 
une  grande  barbe  ,  et  le  nom  de  Sardana- 
pale  gravé  sur  son  manteau.EUe  appartient 
au  Sardanapale, -fondateur  de  l'Empire  As- 
syrien ,  et  non  pas  à  l'efféminé  Sardanapa- 
le  qui  mourut  dans  F  incendie  de  son  pa- 
lais .  Tout  auprès  on  voit  un  Bacchus  d'un 
excellent  travail  .De  l'autre  côté  est  une 
statue  de-Guerrier  appuyé  d'un  pied  sur 
un  casque  ;  il  représente  Alcibiade  ,  com- 
me nous  le  démontre  un  autre  marbre  qui 
est  dans  la  chambre  des  Muses  ,  où  son 
nom  est  écrit  en  Grec  .  Une  statue  voilée 
dans  l'attitude  de  sacrifier  ,  avec  une  dra- 
perie singulière  ,  remplit  la  niche  ;  et  au 
bas  on  voit  un  petit  sarcophage  ou  sont 
des  Génies  des  jeux  du  Cirque  .  Vient  en- 
suite la  statue  d'un  Apollon  nu  ,  avec  la 
lyre  ;  de  l'autre  côté  on  remarque  la  sta- 
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tue  d'un  Discobole,et  dans  la  niche  il  y  a 
une  statue  en  toge  d'une  draperie  très- 
singulière  y  ayant  le  portrait  de  Tibère  ;  et 
au-dessous  est  un  autre  sarcophage  ,  orne 
des  jeux  du  Cirque  .  ta  statue  qui  suit  est 
le'Discobole  fait  d'après  celui  de  Myron;de 
l'autre  côté  de  la  fenêtre  >  on  voit  un  Au- 
riga  du  Cirque  :  et  dans  la  niche  est  une 
statue  d'Auguste  5  en  toge  ,  tenant  un  vo- 
lume dans  la  main  gauche  ;  et  en  après  ,~la 
dernière  statue  est  un  Apollon  connu  sous- 
le  nom  de  Sauroctone  .  Suit  la 

GALERIE  DES  CANDELABRES.. 

On  va  par  une  grille  de  fer  ,  à  cette 
longue  et  magnifique  galerie  faite  aussi 
construire  par  Pie  VI  ,  sous  la  direction: 
de  Michel-Ange  Simonetti .  Elle  est  divi* 
sée  en  six  parties  par  autant  d'arcs  >  dont 
chacun  est  soutenu  par  deux  colonnes  .  On 
y  trouve  une  grande  quantité  de  candéla- 
bres et  de  monumens  Egyptiens, plusieurs 
statues  5  coupes  »  colonnes  ,  vases  et  autres 
marbres  anciens  .  En  descendant  par  le 
magnifique  escalier  du  Musée  ,  on  va  au 

JARDIN  DU  VATICAN . 

Le  Pontife  Nicolas  V  fit  construire  CQt 
agréable  et  charmant  jardin  ,  que  Jules  II 
augmenta  ensuite  5  sous  la  direction  de 
Bramante  Lazzari ,  qui  donna  les  dessins 
des  quatre  façades  dont  est  entouré  le 
grand  parterre  .  Au  milieu  de  la  façade 
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principale  ,  il  y  a  deux  paons  ,  et  une 
grande  niche  ,  devant  laquelle  on  voit  une 
fort  grosse  pomme  de  pin  en  bronze  dore», 
qu'on  dit  avoir  été  autrefois  placée  au 
sommet  du  Mausolée  d'Adrien  .  On  voit 
dans  ce  jardin  ,  couché  en  terre  ,  un  Obé- 
lisque Egyptien  chargé  d'  hiéroglyphes  » 
cassé  en  trois  morceaux  :  il  a  été  trouvé 
près  de  l'Amphithéâtre  Castrense  ,  hors 
de  la  porte  St.  Jean  ,  dans  le  Cirque  d'Au- 
rélien  ,  où  il  avait  été  élevé  .  Urbain  Vil! 
le.  fit  transporter  dans  le  palais  Barberini,* 
et  de  nos  jours  ,. cette  Famille  le  donna  à 
Clément  XIV.  Auprès  de  ce  jardin  ,  il  y 
en  a  un  autre  où  Pie  IV  fit  bâtir  une  belle 
cassine  sur  les  dessins  de  Pyrrhus  Ligorio». 
Outre  les  ornemens  de  colonnes  et  de  bel- 
les statues  vil  y  a  diverses  peintures  du 
Barroche  ,  de  Frédéric  Zuccari  et  de  San»- 
ti  Titi. 

On  admire  dans  l'autre  jardin  ,  le  pié- 
destal de  la  Colonne  d'Antonin  le  Pieux  , 
qui  avait  été  élevée  en  sa  mémoire  ,  dans 
le  Forum  du  même  nom,  par  ses  fils  ,  Maro 
Aurèle  et  Lucius  Vérus  .  Ce  beau  monu- 
ment fut  trouvé  en  170^  ,  dans  le  jardin 
des  Prêtres  de  la  Mission ,  à  monte-CU 
torio ,  avec  sa  Colonne  d'un  seul  bloc 
de  granit  rouge,  delà  circonféience  de 
j~7  pieds  et  de  la  longueur  de  53  :  elle- 
ayant  été  fort-endommagée  et  cassée  en 
plusieurs  morceaux  ,  par  un  incendie  ar- 
rivé en  1759 ,  a  depuis  servi  à  restaurer 
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les  trois  Obélisques  que  le  Pontife  Pie  VI 
fit  ériger  .  Benoit   XIV  avait  fait  placer 
ce  piédestal  sur  la  place  de  monte-Citorio  , 
d'où  il  fut  transporté    ici  par  ordre  du 
même  Pie  VI  ,  qui   le  fit  remplacer  par  le 
fameux  Obéi  sque  Solaire  d'Auguste  .  Ce 
piédestal    est  d'un  seul  bloc  de- marbre 
blanc,  de  la  hauteur  de   n   pieds  sur  12  • 
de  large  :   il  est  orné  de  superbes  scul- 
ptures .  On  voit  sur  l'un  des  cotés  ,  l'in- 
scription modernement*  faite  en  bronze  , 
laquelle  correspond  à  l'ancienne  .  Le  côté' 
opposé  à  celui-là  ,  représente   en  bas-re- 
lief, l'Apothéose  d'Antonin  le  Pieux  et  de 
Faustine  sa  femme  , qu'un  Génie    ailé  em- 
porte tous  les  deux  au  Ciel  >  sur  son  dos  ,  • 
tenant   de  la  main  gauche  un  globe,  sur 
lequel  est  un  serpent  .  Au  pied  du  Génie 
est   une    figure  alléporique    qui  tient  un 
Obélisque  ,  marque  de  l'immortalité  .  Vis- 
à-vis  de  cette  ngure3îl  y  en  a  une  autre, as- - 
sise  ,-qui  représente  la  Ville  de  Rome  ;  elle 
appuie  sa  main  gauche  sur   un   bouclier  , 
où  on  a  représentée  la  Louve  avec  Rémus 
et  Romulus  .  Sur  ies  deux  autres  côté  ,  il 
y  a  des  belles  sculptures  en  demi-relief , 
qui  représent  nt  une  multitude  de  soldats 
à  cheval ,  portant  des  enseignes  militaires,  - 
telles  qu'ils  avaient  coutume   d'en  porter 
en  tournant  autour  du  Bûcher  ou  du  Cata- 
falque des  Césars  morts. 

En  sortant  de  ce  jardin  ,  du  côté  der- 
rière de  la  Basilique  de  St.  Pierre  ,  il  faut 
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observer  la  belle  achitecture  extérieure 
de  cet  étonnant  édifice  ,  exécutée  en  tra- 
vertin par  le  Vignole  5  sur  les  dessins  du 
grand  Bonarroti  .  - 

En  prenant  le  chemin  qui  conduit  der- 
rière la  colonnade  de  la  place  de  St. Pierre, 
on  trouve  le  palais  dit  du  St.  Office r  où  est 
l'Atelier  de  mosaïques  .  11  y  a  disposées 
dans  plusieurs  salles  ,  dix  sept  mille  tein- 
tes d'émaux ,  lesquelles  suppléent  aux  pin- 
ceaux des  Peintres  .  Les  tableaux  qui  dé- 
corent la  Basilique  de  St. Pierre  ,  prouvent 
le  soin  qu'on  met  à  la  conservation  de  cet 
art'  aussi  antique  qu'il  est  précieux  j  puis- 
que par  l'imitation  exacte  de  plus  belles 
peintures  ,  il  les  met  à  l'abris  des-  ravages 
du  te  m  s  ». 

Enfin  traversant  la  place  de  St.  Pierre  , 
on  voit  derrier  la  colonnade  ,  la  porte  An-  • 
gelique  ,  d'  011  l'on  sort  pour  aller  sur  le 

MONTE -MARIO.- 

Presque  tous  les  Voyageurs  vont  sur  ce  * 
mont ,  pour  jouir  de  la  délicieuse  et  pitto- 
resque vue  de  Rome. et  de  sa  campagne  .  Il 
s'  appelait  anciennement  Clivus  Cinn<z  ; 
priïr ensuite:  ce  nom  ,  de  Marius  Miliini  5 
noble  Romain  qui  ,-sur  le  sommet ,  fit  con- 
struire une  jolie  maison  de  plaisance  ,  qui 
appartient  aujourd'hui  à  la  Famille  Falco- 
nieri  • 

On  trouve  aussi  >  sur  le  penchant  de  ce 
mont  ,  la  villa  Madama  ,qui  fut  ainsi  ap- 
ipelée,  parce  qu'elle   appartenait  à  Mada- 
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me  Marguerite  d'Autriche,  fille  de  Charles 
V  .  La  belle  cassinc  fut  commencée  sur  les 
dessins  de  Raphaël  d'Urbin  ,  et  achevée, 
après  sa  mort  ,  par  Jules  Romain  qui  y  a 
peint  le  portique,  la  frise  d'une  salle  et  la 
voûte  d'une  chambre  ,  aidé  par  Jean  d'U- 
dinc  ,  tous  les  deux  élevés  de  l'immortel 
Raphaël,. 
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on  ouvrage  serait  incomplet  ,  et  Tes 
Voyageurs  peu  satisfaits,  si  je  passais  sous 
silence  les  objets  qui  sont  dans  les  envi- 
rons de  Rome  ,  et  qui  peuvent  le  plus  in- 
téresser leur  curiosité  :  c'  est  pourquoi 
je  leur  donne  ici  une  description  succinc- 
te de  tout  cequ'on  y  trouve  de  plus  re- 
marquable et  de  plus  agréable ,  en  com- 
mençant par  fa. 

VILLE  DE  TIVOLI- 

En  sortant  de  Rome  par  la  porte  St. 
Laurent ,  après  18  milles  de  chemin  ,  on 
trouve  cette  Ville  >  qui  est  située  dans- 
l'ancien  Latium ,  aujourd'hui  nomméC^- 
f agne  de  Rome  .  Elle  fut  appelée  Tibur  , 
du  nom  de  Tiburtus  qui  la  fonda  ,  en- 
viron 462  ans  ,  avant  Rome  .  Camille  sou- 
mit cette  Ville  aux  Romains  ,  l'an  405  de 
Rome  .  Les  premiers  personages  Romains, 
à  cause  de  l'aménité  de  sa  situation  et 
de  la  salubrité  de  l'air  ,  firent  construire, 
dans  ses  environs  ,  de  superbes  maisons 
de  plaisance  ,  qui  la  rendirent  célèbre  . 

Le  chemin  consulaire  qui  conduit  à  Ti- 
voli ,  était    bordé    de  magnifiques  Toux- 
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beaux  ,  dont  iJ  y  a  encore  différens  restes 
épars  ça  et  là  . 

A  quatre  milles  de  la  porte  St.  Laurent  , 
on  trouve  le  fleuve ,  auparavant  appelé 
Amo,  aujourd'hui  Tévéroue,  qui  a  sa  sour- 
ce dans  l'Abruzze  ,  province  du  Royaume 
de  N.iples  :  après  qu'il  a  traversé  la  Ville 
de  Tivoli ,  où  forme  la  grande  cascade  , 
il  se  mêle  avec  le  Tibre ,  proche  du  port' 
tu-Molle  .  On  passe  ce  fleuve  sur  le  ponte- 
Mammolo-,  bâti  par  Mammea,  mère  d'Ale- 
xandre Sévère  .  A  huit  milles  de  ce  pont5 
on  en  trouve  un  autre  ,  appelé 

PONT  DE  LA  SOLFATARA. 

Les  eaux  qui  passent  sous  ce  petit  pont, 
sont  d'une  couleur  presque  bleuâtre  :  elles 
exhalent  une  odeur  de  soufre  fort  désa- 
gréable ;  ce  qui  lui  a  fait  donner  le  nom 
tïe  Sol  fat  or  a  .  Ces  eaux  appelées  Albulae 
par  Martial  ,-dérivent  du  Lac  nommé  aus- 
si de  la  Solfatara  ,  qui  est  à  moins  d'un 
mille  ,  à  gauche  de  la  grande  route  .Com- 
me.les  eaux  de  ce  Lac  ,  sortaient  souvent 
de  leur  lit  ,  et  se  répandaient  sur  les  cam- 
pagnes j  au  préjudice  de  l'air  et  de  l'agri- 
culture ,  le  Cardinal  Hipr>olite  d'Esté, 
Gouverneur  de  Tivoli ,  fit  faire  le  canal  , 
par  où  les  eaux  du  Lac  ,  le  long  de  deux 
milles  ,  vont  se  décharger  dans  VAnio  ou 
Tévérone . 

En  allant  par  la  route  ,  à  gauche  ,  le 
long  du  même  canal ,  on  trouve  à  envi- 
ron un  mille  de  chemin  3  le   susdit 
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LAC  DE  LA  SOLFATARA , 
DIT  DES  ILES  FLOTTANTES  . 

Du  tems  du  Père  Kircher  ce  Lac  avait 
environ  un  mille  de  circuit  ,  mais  aujour- 
d'hui sa  circonférence  est  beaucoup  dimi- 
nuée, de  même  que  sa  profondeur  qui 
n'est  que  de  155  pieds  .  Les  matières  cras- 
ses et  bitumineuses  que  ce  Lac  exhale  con- 
tinuellement- î  s'unissant  avec  la  poussiè- 
re et  les  herbes  transportées  par  le  vent , 
se  condensent  5  et  par  la  force  du  soufre  , 
forment  sur  la  surface  des.  eaux  ,-ditférens 
corps  r-qui.ressemblent  à  des.petites  îles  , 
et  qui  par  leur  légèreté  ,  y  surnagent  et 
flottent  au  gré  de  vents  ;  ce  qui  leur  a  fait 
donner  le  nom  d'Iles  flottantes  . 

Les  anciens  Pauples  Latins  attribuèrent 
de  grands  vertus  à  ces  eaux  ;  .c'est  pour- 
quoi ils  consacrèrent  au  Dieu  Faune  un 
bois  et. une  fontaine  ,  qui  étaient  aux  en- 
virons de  ce  Lac  ,  où  toute  l'Italie  accou- 
rait pour  en  consulter  les  Oraces  ;  et  011 
alla  aussi  le  Roi  Latinus  ,  avant  d'établir 
avec  Turnus  ,  le  mariage  deLavinie  ,  sa 
fille.. 

Près  de  ce  Lac  étaient  les  Thermes  de 
Ml  Agrippa  >  que  fréquentait  aussi  l'Em- 
pereur Auguste  .  On  y  a  trouvé  différen- 
tes colonnes  de  bons  marbres  ,  et  quelques 
morceaux  d'un  conduit  de  plomb,  qui  por- 
tait les  eaux  du  Lac  . 

Peu  loin  de  ce  Lac,  il  v  en  a  deux  au— 
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très  plus  petits  ;  un  est  appelé  des  Fetites 
Colonnes  ;  et  l'autre  de  Saint  Jean  ,  qui 
sans  doute  ,  auront  leur  communication 
avec  le  Lac  de  la  SoJfatara .  Après  un  mil- 
le de  chemin  ,  allant  vers  Rome  ,  on  trou- 
ve le 

LAC  DES  TARTRES. 

Ce  Lac  est  ainsi  appelé*  ,  à  cause  de  ses 
eaux  qui  déposent  des  matières  tartreu- 
ses  et  calcaiies  .  Par  ces  dépôts  conti- 
nuels ,il  s'est  peu  à  peu  rétréci  .  On  y 
voit  des  herbes  }  des  roseaux  et  des  arbu- 
stes revêtus  et  enveloppés  de  ces  sortes  de 
dépôts  ,. qui  font  beaucoup  de  plaisir  aux 
curieux  d'histoire  naturelle  . 

En  revenant  sur  la  grande  route  ,  après- 
avoir  passé  Je  pont  delà  Solfatara ,  a  deux 
milles  et  demi  ,  au  de-là  ,  on  traverse  de 
nouveau  le  Teverone  sur  le  ponte-Lucano  , 
qui  fut  érigé  par  Plautius  Lucanus  pour 
unir  ses  métairies  qui  étaient  séparées  par 
le  fleuve  .  Tout  près  de  ce  pont ,  est  le 

TOMBEAU  DE  LA  FAMILLE 
DE  PLAUTIUS. 

Ce  magnifique  monument  sépulcral  a 
été  élevé  ,  du  tems  de  Vespasien  •>  par  l'il- 
lustre Fami*le  de  Plautius  >  qui  était  de 
grand  mérite  de  la  Republique  Romaine 
et  des  Empereurs  .  U  est  construit  de  pier- 
re de  Tivoli ,  appelé  travertin  ,et  fait  en 
forme  de  tour  ronde  ,  avec  son  entable- 
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ment  au  milieu  ,  à  l'imitation  du  Tombeau 
de  Cécile  Metella  .  Cette  espèce  de  tour 
est  placée  sur  une  base  carrée  ,  qui  était 
surmontée  par  plusieurs  colonnes  Ioni- 
ques ,  dont  à-présent  il  n'y  a  que  des  fra- 
gmens  du  côté  delà  route:  ce  bel  orne- 
ment j  peut  être ,  aura  été  fait  postérieure- 
ment à  la  construction  du  Tombeau  ,  pour 
mieux  le  décorer  ,  et  pour  y  placer  ,  dans 
les  entre-colonnemens  ,  d'  autres  inscri- 
ptions j  dont  on  voit  encore  des  fragmens. 
Les  restaurations  que  l'on  voit  au  sommet 
de  cet  édifice ,  démontrent  qu'il  a  servi  de 
tour  de  défense  dans  les  guerres  civiles  de 
bas-Siécles  .  A  deux  milles  au  de- là  d-e  ce 
Tombeau  o  s,e  trouve  la 

VILLA  ABRI  AN  A 

L'Empereur  Adrien  ,  après  avoir  par- 
couru tout  l'Empire  Romain  ,  voulut  ras- 
sembler dans  cette  maison  de  plaisance  , 
tout  ce  qu'il  avait  remarqué  de  plus  beau 
et  de  plus  curieux  dans  la  Grèce  ,  l'Asie 
et  l'Egypte  ;  ainsi  elle  renfermait  une  in- 
finité d'  édifices  ,  dans  une  enceinte  de 
sept  milles  .  Les  Successeurs  d'Adrien  la 
dépouillèrent  ,  ensuite  ,  en  grande  partie, 
de  ses  riches  ornemens  :  elle  fut  aussi  rui- 
née par  les  Goths  ,  qui  s'y  réfugièrent  en 
ditférens  tems  .  Les  restes  d'édifices  que 
renferme  cette  'villa  ,  ainsi  que  le  nombre 
extraordinaire  de  marbres  que  l'on  y  a 
trouvés  dans  les  fouilles  qui  y  ont  été  "fai- 
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tes  ,  la  plupart  desquels  sont  dans  les  Mu- 
sées et  dans  les  galeries  de  Renne  ,  nous 
servent  de  témoignage  certain  de  la  ma- 
gnificence de  cet  endroit  célèbre  . 

La  villa  Adriana  renfermait  trois  Théâ- 
tres ,  dont  l'un  est  le  mieux  conservé  de 
tous  ceux  que  l'on  connaît,  car  on  y  voit 
encore  des  vestiges  des  sièges,  de  la  scène, 
de  l'orchestre  et  des  chambres  des  Acteurs: 
il  s'y  trouvait  aussi  un  Hippodrome,ou  l'on 
s'exerçait  au  manège;  le  Pécile  d'Athènes, 
consistant  en  deux  grandes  places  où  l'on 
faisait  des  jeux  d'armes,  et  dont  il  reste 
encore  un  long  mur  ,  sur  lequel  s'appu- 
yaient deux  portiques  ,  Fun  .au  Nord  et 
l'autre  au  Midi  ;  le  Temple  des  Stoïciens, 
avec  sept  niches  pour  autant  de  statues  ; 
un  Théâtre  Maritime  ,  entouré  de  porti- 
ques ;  une  Bibliothèque  ,  dont  on  voit  en- 
core quelques  chambres  -,  ornées  de  pein- 
tures sur  les  voûtes  ;  les  Temp'e,  de  Dia- 
ne et  de  Vénus  ;  ;e  palais  Impérial,  à  deux 
étages  ;  le  Temple  d'Apollon,  où  l'on  voit 
les  nichespour  Jes  neuf  Muses  :  la  Palestre 
et  le  quartier  des  Gardes  Prétoriennes  , 
appelé  vulgairement  le  Cento  Camerelie  , 
parce  qu'il  renferme  une  infinité  de  petites 
chambres  ,  distribuées  en  trois  étages  ,  qui 
n'avaient  entr'elles  aucune  communication 
intérieure,  mais  il  y  avait  une  porte  par 
chaque  chambre  qui  leur  servait  de  fenê- 
tre j  on  y  trouvait  aussi  les  Thermes  pour 
les  hommes  et  d'autres  pour  les  femmes , 
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dont  il  reste  encore  quatre  salons  ,•  le  Ca- 
nope  ,  qui  était  un  Temple  fait  à  l'imita- 
tion de  celui  de  Sérapis ,  en  Egypte  ;  les 
Champs  Elisées  ;  et  plusieurs  autres  édifi- 
ces ,  dont  on  voit  A  peine  des  vestiges  . 

En  reprenant  la  route  de  Tivoli,  on 
trouve  ,  avant  d'entrer  dans  la  Ville  de  Ti- 
voli ,  un  beau  chemin  pour  la  promenade  , 
appelé  par  corruption  ,  rue  de  Castiam  , 
parce  que  Cassius  y  avait  sa  maison  de 
plaisance  ;  c' est-là  que  fut  tramée  la  con- 
juration contre  Jules  César,  et  011,  en 
1774  ,  ont  été  trouvées  les  neuf  Muses  , 
dont  on  voit  les  plâtres  au  Musée  du  'Va- 
tican ,  et  les  originaux  à  Paris  ,  dans  le 
Musée  Napoléon  . 

En  entrant  à  Tivoli  par  la  porte  St. Jean, 
on  trouve  le 

TEMPLE ,  DIT  DE  LA  SIBYLLE  . 

On  reconnaît  par  la  belle  architecture 
de  cet  antique  édifice  ,  que  c'est  un  ouvra- 
ge des  bons  tems  .  Plutarque  dit  que  Nu- 
ma  Pompilius  fit  donner  la  figure  ronde  au 
Temple  qu'il  érigea  à  Vesta .,  pour  repré- 
senter l'Univers  ;  c'est  pourquoi  presques 
tous  les  Antiquaires  croient  ,  que  le  Tem- 
ple dont  nous  parlons  ,  était  dédié  à  cette 
Déesse  ,  et  que  le  vrai  Temple  de  la  Sibyl- 
le Iiburtine  ,  est  celui  que  l'on  trouve  au- 
près de-Jà  ,  et  qui  a  été  converti  en  Eglise 
de  St.  George  . 

Les  murs   extérieurs  et  intérieurs  du 
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prétendu  Temple  de  la  Sibylle  ,  sont  cou- 
verts de  petits  carreaux  de  tuf  i  genre  de 
travail ,  appelé  par  les  Anciens  Opus  reti- 
ctilatum .  Ce  superbe  Temple  est  défigu- 
re circulaire  ,  de  21  pieds  et  demi -de  dia- 
mètre :  il  était  environné  de  18  colonnes  , 
dont  on  ne  voit  plus  que  dix  ,  qui  sont  en 
travertin  revêtu -de  stuc,  d'ordre  Corin- 
thien ,  cannelées  et  hautes  de  18  pieds, 
sans  le  chapiteau  ,  qui  est  à  feuilles  d'oli- 
vier :  leur  entablement  est  orné  de  festons 
et  de  tètes  de  bœufs  :  ces  colonnes  forment 
un  très-joli  portique  qui  augumente  beau- 
coup la  magnificence  et  la  beauté  de  cet 
édifice  .  Mais  ce  q-ui  contribue  beaucoup 
à  la  beauté  et  à  l'effet  pittoresque  de  ce 
Temple,  c'est  sa  situation  au  sommet  d'un 
roche  ,  sur  le  bord  d'une  vaste  vallée  et 
vis-à-vis  de  la  grande  cascade  du  ileuve  . 

A  gauche  de  ce  joli  Temple  ,  est  placé 
celui ,  que  l'on  croit  communément  de  Ve- 
sta;  mais  que  les  meilleurs  Antiquaires  , 
comme  nous  venons  de  le  dire  ,  croient 
être  le  Temple  de  la  Sibylle  Tiburtine  .  li 
est  en  travertin  et  de  la  forme  d'un  carre 
long  ,  orné  de  quatre  colonnes  de  front , 
d'ordre  Ionique  .  On  va  ensuite  à  la 

GROTTE  DE  NEPTUNE. 

On  descend  dans  cette  grotte  par  un 
escalier  très-commode  et  cordonné  ,  fait 
aux  frais  de  S.  E.  le  Général  Comte  Miol- 
lis,  Lieutenant  du  Gouverneur  Général  de 
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Rome  .  Les  eaux  du  Tévérone»  après  avoir 
fait   la  grande  cascade ,  vont  se  précipi- 
ter aussitôt  sous  les  rochers  ,  par  un  sen- 
tier étroit  s  dans  cet   horrible  abîme  }  ap- 
pelé Grotte  de  Neptune  -,  où  elles  ont  for- 
mé des  arcades  et  des  cavernes  .  Le  con- 
traste agréable  que  présentent  ,  dans  cet 
endroit ,  les  différens  accidens  de  lumiè- 
re ,  a  travers  des  arcades  et  des  -écueils  » 
est  de  plus  augmenté  par  la  grande  quan- 
té  des  eaux  qui  tombent  avec  fureur  sur 
des  pointes  de  rochers ,  où  elles  se  brisent 
et  baignent  avec  leur  poussière  ,  les  spe- 
ctateurs étonnés  à  la  vue  de  ce  merveil- 
leux-spectacle de  la  nature. 

En -revenant  en  haut  et  descendant  par 
un  escalier  étroit ,  pratiqué  dans  le  tuf  > 
on  trouve  ia 

GROTTE  DES  SIRENES  . 

11  y  apeu  de  tems  que  l'on  a  découvert 
le  chemin  qui  conduit  dans  cette  effroya- 
ble ,  mais  délicieuse  grotte  ,  d'où  >  pour 
la  troisième  fois  ,  on  voit  tomber  les  eaux 
du  Tévérone  .  Cette  grotte  n'  est  pas 
moins  curieuse  et  pittoresque  que  Celle  de 
Neptune  ,  tant  par  la  variété  des  accidens 
que  produisent  les  eaux ,  que  par  la  quan- 
tité d'écueils  qui  s'y  trouvent  :  ce  contra- 
ste de  l'horrible  et  du  beau  ,  lui  a  fait  don- 
ner le  nom  de  Grotte  des  Sirènes  . 

En  retournant  sur  la  rue  ,  on  trouve  ,  à 
peu  de  distance  ,1e  pont ,  d'où  l'on  voit 
la  X 
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GRANDE  CASCADE  DU  TE  VERONE- 

Le  fleuve  anciennement  appelé  Anio-,  et 
à-présent  Teverone  ,  qui  prend  sa  source 
dans  les  montagnes  de  PAbruzze  ,  forme 
cette  magnifique  cascade,  qui  est  aussi 
formidable  ,  que  pittoresque  .  Les  eaux 
de  ce  fleuve  tombent  dans  une  profondeur 
d'environ  50  pieds ,  et  vont  ensuite  se 
précipiter  dans  un  gouffre  5  que  l'on  voit 
de  l'autre  côté  du  même  pont;  c'est  de-là 
qu'elles  tombent  dans  la  grotte  de  Neptu- 
ne ,  et  ensuite  dans  celle  des  Sirènes  ,  d'où 
elles  vont  se  perdre  cans  le  Tibre  . 

On  va,  par  le  mêrne  pont,  à  la  porte  St. 
Ange  ,  hors  de  laquelle  ,  à  un  mille  de  di- 
stance ,  on  trouve  ks 

CASCATELLES  DE  TIVOLI . 

Les  eaux  du  Tévérone  après  avoir  servi 
pour  les  fabriques  de  cuivre-,  de  fer  et 
d'autres  usages  ,  viennent  former  ces^  pe- 
tites cascades  qui  ne  sont  ,ni  moins  inté- 
ressantes ,  ni  moins  pittoresques  que  les 
précédentes..  La  première  ,  qui  est  la  plus 
grande  ,  est  formée  par  deux  cascatelles  ; 
l'autre  cascade  a  trois  cascatelles,  qui  sor- 
tent de  la  maison  de  plaisance  de  Mécè- 
ne qui  tombent  de  plus  de  cents  pieds  de 
haut .  La  vue  de  ces  cascades  qui  ressem- 
blent à  des  nappes  d'argent ,  est  admira- 
ble ;  on  ne  peut  rien  trouver  de  plus  sin- 
gulier ,  ni  de  plus  éclatant  que  le  mélange 
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de  ces  eaux  avec  des  rochers  couverts  de 
mousse  et  des  campagnes ,  dont  la  verdu- 
re est  aussi  variée  que  le  site  lui  même  , 
par  les  effets  agréables  que  produisent  les 
arbres  ,  dont  il  est  parsemé  . 

La  maison  de  plaisance  de  Quintilius 
Varus  était  dans  ces  environs  :  on  en  voit 
encore  quelques  restes  :  les  statues  ,  les 
colonnes  •>  les  mosaïques  et  les  autres  ri- 
chesses que  l'on  a  trouvé  dans  ces  ruines , 
prouvent  que  ce  lieu  de  délices  ne  le  cé- 
dait pas  en  magnificence ,  à  la  maison  de 
campagne  de  Mécène  . 

En  retournant  dans  la  Ville  ,  on  va  voir 
la 

VILLA  D' ESTE  . 

Cette  magnifique  villa  a  été  construite, 
vers  Tan  1542  ,  par  le  Cardinal  Hippolite 
d'Esté  ,  fils  d'Alphonse  ,  Duc  de  Ferrare  . 
Elle  était  la  plus  somptueuse  et  la  plus 
agréable  d'Italie  .  Sa  situation  élevée  ,  les 
terrasses  -,  les  longues  et  spacieuses  allées, 
les  parterres ,  les  bosquets  ,  les  cascades , 
les  fontaines ,  les  jets-d'eau  ,  les  statues  , 
et  autres  délicieux  objets  ,  forment  un  as- 
semblage des  plus  singuliers.  La  cassine 
qu'elle  renferme  ,  est  aussi  magnifique  : 
elle  est  ornée  de  peintures  de  Frédéric 
Zuccari  ,  de  Mutien  et  d'autres  artistes  de 
ce  tems-là  .  On  croit  que  c'est-Jà ,  que 
PArioste  a  composé  son  Poème  .  Malgré 
l'état  de  délabrement,  où  se  trouve  à-pré- 

X  x 
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sent  cette  villa  ,  on  ne  laisse  pas  de   s'ap- 
percevoir  de  son  ancienne  splendeur  . 

En  allant  vers  la  porte  Romaine,  on  voit 
les  vestiges  de  la 

VILLA  DE  MECENE . 

Il  y  a  encore  quelques  substructions  de 
cette  magnifique  maison  de  plaisance  i  au- 
dessus  desquelles  est  l'ancienne  voie  Con- 
sulaire .  On  y  trouve  des  restes  du  por- 
tique inférieur  ,  consistant  en  deux  or- 
dres d'arcs  ,  soirs  lesquels  passait  la  v«ie 
publique  . 

11  faut  entrer  dans  une  vigne  voisine 
pour  voir  tous  les  restes  de  cette  villa  :  on 
y  trouve  les  ruines  d'  un  édifice  carré 
ayant  des  colonnes  Doriques  et  des  arca- 
des ;  le  tout  est  bâti  avec  de  petites  pier- 
res carrées  ,  enfoncées  dans  le  mur  ;  les 
arcades  font  l'entrée  d'un  portique  ,  dans 
l'un  des  bouts  duquel  est  une  petite  ca- 
scade, qui  en  fait  une  retraite  fort  pitto- 
resque .  Derrière  ce  portique  sont  des 
chambres ,  après  lesquelles  est  un  second 
portique  ,  donnant  sur  le  côté  du  Tévé- 
rone  ,  qui  a  aussi  des  arcades  et  des  co- 
lonnes Doriques  .  Les  portiques  et  les 
chambres  ,  dont  nous  venons  de  parler  » 
sont  bâties  au-dessus  d'une  grande  salle 
souterraine  ,  que  V  on  appelé  communé- 
ment les  écuries  de  Mécène  :  l'on  croit 
qu'elle  était  un  grand  réservoir  d'eau  . 
Dans  un  côté  de  cette  salle  on  a  creusé  un 
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canal»  dans  lequel  passe  un  torrent  rapi- 
de, qui  coule,  à  grand  bruit,  et  se  déchar- 
ge par  une  arcade  ,  d'où  il  tombe  au  bas 
de  la  montagne  ;  sa  chute  forme  une  très- 
belle  nappe  d'eau  ,  dont  on  jouit  du  côté 
des  cascatelles  . 

En  sortant  de  Tivoli ,  on  trouve  sur  la 
voie  Valerienne  ,  l'aqueduc  de  l'eau  Clau- 
dicrrne  et  celui  de  l'eau  Marcie  .  Le  pre- 
mier ,  qui  fut  construit  par  l'Empereur 
Claude  ,  était  de  46  milles  de  longueur  , 
dont  la  plupart  est  un  canal  souterrain 
taillé  dans  la  montagne  :  environ  huit  mil- 
les vers-  Rome  ,  cet  aqueduc  était  formé 
par  des  arcs  élevés  ,  quelquefois  ,  de  plus 
de  cents  pieds  :  on  en  voit  des  restes  sur 
la  route  de  Frascati  . 

A  dix  milles  au-dessus  de  Tivoli  ,  est 
Licenza,  village  appelé  anciennement  D/- 
gentia  :  c'est  dans  cet  endroit  qu'était  la 
célèbre  maison  de  campagne  d'  Horace  9 
que  ce  grand  Poète  a  décanté  si  souvent 
dans  ses  ouvrages-. 

En  revenant  à  Tivoli  et  sortant  par  la 
porte  Romaine  ,  on  voit  ,  dans  une  vigne  3 
à  gauche  ,  un  ancien  édifice  de  figure  ron- 
de ,  qui  est  bien  conservé  ,  et  que  l'on  ap- 
pelé le  Temple  de  la  Toux . 

Auprès  de-là,  on- trouve  dans  une  arn 
tre  vigne  ,  deux  anciens  monumens  qui 
ont  presque  la  forme  de  pilastres  , -et  que 
l'on  croit  des  restes  de  Tombeaux  .  Celui 
qui  est  le.  plus  conservé  et  qui  s' appelé 
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communément  U  piastre  de  Tivoli ,  est  or- 
né d'un  beau  bas-relief  en  marbre  ,  repré- 
sentant un  homme  debout ,  tenant  un  che- 
val par  le  mors  . 

A  1 2  milles  de  Tivoli  et  à  22  de  Rome  1 
est  située  la 

VILLE  DE  PALESTRINE. 

C'est  l'ancienne  Préneste  ,  Ville  fort- 
célèbre  dans  l'histoire  Romaine,  dont  l'o- 
rigine est  antérieure  à  la  guerre  de  Troie. 
Selon  Virgile. ,  elle  fut  bâtie  par  Cœculus, 
fils  de  Vulcain;.mais  les  Historiens  veulent 
qu'elle  a  été  fondée  par  Préncste,  fils  du 
Roi  Latinus  .  La  situation  élevée  et  le  bon 
air  de  cette  Ville ,  y  attirait  souvent  les 
Empereurs  Romains  et  autres  Personnages. 
Ce  qui  la  rendait  beaucoup  renommée , 
était  le  fameux  Temple  de  la  Fortune  ,  qui 
fut  bâti  ou  restauré  par  L.Sylla:  il  était  si 
vaste  qu'il  occupait  presque  toute  l'éten- 
due de  la  montagne  .  En  1432,  cette  Vil- 
le ayant  été  détruite.  ,  dans  la  suite  des 
tems  ,  fut  rebâtie  sur  les  ruines  de  ce  Tem- 
ple ,  dont  on  voit  encore  de  tous  les  côtés 
des  restes.  Il  y  avait  un  pavé  de  mosaï- 
que ,  dont  on  conserve  une  partie  dans  Je 
palais  Barberini ,  que  l'on  trouve  dans  cet- 
te Ville  .  On  voit  dans  cette  célèbre  mo- 
saïque j  différent  animaux,  plusieurs  plan- 
tes ,  une  tente  avec  des  Soldats  ,. une  galè- 
re ,  des  figures  Egyptiennes  qui  jouent  des 
instrumens  de  musique  ,  des  tours  ,  des. 
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Obélisques  >  des  Temples  »  des  cabanes  et 
des  figures  occupées  aux  travaux  de  la 
campagne  et  autres  objets  ..  Plusieurs  An- 
tiquaires en  ont  fait  de  grandes  explica- 
tions j,  mais- je  suis  d'avis  >  qu'il  n'y  a  au- 
cun bon  fondement  dans  toutes  ces  de- 
scriptions . 

A  six  milles  de  Palestrine  ,  est  un  petit 
village  ,  appelé  Cclonaa  >  près  duquel  on 
trouve  la  source  de  l' eau  Vierge  ,  dite 
communement.de  Tr.evi  .  Dans,  ces  envi- 
rons était  l'ancienne  Vilie.de  Coliatia,. que 
Fabretti  met  près  du  Lac  de  Pantano  j  et 
cela  s'accorde  avec  la  position  de  la  voie 
Collatine  •>  qui  était  entre  la  Prénestine  et 
la  Tiburtins  .  Peu  loin  du  susdit  Lac  de 
Pantano  ,  était  aussi  l'ancienne  Ville  de 
Gabia,  qui  dans  le  dernier  Siècle  a  été  dé- 
couverte ,  lorsque  Mr.  Hamilton  y  fit  faire 
des  fouilles  ,  oit  il  trouva  ,  dans  la  maison 
de  campagne  de  Domitie  ,  plusieurs  sta- 
tues ,  bustes  et  autres  marbres  de  méri- 
te ,  que  l'on  voit  a-présent  dans  le  musée 
Napoléon  ,  à  Paris  . 

A  deux  milles  du  village  de  Colonna5 
et  à  douze  de  Rome  ,  est  la 

VILLE  DE  FRASCATI .. 

Elle  a  été  substituée  à  l'ancienne  Vil- 
le ,  appelée  en  Latin  Tusctdum  ,  qui  était 
placée  au  sommet  de  la  colline.  On  dit 
que,  Télégone  ,  fils  d'Ulisse  ,  en  fût  le  fon- 
dateur, et  qu'elle  prit  le  nom  de  Tutcu- 
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fav*  par  les  Etrusques  qui  l'agrandirent  . 
Après  que  Lucius  Furius  défit  les  habitans 
de  Tusculnm  vies  Romains  en  firent  une 
Ville  municipale  .  Elle  fut  la  Patrie  de 
Caton  le  Censeur,bisaïeul  de  Caton  d'Uti- 
que  et  Souche  de  la  Maison  Porcie .  Cet 
illustre  Romain  se  distingua  par  son  cou- 
rage j  par  son  savoir  et  par  le  mépris  des 
richesses  et  des  plaisirs  ».  Gkéron  illustra 
aussi  Tusculnm  par  la  maison  célèbre  qu' 
il  y  eut  ;  elle  a  donné  le  nom  aux  Tuscu* 
lanesj  dissertations  philosophiques  qu'il 
composait  dans  sa  retraite  . 

Après,  la  chute  de  l'Empire  Romain  , 
cette  Ville  continua  d'être  considérable  j. 
mais  ,  vers  l'an  119 1  •>  les  Romains  l'atta- 
quèrent et  la  ruinèrent  de  fond  en  com- 
ble .  Ce  fut  alors  que  les  habitans  de  Tus- 
culum  vinrent  s'  établir  sur  le  penchant 
de  la  colline .  ;,e.t  pour  être  à  l'abri  des  in- 
jures du  tems  ,  ils  y  construiserentdes  ca? 
banes  couvertes  de  branchages  ,  appelées 
en  Italien,  frasçhe  ,  d'où  dériva  le  nom  de 
Frascati,que  l'on  donna  à  la  nouvelle  Ville. 

La  situation  agréable  et  la  salubrité  de 
l'air  de  cette  Ville,  en  font  un  lieu  de  dé- 
lices des  Romains  ^particulièrement  dans 
la  belle  saison  :  c'est  pourquoi  on  y  trouve 
plusieurs  maisons  de  plaisance  >  qui  par 
leur  beauté  et  magnificence  >  rendent  cette 
Ville  célèbre  parmi  toutes  les  autres  d'I- 
talie . 

En  entrant  par-  la  principa  le  porte  dé 
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Frascàti  ,  se  présente  d'abord  une  belle 
place, -sur*  laquelle  est  la  grande  Eglise 
Cathédrale  de  St.  Pierre  j  et  une  fontai- 
ne de  trois  jets  d'eau  ,  qui  jouent  dans 
trois  niches  *. 

Parmi  les  maisons  de  plaisance  ,  la  plu? 
belle  et  magnifique  est  la  villa  Aldobran^ 
dini ,  nommée  dm  Belvédère  ■>  à  cause  de  sa 
délicieuse  situation  ,  qurest  au-dessus  de 
Frascati .  Elle  appartient  à  la  Maison  Bor- 
ghèse,  et  fut  construite  sous  Clément  VIII,. 
par  le  Cardinal  AldobrandimYson  Neveu, 
sur  les  dessins  de  Jacques  de  la  Porte  .  On 
arrive  par  de  belles  avenues  à  une  grande 
fontaine  :  de-là  on  monte  à  la  terrasse  où 
est  placée  la  cassine,  qui  est  remarquable 
par  la  beauté  des  marbresdont  elle  est  or* 
née  ,  et  par  des  peintures  du-  chevalier 
d'Arpin  .  Les  jardins  sont  ornés  de  fon- 
taines- ,  de  cascades  et  de  jets-d'eau  .  Il 
y  a  des  allées-  de  platanes  qui  forment  une 
ombre  délicieuse  . 

Vis-à-vis  la  cassine  est  un  édifice  ad- 
dossé  contre  la  montagne ,  où  il  y  a  des 
cascades  et  des  statues ,  parmi  lesquel- 
les est  un  Centaure  qui  sonne  de  la  trom- 
pette ,•  le  Dieu  Pan  joue  aussi  de  la  Bâ- 
te à  plusieurs  tuyaux  ;  c'est  un  vérita- 
ble orgue  qui  va  par  le  moyen  des  eaux. 
L'éfferdes  eaux  et  des  arbres  est  très-pit- 
toresque ,  et  forme  un  beau  point  de  vue 
par  la  grandejsalle  delà  cassine  .Dans  une 
salle  voisine  de  la  grande  cascade  ,  on  a 
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représenté  le  mont  Parnasse  en  relief ,  oir 
sont  plusieurs  figures  qui  jouent  de  dif- 
férens  instrumens  ,  par  le  moyen  de  l'eau: 
cette  salle  est  décorée  en  mosaïque,  for- 
mant des  panneaux  et  des  ornejnens  ,  au 
milieu  desquels  il  y  a  des  tableaux  de  pay- 
sage ,  peints  par  le  Dominiquin... 

hn  montant  sur  la  hauteur  de  la  Ville 
011  était  placé  l'ancien  Tusculum  ,  on  trou- 
ve ,  après  TEglise  jadis  des  Capucins  ,  la 
Ruffinella  ,  maison  de  campagne  fort-dé- 
licieuse, tant  par  sa  superbe  situation,  que 
par  ses  ornemens  .  De  la  cassine  on  jouit 
la  vue  de  plusieurs  Pays  jusqu'à  Rome  et 
à  la  mer  .  Elle  appartient  à  S.E.  Monsieur 
Lucien  Bonaparte .  Cicéron  avait  sur  ce 
mont  ,  sa  maison  de  campagne  ,  dont  les 
restes  sont  appelés  les  grottes  de  Cicéron , 
On  voit ,  dans  une  position  fort  élevée  , 
les  ruines  d'un  Amphithéâtre  .  Plusieurs 
statues  ,  bustes  et  autres  marbres  de  méri- 
te ,  qui  ont  été  trouvés  dans  les  fouilles 
dernièrement  faites  ,  prouvent  la  magnifi- 
cence de  cette  ancienne  Ville  . 

Le  Lac  Régile,  aujourd'hui  appelé  de 
Ste.  Praxede  ,  que  Ton  voit  aussi  dans  la 
plaine  de  1'  ancien  Tusculum  >  était  fa- 
meux par  le  gain  de  la  bataille  ,  dont  Ca- 
stor et  Pollux  apportèrent  la  première 
nouvelle  à  Rome  ,  et  qui  donna  aux  Ro- 
mains la  supériorité  sur  tous  les  Latins  . 

La  villa  Mondragcne  qui  appartient  aussi 
à  la  Maison  Borghèse  ,  est  remarquable 
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par  les  terrasses?  les  alJées  ?  les  jardins  et 
les  fontaines  .la  cassi  ne  ».  faite  sur  les 
dessins  de  Flamine  Ponzio  ,est  de  la  plus 
grande  magnificence  .  Dans  les  apparte- 
roens  est  une  galerie  ornée  de  marbres, 
antiques  et  de  tableaux  -  A  l'un  des  bouts 
d'un  parterre  ,  on  voit  un  beau  portique 
fait  par  Vignole:  il  est  composé  de  cinq  ar- 
cades décorées  de  colonnes  et  de  pilastres 
Ioniques  .  A  l'autre  extrémité  du  parterre 
il  v  a  un  grand  fond  d'architecture  dans  le 
goût  antique  ,  avec  six  niches  dans  les  en- 
tre-colonnemens  ,  où  sont  des  statues  . 

Par  la  villa  Mondragone  on  passe  »  sans 
interruption  rà  latvV/tf  Taver?/a>  construi- 
te par  le  Cardinal  Scipion  Borghèse  rqui 
n'épargna  rien  de  tout  ce  qui  pouvait  la 
rendre  agréable  et  magnifique  :  les  jar- 
d  ns  ,  les  allées  ,  les  fontaines  >  les  bàti- 
mens  ,  les  statues  ,  les  peintures  ,  tout  ré- 
pond à  la  richesse  de  la  Maison  Borghè- 
se . 

En  sortant  de  Frascati,  on  trouve  d'a- 
bord la  i-ïlla  Conù  ,  011  l'on  voit  de  vas- 
tes jardins  et  de  jets-d'eaux  qui  sont  les 
p.'us  considérables  de  Frascati  .  La  gi- 
randole est  sur-tout  une  des  plus  belles 
qu'il  y  ait  ..  La  cascade  est  aussi  admi- 
rable ;  l'exposition  de  la  cassine  ,  qui  est 
vers  le  midi ,  la  rend  encore  plus  agréable. 

Suit  la  villa  Bracciano ,  dont  la  cassi- 
ne est  décorée  de  peintures  de  Jean  Paul 

X  6 


480    Itinéraire  de  s- Environs 

Pannini  et  des    élèves    du  Dominiquin  .  • 
A  deux  milles  de  Frascati  ,  est 

GROTTA-FERRATA . 

C'est  un  petit  village  ,où  il  y  a  l'Egli- 
se de  Ste.  Marie  ,  qui  appartenait  autres 
fois  aux  Religieux  Grecs  de  l'Ordre  de 
St.  Basile  .  Lorsque  cette  Eglise  fut  repa* 
rée  par  le  Cardinal  Farnese  qui  en  était 
le  Commendataire  ,  la  chapelie  attenante, 
fut  peinte  à  fresque  »  par  le  célèbre.Do- 
miniquin  ,  qui  y  représenta  plusieurs  traits 
de  la  vie  de  St.  Barthélemi  Niléo  qui ,  vers 
l'an  iqoo  >  vint  s'y  établir  ,  pour  fuir  les 
Arabes  qui  désolaient  la  Calabre  . 

Le  tableau  le  plusremarquablet.de  cette? 
chapelle  ,. est  celui  où  Ton  voit  un  exor- 
cisme :  c'est  un  enfant- en  convulsion  que 
le  Saint  guérit  »  en  lui  mettant  dans  la. 
bouche  une  goutte  d'  huile  de  la  lampe  > 
qui  est  devant  un  petit  tableau  de  la  Vier- 
ge .  Le  dessin  ,  la  composition  et  l'expres- 
sion des  figures  est  admirable  .  Il  y  a  de 
grandes  beautés  de  détail  dans  1'  autre 
tableau  ,  où  l'on  voit  un  Roi  qui  embrasse, 
le  Supérieur  de  la  maison-,  qui  le  reçoit 
avec  la  Croix,  à  la  tête  de  sa  Communauté.. 
Le  cul-de-four  qui  est  sur  l'Autel ,  a  été. 
aussi  peint  à  fresque  par  le  Dominiquin  - 
Le  seul  tableati  de  l'Autel ,  peint  à.  l'huile* 
est  de  son  maître  ,  Annibal  Carrache  . 

Au-dessous  de  ce  village  et  dans  le  fond 
du  vallon,  coule  la  Marrona,  qui  était  l'eau 
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Grabra  :  elle  prend  sa  source  deux  milles 
plus  haut  ,  et  va  entrer  dans  Rome  vers 
le  Grand  Cirque  . 

A  environ  deux  milles  de  Grotta-Fer» 
rata  ,  on  trouve 

MAR1NO,  VILLAGE., 

Ce.  petit,  mais-  charmant  Pays-,  a  pris 
son  nom  probablement  de  Marius  ,  ou  de 
Lucius  Murenus  ,  qui  y  avaient  leurs  mai- 
sons  de  plaisance  .  La  vue  de  ce  Village 
produit  un  assez  bon  effet  de  loin  :  cils- 
présente  une  grande  file.  de. maisons  sur 
le  haut  d'une  montagne  .  A  cause  de  sa  deV 
licieu&e  situation  et  de  la  salubrité  de  l'air* 
les  habitans  de  Rome  y  vont  en  villegiar 
ture  dans  la  belle  saison . 

On  voit  dans  l'Eglise  de.  St.  Barnabe •»• 
sur  l'Autel  delà  croisée,  du  coté  de  la 
Sacristie,  un  beau  tableau  ,  représentant 
le  martyre.de  St.Barthélemi ,  ouvrage  de  la 
première  manière  de  Guerchin  ,  de  l'école 
duquel  est  le  martyre  de  St.  Barnabe  ,  que 
l'on  voit  représenté  dans  le  tableau  du 
maître  Autel .  Dans  l'Eglise  de  la  Trinité 
est  un  superbe  tableau  du  Guide  ,  repré- 
sentant la  Trinité  .  A  trois  milles  de  Ma- 
rino ,  se  trouve 

CASTEL-GANDOLFO  . 

Ce  petit  village  est  si  agréable  et  si  riant 
par  sa  belle  situation  et  par  la  bonté  de. 
l'air*  que  les  Papes  y  ont  fait  bâtir   un 
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grand  palais  et  un   jardin,  pour  y   passer 
une  partie  de  l'automne  . 

A  l'entrée  du  même  village  ,  on  voit  la 
villa  Barberini  ,  qui  renferme  des  restes 
considérables  de  la  maison,  de  campagne- 
de  l'Empereur  Domiticn  . 

L'Eglise  principale  de  ce  village  ,  que 
l'on  trouve  sur  la  place  ,  a  été  bâtie  d'a- 
près les  dessins  du  chevalier  Bernin  .  Elle 
est  en  forme  de  Croix  Grecque  ,  sur  le  mi- 
lieu de  laquelle  est  une  coupole  .  Au  maî- 
tre Autel  est  un  tableau  ovale  ,  porté  par 
des  Anges  de  stuc  ,  représentant  St.  Tho- 
mas de  Villeneuve  ,  ouvrage  de  Pierre  de 
Gortone  .  Sur  l'Autel  à  main  gauche  ,  est 
une  Assomption  ,  de  Charles  Maratte  . 

Le  Lac  environné  de  monts  que  l'on 
trouve  près  de  Castel-Gandolfo  ,•  et  qui 
paraît  avoir  été  le  cratèred'unvoican  , 
présente  une  très-belle  vue  pittoresque  : 
il  a  cinq  à  six  milles  de  circuit  et  4S0. 
pieds  de  profondeur  .  En  descendant  au 
niveau  de  ce  Lac  ,  on  trouve  deux  grottes 
que  Ton  dit  avoir  été  un  Xymphée  ,  savoir 
des  salles  ornées  de  statues  de  Nymphes 
et  destinées  à  prendre  le  frais  . 

Le  canal  de  ce  Lac  est  un  des  plus  an- 
ciens et  àss  plus  singuliers  ouvrages  desRo- 
mains  :  c'est  un  déchargement,appelé  émis- 
saîre,pzr  lequel  les  eaux  du  Lac  vont  se  ren- 
dre dans  la  plaine, qui  est  au-de-là  du  mont, 
lorsqu'elles  sont  trop  hautes.ll  fut  fait  398 
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ans  avant  l'ère  Chrétienne  ,  à  l'occasion 
d'une  crue  extraordinaire  des  eaux  , arri- 
vée dans  le  tems  même  que  les.  Romains, 
étaient  occupés  du  siège  de  Veïesrles  eaux 
élevées  de  509  pieds  au-dessus  du  niveau 
ordinaire,  menaçaientRome  d'une  inonda- 
tion terrible  .  Rome  ayant  envoyés  des 
Députés  à  Delphes  pour  y  consulter  l'A- 
pollon Pythien  ,  l'Oracle  répondit  que  les 
Romains  ne  subjugueraient  les  Veïens  qu' 
après  avoir  donné  un  écoulement  aux  eaux, 
de  ce.  Lac  :ce  qui  les  engagea  à  percer  la 
montagne  qui  borde  le  Lac  a  l'endroit  où 
est  ce  Village  :.on  exécuta  l'ouvrage  avec 
tant  de  vigueur  qu'au  bout  d'une,  année, 
on.  fit  ua  canal  long  d'environ  deux  mil- 
les ,  large  de  trois  pieds  et  demi  ,  et  haut 
de  six  ..Cet  ouvrage  fait  dans  le  roc,  à 
coups  de  ciseau  ,  a  coûté  des  sommes  im- 
menses et  fut  fait  avec  tant  de  solidité 
qu'il  sert  encore  au  même  usage  ,  sans 
avoir  jamais  eu  besoin  d'  aucune  répa- 
ration .. 

On:  va  de.  Castel-Gandolfo,par  un  agréa-- 
ble  chemin  bordé  d'arbres  et  de  la  lon- 
gueur d'un  miile  ,  à  la. 

VILLE   D'ALBANO.. 

Environ  400  ans  avant  la  fondation  de 
Rome  ,  Ascagnc  ,  fils  d'  Enée  ,  bâtit  la 
Ville  d'Albe-Longue,  qu'ensuite  on  la  nom- 
ma Albano  .  Cette  Ville  ayant  été  détruite 
par  Tullns  Hostilius,  fut  rebâtie  peu  avant 
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.Néron  ;  non  au  sommet  du  mont ,  où  elle 
était  auparavant  ,  mais  dans  la  plaine  , 
précisément ,  où  furent  les  somptueuses 
maisons  de  plaisance  de  Pompée  le  Grand 
et  de  Domitien  ,  ainsi  que  les  Temples  de 
Vénus  et  de  la  Bonne  Déesse  . 

Avant  d'entrer  à  Albano  ,  on  voit  ,  ■ 
à  main  gauche ,  sur  la  voie  Appienne  , 
un  très-haut  et' magnifique  Tombeau  de 
quatre  ordres  d'  architecture  >  mais  dé- 
pouillé de  ses  ornement  .  Il  y  a  ,  dans 
son  intérieur,  une  chambre.de  la  longueur 
de  il  pieds  et  7  de  largeur  .  On  ne  sait 
pas  s'il  était  revêtu  de  pepérin  ou  de 
marbre,  ni  a  qui  il  appartenait;  quoiqu'on 
Je  donne  vulgairement'à  Ascagrre*.  Mais 
comme  ce  Tombeau  fin  élevé  dans  la  mai- 
son de  campagne  de  Pompée  ,  vis-à-vis 
de  son  palais  ,  on  croit  plutôt  ,  suivant 
le  récit  de  Piutarque-,  qu'il  fut  érigé  par 
le  même  Héros  ,  pour  y  placer  les  cendres 
de  JuL'e  ,  sa  femme  et"  fille  de  Gésar  . 

De  l'autre  coté  de  la  Ville  d'Albano  7 
près  de  l'E?lise  de  la  Vierge  de  l'Etoi- 
le ,  on  voit  un  autre  magnifique  Tombeau  , 
qui  est  formé  d'un  grand  socle  carré  de 
55"  pieds  de  circonFérence,sur  lequel  s'éle- 
vaient cinq  pyramides  rondes  ,  dont  ne 
restent  plus  que  deux  :  quatre  étaient  pla- 
cées à  chaque  angle  ,  et  une  plus  haute 
est'  au  milieu  .  Il  n'y  a  aucune  chambre 
sépulcrale  ;  seulement  dans  la  pyramide 
du  milieu  ,  y  était  un-  réservoir  pour  pla- 
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eer  les  cendres:  cette  pyramide  est  pres- 
que toute  ruinée  ,  de  même  que  les  deux 
du  côte  de  midi .  L'extravagante  archi- 
tecture de  ce  Tombeau  a  fait  croire  qu'il 
appartenait  aux  frères  Horaces  et  Curia- 
ces  >  ainsi  qu'il  est  aussi  connu  aujourd' 
hui  par  le  vulgaire .  Mais  tous  les  con- 
naisseurs des  antiquités  croient  que  ce 
monument  est  de  Pompéele  Grand  ,  par- 
ce que  dit  Tite-Live  ,  que  les  Sépulcres 
des  Horaces  et  des  Curiaces  restent-dans 
les  endroits  où  tomba  chacun  d'eux:  cela 
fut  vers  les  Fosse-Clelie  ,  près  de  la  voie 
Latine  ,  à  cinq  milles  loin  de  Rome  .  Plu- 
tarque  nous  assure  que  les  cendres  du 
Grand  Pompée  furent  apportées  de  l'Egy- 
pte à  la  veuve  Cornelie  ,  et  qu'elle  les 
plaça  près  de  sa  maison  decampagne  d'Al- 
ba-Longa  .  On  croit  que  les  cinq  pyrami- 
des >. symbole  de  l'Egypte  ,  se  rapportent 
à,  cinq  victoires,  célèbres  que  ce  Héros 
remporta  avant  son  premier  Consulat  . 
Ce  monument  devait  être  d'un  très-bel 
effet  ,  et  même  dans  l'état  où  il  est  ;  ces 
ruines  qui  se  confondent  avec  les  ronces  3 
sont  d'un  pittoresque  admirable. 

Il  y  a  dans  cette  Ville  différentes  Egli- 
ses ,cassines  et  plusieurs  promenades  ;  ce 
qui  y  attire  beaucoup  de  monde  dans  les 
belles  saisons  de  l'année  .  On  voit  au  des- 
sus de  la  Ville  ,  les  restes  d'un  Amphi- 
théâtre ,  et  d'un  réservoir  d'eau  que  l'on 
croit  av.oir  été  construit  par  Domitien*. 
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Le  couvent  des  Capucins  ,  qui  est  dans  la 
plus  belle  situation  ,  a  été  métamorphosé, 
par  Mr.  le  Baron  Daru  ,  en  une  délicieuse- 
maison  de  plaisance  . 
A  \m  mille  de-là ,  est  la 

RICCIA,  VILLAGE. 

Ce  petit  village  ,  autrefois  nommé  Ari- 
eia  ,  est  placé  sur  la  voie  Àppienne  :  il 
doit  ;  on  origine  à  Archiloiïs  »  Sicu.'e  qui 
le  fonda  ,  500  ans  avant  la  guerre  de  Troie. 
On  dit  que  la  statue  de  Diane  Scythique 
y  ayant  été  placée  par  Oreste  qui  l'avait 
apportée  deTauris,ce  lieu  s'appela  Ari- 
de :  il  fut  la  patrie  d'Accia  ,  mère  d'Octa- 
vien  Auguste.  Le  Pape  \lexandre.  VII  ,. 
de  la  maison  Chigi  ,  y  fit  bâtir  ,  vis-à-vis 
de  son  palais,  sur  les  dessins  du  chev. 
Bern'n  ,  une  belle  Eglise  de  forme  ronde  , 
ornée  de  pilastres  cannelés  d'ordre  Co- 
rinthien, et  de  fresques  dans  la  tribune, 
du  Bourguignon  . 


Fin.  de  P  Ouvrage  . 
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■  '  ■  de  St.  Pierre. m  Montorio .  326. 
-— —  de  St.  Pierre  du  Vatican.  36$. 
— • — «  de  St.  Pierre  inVincoli .  i$2. 

1  de  Ste.  Praxède  .   129. 

■  '      de  Ste.  Prisque.  302. 

— —  de  Ste.  Pudentienne .  127.- 
'  '       de  Quaraute  Saints  .  322. 

de  St.  Roch»  213. 

— *—~  de.  la  Rotonde  .  Voyez  de  Ste..  Ma- 
rie ad  Martyres. 
»— —  de  Su  Sabas  .  302. 

'  de  Ste.  Sabine  .  306. 

— ■ —  de  St.  Saveur  in  Lauro .  242- 

1 de  St.Sébastien,hors  des  murs.  285". 

— —  de  St.  Silvestre/a?  Capite  .  8. 

• de  SuSilvestre à Moute-Cavallo.i Q2. 

de  St.  Siste  Pape  .  278. 

de  Ste.  Susanne.    141. 

• de  St.  Théodore  .  jj. 

•  de  St.  Thomas  in  Formis  .  96. 
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Eglise  rie  la  Trinité.   180. 
—  de  la  Trinité  du  Mont  .    172. 
•—» —  de  la  Trinité  des  Pèlerins  .  342. 
»■  ■  ■  de  St.  Vincent  et  de   St.   Anastase 

aux  trois  Fontaines.   298. 
^-*- •  de  St.  Vincent  et  de  St.  Anastase  à 

Trevi.   i8j. 
——  de  St.  Vital  .158. 

■  '    ■  de  St.,  Urbain  ,  à  la  CaffareJla  .  295.. 
Emissaire  du  Lac  de  Castel-Gandolfo   . 

482. 
Equiries  du  Champ  de  Mars  .217. 
Escalier  cfAracelï.  24. 
— —  du  Capito.'e.  30. 
•— —  Saint.   106. 

» de  la  Trinité   du  Mont.   179. 

Etendue  de  l'r.ncien  Champ  de  Mars. 2  15*. 
— —  de  l'ancien  Forum  Romanum  .  55. 
-—- *-  de  Rome  faite  par  Aurèlien  .  282^ 

299. 
.    ■      de  Rome  moderne  .  VII. 
Figuier  Rumina!  ,  ce  que  c'était .  78* 
Fabrique  du  Tabac.  194. 
Fleuve  ,  Tibre  .VIII. 
Fondation  de  Rome  .  VII. 
Fontaine  délia  Barcaceîa  .   179. 
»   ■    ■  du  Babouin  .    177. 
.   ■■    ■  de  Peau  Acetosa  .  2. 
»  de  l'eau  Félix.   141. 

•— • —  de  1'  eau  Vierge  .  Voyez  dç 

Trevi . 
— —  d'Egèrie  .  293. 

■  ■    ■  du  Forum  Romanum  .  7& 


D e s   Ma t tirez  .  499 

Fontaine  Pauline  .   Voyez    de    St.  Pierre 
in  Montorio . 

—  de  St.  Pierre  in  Montorio  .  g  27. 

■  -  «  de  la  place  Barberini.   168. 

—  de  la  place  du  Capitule.  3 2. 
— -  de  la  place  d'Espagne,  p^oy^z  <&//d 

Barcaccia  . 

>■  ■      de  la  place  Navone .  248. 

— — •  du  pont  Sixte.  341. 

"  ■■  «  de  Termim  .-  Voyez  de  l'eau- 
Félix  .- 

~ des  Tortues  .  259. 

— —  de  Trevi .   181. 

Fontaines  de  la  place  de  St.  Pierre  au  Va- 
tican. 364. 

Fort  St.  Ange  .  359. 

Forteresse  du  Capitoie  .  57. 

Forum  d'Antonin  le  Pieux  .  g> 

■ d'Auguste.  207. 

■  '      Boarium  .  267. 

■  de  Domiticn  .  Voyez  de  Nerva* 
— —  de  Jules  César  .  207. 

*V-<  de  Mars  .  Voyez  d'Auguste  . 
^— -  de  Nerva  .  20S. 

—  Olitorium .  53. 

■~- —  Palladium  .  Voyez  de  Nerva  - 
1     ■    '  Roman urn  .  5$. 

de  Trajan  .    195". 

Frascati ,  Ville  .  475. 
Galerie  du  Capitoie.  50. 
— — -  Chigi  .    10. 
~—  Colonna .  200. 
•— *—  Corsini .  331. 
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Galerie  Costaguti.  259. 

•— ■ —  Doria  .    17. 

»■  »   ■  Farnese .  346. 

»    ■      de  la  Farnesine  .  33$. 

■  Giustiniani .  232. 

■  "■    '  Mattei  .  256. 

— —  Rospigliosi .  189, 

' Snada  .  350. 

Girandole  du  Fort  St. Ange.  359. 
Graecostash  ,  ce  que  c'était .  80. 
Grottaferrata  ,  Village  .  480. 
Grotte  d'Egérie. .  293.. 
— « —  de  Neptune,  à  Tivoli  .  468'. 
<— « —  des  Sirènes,  à  Tivoli  ,469* 
Hermès  de  }anus  Quadrlfrons .  3  1 fi 
Hippodrome  de  Constantin.   153. 
Hôpital  des  BonFratelli.  g  18. 
»    '    ■  de  la  Consolation  .  264. 
»    ■    ■  du  St.  Esprit.  360- 
— —  de  St.  Gallican.  323. 
»'    1    »-  de  Su  Jean  de.  Latran .  98.. 
■    ■  des  Incurables  .  6. 

Militaire  .  360. 

»   »   ■  de  St.  Roch  .  21g. 
Hospice  des  Convalescens .  $42. 

■  ■■■  ■  de  Michel.  320. 

— —  des  Orphelins.  217. 
Jardin  Barberini .    171. 

■  ■      Botanique.  328. 

■  Colonna  .  201. 
»    ■   ■  de  César  .  3. 

»  -■■      Massimi .  99» 

■  .    ■  Quirinal  .   i88i, 


Des    Matières .  5*01 

Jardin  du  Vatican  .  456. 

Farnèse  .  74. 

Jardins  de  Lucùllus.   165. 

. de  Mécène.  137» 

de-  Néron.  365. 

«  de  Salluste  .   1 65*. 

Illumination  de   St.  Pierre  au  Vatican  » 

3706 
Ile  du  Tibre  ,  son  origne.  516. 
Inscription^  de  la  statue  de   Semon  San~ 

eus .  J17. 
Lac  de  Castel-Gandolfo  .  482'. 

■  ■   ■  ■  de  Curtius  .  82. 

-— —  des-  Iles  flottantes  .  465^ 

■  ■■"  ■  de  Juturne .   Su. 
Régile  .  47S. 

— —  de  la  Solfatara  .  462. 

■  ■       des  Ta r tari  .464. 

Lions  ,  à  l'escalier  du  Capitole  .  $0. 
Logement  des  Soldats  Albanais  .  94. 
— — —  des  Soldats  •  Pèlerins  .  94. 

• des  Soldats  Prétoriens .   149. 

Loties  de  Raphaël ,  du  Vatican.  411; 
Lupercal  y  ce  que  c'était.  78. 
Madame  Lucrèce  ,  buste  .  206. 
Maison  d'Auguste  .  71. 
— - —  de  l'Auteur  de  cet  ouvrage  ♦   17S. 
•— —  de  Catilina  .  71.. 

■  de  Cicéron  .  71. 

— —  du  Custode  de  l'Arcadie  .   1 8 J". 
— - —  des  Frères  de  1'  Ecole  Chré- 
tienne .  242. 
•— • -*  d'Horace.  157. 
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Maison  des  Laterans .   101. 

'    '  de  Manlius  Capitolinus .  29* 
— — - ■  de  Nicolas  de  Crescence,  dite  de  Pi- 

late  .  1 12. 
•— ■ —  de  Plaisance  ..  Voyez  Villa . 
►— — 1  de  Properce.  137. 

• de  Raphaël  d'Urbin  .  245. 

■    '       de  Romulus  .  29.  71. 

«   ■■      de  Scaurus .  98. 

»   ■»   ■  de  Tibère  .  72. 

■ — •—  de  Virgile  .   137. 

Manlius  Torquatus  ,  sa  victoire.   164*. 

Marais  Caprea .  228. 

— - —  Pontins.  282. 

Marino  >  Village  .  481. 

Alarmer at a  .  303. 

Mausolée  .  Voyez  Tombeau  . 

Meta-Sudame  ■>  ce  que  c'était.  89. 

Monastère  de  St.  Dominique    et    de  St*. 

Sixte.    193. 
— —  de  St.  Silvestre  ;>;  Capite  .  8* 
Mont  Aventin  ,  306. 
»   ■'      Capitolin  .  25. 
»  -    '  Cœlins  .  94. 

■  '      Esquilin  .  1 11. 122. 

■  '       Janicule  .  3  2 5. 
•— » —  Palatin  .  71. 

»   "    ■  de  Piété .  342. 
*   *    •  Pincius .  172, 
— —  Quirinal .   183. 

■  ■    ■  Sacré  .  153. 

'  de  Saturne.  2$. 

— •  Tarpeïen  25. 


t)eî   Mai '1er es  *  50J 

Ment  Viminal .  nr. 

Alonte-Caprhw  .  26. 

*   '■■     Cavallo  .  184. 

■      Cïtcïïo .  11. 

■  »    ■  Magnanapoli .  194* 
- — — ■  Mario.  459. 

■  "      Testaccio  .  goi. 

Montée  de  Marphore  .  60.  206* 

■  de  Scaurus  .  98. 
Montées   du  Capitole .  27. 
Mosaïque  du-7V/c/;#i#7»deSt.Léon .  107. 
/W#re  TVro .  175. 

Murs  qui  entouraient  le  Capitole  .   26. 

—  de  Rome,  étendus  parAurélien.  11 2- 

282. 
Musée  Impérial  du  Capitole.  $$. 

■  Chiaramonti .  428. 

—  Pie-Clément  in  .  430. 
Navalia,  ce  que  c'était .  30J. 
Naumachie  de  Domitien  .  179. 
Nimphée  du  Lac  de  Castel-Gandolfo.482. 
Nomentum  >  Ville  ancienne  des  Sabins.15^. 
Obélisque  du  Cirqre  d'Héliogabale.  ni.. 

—  de  St.  Jean  de  Latran  .  ^. 

—  de  Ste.  Marie  Majeure.   126. 

—  de  la  Minerve  .  229. 

—  de  Monte*Carvallo .  184. 

■  de  Monte-Cîtor'îo  .  n. 

—  de  St.  Pierre  du  Vatican  .  $6^. 

—  de  la  place  Navone .  248. 

—  de  la  place  d\\  Peuple.  3. 

— —  de  la  place  de  la  Rotonde  .  218. 

—  de  la  Trinité  du  Mont.  172. 
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Origine  et  accroissement  de  Rome  .  VIU 
Pagus  LewtotÙMS  ,  ce  que  c'était  .  292. 
Palais  ,  jadis  de  l'Académie  de  France.  2Q. 

■  ■      de  l'Académie  de. France  •  172. 

—  Albani  .  159, 

■  •     ■  Altieri  .  22. 

—  d'Auguste.  71.. 
1  Barberini  .  170, 

—  Borghese  .  214. 

■  Brasehi .  252. 

1  du  Capitole  .  33.44. 

1  des  Césars  .  71. 

—  dit  de  la  Chancellerie  .  344.. 

—  Chigi .  10. 

■  '    '  Colonna  .  199. 
•-" —  Conti .  1S2. 

'    '  '  '  Corsini .  J30. 

—  Costaguti  .  25^9. 

1  Doria  ,  au  Cours  .  16.  . 

'  Doria  >  à  la  place  de  Venise  .  22*. 

1  Ercolani .  22. 

— —  Ait  d'Espagne  .  178. 

— —  Farnèse  .  345. 

—  de  la  Farnesine  ?  à  la  Lungara.  335V 

—  de  la  Farnesine ,  à  la  rue  de  Baul- 

lari.  344. 

—  jadis  de  Florence  .215; 

■  Giraud  .  361. 

1  Gîustiniam  .  232. 
— —  Impérial ,  à  monte-Citcrio ,  it$* 
— —   Lancellotti  .  242. 
— —  Lante  .  231. 

—  de  JLatran .  99. 


Des  Matières»  $3$ 


Palais  Maecarani.  231» 
•   "      Madama  .  236. 

■  ■    ■  Massimi  •  2ÇJ. 

—  Mattci .  256. 

■  ■  ■■  Medicis  .  Voyez  de  d'Académie  de 

France  . 

—  de  la  Municipalité  .  52. 
»  ■■    ■  de  Néron  .  72. 

«     ■     Odescalchi .  205» 

■  Orsini .  262. 

—  de  Pape  Jules  .  2. 

—  Piov2$y. 

*       Pognatowski.  178. 
— —   de  la  Préfecture  .  12. 

—  de  Propaganda  Fide  .  1  $0. 

—  Rinuccini  .21. 

—  Rospigliosi .  188. 
— •  Ruspoli.7. 

—  Sacchetti.  35$. 
— —  Salviati  .  3  g  8. 

—  Shnonetti .  1  $•. 

—  Spada  .  1 50. 

—  Stoppani  .  256. 

—  Torlonia  ,  jadis  Bolognetti  .  1 1. 
— —  Torlonia  >  jadis  Verospi .  8. 

11  du  Vatican  .  406. 

—  dite  de  Venise.  24. 
Palestrine ,  Ville  .  474. 
Panthéon  d'Agrippa  .219. 

Piédestal  de  la    Colonne    d'  Antonin  le 

Pieux  .  457. 
Ftla  H  or  an  a  .8$. 
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Pixacotheca  des  Thermes  de  Dioclétien. 

144. 
Place  des  Sts-  Apôtres  .  199. 

■  Barberini .  168. 

■  de  Campodi Fit/ri  .255. 

—  de  Campo-Marzo  .215. 

—  du  Capitole.31. 
— — —  Colonna  .  9. 

— —  de  la  Colonne  Trajane  .  195. 
— —  D'Espagne.   178. 

—  Farnèse  .345. 

—  de  St.  Jean  de  Latran  .  9S. 

—  de  Macel  de"*  Corvi .  206. 

—  de  Ste.  Marie  Majeure  .121.  126. 

■  de  la  Minerve  .  229. 

—  Montunara.  262. 

—  de  Monte  C an.' allô  *  iS$. 

—  de  Monte-Citorio  .11. 

■  Navone  .  247. 
— —  du  Peuple  .  3. 

—  de  St.  Pierre  au  Vatican  .  J61. 

—  de  Pietra  .  13. 

—  des  Quatre  Fontaines.  159. 

—  de  la  Rotonde.  2  18. 

■  de  Termini .  140.  14$. 

■  de  Venise.  21. 
Pont  St.  Ange.  357. 

■  de  St.  Barthélemi .  $  18. 
— —  de  Caligula  .  72. 

—  Cestius .  Voyez  de  St.  Barthélemi . 
»          Fabricius  .  Voyez  Quattro-Cap? . 

■  Lamentano  .  153. 

■  Lucano .  464. 


Des    Matières,  507 

Pont  MammoJo  .  462. 

—  Moile .  1. 

Palatin  .  Voyez  Vtnte-Rotto  . 

Qj>attro-Capi .  3  1 5. 

Kotto  .512.  £  i3. 

■'  Salaro  .  164. 

—  Sixte .  340. 

—  de  la  Solfatare  de  Tivoli  .  462. 
1   Snblicius  .  305V 

■  Triomphal  .  354. 
Port  de  Ripa  Grande  .  3  20»^ 

de  Kipette  „  2  13. 

Porte  Angélique  .  459,. 

—  Capene .  Voyez  St.  Sebastien  . 

■  du.  Saint  Esprit.  339. 

—  de  St.Jean ,  jadis  Célimontana.  108. 
— —  Latine  .  279. 

—  St.Laurent .  jadis  Collatine  ,  Esqui- 

line  Tiburtine.  1  18. 

—  Majeure  ,  jadis  Labicana   et  Prené- 

stina.  1 1 1. 

—  St..  Pancrace  ,  Jadis  Aurèlie  et  Jani- 

culense  .  5  2  S. 

—  St.  Paul ,  jadis  Ostiense  .  299. 

—  du  Peuple  »- jadis  Flaminienne  .  2. 

Pie  ,  jadis  Nomentana  et  Viminale. 

150. 

Pinciana  .173. 

—  Portese  ,  jadis  Portuense  .  g  2  1 . 

—  Salara ,  jadis  Agonale,  Colline»  Qui- 

rinale  et  Scélérate  .  1  55*. 

—  St.  Sébastien  ,  jadis  Capene  et  Ap- 

pienne  .  282. 
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Porte  Septimienne  .  }$o. 
— —  Trigemine  .  299. 

—  Triomphale  .  SSS' 
Portique  d'  /£mllius  Lepfdus  .  304. 

—  du  Forum  de  Nerva  .210. 

■  d*  Octavie  .  260. 

■  de  Scipion  Nasica  .  27. 

—  de  la  place  de  St.  Pierre  du  Vati- 

can .  362. 

■  de  Pompée  .  256. 

Public  du  Capitole  .  $J. 

Prairies  de  Mutins  .  520. 

'  de  Quintius  Cincinnatus  .214. 

Prison  d'Appius  Claudius  .265. 
— —  Mamertine  et  Tullienne  .  59. 
Pulchrum  littus ,  ce  que  c'était .  304. 
Pyramide  de  Cajus  Cestius  .  299. 
Regia  ,  ce  que  c'était .  8o. 

—  de  Numa  .  82. 

Rempart  de  Servius  Tullius  et  de  Tarquin 
le  Superbe  .  1 4  S. 

Réservoir  d'eau  des  Thermes  de  Ste. Hélè- 
ne .  1 1 1. 

■  de  Thermes  de  Titus,  i$i. 
— —  de  Vespasien  .  97. 

Riccia  ,  Village  .  486. 

Roche  Tarpienne  .  26.  53, 

Roma  Vecchia  ■>  ce  que  e'  était  .  292. 

Rome  carrée  de  Romulus  .  VU. 

■■         appelée  Ch'itas  Septkolïts .  VII. 

—  sa  Division  en  Cantons  .  VIII. 

■  sa  Division  en  Quartiers  .  VLIW 
— •  son  Etat  présent .  IX* 


Des    Matières.  5*09 

Rome  Ses  Portes.  VIII. 
Romulus  ,  Fondateur  de  Rome  .  VII. 
Rostres  ,  ce  que  c'étaient .  79. 
Rue  Alexandrine .  207. 

—  Du  Babouin  .  5. 
— -  Condotti .  179. 
— —  de"*  Coronarï .  241. 
■          du  Cours.  5.  177. 

de  la  Croix  .  178. 

— —  Félix  .116.  157. 
Julie.  341.  352. 

11  de  la  Lungara.  gjo.. 

—  Patrice  .  127.. 

—  Pie  .  140.  150. 

—  de  Rioette  .  <.  211. 

de  la  Suburra  .  9$. 

— —  Urbaine.  137.  Voyez  Voie. 

Sacristie  de  St.  Pierre  du  Vatican  .  401  •■ 

Salines  anciennes  .  305. 

Salie  de  la  Loterie  .  2  17. 

*5ctf/fl  Qemonia  .61. 

aSV^/û:  Xauta  ,  ce  que  c'était  .82. 

Secretarlum  Sénat  us ,  ce  que  c'était  .  62. 

Senaculum ,  ce  que.  c'était.  8c. 

Sept  Salles  3  ce  que  c'étaient  ,131. 

Septizomum  de  Sévère  .  27$. 

Sépulcre  ,  voyez  Tombeau  . 

Sépulture  de  Numa  Pompilius  .  où  était . 

525'. 
Solfatara  de  Tivoli  .462. 

Statue  de  St.  André  .  1. 

—  colossale  d' Apollon  en  bronze  s  sur 

le  Palatin  .  72. 
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Statue  équestre  de  Domitien  .  8$. 

■  équestre  de  Marc-Aurèle  .31. 
'  équestre  de  Trajan  .  198. 

■  de   Marphore.54.. 

—  de  Simon  le  Magicien  ,  où  était. 3  1  S. 
Statues  colossales  de  Castor  et  Pollux.  30. 
— —  colossales  de  Monte-Carjallo  .  184. 
Subumra  ancienne  .  9^2. 

— —  moderne.  129. 

Taberna  Merhoria  ,  ce  que  c'était  .522. 

7 abularlum  •>  ce  que  c'était .  29. 

Temple  d'Adrien  .  62. 

——  d'Antonin  le  Pieux  .  1 1> 

—  d'Antonin  et  de  Faustine  .  64. 

—  d'Apollon  ,  sur  Je  Palatin.  72. 

—  d'Apollon  ,  dans  le  Portique   cFO- 

ctavie  .  260. 

—  de  Bacchus .  295. 

—  de  Bacchus  à  la  Cafarella  .  Voyez  des 

Camènes  . 

■  de  Bellone  .  258» 

— -  de  Bellone  dans  le  champ  Vatican.. 

3*4- 

—  dit  du  Bramante  >  à  StJPierre Mon- 

torio  .  527. 

—  des  Camènes  .  295. 

— —  de  Castor  et  Pollux  .  81. 
— ~-  de  Claude  .  94. 
— -  de  la  Concorde .  57. 

—  de  la  Déesse  Bonne  .  306. 

■  de  Diana  .  306. 

—  du  Dieu  Ridicule  .  205, 

—  du  Dieu  Vatiean  .  $$7. 


Des  Mat itre- s .  $m 

Temple  des  Dieux  Pénates  .81. 

—  d'EscuIape  .  3  16. 

—  de  Faune  .  g  18. 

—  de  Ja  Fortune  Muliebre  .  279. 

—  de  la  Fortune  ,  à  Palestrine  .  474- 
— —  de  la  Fortune  Primogenia  .  29» 

—  de  la  Fortune  Privée  .  29» 

—  de  la  Fortune  Virile  .  3  10. 

—  d'Hercule  .  279. 

——  d'Hercule  Callaïcus  .  !  13. 

— —  d'Hercule  Vainqueur  .  307. 
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CATALOGUE 

DES  ©VURES  DU  CHEV. 
JOSEPH       VAS! 

ET     D'AUTRES  AUTEURS 

Qui  se  trouvent  à  Rome  dans  la  Chalcogra- 
phie de  Vasi  >  rue  du  Babouin ,  près  de 
la  Place  d'Espagne,  num.  122, 

L  j-  .es  plus  beaux  Momimens  de  Rome 
Ancienne  et  Moderne  ,  ou  recueil  des  mor- 
ceaux d'antiquités  les  plus  intéressans  qui 
existent ,  et  des  plus  belles  Vues  de  Rome 
moderne ,  en  260  planches  ,-avec  leur  de- 
scription historique  :  ouvrage  divisé  en 
dix  volumes  in  folio  ,  grand  padier  Royal. 
Prix  dix  sequins  . 

II.  Itinéraire  instructif  de  Rome  ,  en. 
Langue  Française  >  2.  vol.  in  12. ,  181  g. 
orné  de  50.  planches.  Prix  quinze  paules  •  • 

III-  Itiuéraire  instructif  de   Rome  ,  en 
Langue  Italienne  $  2;vol.in  12.  1812*  ornés- 
de  46.  plancher, broché. Prix  douze  paules. 

IV.  Itinéraire  instructif  de  Rome  à  N  am- 
ples et  de  ses  environs  *  in  12.  181 3  ?  orné. 
de  2  £  planches  ,  broché  ,  neuf  paules  . 

V.  Description  de  la  Basilique  de  St.. 
Pierre  au  Vatican  ,  et  du  Musée  Pie-Clé- 
mentine, en  Langue  Française  j  in  12. pro- 
che .  Prix  trois  paules  . 

VI.  Description  de  la  Basilique  de  St. 
Pierre  3  des  loges  et  des  chambres  de  Ra- 
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phaéJ  ,  et  du  Musée  Pie-Clémentin  ,  en 
Langue  Italienne,  in  12.  1794»  broché. 
Prix  trois  paules  . 

VUES     DE     ROME. 

VII.  Recueil  des  plus  belles  Vues  anti* 
ques  et  modernes  de  Rome  ,  dans  l'état 
011  elles  se  trouvent  aujourd'hui  ,  gravées 
en  210.  pianches,en  demi  feuille  de  pa- 
pier Royal  ~  Prix  six  sequins  .  Ces  vues 
se  vendent  aussi  séparément  au  prix  d'un 
carlin  la  pièce. 

VIII.  Nouveau  Recueil  de  cent  Vues 
les  plus  remarquables  de  Rome  antique 
et  moderne,  sur  un  quart  de  feuil.e  de 
grand  papier  Royal .  Prix  trois  êcus  .  Ces 
vues  se  vendent  aussi  séparément  au  prix 
de  quatre  ba'ioques  la  pièce  . 

IXk  Recueil  de  120  petites  Vues  de 
Rome  ancienne  et  moderne  ,  en  quart  de 
feuille  de  papier  Royal  .vol.  1.  broché. 
Prix  deux  écus . 

X.  La  grande  Vue  générale  en  perspe* 
ctive  de  Rome ,  sur  6  feuilies  et  6  demi- 
feuilles  degrand  Atlas .  Prix  deux  sequins. 

XI.  Vue  du  Forum  Romanu?n,  où  sont  re- 
présentés les  beaux  restes  delà  magnifi- 
cence Romaine  j  sur  deux  feuilles  et  demi 
de  grand  Atlas  .  Prix  demi  sequin  - 

XII.  Vue  de  la  Cité  Léonine  ,  c'est-à- 
dire  du  Pont  et  du  Château  Saint  Ange  ,  et 
de  St .Pierre  an  Vatican  ,  en  deux  feuilles  et 
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demi  de  grand  Atlas  .  Prix  demi-sequin  - 

XIII.  Vue  de  la  Basilique  de  Ste.  Ma- 
rie Majeure  ,  prise  des  quatre  Fontaines  » 
en  deux  feuilles  et  demi  de  grand  Atlas  . 
Prix  demi  sequin . 

XIV.  Vue  de  la  Basilique  de  St. Paul, 
prise  de  Ripagrande ,  ou  l'on  voit  les  An- 
tiquités du  Mont  Aventin  et  le  Tombeau 
de  CajusCestiusjen  deux  feuilles  en  demi 
de  grand  Atlas  .  Prix  demi-sequin . 

XV.  Vue  de  la  Place  et  Basilique  dô 
StéPierre  du  Vatican  ,  en  deux  feuilles  de 
grand  Atlas.  Prix  demi-sequin. 

XVI.  Vue  de  l'Intérieur  de  la  même 
Basilique  de  St.. Pierre*  en  deux  feuilles 
de  grand  Atlas  .  Prix  demi-sequin  . 

XVII.  Vue  du  coté  latéral  de  la  même 
Basilique  de  St.  Pierre  ,  en  deux  feuilles 
de  grand  Atlas  .  Prix  demi-sequin  . 

XVIII...  Vue  de  la  Fontaine  de  Trevi> 
sur  une  feuille  de  grand  Atlas  .  Prix  deux 
Paules  . 

XIX.  Vue  de  la  Fontaine  Pauline  de 
St.. Pierre  in  Momorio ^sur  une  feuille  de 
grand  Atlas  .  Prix  deux  paules  . 

XX»  La  Cascade  du  Tévéron  de  la  Vil- 
le de  Tivoli ,  sur  une  feuille  de  grand 
Atlas  .  Prix  deux  paules  et  demi  . 

XXI.  La  Cascade  du  Velino  ,  dite  délie 
M armore ,. près  de  la  Ville  du  Terni ,  sur 
une  feuille  de  grand   Atlas  .  Prix    deux 

iules  et  demi. 

XXU.  Vue  du.  Palais.  Farnese  3  sur  une. 
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feuille  de  grand  Atlas  .  Prix  deux  paules  . 

XXIII.  Vue  du  l'Intérieur  de  la  Basili- 
que de  St.  Pierre  au  Vatican  ,  décorée  ponr 
la  Canonisation  des  Saints,  sur  une  feuille 
de  grand  Atlas .  Prix  deux  pauls  . 

XXIV.  le  plan  de  Rome  ancienne ,  com- 
me elle  était  du  tems  des  Empereurs;  sur 
une  feuille  de  grand  Atlas  .  Prix  quatre 
pauls . 

XXV.  Le  Plan  de  Rome  moderne  ,  où 
l'on  voit  d'un  coup  d'œil  tous  les  édifices 
anciens  et  modernes ,  et  les  rues  qu'elle 
renferme  :  sur  deux  feuilles  de  grand  At- 
las.  Prix  deux  pauls , 

XXVI.  Le3  portraits  des  douze  Césars: 
sur  12  demi  feuilles  de  papier  Royal .  Prix 
cinq  pauls . 

XXVII.  Les  Plans  des  plus  célèbres  Egli- 
ses de  l'Europe,  sur  une  demi  feuille  de 
grand  Atlas  .  Prix  un  paul ,  et  demi  . 

STATUES. 

■  XXVIII.  L'Hercule  Farnèse  ,  sur  une  fe- 
uille de  papier  Royal .  Prix  deux  pauls. 

XXIX.  Le  Taureau  Farnèse  ,.  sur  une 
feuille  de  grand  papier  Royal  .Prix  deux 
pauls  . 

XXX.  Le  Lacoon  ,  célèbre  groupe  du 
Musée  du  Vatican  .  Prix  deux  pauls  . 

XXXI.  La  Flore  de  Farnèse  ,  comme 
si-dessus . 

XXIL  La  Vénus  Callipique  de.  Farnè- 
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se  7  surnommée  des  belles  fesses»  comme 
ci-dessus  . 

XXXIII.  L'Apollon  du  Vatican  ,  comme 
ci-dessus  . 

XXXIV.  Le  Gladiateur  mourant  du  Ca- 
pitule ,  comme  ci-dessus  . 

XXXV.  L'Antinous  du  Capitole,  comme 
ci-dessus  . 

XXXVI.  Le  Faune  du  Capitole.?  com- 
me ci-dessus  . 

XXXVii.  L'Isis  du  Capitole  ,  comme  ci- 
dessus  . 

XXXVIII.  Le  Marc  Aurèle  à  cheval,  du 
Capitole  ,  comme  ci-dessus . 

XXXIX.  Le  Castor  de  la  place  de 
Monte  Cavallo,  comme  ci-dessus. 

XL.  Le  Gladiateur  de  la  Villa  Borghe» 
se  ,  comme  ci-dessus  . 

XLI.  Le  David  de  la  Villa  Borghese  , 
du  chev.  Bernin  ,  comme  ci-dessus  . 

XLII.  L'Hermaphrodite  de  la  Villa  Bor- 
ghese ,  comme  ci-dessus  . 

XL11I.  Le  Silène  de  la  Villa  Borghese  ,. 
comme  ci-dessus  . 

XLIV.  La  Vénus  de  Florence  ,  comme 
ci-dessus  ^ 

XLV.  L'Apollon  de  Florence  ,  comme 
ci-dessus  . 

XLV1.  L'Hercule  qui  écartele  le  Lion  , 
ouvrage  célèbre  de  Mr.  Le  Gros  ,  que  l'ois 
trouve  en  Angleterre  . 

XLVll.  Le  Neptune  de  la  Villa  Negro- 
ni  ,  ouvrage  très-estimé  ,  du  chev.  Bernin»- 
que  l'on  trouve  aussi  en  Angleterre  ». 
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XLVill.  Le  Moïse  de  Michel-Ange  ,  de 
St.  Pierre  aux  Liens  ;  et  autres  statues  an- 
tiques et  modernes ,  jusqu'au  nombre  de 
35  ,  au  prix  de  deux  pauls  >  chacune  . 

ESTAMPES  ET  DESSINS  ENLUMINES. 

XLIX.  Les  Vues  anciennes  et  modernes 
de  Rome  ,  sur  une  feuille  de  papier  de 
Hollande  ,  deux  sequins  la  pièce  . 

L.  Les  vues  anciennes  de  Rome  sur  une 
demi  feuille  degrand  papier  de  HoJlande  , 
un  sequm   la  pièce  . 

LI.  Les  Vues  anciennes  et  modernes  de- 
Rome  ,  sur  une  demi  feuille  de  papier  Ro- 
yal ,  quatre  paules  la  pièce  . 

LU.  Les  mêmes  vues  sur  un  quart  de 
feuille  ,  trois  paules  la  pièce  . 

LUI.  Les  Coutumes  d'  Italie  ,  sur  un 
quart  de  feuille  de  papier  de  Hollande  , 
six  paules  la  pièce  »  Il  y  en  a  jusqu'à-pré- 
seut  66. 


On  trouve  dans  la  même  Chalcographie  , 
un  riche  assortiment  faut, es  Estampes-, 
et  cf  antres-  Livres  recherchés  par  les 
Etrangers  ,  dont  on  donne  un  Catalogue 
à  part*.. 


V Auteur  ayant  rempli  tout  ce  que  pre- 
scrit la  Loi  pour  les  Ouvrages  livrés  à  l'im- 
pression ,  déclare  qu'il  poursuivra  devant  les 
Tribunaux  tout  Contraf acteur  de  la  présente 
édition . 

Rome  le  i$.  Novembre  181 3. 

Dans  l'Imprimerie  de  Crispin  PuccineJli* 
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